
Un avion suisse
tombe non loin

de Rome: 7 morts
ROME (AFP). — Sept per-

sonnes sont mortes carbo-
nisées, dont un enfant,
dans un accident d'avion
qui s'est produit au début
de l'après-midi, près de
Rome. L'appareil de tou-
risme, un bimoteur « Piper
Comanche », de nationa-
lité suisse, avait quitté peu
avant l'accident l'aéro-
drome romain « Urbe » à
destination de Turin. Il
s'est écrasé au sol dans la
localité de la Storta, à une
vingtaine de kilomètres au
nord de Rome. L'accident
aurait été provoqué par
un incendie qui s'est
déclaré à bord. Les victi-
mes sont de nationalité
italienne.

APRÈS ONZE ANS D'ENGAGEMENT

SAIGON (AP). —Après plus de onze ans d'engagement militaire, les derniers soldats amé-
ricains ont quitté le Viêt-nam jeudi. Au cours d'une cérémonie, l'ordre du jour numéro 1290 a été lu :
il supprime officiellement le commandement amé ricain de Saigon. Les couleurs ont été amenées à
13 h 20, heure locale.

Le général Weyand, quatrième et dernier com-
mandant en chef américain au Viêt-nam, a
conclu la cérémonie en lançant son dernier
ordre : « Rompez les rangs ». Puis il a serré la
main à la garde d'honneur — quatre hommes
représentant les quatre armes, déclarant : « Pour
nous tous, c'est un jour heureux, que nous
attendions depuis longtemps ».

Auparavant, dans une allocution, il avait déclaré que les Etats-Unis ont
accompli leur mission qui était « d'empêcher la tentative systématique d'un
agresseur d'imposer sa volonté par la force militaire brute... Le droit de la
population de la République du Viêt-nam de choisir son propre destin et
d'assurer sa défense a été sauvegardé... » a-t-il dit.

Le commandement américain au Viêt-nam avait été créé le 8 février
1962. En avril 1969, il avait 543.000 soldats américains sous ses ordres. Près
de 46.000 d'entre eux sont morts au combat au Viêt-nam. Le général
Weyand va maintenant diriger l'armée de terre américaine dans le Pacifique.
Son Q. G. sera à Honolulu.

Mais, un important dispositif militaire américain reste en place aux
abords du Viêt-nam : 48000 soldats en Thaïlande , 30000 à bord des unités
de la 7me flotte, et 20.000 dans l'île de Guam. La septième flotte dispose à
portée du Viêt-nam de 50 navires, dont quatre porte-avions ayant 200 appa-
reils au total. Il y a encore 152 bombardiers géants B 52 à Guam, et plus de
400 chasseurs-bombardiers et 50 B 52 en Thaïlande.

(Lire également en dernière page).

Le général Weyand décoré par le président Thieu. Téléphoto AP)

Plus de soldats
américains au
Viêt-nam du Sud

Grève des aiguilleurs du ciel en France
et sécurité du trafic aérien helvétique

De notre correspondant à Berne :
Par une petite question urgente, le conseiller national Muller (Berne) soulève le problème de la sécurité aérienne

La grève des contrôleurs civils français s'est répercutée sur notre propre trafic dans la mesure où celui-ci dépend large
ment de l'espace aérien étranger, et français en particulier.

Or, la collaboration entre les contrô-
leurs militaires suppléants d'Outre-Jura
et les services suisses intéressés s'est
révélée être souvent une source de
malentendu mettant en danger la sécu-
rité des vols. L'Association suisse des
contrôleurs du trafic s'alarme de cette
situation. Elle déclare que la collision
de deux appareils espagnols près de
Nantes, qui s'est produite récemment,
pourrait se répéter chez nous dans les
conditions actuelles. Souvent, ces
derniers temps nos contrôleurs, déclare
M. Muller, ne sont parvenus à éviter des
accidents qu'à la dernière seconde. Les
contrôleurs de Genève, à eux seuls, ont
noté environ cent incidents à nos fron-
tières ou sur notre territoire, dont plu-
sieurs étaient très graves. J.-P. G.

(Lire la suite en page 19)

L'assassinat du campeur anglais de
Salon était-il un crime politique ?
LONDRES (AP). — Selon des com-

munications anonymes reçues par des
journalistes britanniques en France, il_
existerait un lien entre la mort dn pro-
fesseur John Cartland, le campeur an-
glais assassiné près de Salon-de-Proven-
cc, et la résistance.

Jack Starr, correspondant de la B.B.C.
à Paris, a notamment reçu un coup de
téléphone anonyme, d'après lequel la
mort du professeur Cartland et de qua-
tre Britanniques, au cours des 20 der-
nières années, était l'oeuvre de la ma-
fia ou d'une organisation fasciste fran-
çaise. Les autres assassinats seraient ce-
lui de Sir Jack Drummond à Lurs, en
1952, de Janet Marshal, que l'on dit
avoir été la secrétaire particulière de
sir Jack, en 1956, de sir Oliver Dun-
can, à Rome, en 1964, et du colonel
Michael Lasseter, ancien officier des ser-
vices de renseignements, à Cannes, en
janvier dernier.

D'après le « Daily Express », qui rap-
porte ces informations, le professeur
Cartland se serait fait des ennemis en
détruisant des preuves contre des Fran-
çais qui ont collaboré avec les Alle-
mands pendant la dernière guerre.

« Je considère ces lettres comme im-
portantes », a déclaré M. Jérémy Car-
tland, le fils du professeur, au « Daily
Express ».

Au « Times », il a déclaré : « On
pourrait prêter quelque crédit à ces in-
formations ». M. Cartland a ajouté que
son père avait été parachuté en Fran-
ce occupée et qu'il avait passé une gran-
de partie de la guerre avec le maquis.

Jack Starr s'est déclaré « à peu près
sûr » que son correspondant était Fran-
çais. « Il m'a semblé être un homme
appartenant à une classe moyenne, pos-
sédant peut-être une expérience policiè-
re. Ses manières, ses termes s'en res-
sentaient. J'ai eu l'impression qu'il pen-
sait dire la vérité. »

D'autres lettres auraient été reçues par
le bureau parisien du « Daily Tele-
graph ». Elles étaient adressées à « mes
amis britanniques ».

M. John Cartland, le campeur
anglais assassiné. (Archives)

La stérilité à la veille d'être vaincue ?
De notre collaborateur scient ifique :
Deux chercheurs suédois, Hakan Gnarp e et Jan Friberg, de

l'Université d 'Uppsala, pensent avoir mis le doigt sur la principale
cause de stérilité, qui ne serait autre qu'une infection due à certains
micro-organismes, les mycop lasmas. Dans les résultats qu 'ils publient
par le canal de l 'importante revue scientifique « Nature », ils mon-
trent qu 'ils sont parvenus, sur la base de leur découverte, à « déblo-
quer » une proportion considérable de stérilités.

Un peu plus de 15 'h des couples mariés se révèlent aujo urd 'hui
stériles, sans que la médecine ne parvienne à expliquer leur
infortune. Situatio n psychologique défavorable, fatigue excessive,
facteurs émotionnels, barrière immunologique : toutes les explica-
tions les plus subtiles sont bonnes pour masquer ce qui reste sou-
vent une énigme.

LES COUPABLES
Deux chercheurs suédois proposent aujo urd'hui la solution, en

reprenant d' ailleurs une suggestion exprimée par d'autres confrères
précédemment, mais ap rès l'avoir soumise à l'épreuve de l'expé-
rimentation. Selon eux, il faudrait en effet incriminer des micro-orga-
nismes déjà reconnus coupables d'avortements spontanés, de même
que de certains poids à la naissance anormalement faibles, les « T-
my cop lasmas ».

Les chiffres que les savants ont relevé
semblent effectivement significatifs : sut
53 couples atteints de stérilité depuis
p lus de 5 ans, les chercheurs suédois ont
noté la présence de tels micro-organismes
chez 89 % des sujets, soit dans le liquide
séminal, soit dans la muqueuse cervicale.
Pourcentage élevé qu'ils opposent aux
23-26 "lo relevés chez des femmes encein-
tes ou chez des mères venant d' accou-
cher.

LA SURPRISE
Pour prouver enfin que ce n'était pas

seulement la grossesse qui pouvait être
responsable de l'élimination de ces
micro-organism es, les deux savants
Scandinaves ont tenté de mettre en
application leur découverte : après avoir
administré aux <t cobayes » stériles de la
doxycycline, médication hostile aux
my cop lasmas, ils ont eu l'heureuse
surprise de constater l'apparition d' une
grossesse chez 29 % de leurs pat ientes
après 5 mois de traitement.

De rapides vérifications vont être
nécessaires, dans d'autres laboratoires. Si
elles confirment les théories des docteurs
Gnarpe et Friberg, un très grand espoir
est permis : les femmes qui ne veulent
pas d'enfants ne seront p lus les seules
à pouvoir faire appel aux prodiges de la
science, et celles qui tentent désespéré-
ment d'être mère seront soulagées.

Eric SCHA ERLIG

Le silence, ce luxe
Malgré un accès de mauvaise humeur météorologique, la belle saison fait

quand même, à petits pas, son entrée : les fenêtres s'entrouvrent et avec l'air
printanier... entre le bruit. Le bruit des voisins, le bruit de la rue, le bruit de la
route et du ciel.

Le bruit, nous démontrent les psychologues, est indispensable aux humains à
notre époque. Il nous permet de « nous oublier », de fuir devant nous-mêmes. Rien
de plus angoissant , paraît-il, que le silence. Il nous force à faire face à nous-mê-
mes, à nous interroger, à réléchir à nos problèmes et à ceux de notre entourage.
Quel cauchemar , donc, que le silence !

Le bruit, en revanche c 'est la libération, c'est l'évasion, c'est le bonheur...
Voilà où nous en sommes arrivés. Il suffit d'entendre les chanteurs et orchestres à
la mode, pour se convaincre de la vogue de la chanson et de la musique
tonitruantes.

Mais faut-il donc accepter cette invasion du bruit sans réagir ? Malgré
l'accoutumance aux décibels accumulés, il se trouve beaucoup de gens pour
protester , en leur for intérieur, quand la radio ou la télévision du voisin les empê-
che de se reposer, de lire ou de dormir. Car, pour protester ouvertement , pour
obliger le voisin à renoncer à l'agression sonore, il n'existe, hélas, que peu de
moyens absolument sûrs. Peut-être un jour arrivera-t-on à doter chaque citoyen
d'un compteur de décibels, et à instaurer un régime juridique propre à protéger
chacun contre les méfaits du bruit...

Il y a plus d'un siècle, déjà, des savants prédisaient paraît-il qu'un jour
viendrait où le bruit serait aussi néfaste que l'étaient à l'époque la lèpre et la
peste. Ce jour , il y a belle lurette qu'il est arrivé. Et peu à peu l'on prend cons-
cience du péril. Des initiatives privées, telles les campagnes de la Ligue suisse
contre le bruit, engagent le combat.

Dans le domaine public, l'on se demande si les pouvoirs publics sont
habilités à prendre des mesures dont on sait qu'au point de vue de l'habitat elles
rendraient enfin possible l'existence, notamment au bord des autoroutes et des
routes à grande circulation. Le Service fédéral des routes et des digues a récem-
ment créé une commission chargée de lui soumettre des propositions à cet effet .

Selon les spécialistes, une maison d'habitation de six étages exige une dis-
tance double de celle d'un bâtiment d'un seul étage, par rapport aux autoroutes
et aux routes à grand trafic : pour être efficacement protégé contre le bruit , une
j istance de plus de trois cents mètres est indispensable si l'on veut rendre
supportable l'existence dans un immeuble de plusieurs étages.

Il suffit de parcourir notre canton pour s'apercevoir que l'on continue de
construire en se moquant éperdument de cette règle d'élémentaire salubrité
publique. C'est toute la conception de l'aménagement du territoire, à l'échelle
communale et cantonale, qu'il serait urgent de réformer.

R. A.

Durcissement en URSS
LES IDÉES ET LES FAITS

SI, cinquante ans après les révolu-
tions qui marquèrent le XIXe siècle en
Occident, la prospérité économique
satisfaisant pour un minimum au moins
les besoins de chacun, selon les
principes de l'initiative privée, n'avait
pas pris son essor (en dépit de deux
guerres catastrophiques) ; si les prémi-
ces de l'heureux progrès social qui
s'accomplit dans la collaboration
n'avaient pas vu le jour ; si enfin les
libertés politiques, religieuses et
intellectuelles, n'avaient pas été assu-
rées, à quels bouleversements nou-
veaux n'aurions-nous pas assisté I Et
c'est pour le coup qu'on aurait pu
dénoncer le « Système ». En URSS, plus
d'un demi-siècle après la révolution
bolchéviste, rien de tout cela ne s'est
produit. Au contraire, dans tous les do-
maines, les difficultés se multiplient —
queues dans les magasins, impossibili-
tés d'approvisionnement — et l'on
annonce des restrictions nouvelles —
rétablissement éventuel des cartes ali-
mentaires. Pourtant des aveugles
comme des fanatiques, jusque dans les
rangs des Eglises, continuent à prêcher
le marxisme.

C'est le secteur agraire qui donne le
plus de soucis aux dirigeants russes.
L'année dernière, il avait fallu Importer
des milliers et des milliers de tonnes
de blé américain et canadien. Certes,
la sécheresse avait compromis la récol-
te. Mais, maintenant encore, la soudure
se révèle malaisée entre le printemps
et l'été. Le Kremlin s'est aperçu que le
gaspillage et l'inertie étaient insensés
dans les kolkhoses (fermes collectives)
et les sovkhoses (fermes d'Etat) où le
paysan ne sait pas utiliser les semen-
ces et où nombre de tracteurs sont
immobilisés, soit par incompétence,
soit par manque de pièces de rechan-
ge. Le gouvernement a donné l'ordre
d'accroître les terrains cultivables,
mais, comme en même temps, il renfor-
ce le contrôle de l'appareil de la
production, il y a gros à parier que les
agriculteurs continueront à fournir le
minimum du rendement fixé, n'ayant
aucun intérêt personnel à faire travail-
ler la terre davantage.

Politiquement, au sommet, d'Impor-
tants changements sont prévus au
Kremlin. Brejnev a décidé de son
propre chef d'éliminer certains
membres du Politburo et d'intensifier la
lutte idéologique et la propagande
athée. On sait que les cartes du parti
ont été « redistribuées ». En fait, c'est
une épuration. On ne parle plus d'une
« direction collégiale ». Le secrétaire
général du P.C. redevient un dictateur.
L'armée elle-même est touchée par ces
mesures. Elle doit être — curieux
euphémisme ! — une université au ser-
vice de l'idéologie régnante. Que di-
raient nos gauchistes si nos soldats
devaient de la sorte être enrôlés dans
un parti unique ?

Bien entendu l'« intelligentsia » n'esl
pas épargnée. Le grand savant
Sakharov, fondateur du Congrès de dé-
fense des droits de l'homme vient
d'être « convoqué » par le K. G. B. On
songe à ce que sera son sort. Nos
gens de lettres occidentaux se sont
réjouis à la nouvelle que l'URSS allait
adhérer à la Convention sur les droits
d'auteurs. Ce n'est pas l'avis des écri-
vains russes d'opposition, voire confi-
nés dans les asiles psychiatriques et
auxquels on interdit de publier chez
eux. Dans une émouvante proclamation
(clandestine) ils montrent qu'en vertu
de cette convention ils ne pourront
plus toucher un sou sur leurs ouvrages
paraissant à l'étranger, l'Etat soviétique
étant à même de confisquer désormais
officiellement ces sommes à son profit.

René BRAICHET

En attendant septembre
Nous vous en avons parlé jeudi. Le voici aujourd'hui. C'est Henri
Rachatin, le funambule, qui, installé sur un fil tendu à 10 mètres
au-dessus du toit d'un grand magasin de Saint-Etienne, attendra un
peu plus de 3300 heures que naisse l'aube du 29 septembre pro-
chain. C'est à cette date, en effet, qu'il compte descendre de son

perchoir. (Téléphoto AP)

Vie économique : la crise monétaire
ses prolongements et ses dangers

Page 31
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Zinal
Pâques Neige Soleil

vous attendent toujours
avec le sourire

Dernière heure pour réserver
votre logement

FORFAIT SKI Fr. 450 
pension complète, abonnement de

ski illimité, piscine, patinoire
LOCATION studio dès Fr. 335.—

libre accès à la piscine
A PAQUES, nous organisons une

RÉTROSPECTIVE DU SKI
(évolution des techniques du ski)

et SKI PARACHUTES
SET ZINAL S. A. - (027) 6 87 50

L'actualité régionale : pages 2, 3, 7, 11 et 15

Les sports : pages 21 et 22

La revue économique: page 31

Arts et littérature : page 35

Les carnets du jour, programmes radio-TV :
page 37

Dernière heure et bourses : page 3g
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La gendarmerie peut-elle retirer les pla-
ques d'un véhicule en état de marche ?

(Page 7)

Tribunal de la Sarine : des vols à très bon
marché suspendus... (Page 15)

En Valais rebondissement dans l'affaire
Carron (Page 19)
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Maculature |||
Il 

soignée au bureau du journal,
i qui la vend au meilleur prix.

V.P.T., section Neuchâtel navigation,
a le pénible devoir de faire part du dé-
cès de

Monsieur Henri GERMOND
pilote retraité

Pour les obsèques, se référer à l'avis
de la famille.

MBWIII IHIIBMII HHWMII M III»» Mil II ¦

Repose en paix.

Madame Bernard Dupuis-Quélet, à
Saint-Biaise ;

Monsieur et Madame André Dupuis,
au Locle ;

Madame et Monsieur Fredy Schreyer-
Dupuis, à Chèz-le-Bart ;

Madame Narcisse Quélet, ses enfants
et petits-enfants, à Saint-Biaise et à la
Chaux-de-Fonds ;

Monsieur Charles Quélet et sa fille,
à Saint-Biaise ;

Monsieur et Madame Freddy Kummer
et leurs enfants, à Saint-Biaise ;

Monsieur et Madame Daniel Kummer,
à Saint-Biaise,

ainsi que les familles parentes, alliées
et amies,

ont le chagrin de faire part du décès
de

Monsieur Bernard DUPUIS
leur cher époux, frère, beau-frère, oncle
et parent, survenu subitement dans sa
64me année, après une longue maladie.

Saint-Biaise, le 29 mars 1973.
(Les Ouches 4)

Je lève mes yeux vers les mon-
tagnes, d'où me viendra le se-
cours ? Le secours me vient de
l'Eternel, qui a fait les deux et
la terre.

Ps. 121 : 1-2.

L'incinération aura lieu à Neuchâtel
samedi 31 mars.

Culte à la chapelle du crématoire à
11 heures.

Domicile mortuaire : pavillon du ci-
metière de Beauregard.
Cet avis tient lieu de lettre de faire part
Mil—¦!«¦!¦ ¦i«TCTMMT—rrwriT*n^Bir
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Les amis et connaissances de

Madame

Marie BURKI-KEMPF
ont le chagrin de faire part de son

décès, survenu dans sa 86me année,
munie des saints sacrements de l'Eglise.

Neuchâtel, le 28 mars 1973.
(Râteau 4)

L'enterrement aura lieu samedi
31 mars, à 10 heures, au cimetière de
Beauregard .

La messe de requiem sera dite en
l'église catholique de Notre-Dame, à
9 heures.

Domicile mortuaire : hôpital de la
Providence.

R. I.P.
Cet avis tient lieu de lettre de faire part

La coopération intercommunale à 1 ordre du jour

Les présidents des Communes de Neuchâtel
et environs se rencontrent à Boudevilliers

Sur 1 initiative des présidente des com-
munes de Marin , Saint-Biaise et Haute-
rive, une rencontre a eu lieu le 17 mars
à Boudevilliers. Y assistaient MM. Rémy
Allemann, président de la Commune de
Neuchâtel ; Y.-Blaise Vuillemin, président
de la commune de Peseux ; Daniel Frei-
burghaus, président de la commune de
Corcelles ; Jean Henrioud, président de
la commune d'Auvernier ; Charles Augs-
burger, conseiller communal de Colom-
bier ; Gaston Gehrig, président de la
commune de Marin ; François Beljean,
président de la commune de Saint-Biaise
et Gilles Attinger, président de la com-
mune d'Hauterive.

Les buts d'une telle rencontre étaient
les suivants :
• Procéder à un large échange de

vues des problèmes les plus préoccu-
pante des communes ;
0 Déterminer les objets qui méritent

des études et des solutions en commun
et ceux, par contre, qui doivent trouver
leur solution entre deux ou trois com-
munes ;
0 Analyser les voies et moyens de

mener à chef ces atudes, pour aboutir
à des solutions convenables pour tous ;
# A long terme, permettre le déve-

loppement de toute une région grâce à
des solutions originales issues des com-
munes elles-mêmes.

Les objets prévus a l'ordre du j our ont
été tous abordés avec une très grande
franchise et dans un esprit extrêmement
construotif. Il s'agissait en fait des pro-
blèmes suivante :
# Fonctionnement et avenir du

« Groupement des communes du Litto-
ral »,
# Avenir de la « Communauté des eaux

du Littoral. »

m) Aménagement des rives du lac de
Marin à Colombier.

9) Plans d'alignement et liaisons rou-
tières au travers de Neuchâtel.
• Evolution do la fiscalité des com-

munes.
• Régionalisation et gestion des hô-

pitaux.
• Exploitation et gestion de la Com-

pagnie des TN.
• Les écoles régionales du Littoral.
© Les relations entre les communes

et la presse.
• Perspectives et développement de

la Ville de Neuchâtel.
6 Entretien et développement des pla-

ces de sport à charge des communes.
Parmi les conclusions posées, il a été

souhaité que de telles réunions entre pré-
sidents de communes se renouvellent et
qu'une nouvelle activité plus intense et
plus efficace caractérise le « Groupement
des communes du Littoral ».

LAMBOING
Promotions scolaires

(c) En présence des représentants des auto-
rités communale et scolaire, de nombreux
parents et amis de l'école, les classes de
Lamboing ont célébré la traditionnelle fête
des promotions marquant la fin de l'année
scolaire. C'est la dernière fois que cette
petite cérémonie a lieu au printemps puis-
que la prochaine année scolaire, dite année
longue, se terminera en juillet 1974.
M. J.-P. Cachin, président de la commission
scolaire, exprima sa reconnaissance au corps
enseignant et félicita les élèves qui ont
donné satisfaction. Les vœux de l'autorité
accompagnent les cinq élèves qui ont ter-
miné leur scolarité et les 8 enfants qui vont
commencer la leur. Le pasteur Ph. Maire
adressa ensuite son message. Puis la parole
fut aux enfants qui charmèrent les assistants
par leurs chants et leurs récitations. La col-
lation offerte par la commune fut accueillie
avec enthousiasme. La fête s'acheva par la
proj ection de quatre films.

Une mode classique mais colorée
Hier après-midi , à Colombier, Evemode

présentait sa dernière collection de robes
printanières et estivales. Des robes, oui,
avec beaucoup de plissés, de couleurs, de
dessins géométriques, mais aussi une gamme
très étendue de pantalons , salopettes. Et
pour les plus jeunes, des ensembles-
pantalons. Ce printemps , cet été, Evemode
a parié sur l'enscmble-pantalon très juvénile
certes, mais si seyant, avec ses petits blou-
sons qui féminisen t a ravir une silhouette.
Mais les jeunes n'ont pas été les seules
privilégiées. La collection comportait
également bon nombre de manteaux — très
classiques — coupés d'une façon parfaite.
Et avec eux, le No 1 de cet été : des robes.
Pour les audacieuses mini, pour les autres à
la hauteur du genou. Les teintes de cette
saison sont fraîches mais aussi violentes,
électriques. Il y a beaucoup de vert, toute
la gamme des jaunes, du citron au
moutarde. Une constante, le blanc qui se
fait parfois beige, et qui habille d'une façon
élégante n 'importe quelle femme. Pour peu
que celle-ci aime la fantaisie , elle saura
relever sa robe, son pantalon blanc d'un
peu do couleur, piquera une fleur au
corsage, portera un foulard. Grande
nouveauté : le chapeau. Il accompagne
robes, jupes et pantalons , il est mignon,
militaire , narquois. Ceux de cette collection
étaient dus à Yves Rose. Quant aux bijoux
qui rehaussaient d'un éclat tout particulier
les nouveautés du printemps et de l'été , ils
étaient do la Bijouterie du Château.

CAD
Un manteau classique et élégant.

(Avipress - Baillod

Etat civil de Neuchâtel
Naissances. — 21 mars. Pereira , Luisa-

Maria, fille de Luis, charpentier à Bevaix ,
et de Maria-Flor, née Femandes. 27. Botte-
ron, Laurent-Pierre-William, fils de Jean-
Alfred , cantonnier à Cornaux, et de Syl-
vette-Renée-Yvette, née Villemin ; Fuchs,
Daniel , fils de Wilhelm, boulanger à
Colombier , et d'Erika , née Stubi. 28 . Buh-
ler, Sébastien , fils de Jean-Claude, employé
de commerce à Marin , et de Jacqueline-
Raymonde, née Gueissaz; Guélat, Damien,
fils d'Ernest-Maurice, ingénieur civil à Neu-
châtel , et de Geneviève-Thérèse, né Christe.

Décès. — 28 mars. Juan, Arthur-Alfred,
né en 1894, ancien agriculteur à Lignières,
époux de Lina, née Aeberhard.

Des chocolats pour des bébés

lillli p̂ BiBliïl

Rien n'est plus fragile qu 'un bé-
bé, mais rien non plus n'est plus
gracieux. Le regarder progresser, le
soigner, l'aimer demande du temps,
de la patience, de l'amour. Tous les
bébés n'ont pas la chance de vivre
dans une famille unie, toutes les ma-
mans n'ont pas la possibilité de les
élever seules. La pouponnière des
Brenets accueille en permanence cin-
quante bébés provenant de tous les
milieux. Certains restent là longtemps.
D' autrgs, ils sont moins nombreux,
sont p lacés à la semaine. Leurs pa-
rents viennent les chercher le vendre-
di soir.

Malades, surmenées, ou encore tra-
vaillant toute la journée, les mères
sont anxieuses de savoir si leur en-
fant  est bien soigné. A la poupon-
nière des Brenets qui en même temps
possède sa propre école de nurses,
pas de crainte. Quelque vingt-cinq
nurses s'occupent des bébés. Une ma-
man pour deux bébés. Là, il y a
place pour la détente, le jeu, les
soins. D' ailleurs, la pouponnière a
un long passé derrière elle. Elle fê-

te cette année son cinquantième an-
niversaire. Un demi-siècle à soigner
des bébés âgés de quelques jours à
quatre ans. Un demi-siècle de prati-
que. Une volonté constante d'appli-
quer les dernières méthodes tout en
étant gardienne de ce qui est sûr,
meilleur pour l'enfant. Remarquons
que le fait  d'avoir dans sa maison
sa propre école est un avantage con-
sidérable. Là, pas de théorie sans
pratique. Très vite, très sûrement, les
nurses connaissent « leurs bébés »,
ce qui leur convient le mieux.

Institution privée, la pouponnière
des Brenets est subventionnée par
l'Etat. Cela ne suffit pas. Aussi, cha-
que année, cette maison organise une
vente.

Samedi, de petites plaques de cho-
colat aux emballages bleus ou ro-
ses seront vendus à Neuchâtel. Les
écoliers des localités environnantes
viendront aujourd'hui vendre à do-
micile le chocolat qui aidera cer-
tainement la pouponnière des Bre-
nets à poursuivre sa tâche.

NEMO

Peintures Libertines de

JÉRÔME BROMFAY
à la Galerie Arts Anciens, BEVAIX,
de in à 19 heures.
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Café National, Boudry
CE SOIR DANSE

Hôtel des 13 Cantons,
Peseux

Prolongation de son mois gastro-
nomique et folklorique tunisien
jusqu'au 15 avril'i

Ce soir DANSE
Entrée libre

i

Les premières
asperges de Cavaillon

Ruelle du Port

Multi - Discount
Borloz!

Aujourd'hui :

double timbres-
escompte S.E.N.J.

dans tous nos magasins

CE SOIR, dés M n 13

Hôtel du Poisson, MARIN

LOTO
du SKI-CLUB MARIN

CE SOIR, 20 heures précises

Hôtel de la Gare
de Montmollin
Grand match au loto

BEAUX QUINES
Se recommande :
le Hockey-club Montmollin-Corcelles

Ce soir, dès 21 heures

on danse à la Rotonde
avec les «JACKSON»

UC - SSEC

DERNIER
grand match au loto
LES PONTS-DE-MARTEL

Grande salle de paroisse
Vendredi 30 mars, à 20 h 30
Abonnement 15 fr., 40 tours (2 tours
gratuits, 2 cartes = 3me gratuite

MAGNIFIQUES QUINES :
téléviseur, enregistreur, jambons, etc. >
S.F.G. Commission de jeunesse

2

Fr. 2.70 par millimètre de hauteur
Réception des ordres : jusqu'à 22 heures
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Observatoire de Neuchâtel 29 mars 1973.
Température : Moyenne : 7,3 ; min. : 5,7 ;
max. : 11,7. Baromètre : Moyenne : 721.
Eau tombée : 0,7 mm. Vent dominant :
Direction : nord ; force : faible à modéré.
Etat du ciel : couvert , pluie l'après-midi.

Niveau du lac, 28 mars 1973 : 428,94
Température de l'eau : 7 degrés

Prévisions météorologiques. — Nord des
Alpes, Valais, nord et centre des Grisons :
le ciel se dégagera et le temps sera en
majeure partie ensoleillé, sauf quelques ré-
sidus nuageux dans les régions montagneu-
ses do l'est.

La température sera comprise entre 5
et 10 degrés en fin de nuit et entre 13
et 18 degrés l'après-midi.

Bise plus faible sur le Plateau , vents
modérés du nord-est en montagne, où
l'isotherme zéro degré s'abaissera jusque
vers 1500 mètres.

Evolution pour samedi et dimanche : au
nord des Alpes ensoleillé samedi , diman-
che très nuageux et précipitations isolées.
Au sud généralement ensoleillé.

Avis important : en raison de la sèche- •
resse persistante, il est interdit d'allumer
des feux en forêt ou de jeter des ciga-
rettes non éteintes.

Observations météorologiques

p̂ /1^ U^OA \Cei
Véronique a la grande joie d'an-

noncer la naissance de son petit frère

Laurent
29 mars 1973

Monsieur et Madame
Etienne SCACCHI-CHAPATTE

Maternité J.-J.-Lallemand 5
Pourtalès Neuchâtel

Û

La *_¦ Va Aa _ ¦
garantit l'avenir
de vos enfant»

Tél. (038) 25 49 92'Neuchâtel
Agent général : Chs Robert

Annonces transmises par téléphone
Fautes d'impression

Aucune responsabilité ne peut être assumée en cas d'exécution
inexacte d'ordres transmis, modifiés ou annulés par téléphone que nous
acceptons pour rendre service à nos clients.

Les erreurs de composition et les impressions défectueuses qui n'altè-
rent pas de façon déterminante le sens ou la portée d'une insertion, ne
justifient ni un refus de payer, ni une réduction de prix, pas plus qu 'elles
ne donnent droit à une répétition gratuite de l'insertion.

LES INFORMATIONS DE DERNËE HEURE
se trouvent désormais en avant-dernière page

*¦ ¦

Les Neuchâtelois
hors-canton

font des projets
Le comité central, le secrétariat des

sociétés neuchâteloises hors-canton et leurs
présidents se sont réunis dimanche, à
Yverdon, sous la présidence de M. Paul
Matthey, de Bienne. Le secrétaire général ,
M. F. Pellaton, d'Yverdon , a rendu visite
aux sociétés neuchâteloises pour les
informer de l'activité de l'association. Les
responsables de l'association, notamment le
secrétaire général et le président central ,
s'occupent de la collecte de fonds pour la
construction d'un chalet aux Gollières et
assurer une nouvelle parution de I'« Echo
des Gollières ». Le but : resserrer les liens
d'amitié entre les différentes sociétés
neuch âteloises et mettre un lieu de
rencontre à la disposition de leurs membres
et plus particulièrement de la jeunesse et
des aînés.

Au cours de l'assemblée, M. Georges
Perrenoud , de Lausanne, vice-président ,
mais démissionnaire pour raison de santé, a
été remplacé par M. Roger Martin ,
président d'honneur du Cercle neuchâtelois
de Vevey. Le préfet Magnenat et un repré-
sentant de la Municipalité assisteront le
6 mai à l'assemblée des délégués qui se
déroulera au château d'Yverdon.

F. P.

Concert du Jazz-club
Demain soir, dans les locaux du Jazz

Club, la formation neuchâteloise « The soûl
Messengers's > fera vibrer tous les amateurs
de la Soûl Music ainsi que les adeptes du
style Adderley.

Réception dee ordre» : Jusqu 'à 22 heure*

CORCELLES-CORMONDRÈCHE

(c) Lors de la dernière séance de la com-
pagnie des Mousquetaires , les vérificateurs
ont procédé au bouclement des comptes
du tir du bicentenaire et ont donné con-
naissance de leur rapport à l'assemblée.
M. Eugène Bernard , président de la so-
ciété, n 'a pas caché sa satisfaction en sou-
lignant que les résultats obtenus étaient
très positifs. Il a remercié toutes les per-
sonnes qui ont contribué bénévolement à
la réussite de cette importante manifesta-
tion. Seule, une étroite collaboration en-
tre les membres de la société a permis la
réalisation de telles joutes sportives qui
ont réuni les tireurs les plus chevronnés
du pays. Or, les chiffres parlent d'eux-
mêmes et le président de citer : « Il a fal-
lu 39 séances de préparation réunissant les
responsables des différentes attributions ,
cinq jours entiers de présence lors des
tirs, ce qui représente 2017 heures de tra-
vailet la collaboration bénévole d'une
soixantaine de personnes. »

A cette occasion, M. Pierre Duckert,
président de la commission des prix , a
été nommé membre d'honneur de la so-
ciété _ en récompense des services rendus.
Ainsi , le rideau est tombé définitivement
sur le tir du bicentenaire.

ACTIVITÉS 1973
_ La saison de tir a débuté samedi par un

tir d'ouverture réservé exclusivement aux
membres de la société. Elle se poursuivra
par les tirs traditionnels d'entraînements ,
obligatoires, en campagne et par les
compétitions individuelles et en groupes
pour enfin aboutir au tir cantonal valai-
san qui aura lieu au début du mois de
juin à Sion. La compagnie des Mousque-
taires participera également au tir can-
tonal neuchâtelois organisé sur la place
de Pierre-à-Bot dans le cadre du 125me
anniversaire de la République et canton
de Neuchâtel.

E.K.

Tir du bicentenaire :
résultats satisfaisants

LA COUDRE

(c) Aux classes qui ont participé à la dé-
coration de la palissade du chantier de
la « Coop », rue des Portes-Rouges, et dont
nous avons parlé dans notre journal , on
peut en ajouter trois de la Coudre. Ce
sont celles de Mlles Chevroulet , Burgat
et Decrausat , respectivement 4me, 3me et
lre années. Il est bon également de rele-
ver l'effort de ces écoliers.

A propos du zoo peint
sur la palissade
d'un chantier

Monsieur Alexandre Bon, à Bevaix ;
les parents, amis et connaissances,
ont le chagrin d'annoncer le décès de

Madame Clara BON
leur chère mère, parente et amie, sur-
venu dans sa 96me année.

La cérémonie funèbre aura lieu le
vendredi 30 mars 1973, à 13 h 30, à
la chapelle du cimetière de Bevaix.

C'est ici l'œuvre de Dieu, que
vous croyez en celui qu'il a
envoyé.

Jean 6 : 29.
Monsieur Etienne Jeanmonod, ses en-

fants et petits-enfants :
Mademoiselle Myriam Jeanmonod,
Madame et Monsieur Lucien Ma-

gnin et leurs enfants Pierre-Alain,
Georges-Henri et Jean-Jacques ;
Monsieur et Madam e Philippe Jean-

monod, à Provence, et leurs enfants ;
Madame et Monsieur Réginald Du-

commun, à Gorgier, leurs enfants et
petits-enfants,

ainsi que les familles parentes et al-
liées,

ont le chagrin de faire part du décès
de

Madame

Etienne JEANMONOD
née Esther PERREGAUX

leur très chère épouse, maman, grand-
maman, belle-sœur, tante, cousine, pa-
rente et amie, que Dieu a reprise paisi-
blement à Lui, dans sa 81me année.

2207 Coffrane, le 29 mars 1973.

Car c'est ici la volonté de mon
Père que quiconque discerne le
Fils et croit en Lui ait la vie
éternelle, et moi je le ressusciterai
au dernier jour.

Jean 6 : 40.
Lecture de la Parole, samedi 31 mars,
au domicile, à 13 heures,
au temple, à 13 h 30.

Cet avis tient lieu de lettre de faire pari

La famille de

Monsieur Willy DARDEL
très touchée des nombreuses marques de
sympathie et d'affection qui lui ont été
témoignées lors de son deuil , prie tous
ceux qui l'ont entourée de croire à sa
vive reconnaissance.

Neuchâtel , mars 1973.

Madame Jeanne
FACCHETTi-BASSINO

et famille
profondément touchées des nombreuses
marques de sympathie et d'affection qui
leur ont été témoignées lors de leui
grand deuil , remercient toutes les per-
sonnes qui les ont entourées de leur pré-
sence, de leur message, de leur envoi de
fleurs et de dons, et leur expriment leur
très sincère reconnaissance et profonde
gratitude.
Un merci tout spécial au docteur C. Tur-
berg et aux médecins et infirmières de
l'hôpital des Cadolles.

Auvernier , mars 1973.

Madame Henri Germond-Jaquet, à
Neuchâtel ;

Les enfants, petits-enfants et arrière-pe-
tits-enfants, à Genève, Lausanne, Ollon,
Plan-les-Ouates et Zurich ;

I-es beaux-frères et belles-sœurs à
Delémont, Chêne-Bourg, Gruyères et le
Landeron ;

Les neveux et nièces à Cugy, Saint-
Sulpice (VD), Genève, Neuchâtel, Saint-
Aubin (NE), Estavayer-le-Lac et Auver-
nier,

ainsi que les familles parentes et al-
liées, amis et connaissances,

ont le profond chagrin de faire part
du décès de

Monsieur Henri GERMOND
pilote en retraite

leur cher époux, père, beau-père, grand-
père, frère, beau-frère, oncle, parent et
ami, enlevé à leur tendre affection à
l'âge de 82 ans, après une courte ma-
ladie.

2000 Neu châtel, le 28 mars 1973.
(Oratoire 1)

Que ton repos soit doux comme
ton cœur fut bon.

L'incinération aura lieu samed i
31 mars.

Culte à la chapelle du crématoire
à 9 heures.

Domicile mortuaire : pavillon du ci-
metière de Beauregard .
Cet avis tient lieu de lettre de faire part

Réception dee ordres : jusqu'à 22 heures I



Fin du cours cantonal pour sapeurs-pompiers
C'est aujourd'hui, en fin d'après-midi, que prendra fin le cours

bisannuel organisé par la Fédération des sapeurs-pompiers du can-
ton de Neuchâtel, cours qui s'est déroulé depuis lundi en grande
partie à Saint-Biaise.

Deux cents hommes de tout le canton y ont pris part sous la
direction des majors Grisel et Brasey et du capitaine Sunier, adjoints
du directeur des cours cantonaux, le major René Habersaat, de Neu-
châtel.

Ce cours a surtout été marqué par ces deux innovations que
constituaient les techniques de récupération des acides et la connais-
sance du courant électrique.

L'ENSA et l'Institut de chimie de l'Université ont apporté leur
utile collaboration à ce cours d'instruction.

(Avipress - J.-P. Baillod)

Au tribunal de police de Neuchâtel
Au lieu de penser à une sombre machination
il aurait dû avoir plus d'égards pour autrui !

Le tribunal de police de Neuchâtel a
siégé hier sous la présidence successive
de Mlle G. Fiala et de M. J. Ruedin. Mme
M. Steininger assumait les fonctions de
greffier.

F. P. déchargeait sa camionnette bâchée
près d'un kiosque, sur un trottoir de
l'avenue du 1er Mars, le 5 septembre 1972.
Ayant reculé pour repartir, il entendit un
léger choc à l'arrière. Un piéton semblait
atteint dans le dos ; il était assis sur le
trottoir , et gémissait. F. P. convaincu,
semble-t-il , « qu'il y avait là-dessous une
machination visant à extorquer de l'argent

à une compagnie d'assurances,
s'exclama » :

— Pas de plaisanterie avec mol, Il ne
faut pas croire que Je vous ai fait mal ;
c'est vous qui m'êtes rentré dedans I

Puis, il s'éloigna sans plus s'occuper de
sa victime et sans même lui donner son
nom et son adresse. Les circonstances
exactes de l'accident n'ont pu être
clairement établies. La responsabilité de F.
P. n'est pas certaine. Le tribunal a retenu
qu'on était en présence d'un manque
d'égards plutôt que d'un mépris de la vie
et de la santé d'autrui. F. P. a été
condamné à 80 fr. d'amende et paiera 60
fr. de frais.

IL REVIENT... DE LOIN I
Ressortissant étranger, P. H. a dû entre-

prendre un voyage de plusieurs milliers de
kilomètres pour se soumettre à la justice
neuchâteloise. Il avait attiré l'attention sur
lui en outrepassant, au volant de sa
voiture, une interdiction de tourner à
gauche près de la place Pury. On procéda
à un examen du sang qui accusa une
ivresse moyenne se situant entre 1,45 et
1,55 gr.™. Son défenseur qui estime que ce
n'est pas une bonne politique de contes-
ter non seulement les faits , mais encore
les taux d'alcoolémie, en matière d'ivresse
au volant , a toutefois suggéré que l'indice
d'alcool était certainement moins élevé au
moment de l'arrestation du prévenu. P. H.
a été condamné à 800 fr. d'amende et
paiera 190 fr. de frais.

UN COURAGEUX ANONYME
A. C. avait provoqué avec son véhicule,

sans s'en rendre compte, le dérapage
d'une motocyclette à laquelle il devait la
priorité, sur la route des Poudrières. Il
poursuivit tranquillement son chemin, sans
être inquiété. Mais la scène avait eu un
témoin. Ce courageux anonyme peu em-
pressé à venir témoigner, chargea un
enfant de signaler à la police le numéro
des plaques de A. C. I Par ce procédé
d'une élégance discutable, A. C. fut
appréhendé, mais nia s'être rendu compte
de quoi que ce soit. Il a été condamné à
80 fr. d'amende et paiera 50 fr. de frais.

C. Fx.

Les jeux stupides :
fillette grièvement

blessée par
une fléchette !

COLOMBIER

(sp) A Colombier, une fillette de
deuxième année, Olga A., a été griève-
ment blessée à un oeil à la suite d'un
stupide accident. Le médecin a ordonné
son hospitalisation dans un hôpital
spécialisé à Berne.

Depuis quelque temps, les enfants du
village s'amusent à lancer des projectiles
— souvent en métal — au moyen de
frondes en forme de Y. Certains ont
même confectionné des arcs et des
flèches et n'ont rien trouvé de mieux
que de viser leurs camarades dans la
rue. Le corps enseignant est intervenu
immédiatement dans le cadre scolaire,
mais il ne lui est guère possible de
contrôler les activités des élèves en
dehors de l'école.

Les parents eux-mêmes devraient se
débarrasser des « jouets » dangereux, car
les enfants, en général ne sont pas capa-
bles de mesurer la portée de certains
gestes.

Pour éviter la répétition de nouveaux
accidents comme celui dont vient d'être
la victime Olga A !

La Société chorale interprétera Schutz et Bruckner
Dimanche et lundi prochains à la Collégiale

Depuis une vingtaine d'années le disque
et la radio ont largement contribué à faire
connaître, en pays romand, l'art fervent et

grandiose d'Anton Bruckner. Toutefois les
occasions d'assister à l'exécution de ses
monumentales symphonies ou œuvres
chorales demeurent rares. Une raison de
plus de féliciter la Société chorale pour
son choix.

A deux ans d'intervalle, entre 1864 et
1868, Bruckner a écrit trois grandes
Messes. Il y a dix ans, la Société chorale
avait inscrit la dernière, en fa mineur, à
son programme. Aujourd'hui il s'agit de la
seconde, en mi mineur, qui est indiscu-
tablement la plus originale des trois. Est-ce
parce qu'elle est dédiée à l'évêque de
Linz, grand admirateur de Palestrina ?
Toujours est-il que cette Messe s'inspire
visiblement des grands modèles de la
Renaissance : elle est huit voix — tout
au moins dans le Kyrie, le Sanctus et
l'Agnus Dei — et l'accompagnement
orchestral , limité à une vingtaine d'instru-
ments , souligne encore cettte prédominan-
ce de la partie vocale.

Et c'est ainsi qu'alternent, tout au long
de l'ouvrage, les superbes contrepoints

vocaux du Kyrie ou du Sanctus, les
modulations hardies du Benedictus, et des
épisodes d'une riche couleur orchestrale
comme le Gloria ou le Credo où la partie
symphonique reprend tous ses droits.
Partie confiée presque exclusivement à des
cuivres et qui annonce déjà , par moments ,
les somptueuses sonorités des symphonies
du maître autrichien.

UNE DISPOSITION ORIGINALE
La première partie du programme sera

consacrée à quelques pages de Heinrich
Schutz. D'abord aux Psaumes 130 et 24,
peu connu chez nous. Puis au célèbre
<• Magnificat » que le compositeur écrivit en
1671, quelques mois avant sa mort. Toutes
ces œuvres sont conçues à huit voix,
réparties en double chœur. Ce ¦ qui va
permettre à François Pantillon de tenter
une expérience audacieuse — qui s'inspire
d'ailleurs d'une très vieille tradition — :
placer une partie de ses choristes sur la
galerie d'entrée de la Collégiale, et l'autre
au fond de la nef.

Si l'acoustique demeure favorable, l'alter-
nance des deux chœurs (tout particulière-
ment dans le Psaume 130) prendra de ce

fait un relief saisissant l Ajoutons qu il a
fallu prévoir un second chef pour diriger
les choristes de la galerie et que la Messe
de Bruckner bénéficiera également de
cette disposition, puisque quatre cuivres de
l'orchestre seront installés sur la galerie.

En ce qui concerne les Interprètes, la
partie symphonique sera assurée pour la
première fois par la nouvelle « Société
d'orchestre » de Bienne. Et F. Pantillon a
engagé cette année un quatuor vocal en
majeure partie inédit. Composé de
Claudine Perret, alto qui est déjà une
« habituée » de nos concerts ; et de trois
nouveaux-venus : Yvonne Perrin de
Lausanne, le jeune ténor' bernois René
Hofer et Martin Egel, basse, qui a travaillé
à bonne école puisque sa mère n'est autre
que la célèbre cantatrice M. Hôffgen l

Ainsi, on peut déjà considérer ce
concert comme l'un des plus attachants et
des plus originaux que la Société chorale
nous ait jamais proposés. L'intérêt du
programme, la disposition « stéréopho-
nique » des choristes, l'orchestre de
cuivres, un quatuor vocal inédit : autant
d'excellentes raisons de se rendre,
dimanche ou lundi, à la Collégiale ...

L. de Mr.

« La Chanson landeronnaise »
prépare sa soirée annuelle

Un groupe vocal (au premier rang, la directrice, Mlle Dellay), qui a
rapidement prouvé sa valeur.

(Avipress - Baillod)

« La valeur n'attend pas le nombre
des années... », disait Corneille. Cela
pourrait parfaitement s'appliquer au
chœur mixte « La Chanson landeronnai-
se ». Fondé en 1969 par Mlle Bernadette
Delley, alors directrice du chœur mixte
de l'église catholique , ce groupe vocal
n 'aura pas attendu longtemps pour prou-
ver sa vitalité et sa valeur.

Costumée, ainsi que l'ont voulu ses
membres, la « Chanson landeronnaise »
f o rmée d'une majo rité de chanteurs du
chœur mixte catholique, n'a pas tardé à
se produire en public.

— C'est notre p rincipale source de re-
venus, exp lique en souriant Mlle Delley.

En effet , la « Chanson landeronnaise »
qui se veut avant tout villageoise et inter-
confessionnelle, ne reçoit pas de subven-
tion et ne compte aucun membre passif.
Tout cela n'a pas empêché chanteurs et
chanteuses d'assister régulièrement aux
répétitions. Le résultat ne se f i t  pas at-
tendre : des sociétés de l'extérieur firent
appel à la « Chanson landeronnaise »
pour agrémenter diverses manifestations.

Cest que, loin de vouloir chanter à
tout prix de la musique « sérieuse » ou
religieuse, Mlle Delley a toujours désiré
que ses protégés interprèten t des chan-
sons du terroir, des madrigaux et même
des « best sellers ». Cette passion de la
musique, ce souci de perf ectionnement
qui la hantent, la directrice eut tôt fait
de les communiquer à ses sociétaires.
Et c'est ainsi que, tout naturellement, on

pensa à créer quelque chose de nouveau,
de beau et de grand pour la soirée an-
nuelle des 27 et 28 avril.

UN ORATORIO
On porta son choix sur un oratorio

de Carlo Boiler : « Pays du kic ». L'in-
terprétation de cette œuvre nécessitait
cependant la participation d'un récitant,
d'un chœur, de solistes et d' un orchestre.

La directrice expose ses préoccupa-
tions .-

— C'est là que mes soucis ont com-
mencé. Ce f u t  un travail énorme que
de pouvoir s'assurer la collaboration d'un
orchestre de professionnels, de semi-pro-
fessionnels et de solistes de renom.

Mais, finalement , grâce à ses relations
dans le monde de la musique, Mlle
Delley parvint à obtenir l'accord de Cé-
cile Zay, soprano, Liliane Mathez , alto,
Charles Jauqitier , ténor, et Jules Rosset,
basse et membre de la « Chanson lan-
deronnaise ». Pour l'orchestre, on f i t  ap-
pel à des musiciens de Neuchâtel, Chau-
mont, Saint-Biaise , Peseux, la Chaux-de-
Fonds, Bienne, Fribourg, Bulle, etc. Tous
ont accepté de se produire au Landeron
pour un cachet dérisoire.

— // n'était dès lors pas bien di f f 'm
elle de donner un nom à l'orchestre et
je l'ai baptisé « Amici mei », précise
Mlle Delley .

Ainsi, avec une telle p léiade d'artistes
et une œuvre de choix au programme,
nul doute que la « Chanson landeron-
naise » forte de 35 membres actuelle-
ment, saura attirer de nombreux mélo-
manes au vieux bourg.

Dans quelles couches de la population
active les parfis « piochent-ils » ?

Avant les élections cantonales

II n'est pas inintéressant de chercher
quelles sont les professions les plus mar-
quées dans tel ou tel parti politique. Sur
69 candidats présentés par le parti radi-
cal , les entrepreneurs , industriels ou chefs
d'entreprise arrivent en tête (11), suivis ,
dans l'ordre , des ingénieurs ou architec-
tes (8), des membres de l'enseignement ,
professeurs ou directeurs et directrices
d'écoles (8 également), des agriculteurs , vi-

Les libéraux : la terre, d'abord

ticulteurs ou horticulteurs (7), et des avo-
cats ou notaires (6). On trouve ensuite :
chefs de service ou de fabrication (4), éco-
nomistes ou étudiants en sciences écono-
miques (3), conseillers communaux (3),
fondés de pouvoir , gérants ou mandatai-
res commerciaux (3), secrétaires (3), com-
merçants (2) , techniciens ou mécaniciens
(2), alors que les professions suivantes ne
sont représentées que par un seul candidat
ou une seule candidate : ménagère , méde-
cin , chirurgien ou pharmacien employé
des CFF ou des PTT, assistante sociale ,
restaurateur , fromager , maréchal , graveur ,
et éducateur.

Du côté des libéraux , ce sont lès agri-
culteurs , viticulteurs ou horticulteurs qui
sont les plus nombreux (13). Viennent en-
suite les entrepreneurs , industriels ou chefs
d'entreprise (9), puis les ingénieurs ou ar-
chitectes (8). On trouve encore : membres
du corps enseignant , professeurs ou direc-
teurs d'organismes ou d'établissements sco-
laires (5), avocats ou notaires (5), juristes
ou docteurs en droit (3), médecins , chi-
rurgiens ou pharmaciens (3), techniciens ou
mécaniciens (3), fondés de pouvoir , man-
dataires commerciaux ou gérants (2), mé-
nagères (2), secrétaires (2). Il y a aussi
une infirmière , un économiste , un ouvrier ,
un employé et un menuisier.

En tête des listes socialistes arrivent les
membres du corps enseignant , professeurs
ou directeurs d'école (14), les techniciens
ou mécaniciens venant en deuxième posi-
tion (9). On note ensuite : employés des
PTT ou des CFF (6), conseillers commu-
naux ou chancelier communal (5), ingé-
nieurs ou architectes (5), économistes (4),
avocats ou notaires (3), personnes em-
ployées dans l'imprimerie ou les arts gra-
phiques (3), contremaîtres ou chefs de
chantier (3), fonctionnaires communaux (2),
secrétaires syndicaux (2), horlogers (2), ju-

riste (1), écrivain (1), médecin , pharmacien
ou chirurgien (1), éducateur (1), animateur
de jeunesse (1), menuisier (1), conseiller
médical (1), retraité (1), assistante sociale
et employé (1).

Nous verrons demain les professions re-
présentées dans les listes des quatre au-
tres partis présentant des candidates et
candidats au Grand conseil.

Les socialistes : devant le tableau
noir...

Du goudron
en flammes

HAUTERIVE

(c) Une épaisse fumée noire s'élevait hier,
vers 8 h, rue Marinière à Hauterive. Un
début de sinistre s'était déclaré sur le toit
d'un immeuble en construction, où des
ouvriers étaient occupés à isoler le toit au
moyen de goudron. Par suite de négligence,
le goudron chauffé dans deux chaudières
s'enflamma. Le chef de chantier est parvenu
il éteindre le sinistre à l'aide de bennes de
sable déversées sur place par la grue avant
l'intervention des premiers secours.

Un bus à Marin :
le public
semble conquis !

Au quatrième jour de l'essai d'un
service de bus à Marin , le public
semble avoir répondu positivement
au projet de doter le village d'un
système régulier de transport public :
475 passagers, mercredi , 418, hier.
Certes, ce n'est pas encore rentable
pour l'heure mais le début semble
prometteur. L'essentiel est que des
initiatives semblables se multiplient
pour alléger le trafic automobile
dans les villes, diminuer le bruit et
mettre un frein à la pollution de
l'air.

Samedi, une entreprise privée du
village se chargera du transport. Il
est possible que, par la suite, elle
s'occupe provisoirement de ce service
en attendant que les TN le prennent
en charge. Justement , le but principal
de l'essai était d'étudier la fréquen-
tation probable d'une ligne desservie
par 28 courses quotidiennes et de se
prononcer sur le genre de véhicule
répondant au mieux aux besoins.

Quant aux TN, sans négliger la
nécessité d'une exploitation ration-
nelle, leur ambition est d'assurer un
service suffisamment efficace pour
convaincre les automobilistes de
l'avantage des transports publics.

• HIER, vers 17 h 50, an cours
d'une manoeuvre, un camion conduit
par M. Ch. E., 52 ans, domicilié à
Neuchâtel, a renversé un cyclomoteur
qui tentait de le dépasser au carre-
four des Carrels.

Le cyclomotoriste, M. Olivier Jean-
neret, âgé de 18 ans, de Corcelles, a
été traîné sous le camion. Souffrant
de blessures au pied gauche et d'une
commotion, il a été transporté à
l'hôpital de la Providence.

Jeune
cyclomotoriste
sous un camion !

• LE CONSERVATEUR cantonal des
monuments et des sites, M. Roger Vion-
net, a donné hier soir une conféren-
ce sur le sauvetage des temples en
Nubie égyptienne, à la suite d'un voya-
ge d'étude dans cette région du mon-
de.

Il parla notamment de la découver-
te de quelques villes mortes du bassin
de la Méditerranée , des pyramides de
Sakkarah et Guiseh, des temples de
Louxor, Karnak, Philae et Abou Sim-
bel.

Cette conférence, qui fut présentée
à l'aula de l'Université, était donnée en
faveur des Perce-Neige, œuvre neuchâ-
teloise pour les enfants mentalement dé-
ficients. Nous y reviendrons.

En faveur des
Perce-Neige

• DEUX ' voitures circulaient hier,
vers 12 h 30, rue du Plan , et sui-
vaient le bus qui s'apprêtait à s'ar-
rêter. C'est alors que le conducteur
du deuxième véhicule , M. P.-H. B.,
domicilié à Neuchâtel , entreprit le dé-
passement du bus, au moment où le
conducteur de la voiture se trouvant
en première position , M. G.B., de Ve-
vey, déboîtait également. Collision el
dégâts.

Cela ... s'arrose !
• AUJOURD'HUI, à 17 h, selon

la tradition , aura lieu le « gautscha-
ge » des quatre apprentis de la
« FAN » qui viennent de subir avec
succès les examens professionnels
leur ouvrant la porte des métiers de
l'imprimerie. La cérémonie , qui attire
chaque fois le regard amusé des pas-
sants, se déroulera autour de la fon-
taine du temple du Bas.

Déboîtements
simultanés

# LA soirée des aînés s'est déroulée
mardi à la chapelle de la Maladière. La
chorale <t Echo du sapin >, sous la direc-
tion de M. Roger Sommer, a interprété
do nombreux airs qui ont ravi l'assis-
tance.
Les diapositives, présentées par M.
Tristan Davernis, ont permis à chacun
de découvrir la nature sous l'angle de
l'insolite et du merveilleux.

Départ imprudent
• HIER, vers 12 h 20, Mme J.C.

quittait sa place de stationnement , rue
de Champréveyres. Au cours de cet-
te manœuvre effectuée en marche ar-
rière, la conductrice ne prit pas tou-
tes les précautions exigées par le man-
que de visibilité et son véhicule heur-
ta la voiture conduite par M. A.T.,
qui circulait vers le centre. Dégâts .

Soirée des aînés
à la chapelle

de la Maladière

« De Durer à Picasso » à la Galerie Dietesheim
Depuis le 24 mars, les amateurs d'art

ont l'occasion d'admirer à la Galerie
Dietesheim quelque 24 estampes qui y
sont exposées sous le titre « De Durer à
Picasso ». Il y a là, comme on le voit,
les plus grands noms de la gravure , ceux
que l'on va voir dans les grands musées.

Pour préciser nos idées, choisissons un
ou deux critères qui nous serviront de
guides , et commençons par le noir.
Comme l'a dit Odilon Redon, « le noir
est la couleur la plus essentielle... Il faut
respecter le noir. Rien ne le prostitue. Il
ne plaît pas aux yeux et n'éveille aucune
sensualité. Il est agent de l'esprit bien
plus que la belle couleur de la palette
ou du prisme. Aussi la bonne estampe
sera-t-elle goûtée plutôt en pays grave,
où la nature au dehors peu clémente
contraint l'homme à se confiner chez

soi, dans la culture de sa propre
pensée... »

TOUTES LES COULEURS EN UNE
Ce noir, si riche d'harmonies pro-

fondes et chantantes, ce noir incanta-
toire, nous le trouvons dans la « Cellule
auriculaire » de Redon, cette tête de
femme d'un noir en quelque sorte
absolu, d'où l'œil surgit avec une vio-
lence inquiétante. Ce noir, c'est toutes
les couleurs en une, c'est la musique des
couleurs ramenée à leur fondement
commun, à ce cruel miroitement infer-
nal. Ailleurs, chez Redon , dans son
« Pégase captif », ou dans « L'Aile », on
découvre une inspiration romantique, un
reflet des légendes wagnériennes , et dans
l'étonnante candeur de « Parsifal », ce
regard blanc qui est celui, inexpressif et

bizarre , de la totale innoncence. Ces
gravures ont une audace particulière,
molle , grandiose et mouvementée.

Ce noir , nous le rencontrons égale-
ment chez Goya, dans cet « Autopor-
trait » en haut-de-forme, et ici c'est le
haut-de-forme précisément qui accapare
tout ce noir comme pour en accabler le
visage, qui est net , maigre , osseux , avec
cet œil maladivement soupçonneux , qui
amène Goya vieillissant à ne plus voir
partout que des monstres. Chez Rem-
brandt , dans les deux « Autoportraits »,
c'est aussi les yeux que l'on regarde,
mais l'expression en est infiniment plus
complexe. On y trouve de tout, le
regret, la plainte, l'angoisse, la peur
panique de perdre un jour pied et de
sombrer dans l'abîme. Et pourtant ,
quelle tendresse encore dans ce regard,

quelle douceur et quelle obscure
espérance ! Goya, c'est l'œil perçant de
l'artiste à qui rien n'échappe. Rem-
brandt , c'est l'œil intérieur, où se reflète
un trop-plein de vie affective et spri-
tuelle.

Cette large part d'humanité, on la
retrouve, exprimée de manière très
émouvante, dans la grande tête de pro-
phète barbu de Chagall , « Souffrance de
Jérémie », qui est superbement
éloquente. Chez Daumier, dans « L'Ane
et les deux voleurs », c'est la basse
cruauté que l'artiste fustige de manière
cinglante. A mon goût, cet art est
presque trop direct ; il fait un peu trop
appel à la conscience morale.

Les deux planches de Callot , « Les
Bohémiens », sont des merveilles de
composition et de science. On peut en
dire autant de « L'Abside de Notre-
Dame » de Meryon, ce paysage parisien
si XIXe siècle, dans son atmosphère
comme dans sa technique. Avec
Piranèse, nous revenons aux mystères
essentiels du noir le plus noir , qui anime
et creuse de manière infernale ces terri-
bles et lourdes architectures dans le
dédale desquelles on se perd.

« Le Chevalier, la Mort et le Diable »
de Durer est trop connu pour que nous
nous y attardions. C'est de l'expression-
nisme à outrance, et pourtant tout y
reste soumis à la loi de l'art. Avec
Braque et Villon , nous retrouvons de
très purs graveurs pour qui l'œuvre
d'art, dans sa clarté et dans sa rigueur,
est une fin en soi.

DEUX ŒUVRES DOMINANTES

Venons-en maintenant aux deux
œuvres qui , à notre avis , dominent tous
les chefs-d'œuvre de cette superbe expo-
sition. C'est le Picasso de 1904, « Le
Repas frugal », et le Rouault, « Qui ne
se grime pas », la huitième planche du
Miserere. Ces deux saltimbanques de
Picasso, aux membres anguleux, aux
yeux lourds de mélancolie, aux maigres
doigts démesurément allongés, c'est l'hu-
manité même, passive, misérable, mais
toujours fièrement accusatrice. Cette
accusation , elle est également dans le
Rouault , dans cette émouvante figure de
clown, dont le regard traduit si bien le
désarroi face à toutes les injustices de la
vie. Il a dû rire et faire rire, et le voilà
qui se retrouve après la représentation ,
seul et dégrisé, abominablement triste.
Peut-être même sans bien savoir pour-
quoi.

N'est-il pas étonnant que dans une
exposition où figurent Dîner, Rembrandt
et Goya, ce soient en définitive Picasso
et Rouault qui s'imposent à nous avec
une force irrésistible ? Et Rouault peut-
être plus encore que Picasso.

P. L. B.

CORTAILLOD

(c) A la suite du cambriolage perpétré
la semaine dernière aux Câbles de Cor-
taillod (un coffre-fort ouvert au chalu-
meau avait été délesté d'environ 22.000
francs), les bruits les plus contradic-
toires circulent parmi le public. Or, la
seule chose que l'on puisse affirmer
pour l'instant , c'est que la police de
sûreté est sur une piste.

Vol de 22.000 francs
aux Câbles :
une piste ?
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Annonces
Les annonces reçues l'avant-veille à 15 heures peuvent
paraître le surlendemain. Pour le numéro du lundi les
annonces doivent parvenir à notre bureau le Jeudi Jus-
qu'à 17 heures ; pour le numéro du mardi les annonces
doivent parvenir à notre bureau le vendredi jusqu 'à

17 heures.

Avis de naissance et avis mortuaires
Les avis de naissance et les avis mortuaires sont reçus
à notre bureau jusqu'à 18 heures ; dès ce moment et
jusqu 'à 22 heures, ils peuvent être glissés dans la boite
aux lettres du Journal située à la rue Saint-Maurice 4,

dans le passage.

Réclames et avis tardifs
Les réclames doivent nous parvenir Jusqu'à 15 heures.
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Changements d'adresse
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Les changements pour la Suisse, minimum une semaine,
sont gratuits. Pour l'étranger, les frais de port sont fac-
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A vendra

CORTAILLOD
maison commerciale aveo

MAGASINS D'ÉPICERIE

BOUCHERIE
plus 2 appartements de 2 et
3 chambres : Fr. 185.000.—.

SAINT-BLAISE, commerce de

BONNETERIE MERCERIE
ET BAZAR

sur route principale. AGENCE-
MENT : Fr. 16.000.—. INVENTAIRE
MARCHANDISES : Fr. 20.000.— à
25.000.—. Loyer avantageux.

NEUCHATEL, quartier est,

BOUCHERIE-CHARCUTERIE
avec magasin, sur route princi-
pale. Agencement : Fr. 36.000.—.
Loyer mensuel avec appartement
de 7 chambres : Fr. 1800.—. Prix
de vente du tout : Fr. 370.000.—.

A louer dès le 24 avril 1973,

NEUCHATEL
ruelle Vaucher,

SUPERBE APPARTEMENT-
ATTIQUE

de 6 chambres, avec tout confort
et garage.
Loyer mensuel: Fr. 1150.— plus
charges.

W 

RÉPUBLIQUE ET CANTON DE

NEUCHATEL
Greffe du Tribunal du district de Neuchâtel

AVIS D'INVENTAIRE
ET SOMMATION PUBLIQUE

(Articles 580 et suivants du Code civil suisse)

Les héritières de Monsieur Pierre Frédéric Edouard JUNGEN-
dit-Jung, fils de Jungen, Fritz Maurice et d'Adeline , née Char-
mey, époux de Margaretha, née Hânni, né le 4 mai 1929, avo-
cat, originaire de Corcelles-Cormondrèche (NE) et de Fruti-
gen (BE), domicilié à Neuchâtel, ruelle Vaucher 22, décédé le
9 février 1973, à Neuchâtel, ayant, en date des 9/10 mars 1973,
réclamé l'inventaire prévu par les articles 580 et suivants du
Code civil suisse, le Président du Tribunal du district de Neu-
châtel somme les créanciers et les débiteurs du défunt, y com-
pris les créanciers en vertu de cautionnements, de produire
leurs créances et de déclarer leurs dettes au Greffe du Tri-
bunal Jusqu'au 30 avril 1973 inclusivement.

Il est rappelé aux créanciers du défunt que s'ils négligent de
produire leurs créances en temps utile, ils courent le risque
(Code civil , art. 582, 2me alinéa et 590, 1er alinéa) de perdre
leurs droits contre les héritiers.

Donné pour trois insertions dans la « Feuille d'Avis de Neu-
châtel », à une semaine d'intervalle.

Neuchâtel, le 13 mars 1973.
Le greffier du Tribunal : W. BIANCHI

¦ || CHANCELLERIE
I 11 D'ÉTAT

Mise au concours
d'un poste

de traducteur-juré
Par suite du décès du titulaire, le poste
de

traducteur-juré pour
la langue espagnole
est mis au concours.

Adresser les offres de service à la
chancellerie d'Etat, à Neuchâtel, jus-
qu'au 10 avril 1973.

Baux à loyer
en vente au bureau

du tournai

A vendre, à la sortie d'une impor-
tante localité du Jura, immeuble
avec

garage,
station d'essence

et

magnifique
appartement

Année de construction 1970.
Chiffre d'affaires intéressant.
Tous renseignements sous chiffres
995-259, Publicitas, Neuengasse 48,
2501 Bienne.

ç -i
<G#îo& > Propriété

7 V>yMï^ P
ar étages

w '̂ à Boudry
Tél. (038) 25 13 13 - 

NEUCHATEL
Appartement de 4 pièces, cul-

Orangerie 8 sj ne ,nsta||éei cave et réduit_

(lffrP À UPIl lIrP Ascenseur. Situation tranquille.

V J
A vendre à la Neuveville

maisons familiales
jumelées de 6 et 7 pièces

Situation splendide avec vue imprenable sur le lac.
Cuisine avec équipement moderne et complet. Ins-
tallations sanitaires à chaque étage. Salon de 38 m"
avec cheminée. Loggia , solarium et pelouse devant
la maison. Garage.

Prix à partir de Fr. 285.000.—. Nécessaire pour trai-
ter Fr. 70.000.—. Financement assuré.

G»™ IIE i"̂ r™* wSLm Gérances
ES EU H U -̂W Immeubles

I rue Dufour 17, Bienne. Tél. (032) 3 44 55.

OFFICE DES FAILLITES DU VAL-DE-RUZ

ENCHÈRES PUBLIQUES
D'IMMEUBLES

(habitation - magasin - tea-room) à Cernier
Le lundi 30 avril 1973, à 15 heures, è l'hôtel de ville de

Cemier, salle du Tribunal, l'office des faillites du Val-de-Ruz
procédera à la vente aux enchères publiques des Immeubles
ci-dessous désignés, dépendant de la succession répudiée de
Claude-Maurice Badoud, quand vivait commerçant, à Cernier,
savoir :

CADASTRE DE CERNIER

Article 1489 — à Cernier, bâtiment, dépendances de 161 m2
subdivisions :

plan folio 3 — No 248, logements 106 m2
No 249, place 21 m2
No 250, trottoir 34 m2

Article 1668 — à Cernier, bâtiment, Jardin de 112 m2
subdivisions :

plan folio 3 — No 231, pavillon 6 m2
No 285, jardin 106 m2

L'immeuble sis sur l'article 1489, mitoyen est et ouest, est,
au rez-de-chaussée, à l'usage de tea-room de 30 places envi-
ron, magasin et petite terrasse. Aux étages, il comprend
2 logements de 3 chambres + 1 indépendante. Il se trouve
au centre de Cernier, rue Frédéric-Soguel 12, dans une bonne
situation commerciale. Les locaux commerciaux et l'apparte-
ment du 1er étage sont libres de bail pour le 1er mai 1973.

Estimation cadastrale des deux articles
(1972) Fr. 130.000.—
Assurance incendie, y compris avenant Fr. 187.250.—
Estimation officielle des deux articles Fr. 150.000.—

Accessoires - Estimation de l'office Fr. 4.500.—

Pour une désignation plus complète des immeubles et des
accessoires, on se réfère au registre foncier, dont un extrait
est déposé à l'office soussigné, ainsi qu'aux rapports do
l'expert et de l'office, à la disposition des intéressés.

Les conditions de vente et l'état des charges pourront
être consultés à l'office soussigné dès le mardi 3 avril 1973.

La vente sera définitive et l'adjudication prononcée en
faveur du plus offrant et dernier enchérisseur.

Les enchérisseurs devront se munir d'un acte d'état civil
ou, pour les sociétés, d'un extrait du registre du commerce.
Les intéressés sont rendus expressément attentifs sur l'arrêté
fédéral du 23.3.1961/30.9.1965/24.6.1970 instituant le régime de
l'autorisation pour l'acquisition d'immeubles par des personnes
domiciliées ou ayant leur siège à l'étranger.

Les immeubles pourront être visités le mercredi 4 avril et
le jeudi 12 avril 1973, de 14 à 16 heures.

Cernier, le 17 mars 1973.
OFFICE DES FAILLITES :

le préposé :
A. Huguenin

Investissement
Disposant
de 150.000 fr.,
nous cherchons
à placer
dans immeuble
locatif , villa
ou terrain.

Adresser offres
écrites à FR 689
au bureau
du Journal.

A vendre au Landeron, situation
tranquille, près du centre,

VILLA 5 CHAMBRES
deux niveaux d'habitation ; jardin
et dégagement, construction 1954,
très bon état. Chauffage général
et eau chaude, bloc-cuisine, che-
minée, salon, machine à laver,
garage.
Hypothèques 1er et 2me rang.
S'adresser à Fiduclm S.A., à
Peseux. Tél. (038) 31 54 44.

ACTIVIA m ''arc,litecture
nu,mn pour votre immeuble

pour votre villa

APTIUIA pour votre fabr'que
Au II VIA pour vos transformations

NEUCHATEL - SERRIÈRES
J.-U BOTTINI ARCHITECTE

Touralne. Rue Pierre-de-Vingle 14
Tél. (038) 31 55 44

A VENDRE
A NEUCHATEL

immeuble locatif avec jardins, à
proximité immédiate du centre
dans quartier en développement.

Adresser offres sous chiffres
EH 854 au bureau du journal.

A louer à Boudry, pour date à
convenir ,

très bel appartement
4 pièces,
tout confort

Cuisine agencée, tapis tendus.

Loyer mensuel, charges compri-
ses, Fr. 795.—.

S'adresser à la gérance Bruno
Muller , Temple-Neuf 4, Neuchâtel.
Tél. 24 42 40.

A LOUER tout de suite i

LOCAUX
convenant pour bureaux administratifs, médecin, ete.

ATTIQUE
4 grandes pièces, cuisine aménagée, terrasse, envi-
ron 300 m3, vue splendide, tranquillité.

S'adresser à ï Autocentre, rue du Tombet 24,
2034 Peseux. Tél. (038) 31 4640.

A louer tout de suite ou pour date
à convenir, à Cormondrèche,

STUDIO
avec cuisine, douche et lavabo,
W.-C. et tout confort.

Adresser offres sous chiffres
GF 819 au bureau du journal.

A louer tout de suite
au Landeron

appartement
de 2 pièces,
tout confort ,
belle situation.
Loyer 360 tr.,
charges comprises.
Tél. 51 29 42.

CERVIA ĴADRIATIQUE *^Wrt
Eté 1973: à louer '
MAISONS er
APPARTEMENTS DE
VACANCES
Tout confort Plage privée.
Prix avantageux.
Renseignements;
J.P.TrUmpler, case postale
6300 Zoug 3, T. 042/2112 8BJ

MICAFIL
Nous cherchons :

sténodactylo de langue française
pour notre département de corres-
pondance.

Nous offrons :
— activité Intéressante dans le cadre

d'une équipe jeune et Internatio-
nale, permettant à une Romande
de se familiariser avec la langue
allemande

— horaire de travail variable
— éventuellement demi-journée.

Si notre offre vous intéresse, veuillez nous télé-
phoner ou nous écrire pour fixer un rendez-vous.
MICAFIL S.A.
Badenerstrasse 780, 8048 Zurich.
Tél. (01) 62 52 00, interne 215.

MIIMM—I I II Mi|M 

Restaurant de la Gare
2520 la Neuveville,

tél. (038) 51 23 98,

cherche pour entrée immédiate
ou à convenir

sommelière
ou sommelier

Bon gain, travail par équipe.

On cherche

DAME
pour le service du thé au person-
nel ; 2 heures le matin et 2 heu-
res l'après-midi. Samedi congé.
Tél. 25 74 01, Interne 212.

Confiserie Vautravers
R. Nicole, successeur,

cherche

SERVEUSE
Tél. 251770.BUREAU

A louer tout de suite, en plein
centre de la boucle, dans maison
d'ordre, bureau de 3 pièces et
dépendances. Troisième étage,
avec ascenseur.

Faire offres sous chiffres Fl 885
au bureau du journal.

Les Fabriques d'Assortiments Réunies

Fabrique C - Collège 10, 2400 LE LOCLE
engagent

UN EMPLOYÉ
DE COMMERCE

pour son secteur commercial.

Personne capable d'entretenir des rapports

avec la clientèle.

Connaissance de l'allemand souhaitée.

Faire offres à: LES FABRIQUES D'ASSORTI-

MENTS RÉUNIES, Fabrique C, 2400 le Locle.

Tél. (039) 31 61 55.

BIEDERMANN S.A.
Nous cherchons

COUTURIERES
suisses, ou étrangères ayant permis B ou C.

Nous offrons places stables et bien rémunérées,
semaine de 5 jours et avantages sociaux.

Pour tous renseignements, appeler le No de télé-
phone 251631, ou passer à nos bureaux :
BIEDERMANN S.A., Rocher 7, Neuchâtel.

cherche, pour son service
Comptabilité - Comptes clients,

UN (E) EMPLOYÉ (E)
DE COMMERCE

désirant se créer une situation stable.
Formation sur une nouvelle machine comptable
assurée par nos soins.
Travail indépendant et varié , comportant des res-
ponsabilités.
Goût des chiffres , précision, discrétion , toutes
qualités indispensables.
Nous invitons les personnes que cette fonction
intéresse à se mettre en rapport aveo nous, par
téléphone ou par écrit.

EDOUARD DUBIED & CIE, S.A.,
rue du Musée 1,
2001 NEUCHATEL.
Tél. (038) 25 75 22.

BUREAUX DE NEUCHÂTEL

A louer, rue de la Dîme 55,
la Coudre,

une chambre
indépendante

non meublée, avec W.-C. Location
mensuelle 190 fr., charges com-
prises.

Pour visiter, s'adresser à
Mme Châtelain, concierge.
Tél. 33 48 94, heures des repas.

A louer au Landeron

appartements
tout confort

cuisine agencée, tapis tendus.

Loyer mensuel, charges compri-
ses :

pour le 24 mai 1973
2 pièces Fr. 350.— ;
pour le 24 juin 1973
4 pièces Fr. 585.— et Fr. 590.—.

S'adresser à la gérance Bruno
Mtiller, Temple-Neuf 4, Neuchâtel
Tél. (038) 24 42 40.

A LOUER à Neuchâtel

un magnifique
appartement

de 142 m2 comprenant :
4 chambres à coucher , un salor
de 42 m2, une grande salle de
bains, un local douches, W.-C,
séparés; un balcon de 16 m2, cui-
sine aménagée.
Ascenseur, service de concierge-
rie, cave, galetas, places de jeux
LOYER MENSUEL : Fr. 1000.— +
charges.
S'adresser à Paul Cretegny & Cie
tél. 25 69 21, NEUCHATEL.

YVERDON
Promenade des Pins 3.

A louer, dans immeuble neuf, ap
parlements de

2 

pièces, cuisine, bains, W.-C
balcon, dès Fr. 365.—,
charges comprises ;

3 

pièces, cuisine, bains, W.-C
balcon, dès Fr. 480.—,
charges comprises.

Construction soignée - tout con
fort - soleil - verdure - vue
tranquillité.
Garages et places de parc à dis-
position.

Pour visiter et traiter :
SOGIM S.A., Maupas 2, Lausanne
Tél. (021) 20 56 01.

URGENT
Jeune couple
nouveaux
propriétaires
du bar à café
Pam-Pam
cherchent

appartement
de 2 à 3 pièces,

1 à proximité du bar.
> Tél. 25 04 44.

Etudiants (frère
et sœur) cherchent
à louer à long terme,
d'octobre à Juin ,

bungalow
ou chalet
dans les environs

- de Neuchâtel.
Prière de téléphoner
au (061) 33 18 12.

Nous cherchons, pour le 1er mai
1973,

jeune fille de service
(débutante), dans restaurant pour
ouvriers. Très bonnes possibilités
d'apprendre la langue allemande.
Vie de famille assurée, congés
réglés, très bons gains.

Prière d'adresser offres écrites à :
Famille Hans Nôthlger-Kôhler,

Restaurant Eintracht,
5015 Niedererlinsbach (AG).

Nous cherchons
pour notre personnel

APPARTEMENTS
de 2, 3 ou 4 pièces, à Neuchâtel
ou région ouest de la ville, jus-
qu'à Boudry. Loyers raisonnables.
Prière de faire offres écrites ou de
téléphoner au (038) 2111 45, In-
terne 238.
Fabrique de Tabac Réunies S.A.,

i Neuchâtel.

f^kS F̂ S F̂ S f^S >̂ S > Ĵ

A toute demande
de renseignements,
prière de lolndre
un timbre pour la
réponse.

Feuille d'avis
de Neuchâtel

A louer ,
à la rue de la Dîme,

chambre
indépen-
dante
meublée
loyer, charges
comprises, 130 fr.
Tél. (038) 33 2716.

Couple retraité
cherche appartement
minimum
2 Vz pièces
rez ou 1er,
mi-confort ,
à ia campagne,
éventuellement achat
d' une petite maison
ou ferme modeste.
Faire offres sous
chiffres CF 852 ou
téléphoner au
(01) 35 35 82. 
Nous cherchons
pour jeune homme
chambre
éventuellement 2 lits,
quartier Poudrières,
Maillefe r, pour
le 1er mai.
S'adresser à la
confiserie Perrlraz,
7, rue de l'Hôpital.
Tél. 25 12 64.

A vendre,
région Yverdon,

VILLA
6 pièces, 2 bains,
grand jardin.
Pour traiter :
Fr. 100.000.—.

Faire offres sous
chiffres 22-14.606-493
à Publicitas,
1401 Yverdon.

Beau choix
de cartes de visite

à l'imprimerie
de ce journal

Terrain
à bâtir
Les Passes
Sainte-Croix.
Vue magnifique.
Station été-hiver.
Piscine. Nombreux
champs de ski.
Tranquillité, calme.
Forêts.
S'adresser à Schwab
case 2, les Passes.
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4 cylindres opposés à piat. refroidisse- l_a GS a la puissance qu'il faut tion avant. Sa suspension hydropneuma-ment a mr, 2 arbres à cames en tête. Traction . . , . r- , , A,n l  ,. . ' . . ' "T .
avant. 4 roues indépendantes, suspension pour faire des pointes a plus de 150 km/h tique assure un contact permanent des

^K&^Sà
rd&bas!istâr' et des dépassements rapides même en 4 roues avec la route et une tenue de

avec répartiteur de charge, périme, break, côte raide: son moteur à 4 cylindres route impeccable.modèle Club (exécution plus luxueuse). . , , . _ _ —  A, • — * r- /-> » ^ i j
GS: 1015 cm\ 55.5 cv DIN/61 cv opposes a plat développe 65,5 CV SAE C est seulement dans ces con-

ïA3EiiiooS
km

max,: 14Skmlh- c""""""™"'0"-- d'un volume de 1222 cm3. ditions qu'on peut se sentir sportivement
Len,îsÂ25îi,2Z2cK-Â°t.pVJ} lw Mais la GS a aussi les freins sûr su volant et vraiment à l'aise comme
65.5 CV SAE. Vitesse max. 151 km h, consom- ,.. . „ .
mation:9.311100km. qu il faut pour maîtriser cette puissance: passager, ^s^.ajp̂ .

freins à disque sur les 4 roues, double ET ,™<igg»*
circuit de freinage avec répartiteur de ¦̂ TK T̂Jpression sensible à la charge et à ss "̂ SBwr̂ asr
répartition.

Pour que cette puissance se
W laisse mieux diriger, la GS est une trac- J
~ Âbm—, m,aCrrWff î
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NEUCHATEL : Garages Apollo S.A., tél. (038) 241212 ; YVERDON : Garage Nord Apollo S.A., tél. (024) 21212.
Boudevilliers : Centre Automobile, Garage Moderne, tél. 36 14 37; Cortaillod : F. Zeder, tél. 4210 60; Fleurier : Claude Hotz, tél. 61 29 22; Fontainemelon :
W. Christinat, tél. 53 34 77 ; Peseux : M. Ducommun, Garage Centra l, tél. 31 12 74 ; Saint-Biaise : J.-P. Bourquin, Garage du Lac, tél. 33 21 88 ; Valangin : M. Lauten-
bacher, Garage de la Station, tél. 361130.
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Votre magasin spécialisé MEDIATOR à Neuchâtel : G. HOSTETTLER Radio - TV - Disques - Saint-Maurice 6 et 11 - Tél. (038) 25 44 42 1

atf réqdl qu'où zwa plus tetâ,
pour f eïéx-heures" ISI

^V/ EGruyère, emmental, deux fromages bien de chez nous! SCHWEIZa
Union suisse du commerce de fromage SA

Nettoie et désodorise
^

HERMES
LA MACHINE A ÉCRIRE SUISSE PARFAITE

dœëgSSSSS-WL-./Q.«±toa^ggB Modèle Baby, supcr-lcgoro cl pour-
^̂ ^̂ ^ ^̂ ^̂ ^̂ B^̂r |anf robuste, contenue dans un colfrel

 ̂
Fr. 310.-
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^̂  ̂ fl 1 f Modèle Media, adopté par l'armée
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suisse à cause 

tje 
sa solîdifé à foula1 ^V^^^^.̂ î j^Jj épreuve, coffre!r*̂  ̂ Fr 440.

/ ^y ^,̂ _ .- . . .  _ 
Modèle 3000, la grande porfaffve pos-

3y"* ~ ' . • '  - î g
^ sédanl lous les raffinemenfs de la

f jl @ pEJ™1̂ (S I 1 machine de bureau : tabufaleur, mar-
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geurs éclairs visibles, ele ; coffrol

j m ^m \  Fr. 595.-
Misé a l'essai gratuite», location-vente, reprise avantageuse d'anciens modèles

el service d'entretien cher

¦nnM| Neuchâtel, faubourg du Lac 1 I
;W^OgfP"W5Sl (038) 25 25 

05
Wm&ti£émàmÊgËm Neuchâtel , Saint-Honoré 5
^™^̂ ^̂ ^ * (038) 25 44 66

La Chaux-de-Fonds, Serre 66
(039) 23 82 82
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BOUCHERIES MIGROS J

AUTO
ÉCOLE

Spécialiste pour

Stores à rouleaux
Portes de garages
Constr. métalliques

M HARTMANN + CO SA
Il Service de réparations
Ij NEUCHATEL 038 3144 53 j

/" "̂ >v** ^̂ 
Les nouveaux cours

^̂«̂
^̂ 

commencent !
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Leçon de démonstration :
vendredi 6 avril 1973, à 20 heures
Comment apprendre à jouer de l'orgue Hammond, Farfisa,

Yamaha ou autres
10 leçons en petit groupe, Fr. 85.—, leçon privée, Fr. 15 l'heure

Renseignements et inscriptions chez

Le rendez-vous du mélomane

2001 NEUCHÂTEL Tél. (038) 25 72 12Maculature
en vente au bureau

du Journal



Les bonnes occasions
de déguster un bon café

Coop fraîchement torréfié
ne manquent pas.

Et en ce moment/
il y a une bonne occasion

d'acheter je café Coop
encore meilleur marché.

Jubilor: paquet de 250 g Bonsoir: paquet de 250 g

au lieu de 3.30 au lieu de 3.10
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Nous désirons engager tout de suite ou
H pour une époque à convenir \-

personnel masculin
qui sera mis au courant de diffé rents
travaux d'atelier.

Nous cherchons également

collaborateur
qui, après une période de formation,
devra participer à la réparation de diffé-
rents appareils.

à Pour ce poste, des connaissances du
domaine électrique sont souhaitables,
ainsi qu'un esprit initiatif et consciencieux.

Pour toutes ces activités, nous assurons
une

formation adaptée
aux travaux à exécuter.

Nous offrons :
— un emploi stable, auprès d'une entre-

prise en constant développement |
— une rémunération adaptée aux exl- y

! ï gences des postes de travail. y
— des avantages sociaux appréciables.

Nous invitons les personnes intéressées il
à l'une ou l'autre de ces activités à nous

K faire parvenir leurs offres , à prendre con-
iy. tact par téléphone ou à venir se présen- 

^
| ter à X

•

**ÇTR0NA SïïTi,"-
^b Tél. (038) 421515, Interne 497
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GARAGE R. WASER je»
Rue du Seyon 34-38 fj' i

SfctëtëlimiS 200° Neuch'ï ,e|- m-AAmwAm\AÊ.mm T«. (osa) 251628 IM
.graBg r̂aB engage un

||| | employé de bureau I
consciencieux pour la récep- 1

^̂ 
, tion , la facturation, le télé- |'- «

raSj TftlIJMPfl phone et la correspondance ; (>-j

un aide de bureau p

BB TRÉFILERIES
EpSI RÉUNIES S. A.

WiM 3ÎENNE
Nous cherchons pour des activités intéressantes et
variées :

aide-mécanicien
ouvrier sur machine
ouvrier de transport

Nous offrons des conditions d'engagement avanta-
geuses selon le statut des employés, avec salaire
mensuel.

Notre bureau du personnel donne tous les renseigne-
ments détaillés. Nous sommes également à votre
disposition le samedi de 8 à 12 heures.

TRÉFILERIES RÉUNIES S.A.
2501 Bienne, rue du Marché-Neuf 33,
Tél. (032) 2 7411.

Maison mondialement réputée pour ses machi- 'y-, j:
nés textiles et ses machines-outils
cherche £

v 5

UNI EMPLOYÉE 1
pour compléter son équipe du service des < -¦•!
ACHATS. ; â

Cette future collaboratrice devra s'occuper de Kg
correspondance, du contrôle de certains docu- [fe
ments, et assurer en outre le remplacement de gis

TÉLÉPHONISTE 1
Nous invitons les candidates intéressées à se ïM
mettre en rapport avec nous, par téléphone ou fjra
par écrit. ftp,
Edouard DUBIED & Cie S.A. fm
Rue du Musée 1 - 2001 NEUCHATEL UM
Tél. (038) 25 75 22 ||

BUREAUX DE NEUCHÂTEL g

LOOPING 1
Réveils et pendulettes WSâ

Nous cherchons pour entrée immédiate ou à conve- f̂nir : §£.'̂

polisseurs 1

aides - polisseurs 1
sur grandes pièces en métal ; |M

décalqueuses i
sur cadrans. ffil

Personnes ayant des dispositions seraient éventuel- ^P
lement mises au courant. pïjj

Places stables et bien rétribuées. &lfâ

S'adresser à LOOPING S.A., manufacture de réveils KS
et de pendulettes, rue de la Gare 5a, 2035 Corcelles. £|g
Tél. (038) 31 77 33. E||

cherche

pour son Marché de l'avenue des Por-
tes-Rouges, à Neuchâtel :

vendeuse- caissière
vendeur

au dépt photos

employé
à la station-service.

Places stables, bonne rémunération,
horaire de travail régulier, avantages
sociaux d'une entreprise moderne.

£̂i M - Participation

Veuillez adresser vos offres ou téléphoner à la
Société Coopérative MIGROS NEUCHATEL,
service du personnel, case postale 228, 2002
Neuchâtel, tél. 33 31 41.

' «'¦' ' ¦ ' ¦ -.i

Pour notre département d'appareils de chauffe,
nous cherchons

CHEF D'ÉQUIPE
serrurier soudeur ayant des connaissances de la
soudure CO* pour s'occuper d'une chaîne moderne
de fabrication.

Nous offrons :
emploi stable
ambiance agréable
avantages sociaux d'une grande
entreprise.

Adresser offres ou se présenter à : !

FAEL S.A.
Musinière 17, 2072 Saint-Biaise
Tél. (038) 33 23 23

AXHOR S-A^^ rjjJPj

;herche pour sa succursale de Dombresson

OUVRIÈRES
3t un

COMMISSIONNAIRE
Douvant conduire un mini-bus et aider à l'atelier.

3restations sociales d'une grande entreprise.

:aire offres par téléphone au (038) 5311 81.

I
AMANN + CIE S.A.

j désire engager

EMPLOYEE DE COMMERCE
Ce poste conviendrait à une personne
habituée à travailler avec les chiffres, avec
soin et précision.

Nous offrons :
travail varié dans bureaux modernes, salaire
en rapport avec les capacités, horaire
adapté à la semaine de 5 jours.

Faire offres à la Direction de

AMANN + CIE S.A.
Importation de vins en gros.
Neuchâtel.

I 

FLEURISTE
est cherché par maison de gros en articles pour
fleuristes. Place d'avenir pour monsieur actif,
sérieux, aimant le contact avec la clientèle.

Ambiance agréable.

Très bonnes conditions sociales.

Date d'entrée à convenir.

Ecrire sous chiffres D 60799-18 Publicitas,
1211 Genève 3.

La maison Reymond,
rue Salnt-Honoré 5,
à Neuchâtel,
cherche pour entrée
Immédiate ou date
à convenir

JEUNE FILLE
libérée des écoles
pour différents petits
travaux de bureau
et courses.
Faire offres écrites
ou prendre rendez-
vous par téléphona
au 25 44 66.

Bureau fiduciaire de Neuchâtel
cherche une

SECRÉTAIRE-
COMPTABLE

sachant l'allemand. Poste Indé-
pendant, travail varié. Des person-
nes qualifiées de tout âge sont i
priées de faire des offres à :

Maurice Herschdorfer, Pralaz 33,
2034 Peseux, ou téléphoner à par-
tir de 19 heures au (038) 31 72 36.



Assemblée générale de la caisse
de crédit mutuel de Brot-Plamboz

De notre correspondant :
La Caisse de crédit mutuel de Brot-Plam-

boz a siégé samedi au restaurant des Petits-
Ponts sous la présidence de M. Willy Per-
ret qui adressa des souhaits de bienvenue à
l'assemblée. Après la nomination de MM.
Michel Robert et Edouard Jacot comme
scrutateurs , M. Pierre Zmoos secrétaire,
donna lecture du procès-verbal de la derniè-
re assemblée qui est adopté sans observa-
tion.

Au cours d'un tour d'horizon, M. Perret
parl a de l'imbroglio monétaire dans lequel
tous les gouvernements sont plongés. Il
rappela la crise de la livre, du dollar , de
l'afflux de capitaux étrangers en Suisse,
ainsi que les ordonnances prises par le Con-
seil fédéral , qui ne furent pas suffi samment
efficaces, ce qui obligea le Conseil fédéral à
prendre des mesures encore plus strictes.

C'est ainsi que dès décembre, les caisses
de crédit mutuel sont également soumises
aux modifications de la loi fédérale sur les
banques. Ces dernières mesures demandent
notamment que les crédits accordés soient
proportionnés aux fonds propres des ban-
ques, alors que le système de contrôle a ete
renforcé. Selon les décisions du comité de
direction , les taux pour 1973 seront les sui-
vants : obligations, 5 V4 % ; épargne, 4 % ;
épargne-jeunesse, 5 % ; comptes-courants,
1 3A % ; hypothèques en 1er rang, 5 'A % ;
prêt sur bétail, 6 %.

M. Perret termina son exposé en remer-
ciant ses collègues du comité de direction ,
les membres du comité de surveillance ainsi
que la caissière.

Dans son rapport , Mme Monnet, caissiè-
re, souligna que l'exercice 1972 fut très
bon ; les comités comme la caissière
peuvent affirmer que notre banque commu-
nale a atteint le but fixé. L'effectif de la
société est actuellement de 68 membres, soit
un de plus que l'année précédente.

Cependant, Mme Monnet pense que ce
nombre peut encore augmenter par l'arrivée
de jeunes. L'augmentation de l'exercice est
due surtout à l'épargne, l'augmentation des
obligations étant moins importante du fait
du taux moins intéressant. Grâce à cette
liquidité renforcée, il fut possible de répon-
dre favorablement à de nombreuses
demandes de petits crédits.

LES COMPTES
Les comptes eux-mêmes se résument de la

façon suivante. Le roulement s'est effectué
sur un montant de 3.920.341 fr. 60. Les
prêts hypothécaires se montent à 1.615.569
francs 65, les prêts aux corporations de
droit public à 17.581 fr. 60 et les prêts à
terme gagés à 31.500 francs. Les montants
déposés sur les livrets d'épargne se montent
à 1.606.073 fr. 65, ceux des obligations à
637.000 francs. Le bénéfice fut de 7133
francs 80 ; il vient alimenter le fonds de
réserve qui se monte actuellement à 109.321
francs 13. La caissière rappela que toutes
les opérations bancaires courantes peuvent
être faites par la Caisse de crédit mutuel.

M. Maurice Jeanneret président du
conseil de surveillance, rappela que les
contrôles des banques ont été renforcés et
que toute irrégularité amène à de sévères
sanctions. En ce qui concerne notre caisse,
tant les contrôleurs de Saint-Gall , que les
contrôleurs locaux , ont toujours trouvé les
livres et l'état de la caisse en parfaite
concordance.

M. Jeanneret remerci a M. Pierre Zmoos
secrétaire du comité de direction , membre
fondateur et secrétaire depuis 36 ans, qui ne
désire pas une nouvelle réélection. Enfin M.
Jeanneret demanda à l'assemblée d'approu-
ver le bilan et le compte de pertes et
profits adoptés , d'accorder un intérêt de
5 % sur les parts sociales et de donner

décharge aux organes responsables de toutes
les opérations de 1972. Ces trois résolutions
sont votées à l'unanimité.

NOMINATION STATUTAIRES
Les mandats de MM. Arnold Haldimann,

Armand Robert, Gilbert Robert et Willy
Perret venant à échéance, ces quatre
membres des comités sont réélus à l'unani-
mité. L'assemblée a nommé M. Roger
Ducommun des Petits-Ponte, en remplace-
ment de M. Pierre Zmoos, qui reçut un
cadeau .

Après le paiement de la part sociale, una
copieuse collation fut servie aux membres et
à leurs épouses, et au son de la musique la
soirée se poursuivit fort tard.

Récital de piano de Bêla Siki
AU TEMPLE FRANÇAIS

« Jouer chaque jour des préludes et
des fugues de Bach... » : dans son
programme d 'hier soir, le pianiste
hongrois a suivi le conseil de Chopin.
Dans Toccata et Fugue en ré majeur ,
nous ayons pu admirer son staccato
forte  (sans pédale) et son légato expres-
sif avec lequel les touches vont réel-
lement jusqu 'au bout de leur course. Ce
dernier truisme peut être facilement
expliqué; il n'est que difficilement mis
en pratique. Les intermèdes stylisés de
Bach ont été réalisés avec autant de
puissance que de sobriété (le paradoxe
indiquant que le lyrisme — apanage des
grands maîtres — s'obtient dans la
simplicité). La polyphonie développa une
atmosphère de douce paix sans aucune
brutalité ; la plasticité du jeu forma ainsi
un discours logique et de pleine
béatitude. Dans Scarlatti, la sonorité
légère et transparente apporta une
élégance suggestive; les ornements en
pareil cas participent au raffinement
avec leur réalisation discrète et volubile.

Non pas l'impétuosité, mais bien la
plénitude d'un sentiment de paix, voilà

ce qu'exp rima Bêla Siki dans la Sonate
op. 35 de Chopin. Cette paix n'est pas
mièvre ; elle indique un équilibre entre
tristesses et joie et démontre que Chopin
avait acquis cette maîtrise qui consiste à
dominer les événements. Son Scherzo ne
f u t  pas rageur ; le second thème rappela
les plus beaux moments que nous
prodiguèrent jadis les maîtres du clavier
(Backhaus, Rubinstein). Par sa grandeur,
la Marche funèbre démontra que
douleur et simplicité sont deux entités
voisines : il y eut même sublimation et
dépassement.

Inutile d' exp liquer plus longtemps ce
que nous aurions dû dire tout au début :
Bêla Siki est un maître du clavier.
Bartok, par sa brutalité, Liszt par sa
nouvelle conception (« Jouer de
l'orchestre au p iano »), ajoutèrent encore
de splendides moments au concert donné
au bénéfice du fonds Bêla Siki. Nous
nous souviendrons longtemps d' un
concert si magistralement ordonné et
interprété.

M.

ms^Eunn^m
Les Francs-Habergeants

hôtes de la société
chorale

(c) Samedi soir, la société chorale des
Brenets recevait comme hôte d'honneur
le groupe folklorique loclois des Francs-
Habergeants. Ses productions chantées et
dansées furent vivement appréciées du
public brenassier et contribuèrent an
succès de la soirée de la chorale.

(Avipress Février)

La gendarmerie peut-elle retirer les
plaques d'un véhicule en état de marche ?

Après une audience du tribunal de police

Le représentant de la force publique
a pour fonction principale de faire res-
pecter la loi et le bon ordre : doit-il
s'ériger en justicier ? Non. Il est vrai
que la nouvelle formule de l'amende
d'ordre, qui lui permet d'en encaisser le
montant selon un tarif préétabli, aurait
tendance à favoriser cette attitude que
l'on souhaite ne pas rencontrer trop sou-
vent chez l'homme en uniforme.

On se souvient d'un cas récent qui
prouve bien la véracité de cette affir-
mation.

Le tribunal de police de Cernier a
jugé mardi matin le cas de J.K., de
Peseux, lequel avait conduit par deux
fois un véhicule alors qu'il était l'objet
d'une mesure de retrait de permis de
conduire, pour avoir causé un accident
et avoir fui. Or, à la lecture du dossier,
on a appris que les gandarmes d'une
patrouille avaient surpris J.K., le 19 jan-
vier, à 11 h 30, roulant de Boudevilliers
en direction de Valangin. Ces derniers
avaient cru bon , pour empêcher J.K. de
récidiver, de saisir les plaques du véhi-
cule et de les remettre au service des
automobiles. Cette décision partait natu-

rellement d'un principe préventif fort
louable, mais qui n'était pas de leur
ressort.

En effet, l'autorité judiciaire, consul-
tée, nous a affirmé que l'on ne pouvait
retirer des plaques à un véhicule, et par-
tant le permis de circulation qui y est
lié, que dans trois cas bien précis :
lorsque l'assurance responsabilité civile
du véhicule est impayée, sur requête de
la compagnie d'assurance ; lorsque la taxe
de circulation demeure impayée, après
avis recommandé et délai de 10 jour s
dès notification ; lorsque l'état du véhi-
cule ne répond pas aux prescriptions de
l'ordonnance sur la construction et l'équi-
pement des véhicules, selon l'article 84
de l'OCE.

On le voit, aucun de ces cas ne cor-
respond à la situation qui nous intéresse
en l'occurrence. Car, en somme, une per-
sonne privée de son permis de conduire,
quelle que soit la durée et le genre du
délit qui a provoqué cette mesure, a
toujours la possibilité de se faire con-
duire, par un chauffeur de son choix,
dans son propre véhicule muni de pla-
ques à son nom.

Les conseillers généraux se soucient
de l'état des finances de la ville

Série d'interpellations soumises au législatif

De notre correspondant :

Le Conseil général du Locle se réunira ce
soir avec un ordre du jour très important ,
qui vient d'ailleurs d'être complété par une
série d'interpellations qui , sans doute, ne
pourront être traitées au cours de cette
séance.

¦< La période de budgets déficitaires que
nous traversons doit certainement poser des
problèmes de trésorerie aux finances com-
munales.

» Vu les crédits que nous sommes appelés
à voter, les soussignés demandent aux
autorités communales comment seront cou-
verts les besoins de trésorerie jusqu 'à la fin
de 1973. Devrons-nous recourir à
l'emprunt ? Si oui, dans quelle proportion

et est-ce que cela sera possible vu les
restrictions de crédits ? » (Mme Ulysse
Brandt et consorts).

« Le nouveau collège secondaire fonction-
ne depuis six mois environ. Les soussignés
demandent aux autorités communales, s'il
est possible de déterminer le coût mensuel
moyen du chauffage et de la climatisation en
tenant compte des véritables frais d'exloita-
tion, et non des frais importants de régla-
ge. » (MM. Ulysse Brandt et consorts).

« Grâce aux recherches , en particulier de
M. Pierre Cart, ancien directeur technique
des services industriels, le Locle a pu
jusqu 'à présent trouver , dans la vallée
même, son approvisionnement en eau pota-
ble.

» Ces dernières années, des études sont
entreprises par le canton pour trouver dans
la région de nouvelles sources d'approvi-
sionnement. En revanche, il semble que sur
le plan communal , les techniciens aient
négligé d'étudier si toutes les possibilités de
trouver de l'eau au Locle ont été épuisées,
une eau qui coulerait de source et qui
coûterait moins cher que celle d'ailleurs.

.. Le conseil communal peut-il faire
connaître au Conseil général si une étude a
été faite ou pas ? >• (MM. Jean Blaser et
consorts).

« Si l'on prend soin d'examiner les
comptes communaux et la longue liste des
crédits routiers extraordinaires qui s'échelon-
nent au cours des années, on constate que
la commune du Locle dépense en moyenne
entre 1,5 et 2 millions de fr. pour l'exten-
sion et l'entretien de son réseau routier.
C'est un lourd tribut versé à l'automobile.
» Cette charge doit être couverte par les

recettes courantes de la commune , hormis
la rétrocession par l'Etat d'une modeste
part du produit de la taxe sur les véhicules
à moteur et les cycles, soit environ 150.000
francs annuellement. Il ne fait pas de doute
que les charges routières iront en augmen-
tant , posant à la commune des problèmes
de financement de plus en plus difficile.

» Le Conseil communal ne pense-t-il pas
qu'il serait équitable que la commune
reçoive de la Confédération une part du
produit de la taxe sur les carburants per-
çue pour l'aménagement routier ? SI le
Conseil communal partage notre point de
vue , est-il prêt à entreprendre les démarches
dans ce sens par les voies et les moyens qui
lui paraîtront les meilleurs ? » (M. Roger
Droz).

« Le nouveau collège secondaire est utilisé
depuis quelques mois. Or, Il apparaît que des
dommages ont déjà été occasionnés à cette
construction.

>• Le Conseil communal est-il en mesure
de renseigner le Conseil général à ce
sujet ? » (M. Charly Debieux).

La Chaux-de-Fonds
CINÉMAS. — Corso : 20 h 30, Don

Juan (18 ans).
Eden : 20 h 30, Sex Shop (18 ans, pro-

longations) ; 23 h 15, Dangers erotiques
des jeunes filles précoces (20 ans).

Plaza : 20 h 30, Catlow (16 ans).
Scala : 20 h 30, Jeremiah Johnson (16 ans).
ABC : 20 h 30, Tout va bien (16 ans).
TOURISME. — Bureau officiel de ren-

seignements : 84, av. Léopold-Robert , tél.
(039) 23 36 10.

DANSE ET ATTRACTIONS
Rodéo-club bar 72: 21 h - 4 h.
Le Scotch : 21 h - 4 h.
La Boule d'or : 21 h - 4 h.
Cabaret 55 : 21 h 30 - 4 h.
Domino : 21 h - 4 h.

EXPOSITIONS. — Vivarium de la Bonnc-
Eontaine : formé pour cause de trans-
formations.

Musée d'histoire : fermé.
Musée d'horlogerie : les collections.
Musée d'histoire naturelle : collections et

dioramas.
Musée paysan des Eplatures : costumes et

coutumes.
Musée des Beaux-Arts : tapisseries et ten-

tures d'artistes neuchâtelois.
Galerie-club : Renata Vaucher de la Croix.
Galerie du Club 44 : Marguerite Mié-

ville , peintures , et Henry Jacot , gravu-
res.

Permanences médicale et dentaire : en cas
d'absence du médecin de famille , télé-
phone 22 10 17.

Pharmacie d'office : Coop, 108, av. Léo-
pold-Robert , jusqu'à 21 h, ensuite télé-
phone 11.

THÉÂTRE
Théâtre municipal : Mooney et ses cara

vanes, par le TPR.

Le Locle
CINÉMA. — Casino : 20 h 30, ... ot vint le

jour des citrons noir (18 ans) ; 23 h 15,
L'Amour intordi t (18 ans).

EXPOSITION. — Musée des beaux-arts :
André Humbert-Prinoe, peintre.

TOURISME. — Bureau officiel de rensei-
gnements : Henry-Grandjoan 5, télé-
phone (039) 31 22 43.

Pharmacie de service : Coopérative, Pont 6,
dès 21 h, tél. 17.

Permanences médicale et dentaire : en cas
d'absence du médecin traitant , tél. 17
ou le service d'urgence de l'hôpital , tél.
31 52 52.

Excellent résultat des comptes de Villiers
De notre correspondant :
Le Conseil général de Villiers a siégé

sous la présidence de M. Léo Gimmel.
Le point principal de l'ordre du jour était
les comptes de l'exercice 1972, qui se pré-
sentent d'une manière très favorable. En
voici le résumé :

Revenus : Intérêts actifs , 4036 fr. ; im-
meubles productifs , 17.708 fr. 25 ; forêts ,
29.900 fr. 65 ; impôts, 72.873 fr. 30 ; taxes,
8449 fr . 60 ; recettes diverses, 6332 fr. 65 ;
service des eaux, 1917 fr. 45 ; service de
l'électricité, 3028 fr. 75.

Charges : Intérêts passifs, 16.408 fr. 60 ;
administration , 34.029 fr. 25 ; hygiène pu-
blique, 7672 fr. 70 ; instruction publique ,
21.300 fr. 20 ; travaux publics, 45.861 fr. :
police, 1186 fr. 55 ; œuvres sociales , 12.173
francs 95 ; dépenses diverses : 3092 fr. 35.

Boni net de l'exercice : 2522 fr. 05, après
des amortissements légaux de 8950 fr. et
des amortissements supplémentaires de
34.305 francs. Après rapport de la commis-
sion financière, ces comptes sont adoptés à
l'unanimité. Au vu de ces comptes , le Conseil
général accepte l'arrêté prévoyant un es-
compte de 5 % sur tous les bordereaux
d'impôts payés dans les délais .

Le Conseil général renouvelle ensuite son

bureau pour 1973, soit : président, M. Ro-
bert Perret ; vice-président, M. Eric Mon-
nier ; secrétaire, M. Roger Oppliger. La
commission financière 1973-1974 sera com-
posée de MM. Armin Blanchard , Victor
Badel , Eric Monnier ; suppléante, Mme Rita
Buffat.

NOUVEAU CONSEILLER COMMUNAL
Par suite du départ de la localité de

M. Antoine Pellegrini, un siège de conseiller
communal est à repourvoir. C'est M. Chris-
tian Desmeules qui est élu au premier tour.
Il remplacera également M. Pellegrini à
la commission du feu et au conseil inter-
communal du centre scolaire.

Immédiatement après la séance, le Conseil
communal s'est réuni pour constituer son
bureau et pour la répartition des dicastères.
Sa constitution est la suivante : président,
Charles Maurer; vice-président, Ernest Hu-
guenin ; secrétaire , Marcel Perrenoud.

M. Christian Desmeules reprend les di-
castères libres, c'est-à-dire les services so-
cieux, les services industriels et la police.
Les autres dicastères restent sans change-
ment.

CM.

Soirée du chœur
d'hommes

(c) Le chœur d'hommes de Dombresson-Vil-
liers, « L'Union chorale », renforcé une nou-
velle fois par la chorale « L'Avenir » de
Courtelary, a donné samedi dernier sa soi-
rée annuelle. En première partie , les cho-
ristes dirigés tour à tour par MM. Henry
Fassnacht et Oot Borruat ont interprété six
chants qui ont particulièrement plu au pu-
blic. Relevons entre autres « Terre pro-
mise », négro spiritual harmonisé par Carlo
Boiler , qui a été bissé , « Le doux chagrin »
de Gilles Vigneault et J. Tochat , « La route
de l'aube » de V. Solovyov, « Le réveil de
la forêt » de F. Hégar ot € L'hiver sur mon
jardin » de L. Gessency. « L'Union cho-
rale » a eu l'heureuse idée de reprendre un
ancien chant , « O mon beau village » de
Ch. Martin. Nul doute que l'année pro-
chaine les choristes redonneront « Terre
promise » et « Le doux chagrin » qui ont
été particulièrement appréciés pour la fi-
nesse de leur exécution. Comme ce fut le
cas ces dernières années , c'est la troupe
« Comœdia » du Locle qui a animé la par-
tie théâtrale avec la comédie policière en
trois actes de Robert Thomas « Double
jeu ». L'orchestre t Errijean 's » a ensuite
mené la dnnse.

Succès d'une souscription
(c) La récente souscription en faveur des
jeunes gymnastes de la localité a permis
au comité des pupilles et pupillettes d'ache-
ter de nouvelles barres parallèles et des
tapis adéquats , tandis que la commune
fournissai t des bancs suédois. Au cours
de la dernière soirée gymnique, le prési-
den t de la société a remercié la popula-
tion de cet effort généreux qui a rappor-
té 2000 francs.

Rupture de conduite
(c) La distribution d'eau dans les ména-
ges a été quelque peu perturbée ces j ours-
ci à la suite d'une rupture de conduite.
La commune a pris immédiatement les
mesures qui s'imposent pour remédier à
cet état rio fnit.

Au théâtre

La mode veut que les sujets les
plus osés soient traités et exhibés
publiquement. En quelques années, la
morale a subi une évolution extra-
ordinaire, qui se ressent depuis
quelque temps dans le cinéma et
maintenant aussi dans le théâtre.

Joe Orton, auteur anglais à succès,
est transposé dans « Le locataire »
par une adaptateur français qui use
et abuse des jeux de mots et d' un
vocabulaire vulgaire faisant appel ,
chez les spectateurs, à des rappro che-
ments d' un goût douteux.

Les acteurs étaient bons, bien qu'il
faille regretter qu'une comédienne de
la trempe de Madeleine Robinson
recourt tant au cabotinage.

De ce spectacle jo ué mercredi à
Neuchâtel, nous avons rendu compte
hier, dans notre journal .

Br.

«Le locataire »
de Joe Orton

Zouc vue par Roger Montandon
Exposition originale dans le hall du Théâtre

Zouc croquée par Roger Montandon.
(Avipress - M.-A. Robert)

Prochainement, Zouc se produira
à nouveau sur la scène du Théâtre.
Elle est précédée, depuis hier, par
une multitude de croquis, dus au
talent de Roger Montan don.

Cet artiste, établi à Paris, s'est pas-
sionné pour le personnage de Zouc,
et l'a croquée dans différentes atti-
tudes, exprimant à travers elle, le
mouvement et la vie qui prédomi-
nent sur le sujet. Pour Roger Mon-
tandon , il était intéressant de travail-
ler avec quelqu 'un qui ne possède
pas une beauté classique, et il a su
fort  bien faire ressentir son senti-
ment des rapports entre les arts p las-
tiques et le théâtre. Quelques cro-
quis ont été saisis lors du specta-
cle, mais pour tous les autres, mê-
me si c'est toujours Zouc, pensive,
assise nonchalamment, lisant ou dor-
mand, cela devient autre chose : des
reflets de la vie, pris au vol, élar-
gissant notre vision, fixant le regard
sur un geste furt i f .

Nul mieux que le peintre peut dé-
finir cette démarche en profondeur.
« Ce qui m'intéresse chez Zouc, c'est
la ressemblance de la vie et à tra-
vers elle, j 'exprime mes propres rap-
ports avec ia vie. Son travail est
d'ailleurs sa réaction face au mon-
de. Quand je dessine, je deviens la
chose, j 'entre dans le personnage,
comme un acteur entre dans son

rôle. Et puis, c'est passionnant de
travailler longtemps sur le même per-
sonnage. On dépasse ainsi le cliché
pour découvrir l'infini; notre vision
de la vie courante est tellement res-
treinte. Tous mes dessins sont faits
d' après nature. Je préfère subir le
choc de la vue, phénomène beau-
coup p lus riche que ce qui est en
nous. Avec Zouc c'est passionnan t,
ses expressions étant multiples ; el-
le a parfois des attitudes enfantines,
elle peut être dure, ou très tendre... »

La plupart des dessins sont faits
à l' encre de Chine, à la plume ou
au roseau, cette dernière technique
permettant un trait p lus soup le. On
trouve aussi quelques croquis éton-
nants, au stylo bille, ainsi que quel-
ques pastels traités de manière bru-
tale. Roger Montandon a laissé son
modèle se mouvoir librement, f aire
ce qu'il voulait , l'arrêtant alors sur
telle ou telle expression intéressante.
Et au travers de l'exposition, c'est
réellement l' un de nos semblables
qui vit, dans ses attitudes familiè-
res, détendues, réfléchies ou interro-
gatives que nous pouvons saisir.

Une recherche sur laquelle il vaut
la peine de s'arrêter, car c'est en
fait la même ligne que le travail de
Zouc, sur scène, mais suivie en l'oc-
currence par un peintre. IF

(c) Hier vers 12 h 10, un camion tessi-
nois avec remorque , piloté par M. K.E.,
domicilié à Weggis (LU), circulait sur la
piste nord de l'artère sud de l'avenue Léo-
pold-Robert. A la hauteur de l'immeuble
No 34, il se déplaça sur 'la droite pour
emprunter la piste sud sans remarquer un
cyclomoteur conduit par M. S.G., habi-
tatn la ville, qui roulait dans le même
sens. Un accrochage se produisit. Le cy-
clomotoriste , qui a été projeté sur le trot-
toir , est indemne. En revanche, sa ma-
chine est démolie.

Cyclomoteur accroché
par un camion

Naissances : Silvestre Giuseppe, fils
d'Eugenio, chauffeur mécanicien, et de
Marie-Rose, née Kamerzin; Ziircher Vincent,
fils de Michel-André, technicien, et de
Lucette-Paulette, née Mathys ; Roth Phi-
lippe-Marcel , fils de Claude-Alain-Marcel ,
technicien , et de Claudine-Liliane, née
Leuba ; Rossello Antonio, fils de Frances-
co, ouvrier, et de Maria-Carmela, née Mar-
guecio ; Pelletier Alexis-Arnold, fils de
Paul-André-Joseph, boîtier et d'Eliane-
Marie, née Donzé ; Cerf Séverine, fille de
Pierre-Emile, employé de bureau et de
Michèle-Andrée, née Jenzer ; Girardin
Philippe, fils de Michel-Camille, ingénieur
de l'ETS et d'Anne-Marie-Andirée-Jeanne,
née Bideaud ; Rossier Sylvie-Monique, fille
de René, agriculteur et de Monique-Olga,
née Penret.

Promesses de mariage : Chicon Agustin,
polisseur et Palomino Matilde ; Tuzzolino
Marco, manœuvre, et Bucci Rita.

Mariage civil : Maire Eric-André,
vendeur , et Oppliger Monique.

Décès : Willen Jules-Arnold, ouvrier, né
le 5 février 1880, veuf de Maria, née
Weieneth, dom. Numa-Droz 145.

Etat civil
de la Chaux-de-Fonds

(28 mars)

Signal
D deBougy

Au restaurant
du Signel-
de-Bougv

tous les jours

à partir du lundi
2 avril 1973

ouvert
de 9 à 22 heures

(Nos prix sont restés inchangés
depuis 1972)

ENTRECOTE 7 .
garnie (180 g) E t

DEMI-POULET 4.00garni

VOL-AU-lfENT 9 ijn
2 pièces LiUU

CAFE CREME -JO
Une grande salle

polyvalente
de 180 à 250 places
Pour tous renseignements,
s'adresser à M. Maurer.

Tél. (021) 76 59 30.

L'information
horlogère suisse

Informations horlogères

L'information horlogère suisse a siège a la
Chaux-de-Fonds sous la présidence de M.
Albert Rais , ancien juge fédéral. Après
avoir adopté le rapport de gestion et les
comptes de l'exercice 1972, l'assemblée a
pris acte avec regrets et remerciements de la
démission de M. Charles Juillard , vice-
président , et de M. Willy Graef (Girard-
Perregaux et Cie S.A.) qui ont décidé de se
retirer du conseil d' administration après plus
de 40 ans d' activité.

Elle a ensuite nommé cinq nouveaux
membres du conseil d'administration , à
savoir MM. Berberat (Banque populaire
suisse , Saint-Imier), Sickcrt (SSIH , Bienn'e),
Gallct (Gallot et Cie, la Cliaux-de-Fonds),
Grisel (Spiraux réunis S.A., la Chaux-de-
Fonds) et Aubry (fabrique des montres
Ciny, le Noirmont). Enfin , M. Rais ayan t
décidé d'abandonner la présidence de la
société — après 10 ans d'activité —
l'assemblée a nommé le nouveau président
de l'Information horlogère suisse en la
personne de M. Charles-Maurice Wittwer ,
directeur général de la Chambre suisse de
l'horlogerie.

Après avoir remercié l'assemblée , ce
dernier a rendu hommage à M. Rais en
soulignant combien sa présidence a été
brillante et efficace , ce qui lui a permis de
rendre d'éminents services à l ' information
horlogère suisse et à ses membres. M.
Charles Juillard , vice-président sortant , s'est
associé à ces remerciements et a proposé à
l' assemblée d'élire M. Rais président d'hon-
neur, proposition qui a rencontré l' appro-
bation unanime.

Pharmacies de service : Marti, Cemier ;
Piergiovanni, Fontiaines.

Permanences médicale e| dentaire s votre
médecin habituel.

Lire d'autres informations
du Jura neuchâtelois

en page 28
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Le pins beau compliment ponr la XJ6
Des nombreux compliments que la Jaguar une turbine, ce moteur développe toute sa Des jantes surdimensionnées et des pneus

XJ 6 a récoltés, voici le plus beau: la nouvelle puissance, progressivement, à tous les régimes, plus larges complètent cette synthèse inédite.
XJ 12 à laquelle elle a servi de modèle. On ne II révèle une souveraine douceur de marche et Le tout est couronné par un conditionneur d'air,
saurait en adresser de plus élogieux à la XJ 6. déploie une force sereine. Pas étonnant donc des glaces teintées et des lève-glaces électri-
Ni à la XJ 12. que cette voiture, dotée d'une boîte automa- ques. A part cela, la XJ 12 ressemble trait pour

Vous reconnaissez immédiatement la XJ 12 tique, accélère de 0 à 100 kilomètres-heure en trait à la XJ 6, car il nous a paru impossible de
à sa ligne caractéristique de Jaguar. Tout 8,1 secondes! Qui plus est, elle a une vertu qui, surpasser ce modèle qui reste, à notre goût,
comme la XJ 6. A son volant, vous éprouvez chez d'autres, serait une faiblesse: son moteur exemplaire.
la même sensation unique, de fougue et de ne laisse entendre qu'un calme ronronnement. Perfection technique. Jaguar XJ 12:
sécurité. Bref, tout ce qui constitue le caractère même à haute vitesse. Moteur V12 de 5,3 I en alliage léger, 253 ch
unique d'une Jaguar. Sécurité. Un tempérament si exceptionnel DIN. Boîte automatique. Train avant anti-

Douze cylindres. La petite différence qui exigeait, bien sûr, un ensemble porteur qui piqué, freinage assisté, avec disques à ventila-
fait le poids entre la XJ 12 et son remarquable sorte du rang. Le train avant anti-piqué, repris tion interne devant. Glaces teintées, lève-glaces
modèle, c'est un incomparable groupe V12. de la XJ 6, a reçu un plus grand débattement, électriques. Air conditionné.
Douze cylindres : quatre de plus que toute autre Des disques à ventilation interne sur les roues Jaguar XJ 6: Moteur de 4,2 1,186 ch DIN.
limousine. Pour les techniciens de Coventry, il avantet un système multiple de compensation- Boîte; mécanique avec Overdrive ou automa-
s'agissait moine d'augmenter des performances, régulation de freinage à l'arrière tiennent en tique. 0 à 100 km/h en 10 sec.
déjà élevées, que d'accroître encore un équi- laisse la fougue débordante du nouveau groupe
libre de marche, pourtant peu commun. Telle propulseur.

la Jaguar XJ 12
limousine douze cylindres
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—AmW & '&-ff i-. 9WSÊÊAÊm TTTTV*̂  ttffpff* *̂  ̂- - ' *•¦ . -f^ ŵBwCT^ r̂zSl̂ ^MMItÉÉtBBMP^MI P̂r- -"¦¦'?3S^ B̂MfflagW?WPJWMlfiWNtfW* t Mi I ¦

9m\m\mmWÊ%ÊiïKBLmm\ 'i««grfjyf*( ?̂B ?j/̂ Bj/fg $ î l̂filBfc^^^Ka^̂w^̂ wlK '̂
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Shell
Environ 80 % des produits
Shell utilisés en Suisse pro-
viennent de notre raffinerie à
Cressier.

Le bureau d'expédition cher-
che une

collaboratrice
(à plein ou demi-temps), âge
idéal 20 à 30 ans, conscien-
cieuse et dynamique.

Nous lui confierons un poste
vivant et une activité variée
comprenant divers travaux de
bureau.

Nous offrons :
— un bon salaire et des

avantages sociaux (p. ex.
restaurant pour le person-
nel)

— la semaine de cinq iours.

Nous demandons :
— bonne dactylographe
— caractère indépendant et

stable
— bonnes connaissances

d'allemand.
¦

Si vous avez d'autres ques-
tions, posez-les sans autre,
directement à M. Q. Jassé,

# 

Shell Cressier,
tél. (038) 471621.

Stiall C'est Shell que j'aime

Nous cherchons pour date à con-
venir jeune fille comme

AIDE DE BUREAU
i pour travaux variés.

Faire offres sous chiffres MP 862
au bureau du Journal.

On cherche, pour entrée Immé-
diate ou pour date à convenir,

dame ou demoiselle
connaissant la dactylographie,
pour travaux variés de bureau.

Faire offres ou se présenter à

COSMO S.A., rue Madame-de-
Charrlère 12, 2013 Colombier.
Tél. (038) 41 26 36.

Nous cherchons

FLEURISTE
capable, parlant le français ; bon
salaire, congés réguliers.
Entrée début mal.

Faire offres à H. Hedlger,
fleuriste, Serre 79,
2300 la Chaux-de-Fonds.
Tél. (039) 2212 32.

On cherche pour entrée immé-
diate ou date à convenir

une employée
de bureau

Allemand Indispensable.

Tél. 25 67 40.

Nous cherchons pour date à con-
venir un (e)

aide-comptable
pour travaux variés, avec possi-
bilité d'avancement rapide, et une

facturière
capable et consciencieuse

Faire offres à Béroche S.A.,
fabrique de décolletages,
Combamare 19, 2025 Chez-le-Bart.
Tél. (038) 5516 76.

La fabrique de
sécateurs et cisailles à câbles

FÉLIX FLISCH tX l t fX

2206 les Geneveys-sur-Coffrane,

désire spécialiser encore plusieurs jeunes

OUVRIERS
dans différents départements de la fabrication.
Places stables. Horaire selon convenance.
Déplacements payés.

Tél. (038) 57 14 66.

Compagnie pétrolière cherche

couple de gérants
pour station - service et kiosque, région frontière
les Brenets.

Entrée en fonction : 1er juillet 1973.
Appartement de 5 pièces à disposition.
Possibilité d'achat de l'Immeuble après une année
d'essai.
Caution demandée : Fr. 30.000.—.

Redevance pour mise à disposition du terrain,
des locaux et des installations : Fr. 18.000.— par an.
Reprise éventuelle du stock marchandises du kiosque.

Faire offres détaillées, avec photos, curriculum vitae
et références, sous chiffres 4042 GE, Orell Fussli
Publicité, 17, rue du Cendrier, 1201 Genève.

f fr X l  Fabriques de Balanciers Réunies S.A.

LlaTTtï*! 2024 SAINT -AUBIN < NE>
l X). '':j Nous engagerions :

MÉCANICIENS
MÉCANICIENS - OUTILLEURS
MÉCANICIENS FAISEURS D'ÉTAMPES

Mise au courant assurée par personnel spécialisé.

Adresser offres écrites ou se présenter à notre di-
rection, sur rendez-vous par téléphone au (038)
55 24 33.

Un séjour aux bords de la Limmat, pourquoi pas !
Nous cherchons pour notre département romand

SECRETAIRE
de langue maternelle française pour entrée immé-
diate ou date à convenir. Travail intéressant et
varié dans petit groupe, ambiance agréable, se-
maine de 5 jours.

Sur désir, une chambre indépendante d'un prix fort
avantageux est mise à disposition dans les environs
immédiats.

Adressez votre offre, avec curriculum vitae et pré-
tentions de salaire, à :

Editions Conzett & Huber, case postale,
8021 Zurich.
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Officiellement le printemps est déjà là, mais dans nos
Montagnes, il vient toujours un peu plus tard, il arri-

yy:;:;\' -.y .y:...y vera Juste avec l'ouverture des nouveaux grands ma- ./\ jv;' .y:Vtey:M

Coop -City est un nouveau style de magasins au cœur I
— de ia cité, à deux pas du Printemps, à quatre pas de ' -.ë

ia i\n iû; 0^ Nous saluons nos futurs voisins avec qui m
nous vouions collaborer pour animer le centre des - xMyMx^WÏ};W'y i

bonnes affaires. C'est xfans cet esprit coopératif que
nous mettrons à ia disposition de tous notre grand

parking. Bien sûr, nous serons concurrentiels, mais
c'est vous, consommateurs, qui en prof itérez sur ie pian

des prix, du choix et cfr - j alité. Nous avons tout
prévu pour que vous vous sentiez chez vous. Nos
escaliers rou 'arw sont rodés pour gue vous puissiez

attend pour le repas, ie thé ou îe café eï même pour un
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sauf le lundi

GRANDSON

(c) Les nombreux cambriolages qui ont eu
lieu ces derniers mois dans la région de
Grandson-Corcelettes continuent ; en effet,
trois chalets ont été à nouveau « visités ».
Toutefois , fort heureusement , les voleurs ne
semblent pas avoir emporté grand-chose, car
les propriétaires, méfiants , laissent moins
d'objets de valeur à l'intérieur de leur
maison.

Cambriolages

Couvet, cinéma Colisée : 20 h 30, « La
Femme en bleu », (16 ans).

Môtiers, château : ouvert.
Môtiers, musée Rousseau : ouvert.
Médecin et pharmacien : habituels.
Ambulance : tél. 61 12 00 ou tél. 61 13 28.
Hôpital de Couvet : tél 63 25 25 ; de Fleu-

rier : tél. 61 10 81.
Service d'aide familiale : tél. 61 23 74.
Bureaux de renseignements : Fleurier, Vau-

c!her-Bognar , av. de la Gare, tél. 61 10 37 ;
Les Verrières, Banque cantonale.

Fleurier, service du feu : tél. 61 12 04 ou ta
Police cantonale : tél. 61 14 23.

Dixième diorama musical
de la radio

(sp) Afin de décentraliser ses efforts
culturels en dehors des cantons de Genève
et de Vaud, la Radio suisse romande a
choisi le Val-de-Travers et plus particu-
lièrement Môtiers comme cadre de son
lOme diorama musical, c'est-à-dire d'une
série de concerts confrontant la musique
moderne à la musique classique, la
musique folklorique au jazz , etc. Cette
manifestation, fixée aux 5 et 6 mai, sera
diffusée en direct sur les ondes des
premier et deuxième programmes romands.
Du côté (te la radio , l'organisation est
assumée par MM. André Zumbach, chef de
service, et Bernard Schmitt, technicien. Au
Vallon, la coordination appartient à M.
Jacques-André Steudler, président de
l'ADEV, qui peut compter sur l'appui de
MM. Denis Perret, pasteur de Môtiers, et
Jean-Claude Reussner, président du musée
régional d'histoire et d'artisanat.

Le programme de ce diorama se
présente ainsi ; samedi 5 mai, de 11 h à 12
h, transmission en direct du château de
Môtiers du « Kiosque à musique » de Roger
Volet ; de 16 h 30 à 18 h, du même lieu,
également transmission en direct de
« L'Heure musicale » avec l'ensemble de
musique ancienne, « Les Ménestriers » ; et
de 20 h 30 à 23 h, de la salle des
Mascarons, transmission partielle d'un'
concert de jazz par l'ensemble Patrick
Moraz.

Dimanche '6 mai , de 12 h 45 à 14 h ,
transmission en direct de l'émission de
Janry Varnel , « Balade pour un fantôme » ;
de 15 h 30 à 17 h 30, de la salle des
Mascarons, transmission partielle d'un
concert de musique ancienne et contempo-
raine par l'ensemble « Gioco e musica » ;
enfin, de 18 h 30 à 20 h, un concert
d'orgue et de musique vocale (quatuor
Yolanda Rodio) transmis en direct de
l'église de Môtiers.BERNE (ATS). — Les ambassadeurs

extraordinaires et plénipotentiaires de
Grande-Bretagne , M. John Richard Wraight ,
et du Guatemala , M. Salvador Ortéga Cas-
tellanos , ont été reçus en audience au Palais
fédéral par M. Roger Bonvin, président de
la Confédération , et par le conseiller fédéral
Pierre Graber , chef du département politi-
que , pour la remise des lettres les accré-
ditant auprès du Conseil fédéral.

Remises de lettres de
créance

Parlons français
Dans un compte rendu d' une ses-

sion du Synode de notre Eglise ré-
formée , j 'ai trouvé cette phrase : « Les
délégués synodaux auront à analy-
ser ce qui fait  l'angoisse de nom-
breux chrétiens, et à saisir, autant
que faire se peut , les MOTI VA TIONS
de l'athéisme contemporain , ainsi que

CET espèce de scepticisme latent sur
lequel beaucoup s'alignent aujour-
d'hui ».

Le sens premier de « motivation »— un mot très la mode — relève
de la philosophie : « Relation d'un
acte aux motifs qui l'expliquent ou
le justifient ». Exemple : acte gratuit
dont la motivation n'est pas extérieu-
re. En un sens dérivé , ce terme est
employ é en science économique : « En-
semble des facteurs déterminant le
comportement de l'agent économique ,
plus particulièrement du consomma-
teur ». Exemple : les études de mo-
tivation permettent l'orientation de
la publicité. De là, on se met à dire
< motivation » toutes les fo is  qu'il
s'agit d'un motif, d'une cause ou
d' une raison. Dans le cas parti-
culier, ne se ferait-on pas très bien
comprendre en parlant des causes,
ou des raisons de l'athéisme con-
temporain ?

En ce qui concern e l' expression
« espèce de », il faut  rappeler que
l'adjectif déterminatif ou indéfin i qui
la précède s'accorde avec « espèce »
it non avec son complément. On

doit donc dire : cette espèce de scep-
ticisme. De même : Une espèce de
'ou (et non t: un» espèce...). Le ver-
be qui suit , le cas échéant , s'accor-
de toutefois avec le complément :
Une espèce de f o u  est entré.

Récemment, notre Cour de cassa-
'ion a infligé une amende à un avo-
cat, ce qu'un journaliste a commenté
comme suit : « // convient de le di-
re, des cas de ce genre sont excessi-
vement rares ». Cet adverbe donne
à la phrase un sens cocasse, puisqu 'il
signifie « avec excès ». Ce qui re-
vient à dire que ces cas sont trop
rares. L'auteur voulait dire le con-
traire : extrêmement rares.

Peu avant les dernières élections
valaisannes, un commentateur écrivait :
«r Ajoutons , en ce qui concerne le
PDC, que toutes les sections du can-
ton ont été invitées EN SON TEMPS
à présenter un candida t éventuel... »
Faute courante, hélas, et insp irée de
l'allemand « seinerzeit », que de pren-
dre « en son temps » pour une lo-
cution adverbiale, au sens d' € il y
a quelque temps », ou « à l'époque ».
Cette expression ne peut être utilisée
que si le possessif < son » se rappor-
te à un sujet (oit le possessif se rap-
porte à « chose»). Si l' on dit d' un
personnage : il était f o rt célèbre en
son temps, cela ne signifie pas qu 'il
était célèbre il y a quelque temps,
mais à son époque.

C.-P. B.

CHRONIQUE DU VAL-DE-TRAVERS ;?r'̂ ="

Neige coûteuse...
(c) Durant le seul mois de février , les frais
d' enlèvement de la neige à la charge de la
commune dépassèrent 20.000 fr ., ce qui n'est
pas une petite affaire.

Elles sont déjà
revenues...

(c) Tôt jeudi matin , au nord du village , l'on
pouvait entendre le chant caractéristique
mais combien sympathique des premières
alouettes , déj à de retour sur le haut plateau
verrisan. Avec elles, c'est le renouveau prin-
tanier qui s'annonce au terme d'un hiver
qui , bien que paraissant anodin , s'est parti-
culièrement manifesté en février, puis en
mars encore.

Calme campagne électorale dans le Vallon
De notre correspondant régional :
A moins de quinze jours du renouvel-

lement des autorités cantonales, le seul fait
saillant, c'est le calme de la campagne
électorale au Vallon. Les partis politiques
expédient des lettres aux électeurs, lls
organisent de minl-réunlons publiques
réservées le plus souvent à leurs partisans,
prêchant ainsi à des convertis.

Pour le Conseil d'Etat , aucun grand
problème ne semble se poser à la suite de
la décision des radicaux de ne pas reven-
diquer , pour le moment du moins , le
deuxième siège perdu il y a quelques
années , et de ne pas contester celui des
libéraux ni celui du PPN, pas plus que les
deux mandats conquis par le parti socialiste.

Sans doute les candidats popiste et
Indépendant — ce dernier étant un
agriculteur du Val-de-Ruz — recueilleront-
ils un certain nombre de suffrages dans
notre district, mais lls ne « feront quand
même pas le poids ».

quatre ans, il n'y a eu, sauf erreur , aucun
contact direct pour traiter des problèmes
touchant au Vallon, entre les députés de
chacun des partis. Selon l'optique du
district, Il n'est pas Indifférent non plus
d'avoir un éventail de députés où le plus
grand nombre de villages soient représentés.

C'est pourquoi l'on Joue si facilement du
coup de crayon,... dans l'Intention de
favoriser tel candidat appartenant à une
liste pour laquelle on ne vote pas, ou,
contre ses convictions politiques, en votant
une liste pour biffer tel , candidat , contre
lequel on nourrit rogne et grogne.

Il y a quatre ans. par exemple, n'a-t-on
pas vu le candidat d' un petit village se (aire
évincer par ses propres coreligionnaires
politiques et ainsi échouer au poteau ?
Comme il s'est produit le phénomène
inverse dans une autre petite localité où
libéraux et radicaux ont porté leurs
suffrages sur les noms des candidats du
village et sont parvenus à les faire élire tout
les deux ?

On sait que sur dix-neuf candidats, dix
d'entre eux « resteront sur le carreau ».
Reste à savoir lesquels seront les perdants.
Electeurs et électrices en décideront souve-
rainement dans le secret de l'isoloir.

G. D.

LUTTE PLUS SERRÉE
Pour le Grand conseil , la lutte sera sans

doute plus serrée. Le Val-de-Travers devant
perdre un siège à cause de son recul
démographique, il s'agira de savoir lequel
des trois partis fera les frais de l'opération.

Il ne paraît pas à première vue, que la
députation socialiste composée de trois
députés soit encore réduite, ni la repré-
sentation libérale forte de deux membres au
parlement. Incontestablement, les radicaux
semblent les plus menacés, lls risquent bien,
et certains chefs de ce parti l'avouent , de
voir leur représentation passer de cinq à
quatre députés.

Mais, en définitive, il s'agirait d'une perte
toute relative, car ce cinquième siège, ils
l'avaient conquis, il y a quatre ans, au
détriment des socialistes et grâce au POP,
qui a cette fols renoncé à prendre part à la
compétition dans notre district. En 1969, les
suffrages enlevés par le POP aux socialistes
avalent permis aux radicaux d'avoir cinq
députés sur dix, même si cela ne
représentait pas la force numérique de
chaque parti.

SUR LE PLAN « COMMUNAL »
L'intérêt pour le renouvellement du

Grand conseil se portera aussi sur le nom
des candidats élus par rapport â leur lieu
de domicile. On parle bien de la région,
pour una telle élection. Cependant, en

Rupture d'une conduite
(c) Les locataires d'un immeuble de l'ave-
nue de la Gare, à Fleurier , ont été privés
d'eau mercredi soir jusqu'à hier dans la
journée à la suite de la rupture d'une con-
duite, .

Réception des
catéchumènes

(sp) Comme à Travers, la ratification des
catéchumènes aura lieu le dimanche des Ra-
meaux et la première communion de ces
cinq jeunes gens et jeunes filles le matin de
Pâques.

(c) A deux reprises, les P.S. covassons ont
dû éteindre des feux de forêts provoqués
par l'imprudence d'enfants, le premier
samedi, au-dessus de la gare des CFF, le
second , mercredi après-midi au nord du
centre d'entretien de l'Etat, au-dessus de la
route Couvet-la Brévine. Il faut croire que
les appels à la prudence ne sont pas
toujours entendus !

Feux de forets

Prochaine réouverture du château ne Joux
Il avait appartenu jadis aux comtes de Neuchâtel

De notre correspondant régional :
Existe-t-il encore un sire de Joux ? On

serait tenté de répondre par la négative, et
pourtant M. Charles Pelllen, président de la
fondation du fameux château est ainsi
appelé de l'autre côté de la frontière.
Surtout parce qu'il voue à cet endroit
historique un amour très particulier.

— En raison des fortes chutes de neige
de ces dernières semaines, dit-il et des
difficultés de déneigement , nous n'avons
pas pu rouvrir le château jusqu 'à présent.
Mais ce sera chose faite le dimanche des
Rameaux et l'on pourra le visiter durant les
fêtes pascales. Enfin, dès la fin du mois
prochain, tous les samedis et tous les
dimanches, les visiteurs y auront accès.

général noir Toussalnt-Louverturo qui y
mourut, Il y a cent soixante-dix ans, le
romancier allemand Klelst, auteur de « La
Cruche cassée ». Le général Dupont de
l'Etang y fut enfermé après sa capitulation
devant les Espagnols, ainsi que de
nombreux officiers de toutes armes.

En 1870, le château de Joux Joua un rôle
décisif en permettant à l'armée de l'est de
gagner la Suisse. En 1940, le château
arrêta encore les hordes de Hitler. Grâce à
lui, des civils purent ainsi se rendre en
grand nombre dans la zone libre du
Lyonnais par les crêtes du Jura.

Maintenant le château de Joux est un
musée. Il rassemble une riche collection
d'armes à feu, d'armes blanches, de
coiffures et de tuniques militaires, soit
quelque huit cents pièces exposées dans
six salles et dans l'ancien donjon.

G. D.

DIX SIÈCLES D'HISTOIRE
Il n'est peut-être pas Inutile de rappeler

le rôle joué pendant dix siècles par le
château de Joux, sis à une dizaine de
kilomètres de la frontière de Meudon, aux
Verrières.

En 1083, une charte désigne Landri,
premier sire de Joux. Cette lignée de sires,
race beaucoup plus farouche que toutes
celles de la bannière des seigneurs juras-
siens, ne devait s'éteindre qu'en 1326. En
réalité elle se perpétua par les femmes du
côté des Blonay.

La seigneurene de Joux fut acquise en
1454 par Philippe le Bon. Propriété des
comtes de Bourgogne conquise par Louis
XI, elle échut en 1480 aux. comtes de
Neuchâtel qui obtinrent de Louis XII, des
lettres de naturalisation. En 1539, Joux
passa sous la domination de Charles-Quint
et des Espagnols. En 1639 ce sont les
Suédois et le duc de Weimar , qui en furent
les hôtes de triste mémoire jusqu'à
l'arrivée des troupes de Louis XIV, en 1674,
lors de la conquête de la Franche-Comté.

Dès cette époque, la vie du château
devint plus régulière. Un gouverneur fut
nommé par le roi, et les grands travaux de
fortification, dirigés par Vauban et dessinés
par le marquis de Violaine, architecte de
Louis XIV, furent entrepris.

La Révolution, à son tour, transforma le
château en prison d'Etat qui reçut des
« hôtes » illustres : Mirabeau qui menait
une véritable... vie de château, les
généraux chouans d'Aubigné et Suzannet,
Mgr Cavalchini, ex-gouverneur de Rome, le

(sp) Les paroissiens catholiques de
Couvet auront la joie de faire connais-
sance, samedi et dimanche, avec Mgr
Bullet, évêque auxiliaire. Il donnera, à
cette occasion une orientation sur
Vatican 2 qui devra aider à dégager
dans la paroisse les lignes de force du
travail futur.

A cet effet, deux rencontres diffé-
rentes sont prévues : samedi à 15 h, la
première sera destinée aux paroissiens
engagés dans une activité ou une

responsabilité paroissiale ; samedi à 20
h la seconde rencontre permettra à tous
les paroissiens de poser des questions,
d'obtenir des précisions de la part de
Mgr Bullet.

Samedi à 18 h , la messe sera concélé-
brée par Mgr Bullet qui fera le sermon ;
dimanche à 8 h, messe et sermon de
l'évêque auxiliaire et à 10 h messe
concélébrée présidée par Mgr Bullet,
avec la participation du chœur mixte.
Puis sermon de l'évêque dans la
chapelle. Après la messe, un apéritif sera
servi dans la salle.

Mgr Bullet ce week-end à Couvet

(sp) La modernisation et la transformation
de la piscine des Combes pourra-t-elle
débuter prochainement ? C'est la question
qu'on se pose alors que les plans ont été
déposés à fin janvier et que le permis de
construire a été demandé aux autorités.
D'après les renseignements obtenus par les
responsables, il faut attendre une décision
de l'autorité fédérale concernant une excep-
tion temporaire de construire suite aux
arrêtés « anti-surchauffe ». Les plans ayant
fait le tour des services de l'Etat, il ne reste
plus qu'à attendre.

Maintenant que toutes les communes du
Val-de-Travers (y compris Saint-Sulpice qui ,
lors d'un second vote, vient d'accorder le
crédit total qui lui était demandé) ont voté
— au prorata du nombre de leurs habitants
et selon une répartition tenant compte de
leur situation géographique par rapport au
bassin des Combes — une participation
financière de 800.000 fr., il serait regrettable
que le projet ne puisse aboutir. Dans
l'attente d'une réponse, les responsables de
l'Association ont pris toutes les mesures
utiles et nécessaires pour que les travaux
démarrent aussitôt délivré le permis de
construire.

Piscine des Combes :
attendre, attendre...

(c) Facteur durant huit ans à Couvet, M.
Gabriel Cudré-Mauroux quitte son poste
pour s'occuper d'agriculture. Lors d'une
agape aux Plânes-sur-Couvet, ses collègues
de l'office lui ont offert un... porcelet de 25
kilos ! M. Jean-Marc Roy, de Couvet,
remplacera M. Cudré-Mauroux mais il ne
prendra son service que dans six mois, au
terme d'un stage à Genève. M. Eugène
Hasler, chef de l'Office de Couvet, a fêté
dernièrement ses 35 ans de service. M.
Hasler, qui préside le Conseil général, a
rempli ses fonctions pendant 26 ans à
Couvet, une première fois pendant onze
ans, la seconde dès 1958.

Départ à la poste

(c) Mercredi en hn d apres-micu, les
premiers secours de Couvet ont dû in-
tervenir dans la région des Sagnettes
pour éviter que la ferme de la Roche
soit inondée une nouvelle fois par l'eau
provoquée par la fonte des neiges. Les
P.S. ont établi un réseau de canalisa-
tions à travers la couche de neige afin
que l'eau puisse s'écouler normalement.

La ferme de la Roche
menacée par l'eau
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(sp) La 25me assemblée générale de la Cais-
se de crédit mutuel de Nods s'est déroulée
récemment sous la présidence de M. Char-
les Conrad. Du rapport de la caissière,
Mme J. Botteron, il ressort que la petite
banque prospère avec un roulement de
1.650.282 fr. 37. Les responsables de la
caisse ont été réélus : MM. Charles Conrad,
président; Marcel Botteron , vice-président ;
Fernand Botteron, secrétaire ; Alfred Sunier,
Georges Stauffer, membres ; comité de sur-
veillance, MM. Jules Conrad , président ;
René Botteron , vice-président et Charles
Botteron , secrétaire.

Après la partie administrative , la célébra-
tion du 25me anniversaire fut marquée par
la production de la fanfare sous la direc-
tion de M. R. Botteron. Puis, M. M.
Baumgartner, de Villaret , fondateur de la

caisse, fit 1 historique des caisses de crédit
mutuel en Suisse et plus particulièrement à
Nods.

MM. Ch. Conrad, J. Conrad et René Bot-
teron reçurent un souvenir pour 25 ans
d'activité désintéressée.

La caisse compte aujourd'hui 68 mem-
bres ; son bilan s'élève à 1.477.620 fr.,
l'épargne à 1.303.461 fr. ; le compte des
débiteurs à 1.226.923 fr. et la réserve à
72.354 francs.

Les invités, MM. Gouvernon, de l'Union
de Saint-Gall , Mottet , (Orvin) et Gauchat
(Prêles), de la Fédération jurassienne , M. F.
Rollier , député et maire et le pasteur R.
Chevalier, apportèrent leurs vœux. Tout le
monde se retrouva enfin au repas commun
qui se déroula dans une joyeuse ambiance.

M. B.

Assemblée de la caisse Raiffeisen de Nods

SAINTE-CROIX

(c) La traditionnelle assemblée de la fon-
dation des « Jaccard » a eu lieu à Sainte-'
Croix. Autrefois n'étaient admis à cette
réunion que les hommes ! Faisant preu-
ve d'un esprit plus ouvert , les dames et
demoiselles peuvent y assister tous les
cinq ans. Depuis sa création en 1785,
c'est la première fois que l'assemblée sié-
geait hors de la commune. A Sainte-Croix,
les Jaccard sont si nombreux qu'il faut
les nommer soit par leurs prénoms dou-
bles ou leurs sobriquets !

Sommelière indélicate
(c) La gendarmerie de Sainte-Croix est
intervenue à l'égard d'une sommelière se
trouvant depuis peu dans la localité qui,
après avoir quitté son emploi , avait utilisé
pour elle-même la recette de la journée,
sans en rendre compte à ses patrons. Son
cas a été transmis aux autorités judiciaires.

Les « Jaccard »
se retrouvent

CHAVORNAY

(c) Hier , vers 10 h, M. Hermann Krné,
domicilié à Renens, a été victime d'un acci-
dent. Travaillant sur le tronçon de chemin
de fer Orbe-Chavornay, non loin de cette
dernière localité , il a, au cours de son tra-
vail , été violemment frappé par une barre à
mine lors d'un choc en retour de cet outil
qu 'il manipulait. Il a été transporté à l'hôpi-
tal d'Orbe, souffrant de fractures de côtes.

Accident de travail
PAYERNE

(c) M. Jean-Jacques Alhsson a été nom-
mé directeur des écoles primaires de
Payerne. Il entrera en fonction le 24 avril
afin de pouvoir préparer la rentrée de
l' année scolaire 1973-1974 et la suite de
la mise en exploitation du nouveau groupe
scolaire de la Promenade.

Marié , père de deux enfants , M. Allis-
son est né en 1942 à Fiez. Il a suivi les
classes primaires de son village natal, puis
la classe supérieure de Grandson. Elève
de l'école normale de Lausanne, il a ob-
tenu son brevet d'instituteur primaire en
1962. En 1971, il obtenait le brevet de
maître de classe supérieure , dirigeant en-
suite une classe supérieure à Yverdon.
M. Allisson est depuis deux ans secré-
taire municipal de la commune de ' Fiez.

Réception d'anciens
municipaux

(c) Mercredi soir, la Municipalité a re-
çu à la cave communale les anciens mu-
nicipaux domiciliés à Payerne. Ils goûtè-
rent les crus et quelques spécialités payer-
noises, et de savoureux souvenirs furent
échangés à cette occasion entre « actifs »
et « anciens ».

Nouveau directeur
des écoles primaires

MOUDON

(c) La paroisse Saint-Amédée de Moudon
a ten u son assemblée générale dans sa
nouvelle salle. M. E. Marguerat a présen-
té un rapport sur la marche de la parois-
se en 1972, adressant des remerciements à
tous les collaborateurs , ainsi qu'à tous
ceux qui ont permis la création du Foyef
Saint-Amédée. Les comptes de la soc.
int. cath. ont été commentés par M. L.
Manzini , et ceux de la paroisse par M.
J. Foltête. Le nouveau conseil de paroisse
sera formé de Mme Roland Amy (rempla-
çant M. A. Gagnaux, décédé), Mme Câ-
line Forestier, MM. Eugène Marguerat ,
président, Joseph Foltête, caissier de la
paroisse, Louis Manzini, responsable, ,de la
S.I.C., Alexis Progin , l'abbé Gilbert Crau-
saz, et, en plus, deux assesseurs représen-
tant les fidèles de langues étrangères :
MM. José Rodriguez (pour les Espagnols),
et Mario d'Agostino, organiste de la pa-
roisse (pour les ressortissants italiens).

Prochain Comptoir
moudonnois

(c) Pour la première fois, le Comptoir de
Moudon aura lieu au printemps, soit au
début de maL Après trois ans d'interrup-
tion , due au manque de locaux, les com-
merçants vont mettre sur pied une ma-
nifestation toute neuve dans sa conception.

Assemblée de la paroisse
catholique

(sp) Avant que ne s achève la saison, la
Société d'émulation du Val-de-Travers est
tout de même parvenue à inscrire à son
programme un concert « classique ». Il aura
lieu dimanche en fin d'après-midi à la
chapelle de Couvet et permettra d'entendre
deux artistes de valeur : M. Hubert
Fauquex, hautboïste, premier prix du
concours international d'exécution musicale
de Genève, créateur et animateur de
« L'Heure musicale » de Champex et profes-
seur au conservatoire de Bâle et Mlle Anne-
Françoise Bricola , native de Neuchâtel,
titulaire d'un diplôme de pianiste du
conservatoire de Bâle. Au programme
figurent des œuvres de Loeillet, Cimarosa,
Schumann, Chopin, Britten, Fauquex,
Zhinden et Graviez.

Prochain concert
à la chapelle

LES SPORTS AU VALLON

Sur l'initiative des responsables du TBRC,
un concours de ski, réservé à de j eunes
skieurs, s'est déroulé dimanche matin sur la
piste des Chamois. Dix-sept garçons et
filles, répartis en quatre catégories ont pris
part à des épreuves de slalom spécial (deux
manches), de slalom géant et de saut. Les
compétitions ont été mises sur pied par M.
C.-M. Juvet, directeur technique du TBRC.
Voici les principaux résultats :
• Slalom spécial : garçons : années 1955-

56 : 1. J.-P. Meylan, Fleurier ; 2. J.-Cl.
Perrusset, Fleurier ; 3. J.-Cl. Neuhaus, Fleu-
rier ; années 1957-61 : 1. J.-E. Juvet, Fleu-
rier ; 2. D. Juvet, Fleurier ; 3. F. Jeanneret,
Couvet ; années 1962-64 : 1. X. Favre, la
Chaux-de-Fonds ; 2. R. Jeannin, Fleurier ;
filles : 1956-59 : 1. S. Favre, la Chaux-de-
Fonds ; 2. E. Bernard , Boveresse.
• Slalom géant : garçons : années 1955-

56 : même classement qu'au slalom spécial ;
années 1957-61 : 1. J.-E. Juvet ; 2. D. Juvet ;
3. D. Jeanneret, Couvet ; années 1962-64 :
même classement qu'au slalom spécial ;
filles : 1. E. Bernard ; 2. S. Favre.
# Saut : garçons : années 1955-56 : 1. M.

Lebet , Fleurier ; 2. J.-P. Meylan, Fleurier ;
3. J.-Cl. Neuhaus, Fleurier ; année 1957-61 :
1. D. Juvet, Fleurier ; 2. F. Jeanneret,
Couvet ; 3. J.-E. Juvet, Fleurier ; années
1962-64 : 1. X. Favre, la Chaux-de-Fonds ;
2. R. Jeannin , Fleurier ; filles : 1. Favre, la
Chaux-de-Fonds ; 2. E. Bernard, Boveresse.
# Combiné trois épreuves : garçons :

années 1955-56 : 1. J.-P. Meylan, Fleurier ;
2. J.-Cl. Perrusset, Fleuriejr ; 3. J.-Cl.
Neuhaus, Fleurier ; années 1957-61 : 1. J.-E.
Juvet, Fleurier ; 2. D. Juvet, Fleurier ; 3. D.
Jeanneret, Couvet ; années 1962-64 : 1. X.
Favre, la Chaux-de-Fonds ; 2. R. Jeannin,
Fleurier ; filles : 1. S. Favre, la Chaux-de-
Fonds ; 2. E. Bernard, Boveresse.

Des prix consistant en des vols en avion
et en abonnements à coupons ont récom-
pensé les meilleurs des concurrents.

Pour marquer la fin de la saison à la
Robella , (on y a dénombré 6800 montées
dimanche dernier dont 4000 au téléski du
Crêt-de-la-Neige) un concours de ski appelé
c coupe à vrilles » sera organisé dimanche
après-midi sur la piste noire du téléski du
Crêt-de-la-Neige par les Amis de la Robella
en collaboratin avec les responsables du
TBRC et de l'Auberge.

Un slalom géant (facile), ouvert aux
enfants et aux adultes, sera truffé
d'épreuves spéciales que le skieur devra
résoudre tout en descendant entre les 20
portes. Les initiateurs veulent profiter du
1er avril pour faire disputer une épreuve « à
vrilles » où chacun y trouvera du plaisir ...
et des récompenses ! Les inscriptions se
feront sur place dès le matin à l'Auberge
de la Robella. Le concours débutera à 14
heures. Et ce n'est pas un poisson d'avril !

Dernières neiges ...

AIDEZ-NOUS
A SAUVER LES BÊTES
malheureuses, en versant votre
| don au compte de chèques pos-

taux 20-173, Amis des bêtes du
Val-de-Travers, Fleurier.

FM$ I M-m-wm
m COUVET 0 63 23 42
A I FLEURIER 0 611147

non-réponse §5 6115 47

Halle de gymnastique
Saint-Sulpice

Samedi 31 mars, dès 20 h 30

Dernier grand loto
de la saison

organisé par la section Vétérans
F.-C.

Pour le dernier, une nouveauté,
il sera joué 50 tours : Jambons,
repas de Pâques, lots de vins,
estagnons d'huile, côtelettes,
cageots, lapins, salamis, chou-
croute, rôti, fumé, filets garnis.

Abonnements 15 fr.

Partiels 5 fr. 12 tickets.

Se recommande :
Section Vétérans

LES VERRIÈRES-SUISSE - SALLE DES SPECTACLES
Samedi 31 mars, dès 20 h 30 précises

GRAND MATCH AU LOTO
organisé par l'UNION DES SOCIÉTÉS LOCALES

QUINES PRINCIPAUX : ABONNEMENTS OBLIGATOIRES donnant
, , , droit à l'entrée : 20 fr. pour 40 tours,1 bon de voyage pour 2 personnes en vente auprès de chaque sociétéà Maiorque (7 |ours) et a |'entrée.
1 pendule neuchâteloise, 1 friteuse, Tout possesseur de 2 abonnements de
1 garniture de vestibule en fer forgé, 20 fr - ¦««*•"» à ''entrée ] "bonne-
ejc ment gratuit.

ABONNEMENTS : 5 fr. pour 11 jetons.
Par tour 100 fr. au minimum. Entrée interdite aux écoliers

PTT : reunion
internationale
à Engelberg

ENGELBERG (ATS). — Les représen -
tants de onze entreprises européennes des
PTT, qui utilisent , pour l'écoulement ration-
nel de leur trafic téléphonique avec le
Japon , des circuits communs entre Zurich et
Tokio, se sont réunis de mardi à j eudi à
Engelberg (OW), sous la présidence de M.
Rudolf Ruetschi, sous-directeur pour les
relations internationales des télécommunica-
tions de la direction générale des PTT. Des
représentants japonais ainsi que de la
société qui a posé le câble entre l'Union
soviétique et le Japon participaient égale-
ment à la réunion. L'entreprise des PTT
suisses, en tant qu 'administration gérante de
ce « pool Europe-Japon » a présenté un
rapport financier pour l'exercice écoulé.

Ce rapport est caractérisé par une aug-
mentation importante du trafic téléphonique ,
indique un communiqué des PTT. Actuelle-
ment , 18 circuits par câble sont utilisés et
autant par satellite. La réunion d'Engelberg
s'est occupée des aspects économiques , de
questions d'exploitation et d' acheminement
du trafic , ainsi que des possibilités de
réaliser des transmiss ions d'images et de
données. Depuis la création du pool en
1969, le trafic des conversations téléphoni-
ques a presque quintupl é. Vu le développe-
ment économique, il faut s'attendre à une
augmentation encore importante au cours
de ces prochaines années.

SAIGON (ATS). — M. Charles Muller.
ambassadeur de Suisse à Djakarta et égale-
ment accrédité auprès du gouvernement de
la République du Viêt-nam (Saigon) a rendu
une visite d'adieu à M. Tran van Lam,
ministres des affaires étrangères, annonce
mercredi l' agence gouvernementale t Viet-
nam presse ».

M. Muller a rencontré mercredi après-
midi le président Nguyen van Thieu ,
précise-ton de même source. M. Muller
avait présenté ses lettres de créance au pré-
sident Thieu en 1972. Le chargé d'affaires
de l'ambassade suisse à Saigon a déclaré ne
pas avoir encore été informé du nom du
remplaçant de M. Muller. Ce dernier rega-
gnera la Suisse le mois prochain.

L'ambassadeur de Suisse
au Viêt-nam du Sud

et en Indonésie
quitte son poste

LAUSANNE (ATS). — Une association
vaudoise des promoteurs-constructeurs
(AVPC) vrent de se constituer à Lausanne
sous l'égide de la Chambre vaudoise immo-
bilière. Cette association économique se pro-
pose de grouper toutes les personnes phy-
siques et morales dont la profession où
l'activité est de prendre, de façon habituelle
et dans le cadre d'une organisation perma-
nente, l'initiative de réalisations immobiliè-
res, et d'assumer la responsabilité de la
coordination des opérations intervenant poui
l'étude, l'exécution et la mise à disposition
des usagers de programmes de construction.

La nouvelle association s'efforcera de
promouvoir des programmes de construction
de logements d'utilité publique. En collabo-
ration avec les pouvoirs publics; elle mettra
en œuvre les propositions susceptibles d'a-
méliorer la qualité et l'équipement de l'ha-
bitat , les conditions de logement, la produc-
tivité , et d'abaisser les prix de revient.

Les promoteurs
immobiliers
s'organisent



CHAMPION D'ÉCONOMIE

ffP sOlEX !
Fr.528.-

Neuchâtel : P. Jaques, pi. des Halles 8.
Fleurier : F. Balmer. Colombier : R, Mayor.
Boudry : R. Vuille. Salnt-Blaise : J. Jaberg.
La Neuveville : J.-J. Fischer.

I UN PRIX CITÉ
». ;:

TRÈS BELLE CHEMISE POUR HOMME
légèrement cintrée, 77 % coton 23 % polyester,™ 1780

seulement ¦¦ àmW

JEANS EN SATIN 100 % COTON
exécution très soignée

238e
seulement BMMBB WL-mW

avec timbres coop ou 5 % rabais
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pE MACHINES
™r A LAVER
INDESIT

Les nouveaux modèles sont là.
PROFITEZ de nos prix sans con-
currence.
RABAIS ÉLEVÉS, FORTE REPRISE.
Déjà 5 kg automatique à Fr. 790.—.
Imbattable.

LAVE-VAISSELLE INOX
12 COUVERTS Fr. 1390.—
NOTRE PRIX Fr. 1090.—.
Livraison par nos soins.
Service après-vente assuré.
Facilités de paiement.

Naturellement au
discount du vignoble

Fornachon & Cie, 2022 Bevaix.
Tél. (038) 4618 77.

I

¦ ¦

I EUREL EC I
¦ ¦
^ 

la 
première école européenne par correspondance -

y appliquant théorie et pratique vous propose : ! ¦
¦ O
j| n électronique !|
^ ? transistors •

| ? électrotechnique H

B ? chaîne Hi-Fi «

I Q programmation ¦

g ? radio-télévision 
^

^ ? télévision couleur M

n ? photographie ; "

§ ? mesures électroniques y
¦ ' u¦ Sg Pour toute documentation gratuite, écrire, avec \;
s nom et adresse, à y

g EURELEC - SUISSE ||» 36, rue de Zurich
1201 GENÈVE¦ ¦
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De soie et de cuir.-
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! 'V. ; En box, 2 cm de large, avec boucle
1 ronde en n/c/re/ ef garnitures. Coloris
\ noir, blanc, rouge, marron ou marine:

, - 'yy . '.. -, ' i .. ' .;. y  ¦ ;. ;. •• :.: . ¦ '. . '¦ . .  - .x  ̂A Q/|
Foulards, ceintures, sacs, bracelets, «JTaTU
chapeaux, bérets. La mode permet de
ne choisir que ce que l'on aime,
tout ce que l'on trouve à nos rayons
accessoires mode 73. ;
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A VENDRE

2 caravanes
2 places, « Vesfaglia », entièremen
équipées, toilettes, chauffage, frigc
Bon état, prix intéressant.
Tél. (021) 6157 52 (heures de:
repas) ou (021) 61 31 91 (heures di
bureau).

BOUVIERS BERNOIS
à vendre une nichée âgée di
2 mois, pure race avec pedigree
Denis Sauser,
2405 la Chaux-du-Milieu.
Tél. (039) 3611 13.



L'entreprise de bâtiment
A. TURUANI, Draizes 75,
2006 Neuchâtel, cherche pour en-
trée immédiate ou date à conve-
nir :

contremaîtres-maçons

chefs d'équipe

maçons

Salaires selon capacités, places
stables, semaine de 5 Jours, caisse
de retraite.

Tél. (038) 31 63 22-23.

Nous cherchons pour le kiosque
de la gare de Neuchâtel, des

remplaçantes
pour quelques jours par semaine.

Les débutantes dans la branche
seront mises au courant. Condi-
tions de travail et prestations
sociales avantageuses.

Les Intéressées sont priées de se
présenter directement audit kios-
que à la gérante, qui donnera
volontiers les renseignements dé-
sirés.

Kiosque de la gare de Neuchâtel,
tél. 25 40 94.

-4&Ê. W.m M\% Wm.

ofïster est à même

laftifiBMUllwl pSS^S^^ |9f I^^W?* «
lWO'®™ *̂B? T 9fand P?UV,°L emporter. Livraison g" ¦ 

TT t̂Vï^ntS SB

1 écof lOn* —— "~ 157-73

K» E EfàJS &H K? Place du Marché-Neuf • Tél.032-422862 © Ouvert: LU 13.30-18.30, MA-VE 8-18.30 h tkl E"! |S"*|J A TE"! Terreaux 7 •» Téléphone 038 - 25 79 14
Dl EPI Ml B [d dans les environs] De la gare: Bus 1 ou 2 «SA 8-16 h • JEUDI Jusqu'à 21 h WC\# \#IT#% I Galba LU ia30-18.30, MA-VE 8-18.30, SA8-17 h

Occasion pour

JEUNE FILLE
d'apprendre ménage et allemand
dans famille à Berne avec deux
enfants, 9 et 11 ans. Jolie cham-
bre avec douche, radio et télé-
vision. Ménage soigné avec tout
confort. Femme de ménage. Bon
salaire. Temps libre réglé.
Mme R. Olbrecht,
Thalmœsstrasse 11, 3063 Ittigen.
Tél. (031) 581319.

Aimeriez-vous fonctionner comme

aide-serrurier
en construction

pour développer vos propres capa-
cités ?

En tant qu'ouvrier sans formation
spéciale, vous avez la possibilité
d'acquérir de bonnes connaissan-
ces au sein d'un groupe de spé-
cialistes.

Téléphonez, s'il vous plaît, à
CISAC S.A., 2088 CRESSIER (NE).
Fabrique de produits alimentaires.
Tél. (038) 4714 74, Interne 17 ou 25.
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Nous engageons tout de suite ou
pour date à convenir

aide d'imprimerie
pour notre service impression des
journeaux (service de nuit).

Nous offrons place stable à toute
personne désirant occuper un
poste à responsabilité limitée.
Horaire de 40 heures en 5 nuits
de 24 h à 8 h.

Téléphoner au (038) 25 65 01,
interne 253.
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Entreprise de moyenne importance engage pour
son département de mécanique

UN CHEF
MÉCANICIEN

connaissant l'injection et les moules.
Faire offres sous chiffres P 28 - 130213, à Publicitas,

2301 la Chaux-de-Fonds.

D Sécurité
a Expérience nouvelle
a Considération
D Sympathie
Si vous avez mis une croix dans deux de ces
cases, vous êtes la personne positive dont
nous avons besoin.

Téléphonez-nous vendredi 30 mars au (038)
24 22 03, de 8 h 30 à 19 heures.

V_ J

Baux à loyer
au bureau du Journal

cherche, pour date à convenir, pour NEUCHÂTEL, S"$!
uns K$

VENDEUSE !
Travail intéressant. WS

Débutants serait mise au courant. MS

Bonnes conditions da solaire. |fp
Caisse de retraite. JgS

Faire offres à BELL S. A., Charrière 80a, |§j
2300 la Chaux-de-Fonds. Tél. (039) 22 49 45. 

^

Agence générale d'assurances de la place cherche
dame pour travaux de

DACTYLOGRAPHIE
avec dictaphone

durant 2 à 3 heures par jour , de préférence
l'après-midi. Horaire élastique. Bonnes rétributions.

Tél. 25 14 14 ou 31 63 81.

Nous cherchons pour Bienne

1ABDINIERE D'ENFANTS
ou personne capable de s'occuper de trois garçons
âgés de 7, 4 % et 2 % ans. Chambre indépendante.
Congés réguliers et bon salaire. Femme de ménage
à disposition.
Prière de s'adresser à Mme W. Fischer,
la Haute-Route 60, 2502 Bienne. Tél. (032) 2 29 46.

SOMECO S.A.
FABRIQUE DE CADRANS, A PESEUX,
engage

PERSONNEL FEMININ
HORAIRE LIBRE OU A LA DEMI-JOURNÉE.
Prière de téléphoner au (038) 31 23 31.
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Les berlines 280/280 E et les coupés 280 C/CE
font fureur partout. Leurs tout nouveaux groupes , ,  ¦ 

* * i • •¦ — . ¦ ¦ ^ . ¦
propulseurs, à double arbre à cames en tête et feef. de pneus ceintures plus larges. Ils sont en TeintOS et équipements nOUVeOUX
autres éléments révolutionnaires, ont été qualifiés tout, P0"* adaP és au* v,tesses e]e™fs 

ft 
aux

par la presse de chefs-d'œuvre mécaniques. accélérations fulgurantes que permettent leurs Toutes jes Mercedes-Benz compactes présentent
nouveaux moteurs. ^es intérieurs remodelés, garnis de superbes nou-

Alimentés par un double carburateur à registre, *»»¦<% * ¦ - velles étoffes, avec beaucoup de raffinements et
dans le cas des 280/280 C, et une injection élec- D©S 250 Q ITIOfe UT piUS pUlSSCHu de commodités supplémentaires. Celles du groupe
Ironique, dans celui des 280 E/CE, ces moteurs de tête sont encore plus luxueuses, tandis que la
brillent, dans leurs deux versions, par leurs per- Bien que leur désignation reste la même, la berline finition de tous les modèles reste parfaite,
formances, leur sobriété, leur propreté et leur dis- 250 et le coupé 250 C sont désormais équipés
crétion, même à haut régime. d'un moteur de 2,8 litres à arbre à cames en tête. Toute Mercedes-Benz livrée en Suisse est dotée

Conséquence de ce surcroît de puissance: plus en série d'une direction assistée et d'un riche
Ces quatre modèles inédits possèdent tous des de souplesse, également en montée, des reprises équipement de base. Boîte automatique MB et
freins renforcés et des jantes plus grandes, chaus- plus franches et une pointe de 180 km/h. autres suppléments intéressants en option.

H 

ssui
X

Agence générale pour la Suisse: Mercedes-Benz Automobiles SA/Schlieren-Zurich/Berne

Nous cherchons

PEINTRE
sur machines industrielles, ou

MANŒUVRE
pouvant être formé.
Travail en 2 équipes.
Nous offrons :
— bon salaire
— avantages sociaux d'une entre-

prise moderne.

Faire offres à : Mazout Margot,
Raquette & Cie,
département Hypromat,
2014 Bôle-Colombier.
Tél. (038) 41 22 54.

Electricien
dépanneur

qualifié sur jeux américains, pou-
vant fournir preuves d'avoir au
moins trois à quatre ans consé-
cutifs d'expériences. Parc de 92
jeux un peu dispersés dans la
région Lausanne à Renens.
Toutes les offres seront tenues
strictement confidentielles.
Conditions agréables à homme
qualifié et pouvant se libérer
assez rapidement.
Ecrire sous chiffres A 310586-18
à Publicitas 1211 Genève 3.

URGENT .

ARO S.A. I
Fabrique d'appareils j ĵ |
électroménagers KE
2520 la Neuveville, ly'i
engagerait immédiatement (éven- 119
tuellement pour date à convenir), j Mf:
pour son service d'exportations, BÉj

EMPLOYÉE (É) I
consciencieuse et dynamique. SS
Bonne formation commerciale JR*i
désirée ainsi que connaissance Ifw
des langues allemande et KM\
anglaise. |jjgj
Poste d'avenir pour jeune em- IB
employée (é) capable et ayant de l̂ j
l'initiative. - '- )
Travail très intéressant, ambiance H.i
agréable, horaire souple. JÊ-pi
Faire offres écrites _.v 3
ou téléphoner à : 'fyf,

ARO S.A. |
LA NEUVEVILLE. §£|
Tél. (038) 51 20 91 (interne 12, SI
éventuellement 26). j|Sl

ROC! S
Entreprise de fabrication réputée de la branche des matériaux isolants cherche, y
pour les cantons de Neuchâtel, Fribourg et le Jura bernois, un > 1

conseiller technique de vente I
!i qui occupera, après une période de formation, un poste indépendant, offrant une

activité variée avec responsabilités et possibilités de développement.
Pour une personne capable, si possible déjà introduite dans la branche, c'est

'X l'occasion de se créer une situation particulièrement intéressante. Nous cherchons
y une personne consciencieuse, ayant de l'initiative, au caractère irréprochable,

âgée de 25 à 35 ans, de langue maternelle française, ayant des connaissances
d'allemand.
Les clients sont : les marchands de matériaux de construction, les architectes, les

y entrepreneurs, les charpentiers et les autorités. Il s'agit d'établir des contacts, de
X conseiller la clientèle et de traiter les affaires. La rémunération sera généreuse et
S en rapport direct avec le succès obtenu.

Qui croit posséder les qualités requises est invité à envoyer sa candidature, avec
t curriculum vitae, certificats et photo, à
'i FLUMROC S.A., 8890 Flums.

Bar à café Iota, Colombier,
cherche

sommelier
ou sommelière

Débutant (e) accepté (e).
Nourri (e), logé (e).
Travail par équipe.
Entrée immédiate.
Tél. 41 28 98.

pTl L'Office fédéral
ŷF de la protection de l'environnement

cherche 'fl

UN TRADUCTEUR
Il doit être capable de traduire d'allemand en français des textes
variés et intéressants (études, rapports, correspondance) de nature
technique et scientifique surtout.

Nous cherchons un collaborateur doué, de langue maternelle fran-
çaise, connaissant très bien l'allemand, et faisant preuve d'un réel
intérêt pour les travaux qui lui seront confiés. Le traducteur sera mis
au courant avec soin.

Traitement : à convenir et selon les dispositions en vigueur pour les
fonctionnaires fédéraux.

Veuillez envoyer vos offres, accompagnées des documents usuels,
jusqu'au 10 avril 1973, à la direction de l'Office fédéral de la pro-
tection de l'environnement, Monbijoustrasse 8, 3003 Berne. !

mm. w . .-.t. .-..--. _ " : i.* .. ¦ ' ~. àïf—: _ *3£yfil2:*3fcAttJVI2iJ3MtAift.'
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Le nouvel HOPITAL de GÉRIATRIE de GENÈVE
cherche, pour compléter son équipe soignante, des

infirmiers et infirmières diplômés
Il offre :

— horaires continus, 2 jours de repos consécutifs par semaine
i — chambres et studios meublés (immeubles neufs)

— cafétéria
— salaires intéressants
— nombreux avantages sociaux
— possibilités de perfectionnement dans une discipline médi-

cale nouvelle.

Adresser les offres, avec curriculum vitae, photographie, copies de
diplôme et certificats, à la Direction de l'hôpital de gériatrie,

route de Mon-ldée, 1226 THONEX-GENÈVE.

T 

engage pour son département *ijj COOP TEXTILES I
,,. Ruelle Dublé 3 X

couturière j
à domicile \
Prestations sociales d'une grande 4
entreprise. A

ggA&Bk, 13me SALAIRE en 3 ans I

|S*Î*3LJJB Faire offres au magasin COOP I
HRji I textiles , ruelle Dublé 3. ?
Vhrj virtm Tél. (038) 2414 92. I

Nous cherchons pour notre usine de Lamboing,
pour entrée immédiate ou à convenir :

tourneurs
• • IEtieccifiisciens

Travail intéressant et varié.
Bons salaires et avantages sociaux.

Perrenoud & Fils S.A., fabrique de machines,
SIXIS, 2520 la Neuveville. Tél. (038) 51 29 01.

A découper et à nous adresser s.v.p.

Nom : Prénom ¦_ 

Date de naissance : Rue :_

Localité : _

Je m'intéresse à la place de :__ 

i

IG .  

HOSTETTLER - Radio - TV - Disques
Tél. 25 44 42

cherche

un (e) employé (e) de bureau
pour la réception, la facturation, le téléphone,

la correspondance et classements divers.

Entrée immédiate ou à convenir.

Faire offres écrites ou se présenter.

S ËL̂ éS FABRIK FUER FiREST0NE PRODUKTE AG
y 

fflffifr, k̂m\7'*îÂ 4133 PRATTELN Tél. (061) 81 55 51

l 'j ,  % à un homme de bonne formation d'entregent et Kj fjt Sf!
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fci 35 ans, une situation intéressante 3 De bonnes con- D 
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^ à diriger du per-

, '¦ sonnel, donc d'un caractère irrépro- *H*MH*BflBEBBESBI3

§8 avec curriculum B
"BfMfimPBBWfiM lllilHBBHBHIHHBB IfWTi ' ra vi,ae' photo co- B

B pies de certificats. »

On cherche

secrétaire-comptable
formation bancaire ou comptable
exigée.
Entrée immédiate ou à convenir.
Adresser offres écrites à :
Etude B. Cartier, Gare 11,
2074 Marin.



Les maladies de croissance da chef-lieu
l'exécutif présente son diagnostic

Déballage colossal, hier après-midi ,
dans le gentil « salon bleu » d'un vieux
« cercle » : le syndic de Fribourg, M.
Lucien Nussbaumer, flanqué de ses
collègues conseillers communaux MM.
Fernand Aebischer et Georges Friedly,
ainsi que de M. Dubey, secrétaire de
ville , décrivait « Fribourg à l'heure de la
lutte antisurchauffe ».

Déballage colossal, car on passa en
revue la plupart des grands problèmes
de l'heure. Fribourg n'en manque pas, et
cela n'a rien que de banal. Mais, en
n 'étant qu 'une « petite grande ville »,
Fribourg doit faire face à toutes les
maladies de croissance d'une capitale.

Hier, le Conseil communal désirait
mettre en évidence les accents et les
lignes directrices de sa politique. Il est
un reproche qu'on ne pourra pas faire à
l'actuelle équipe executive : celui de ne
pas s'attaquer aux maladies de croissan-
ce de la ville. Il n'est pas toujours
possible de s'attaquer à leurs causes.
Ainsi , on se limite parfois à traiter les
séquelles.

C'est ici que résident souvent les
points de désaccord entre ceux qui fonl
(le Conseil communal) et ceux qui
disent comment il faudrait faire. D'où la
force (et la faiblesse) d'une équipe diri-
geante bien obligée de tenir compte de la
réalité concrète et des limites qu'elle
impose. Mais ces limites sont-elles tou-
jours objectives? N'y a-t-il pas lieu , par-
fois, de les bousculer ? La politique —
au sens large — prend ici tout son sens.

PROBLÈMES
Hier donc, on a survolé le problème

des constructions scolaires, sans cesse
reposé, où l'on discerne l'effort
d'investissement principal de la ville.
L'école secondaire des jeunes filles de
Gambach sera inaugurée en j uin. Les
chantiers de la nouvelle école primaire
du quartier du Jura s'ouvriront la
semaine prochaine. Un agrandissement
de celle de la Vignettaz est étudié. Le
quartier du Schoenberg, quant à lui,
verra s'édifier une nouvelle école.

La question de la circulation a été
largement évoquée, de même que celle

de l'équipement gênerai (les nouveaux
abattoirs de Saint-Léonard seront
inaugurés en juin).

A propos du plan d'aménagement, M.
Nussbaumer prolongea Clemenceau :
« L'aménagement est une affaire trop
sérieuse pour le laisser faire aux seuls
aménagistes ». Car c'est l'autorité politi-
que, en dernière analyse, qui décide
l'aménagement. Et l'on retrouve la no-
tion du possible dont se prévaut le
Conseil communal : ce possible qu'il
faudrait épuiser, voire dépasser...

M. G.

Création d'une association pour le
développement du district de Porrentruy
« Le développement du district de

Porrentru y se fera à partir de la volonté
des hommes qui l'habitent ». Désireux de
mettre en application ce postulat , une
dizaine de personnalités ajoulotes ont
constitué récemment une Association
pour le développement économique dn
district de Porrentruy (A.D.E.P.).

Dans un communiqué diffusé hier ,

cette nouvelle association déclare que
son but est de promouvoir l'expansion
économique de l'Ajoie par une pol i t ique
d'étude et surtout d'action. Ouverte à
toutes les personnes physiques et mora-
les soucieuses du développement de la
région , l'A.D.E.P. s'est donné pour mis-
sion de coordonner et de dynamiter les
efforts de ceux qui tentent de sortir le
district de sa stagnation économique.
L'Association se présentera la semiane
prochaine aux maires et aux industriels
de la région. Elle espère obtenir l'appui
effectif de tous les milieux sociaux ,
économiques et politiques du district.

AJOIE : TÊTE DE PONT
DE LA SUISSE DANS

LE MARCHÉ COMMUN
Considérant les perspectives nouvelles

que les accords entre la Suisse et la
CEE ouvriront à l'Ajoie — véritable
« tête de pont » de la Suisse au sein du
Marché commun — les fondateurs de
l'A.D.E.P. estiment qu 'il est temps que
les habitants du district prennent cons-
cience des possibilités de notre région et
tentent d'influer sur son destin.

Dans un premier temps, l'A.D.E.P. va
étudier les différentes possibilités de la
région. Les fondateurs sont à l'œuvre
depuis une année, et plusieurs études

préliminaires ont déjà été menées a chef.
Par la suite , l' association envisage de
créer de véritables services pour faire
connaître l'Ajoie et ses atouts à l' exté-
rieur, dans le but de promouvoir son
développement économique.

COMITÉ
Pour réaliser ce programme,

l'A.D.E.P. va tenter de faire bénéficier le
district de la nouvelle loi cantonale
sur le développement économique. Sur
le plan pratique, un comité de dix mem-
bres, comprenant des personnalités
appartenant à différents milieux sociaux ,
professionnels et politiques, a été consti-
tué. Il sera présidé par M. Ernest
Parietti , entrepreneur, et comprend les
personnes suivantes : MM. Pierre Etique ,
directeur de l'école professionnelle
commerciale et député, vice-président ;
Gabriel Tbeubet , économiste et maire de
Porrentruy) vice-président ; Fernand
Claude, ancien secrétaire général de la
Chambre de commerce de Belfort , secré-
taire ; François Mertenat, professeur et
conseiller municipal ; ainsi que MM.
Jean Born , secrétaire F.T.M.H. et vice-
préfet , Pierre Bosset, économiste ; André
Denis, professeur ; Etienne Fueg, direc-
teur de l'école professionnelle ; Daniel
Jeanbourquin , journaliste. Ce comité
sera élargi à 15 membres.

Châteaux et
maisons bourgeoises

seront protégés
Le Conseil d'Etat fribourgeois a pris

un arrêté protégeant particulièrement les
châteaux baill ivaux et les maisons bour-
geoises, sis généralement hors des péri-
mètres provisoires de développement.
Ces maisons n'ont fait l'objet jusqu'ici
d'aucune protection légale. En vue
d'assurer la protection de l'environ-
nement et la sauvegarde du ' tissu
historique de ces bâtiments , ils doivent
être inscrits dans • les plans de zones
protégées au sens de l'arrêté fédéral
instituant des mesures urgentes en
matière d'aménagement du territoire.

Toute demande de permis de
construire de bâtiments nouveaux dans la
zone environnant ces édifices protégés,
devra être préavisée par la commission
cantonale des monuments historiques et
édifices publics.

Pour chaque transformation de ces
bâtiments, une demande préalable sera
soumise au conservateur cantonal des
monuments historiques. Finalement ,
l'arrêté fixe l'obligation d'un préavis de
la commission cantonale des monuments
historiques , et édifices publics pour
l'octroi d'un permis de construire.

Des vols à très bon marché, suspendus...
AU TRIBUNAL CRIMINEL DE LA SARINE

De notre correspondant :
Un jeune homme de 24 ans comparaissait

mercredi devant le tribunal criminel de la
Sarine présidé par M. Raphaël Barras , sous
l' accusation de recel , d'escroquerie et,
éventuellement , de faux dans les titres. Rien
n'est encore joué , puisque l'affaire a été
suspendue afin qu 'il soit posible d'entendre
deux témoins. Elle vaut cependant déj à
d'être évoquée. Il y est question de l'amour
de la jeunesse pour les voyages et de vols
au long cours, mais à très bon marché,
aujourd'hui suspendus !...

A l'origine, le 6 août 1971, on trouve le
vol de... 698 billets d'avion « en blanc »
dans une agence de voyages de San-Rafael,
en Californie. L'accusé, qui bourlinguait
sous toutes les latitudes, arrivait d'Australie
lorsqu 'il fit la connaissance, quelque part en
Colombie, d'un certain R. qui lui céda , à
vil prix , l'un des billets volés. R. avait
rempli lui-même le billet : escales, destina-
tions , noms de code ; le jeune Fribourgeois
put ainsi rentrer au pays, sans être inquié-
té...

Le « filon » était bon. Le jeune homme fit
donc l'acquisition de quatre autres billets en
blanc, à 150 dollars pièce. Puis il les vendit
à de jeunes gens déjà heureux comme
Ulysse. Devant eux prétend-il il mentionna
sur les titres de transport un prix de 1272
dollars (qui lui avait été indiqué dans une
agence) et l'indication d'un vol Francfort -
Rio-de-Janeiro - New-York - Tokio. Deux
des billets furent vendus 1000 fr. pièce et
les deux autres 2300 fr. pièce (montant qui
est contesté). Le bénéfice du vendeu r, ainsi ,
serait d'environ 4000 francs.

« Puisque ça marchait , je ne vois pas
pourquoi je me serais posé des questions >¦ ,
répond le jeun e homme au président lui
demandant s'il ne devait pas se douter que
les billets n'avaient pas été acquis dans des
conditions normales. De fait , les jeunes
acheteurs entreprirent des voyages. Deux
d'entre eux volèrent jus qu'à Rio où le pot
aux roses fut découvert. Depuis lors, ils
vivent au Brésil , fort honnêtement, de cours
et d'expositions de peinture. Deux autres
voyagèrent... pendant quatre mois, tout en
faisant des haltes plus ou moins longues
pour gagner leur pitance. Mieux , le géné-
reux vendeur leur avait indiqué que la
destination des vols pouvait fort bien être
modifiée en cours de route, sur simple
demande faite auprès des agences de
voyages ; possibilité qui fut largement ut ili-
sée. Le bouquet ne fut découvert qu 'après
le retour. Les jeunes gens eurent alors la
désagréable surprise de recevoir la visite
d'un représentant de la Lufthansa venu leur
réclamer le prix réel du voyage : quelque
5000 francs !...

« Je savais que certaines personnes reçoi-
vent des billets de faveur », a dit le jeune
vendeur pour sa défense. Son avocat d'offi-
ce ne s'est pas encore exprimé ; car le
tribunal , à la demande de M. Pierre Zappel-
li, substitut du procureur général , a pronon-
cé une suspension d'audience afin que deux
des voyageurs puissent être entendus. « O
vol, suspends ton temps » !... pourrait-on
pasticher Lamartine. Reprise d'audience en
avril.

Michel Gremaud

La carrière de Courrendlin :
des sismographes pour commencer
Une dizaine de propriétaires de mai-

sons situées aux environs d'une carrière
exploitée à Courrendlin par l'entreprise
Matériaux S.A. de Delémont avaient
adressé en son temps une pétition à l'ins-
pection cantonale de l'industri e et de
l'artisanat , à l'intention de la direction
de l'économie publique, pour se plaindre
d'explosions — une dizaine par année —
provoquées par l'entreprise en question
dans la carrière, explosions qui sont cau-
se de fissures dans les murs de leurs
immeubles.

Les plaignants ont été invités hier à
assister sur place à une des explosions
contestées, puis ils ont participe à une
entrevue qui réunissait le directeur de
l'entreprise, les propriétaires mécontents
ainsi que deux délégués du Conseil com-
munal. Il résulte des pourparlers engagés
que l'entreprise a retenu une des reven-
dications principales des plaignants : la
pose de sismographes qui mesureront les
ondes de choc.

En outre, les explosions seront moins
fortes et des experts désignés d'entente
avec les plaignants examineront les cas
de dommages les uns apràs les autres.
Les plaignants ont été invités à consti-
tuer une délégation pour les pourparlers
futurs et les autorités communales s'oc-
cuperont elles aussi de l'affaire.

A fin février, le département fédéral
de l'intérieur consultait les cantons sur
la révision de la loi fédérale fixant le
régime des allocations familiales aux tra-
vailleurs agricoles et aux petits paysans.

Dans sa réponse, le gouvernement fri-
bourgeois se déclare favorable à cette
adaptation. Il fait pourtant remarquer
que ces nouvelles dépenses ne manque-
ront pas de créer certaines difficultés
tant chez les employeurs du monde agri-
cole que du côté du canton qui ne peut
que difficilement couvrir les dépenses
supplémentaires qu'entraîne une augmen-
tation des allocations.

POUR UNE MODIFICATION
Pour couvrir ces dépenses, le projet

fédéral prévoit une augmentation de la
contribution de l'employeur qui serait
portée de 1,3 % à 1,8 %. Cette hausse
ne pourra être supportée par l'agriculture
fribourgeoise que si elle est accompagnée
d'un aménagement du régime cantonal
des allocations familiales. Les employeurs
de l'agriculture y sont également assu-

jettis et leur contribution est fixée à
2 % des salaires agricoles.

En ce qui concerne la participation
des pouvoirs publics et la répartition des
charges entre la Confédération et les
cantons, le gouvernement fribourgeois
fait remarquer que la couverture des
dépenses supplémentaires qu 'entraîne une
augmentation des allocations — même si

elles sont réduites de 44 à 42,5 mil-
lions — pose au canton de Fribourg de
très sérieux problèmes financiers. En ef-
fet, l'élaboration du budget 1973 et la
préparation du plan financier pour la
période de législature démontrent que le
canton aura à faire face à de très impor-
tants déficits qu 'il n'est plus possible
d' aggraver. Tout en , étant favorable au
principe d'une adaptation des allocations
familiales dans l'agriculture, le gouver-
nement fribourgeois demande une nou-
velle fois une modification du système
de financement des assurances sociales en
général , et des allocations familiales dans
l'agriculture en particulier, dans le sens
d'un nouveau renforcement de la péré-
quation financière en faveur des cantons
économiquement faibles. (ATS)

Remise des diplômes des écoles de
commerce de Bienne et de Lyss
Hier soir il y avait foule en la grande

salle du Palais des congrès à l'occasion de
la cérémonie de clôture des écoles de com-
merce de Bienne et de Lyss.

Au programme, le Brass Band de Bienne
dans quelques-unes de ses plus belles
productions , une allocution du vice-directeur
M. Fritz Kohli , le discours de circonstance
de M. Raoul Kohler, conseiller national , la

proclamation des résultats et la distribution
des prix par M. Jean-Claude Meier pour le
personnel de vente et les pharmaciens el
par M. Raymond Gsell, recteur de l'école
de Bienne. Pour les aides en pharmacie, 31
candidats (16 Alémaniques et 15 Romands]
se sont présentés aux épreuves finales ; 3C
ont reçu le diplôme. Les meilleurs moyen-
nes ont été obtenues par : rang 5,5, Made-
leine Doench ; rang 5,4, Monique Mamie ;
rang 5,3, Lisbeth Fink-Gfeller, Ursula
Kasermann, qui ont obtenu les prix spé-
ciaux offerts par différentes maisons. Pour
les commerçants et les employés d'adminis-
tration , 227 candidats annoncés, (158 jeunes
filles , 69 jeunes gens, 166 Alémaniques et 61
Romands) 190 apprentis ont réussi les
examens.

Meilleurs résultats : rang 5,5, Martin
Frey ; rang 5,4, Fabio Bôsiger, Stefan
Hilber , Geneviève Huguenin , Madeleine
Zesiger ; rang 5,3, Eva Baehler , Francine
Balmer , Andréa Biffiger , Esther Brunner ,
Bernadette Chételat, Béatrice Kindlcr , Silvia
Krahenbuhl , Danielle aLager, Sonja
Rentsch , Ruth Schneider , Béatrice Zwahlen.

Pour le personnel de vente on comptait
115 candidats dont 94 filles et 21 garçons
(92 Alémaniques et 23 Romands).

Sur ce total 99 candidats ont passé les
examens.

Meilleurs résultats : rang 5,~. Christine
Schumacher ; rang 5,3, Christine Speck ,
Margrit Naef , Christiane Léchot.

Les prix spéciaux suivants ont été attri-
bués : Thônen Béatrice , décoratrice ;
Graub Heidi pour la langue italienne et S.
Meyrat-Jost pour la langue française.

Cette cérémonie s'est terminée comme le
veut la tradition par une partie récréative et
dansante fort animée.

Bienne en chiffres en janvier

Imprimerie Centrale S.A. Neuchâtel

Le commerce moderne exige une publicité
aux arguments frappants.

Un imprimé ICN vous donnera plus de chances

Temps. — Beaucoup de brouillard en jan-
vier dernier puisqu'on a dénombré 25 jours
de brouillard, 24 jours couverts , 6 jours
avec précipitations et un jour de neige.
L'humidité de l'air a atteint 87 %, et les
précipitations 63,9 mm. La température
maximum a été de 10,2 degrés, minimum
— 7.3 degrés, moyenne 0,4 degré. Le niveau
au lac a atteint le maximum avec 429 m 11
et le minimum avec 428 m 83.

Population. — En janvier 1973, on a
enregistré encore une diminution de la
population, diminution qui se chiffre par
1145 âmes. En effet on comptait 61.924
habitants dont 11.679 étrangers (18,86 %)
contre 62.803 (11.717) en janvier 1972 et
61.705 (11.466) en décembre 1972. Les immi-
grés étaient au nombre de : Suisses 216 ;
étrangers 317, soit 533. Emigrés : Suisses
214 ; étrangers 104. Il est né 71 enfants, 41
garçons, 30 filles. Sont décédées 67
personnes, 28 hommes, 39 femmes.

Constructions. — Si aucune autorisation
de construire n'a été accordée en janvier,
en revanche 3 bâtiments et 126 logements
ont été occupes.

Poursuites et faillites. — 1156 poursuites
ont été signalées le premier mois de l'année,
soit 804 privées et 352 fiscales. A noter qu'il
y a eu 34 faillites dans ce même laps de
temps.

Marché du travail. — L'Office du travail
a enregistré en Janvier 123 demandes
d'emplois pour 234 places vacantes. Il a pu
placer 27 personnes. En janvier , on dénom-
brait 2 chômeurs complets et 2 chômeurs
partiels.

Orientation professionnelle. — 71
candidats se sont présentés aux examens
préalables ; 64 ont choisi une profession ; 7
sont restés indécis. Aucune bourse d'appren-
tissage n'a été acordée.

Transports publics. — Les trolleybus ont
transporté en janvier 863.422 passagers , les
autobus 252.360, soit au total 1.115.782 per-
sonnes. Le funiculaire d'Evilard, 54.052,
celui de Macolin, 17.300. Le train Bienne -
Tâuffelen a transporté 23.707 voyageurs.

Accidents de la circulation. — En janvier
30 accidents de la route se sont produits

faisant 12 blessés et pour 71.650 fr. de
dégâts.

Hôtellerie. — En janvier , 3459 hôtes sont
descendus dans les 13 hôtels de Bienne
(Suisses 1974, étrangers, 1485). lls ont passé
6888 nuitées (Suisses, 3565, étrangers ,
3323). La durée moyenne du séjour a été
de deux jours et l'occupation des 634 lits
d'hôtels de 35 %.

359 appartements
restaurés

Vieille ville de Fribourg

(c) Le Conseil communal de la ville de
Fribourg a pris acte d'une statistique sur
la restauration d'immeubles dans la zone
protégée de la vieille ville. Depuis 1966,
61 immeubles ont été restaurés dans les
quartiers de l'Auge (19), de la Neuvevil-
le (16) et du Bourg (26). Ainsi, 359
appartements d'une à sept pièces ont été
rénovés.

D'autre part, l'exécutif communal a
décidé de soumettre au Conseil général
une proposition visant à l'acquisition des
terrains qui se trouvent au-dessous de
l'hôtel de ville. On pourra ainsi proté-
ger, à titre définitif , cette zone de la
ville. Les terrains seront ultérieurement
aménagés en jardin public.

ACCORD SCOLAIRE EN VUE
Le conseil communal a examiné la

possibilité de passer une convention avec
i'écolc réformée qui, dans ses nouvelles
constructions, aurait la possibilité de
réserver huit salles de classe à l'intention
des écoles secondaires de la ville.
L'aménagement de ces salles, prévu
initialement pour une seconde étape,
serait ainsi avance. Et les locaux pour-
raient être disponibles pour la rentrée de
l'automne 1975.

Les 6, 7 et 8 avril sera inaugurée
la nouvelle patinoire couverte d'Ajoie,
huitième du genre en Suisse, l̂ es
« constructeurs » ont décidé d'inau-
gurer de manière grandiose la nou-
velle construction. Les festivités
s'étendront sur trois jours et com-
prendront le vendredi, une rencon-
tre de hockey entre les juniors du
H.-C. Vendlincourt et ceux du H.-C.
Moutier , et surtout un grand gala de
patinage artistique avec Daniel Hoh-
ner et Karin Iten en vedettes. Le
samedi matin aura lieu la cérémonie
officielle et le samedi soir un match
opposera le H.-C. La Chaux-de-
Fonds au H.-C. Fussen, champion
d'Allemagne. Enfin le dimanche du-
rant toute la j ournée, la patinoire sera
mise gratuitement à la disposition des
patineurs et patineuses. Signalons
aussi que généralement dès la mi-
mars et jusqu 'au début de septem-
bre, la patinoire se transformera
en salle pour l'organisation de tour-
nois sportifs, congrès, fêtes de tous
genres, salle de gymnastique ou de
réunion.

Inauguration de
la patinoire couverte

d'Ajoie

SAINT-AUBIN

(c) Le Consortium pour l'alimentation en
eau des communes de la Basse-Broye vau-
doise et fribourgeoise a vendu , l'an passé,
611.362 mètres cubes. La conduite en direc-
tion de Dellcy-Villars-le-Grand a été mise
en service si bien que ces deux localités , qui
souffraient périodiquement du manque
d'eau, sont maintenan t hors de soucis pour
la lutte contre le feu et la consommation.
L'exploitation du réseau a maintenant
atteint sa « vitesse de croisière » et l'on
pense arriver prochainement à une produc-
tion de 700.000 m3 par année pour renier
convenablement les fonds investis dans
l'entreprise.

Vitesse de croisière
pour le Consortium

des eaux

En raison d'importants travaux de
construction, en cours à la station
émettrice des Ordons, différentes instal-
lations ont dû être transférées pour
permettre la continuité de l'exploitation.

Entre-autres, un mât d'antenne provi-
soire a été récemment mis en service, en
attendant la construction d'une nouvelle
antenne. Bien que toutes les précautions
possibles aient été prises et que la
couverture télévisuelle de la région ait
été soigneusement contrôlée, il se peut
qu 'à certains endroits, où la réception
était déjà critique , il soit devenu
difficile , voire presque impossible de
capter l'émetteur des Ordons sur le
canal 7.

En cas de difficultés, les téléspecta-
teu rs ' peuvent toujours s'adresser soit à
un installateur concessionnaire, soit à la
direction d'arrondissement des télépho-
nes de Bienne, qui leur fourniront les
renseignements nécessaires.

Selon toutes probabilités , et pour
autant que les travaux puissent se
dérouler normalement, la nouvelle
antenne devrait pouvoir être mise en
service dans le courant du mois de juin
1973. Les conditions initiales seront
alors rétablies, voire améliorées.

Télévision : la réception
de l'émetteur des Ordons

plus difficile

Fondée en 1972, l'Amicale des
Fribourgeois et Fribourgeoises établis à
Delémont et environs tiendra prochaine-
ment sa première assemblée générale. A
cette occasion elle a lancé un appel à
tous les Fribourgeois établis dans la ré-
gion , pour qu 'ils viennent grossir les
rangs de la nouvelle amicale.

Les Fribourgeois
battent le rappel

Comment
traverse-t-on

le Jura ?
Quelle est l'ampleur de la circulation

privée et publique sur les voies qui
franchissent le Jura suisse du nord-
ouest ? Comment se compose-t-elle et
comment se répartit-elle ? Une étude
entreprise en automne 1971 sur l'initia-
tive de l'office des travaux publics des
cantons d'Argovie et de Bàle-Campagne
et de l'Office de planification des
cantons de Berne et de Soleure,
répond à ces questions.

75 % des personnes qui franchissent
le Jura le font à bord de leur voiture
privée. Les CFF ne sont utilisés que
par 25 % de voyageurs, dont la moitié
passent par le tunnel de bas du
Hauenstein. Parm i les neuf routes
entrant en ligne de compte, c'est la N 2
qui vient en tête. Elle absorbe près de
la moitié de la circulation automobile à
travers le Jura.

Les promotions dans toutes les classes
primaires françaises ont lieu aujourd'hui. La
nouvelle année débutera le 24 avril. Les 98
classes primaires françaises totalisent 2518
élèves, soit 521 en première année (19 clas-
ses). La moyenne sera de 26 élèves par clas-
se.

Horaire flexible dans
l'administration

Dès le 1er avril et pour une durée d' une
année, l'horaire individuel ou 'horaire flexi-
ble sera introduit pour l' ensemble du per-
sonnel de l'administration municipale.

Promotions

La revision au coae des obligations
relatives au droit du contrat de travail
a contraint le canton de Berne à établir
un nouveau contrat-type de travail pour
travailleurs de l'économie domestique (à
plein emploi ou à temps partiel , tel que
e personne de nettoyage, les repasseuses,
etc.). Pour les employées de maison , ce
nouveau contrat apporte des innovations
et améliorations notables , qui lient égale-
ment l'employeuse. 11 s'agit notamment
de la durée du travail , des vacances, des
mesures de protection en cas de maladie
et de grossesse et de l'indemnité, légale-
ment prescrite , à raison de long rapports
de travail.

A titre de complément du nouveau
contrat , l'Association pour la formation en
économie familiale (KAG) pour le canton
de Berne a étabi des directives sur les
salaires des empoyées à plein temps et des
auxiliaires. S'inspirant des directives de
l'Association suisse pour la formation
en économie familial e, elle a, d'autre part ,
créé de nouveaux cycles d'enseignement à
l'école des femmes et jeunes filles d'Utte-
wil (FR1 et a établi un règlement pour
la formation de gouvernâmes diplômées par
la Confédération.

I.e service de consultation de l' association
cantonale donne tous les renseignements
voulus sur toutes les questions relative!
au nouveau contrat de travail. Ce service
se trouve à l'Office communal du travail
à Bienne.

Nouveau contrat-type
de travail pour les

employées de maison

Informations horlogères

Au cours de l'exercice 1972, allant du 1er
février 1972 au 31 janvier 1973, les sociétés
de fabrication du groupe Mikron ont réalisé
un chiffre d'affaires consolidé de 33,3 mil-
lions de francs contre 32,5 millions au cours
de l'exercice précédent.

Dans la première moitié de l'exercice , les
répercussions du ralentissement de l'évolu-
tion conjoncturelle dans les branches de la
clientèle se sont encore fait sentir. Cepen-
dant , une amélioration nette s'est produite
dès l'automne 1972, ce qui a porté la valeur
des commandes reçues pendant l'exercice
entier à 38,1 millions de francs.

Groupe Mikron :
chiffre d'affaires

en hausse

(c) L usine d incinération des ordures ména-
gères construite entre Estavayer et Frasses,
sur le territoire de Lully, entrera prochaine-
ment en service. De nombreuses communes
fribourgeoises et vaudoises y feront brûler
leurs déchets, contribuant ainsi à faire
disparaître un certain nombre de décharges
publiques dont celle du chef-lieu broyard
qui dépare depuis de longues années les
rives du lac.

L'usine d'incinération
bientôt en fonction

ESTAVAYER-LE-LAC

(c) La Fédération de tir de la Broyé, que
préside M. Albert Guinnard , l' actuel prési-
dent du Grand conseil , a tenu son assem-
blée annuelle à Estavayer en présence des
délégués de nombreuses sociétés. L'abbé
André Maillard , ancien curé de Bussy el
aumônier de la fédération , a été proclamé
membre d'honneur. Des précisions furent
données, d'autre part , sur le prochain con-
cours de sections qui aura heu à fin mai à
Estavayer.

Population en
augmentation

(c) De 1971 à 1972, le nombre d'habitants
s'est accru , à Estavayer-lc-Lac, de quelque
200 unités , passant de 3468 à 3656. On
trouve dans ce chiffre 216 bourgeois, 1661
Fribourgeois, 686 Confédérés, 383
Espagnols, 254 Italiens, 29 Français, 17
Allemands et 33 personnes d'autres nationa-
lités. Les trois instituts de la ville abritent
quelque 380 étudiants et étudiantes.

Les tireurs ont délibéré

Tourisme à Gruyères

(c) Ce n'est pas un poisson : a partir du 1er
avril , la quasi totalité des restaurateurs ,
hôteliers et cafetiers de Gruyères applique -
ront le « service compris ». Les tenanciers
des établissements publics de la cité comtale
ont également procédé à une certaine
harmonisation de leurs prix. Ils ont ainsi
désiré répondre à l'impératif qui s'impose à
toute région touristique : satisfaire le client
par une offre claire. La décision des tenan-
ciers de Gruyères survient quelques jours
après le refus , manifesté par la Société des
cafetiers-restaurateurs de la Gruyère , de
généraliser le « service compris ».

Ils ont «compris»!

Augmentation des allocations familiales
dans ( agriculture : « oui... mais » du canton
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"Nescoré est si bon avec les repas."

Les premiers 50g sont gratuits!
250g de Nescoré vendus au prix de 200g, quelle aubaine!

Et quel plaisir de savourer ainsi 33 délicieuses tasses de Nescoré qui ne coûtent rien!
Nescoré est un mélange naturel d'extrait de café fraîchement torréfié

$¦ et de fine chicorée, l'idéal pour un café au lait comme on l'aime. Et Nescoré
y est si bon avec les repas!
MONDOm

engage tout de suite ou pour époque à convenir

CHEF DE GROUPE
SUR MACHINES-TRANSFERT
Formation exigée : CFC ou CAP de mécanicien de précision.

Expérience : Quelques années de pratique dans la fabrication
de produits horlogers.

Secteur : Département de fabrication, conduite d'un groupe
de machines-transfert. Secteurs mécanique, élec-
tronique, qualité et quantité.

Personne aimant le contact humain.
Travail à l'équipe 3 fois 8 heures.

Nos conditions agréables de travail, ainsi que les prestations d'une
grande entreprise, devraient vous décider à présenter vos offres

I écrites, accompagnées d'un curriculum vitae, à
FABRIQUE D'HORLOGERIE DE FONTAINEMELON S. A.

2052 FONTAINEMELON
Tél. (038) 53 33 33

BEAU CHOIX DE CARTES DE VISITE
à l'imprimerie de ce journal

Entreprise des branches annexes de l'horlogerie, de
moyenne importance, implantée à Bienne, cherche
un collaborateur technique connaissant bien la
fabrication du cadran (notamment de la décalque
très soignée) et capable d'assumer la fonction de :

chef de fabrication
Le titulaire sera chargé, dans un premier temps, de

^
conduire une production soignée de pièces déli-
cates. Dans un deuxième temps, il sera appelé à
procéder à l'implantation et à l'exploitation d'autres
techniques de terminaison du cadran (galvanoplas-
tie, sérigraphie, automatisation des moyens de pro-
duction).

La réussite de ce chef de fabrication dépendra
autant de ses connaissances techniques que de ses
aptitudes à diriger le personnel et à organiser la
production et le contrôle de qualité.

Les personnes intéressées sont invitées à faire
parvenir leur dossier (curriculum vitae, copies de
certificats, photographie) sous chiffres Q 920174 à
Publicitas, rue Neuve 48, 2501 Bienne.

Les candidatures seront traitées avec la plus
grande discrétion et il sera répondu à chaque offre
dans un délai très court.

LE GARAGE DU ROC, à Hauterive, cherche pour entrée
immédiate ou à convenir

EMPLOYÉ DE GARAGE
pour divers travaux.
Permis de conduire.
Prendre rendez-vous par téléphone au garage Rouges-
Terres 22-24, 2068 Hauterive. Tél. 33 11 44.

réservez...
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Mais désormais vous pou-
vez aussi réserver à S£3jjQ'"«?
l'avance votre travail. ¦ |H-H|«î h* ¦¦ . v • ¦ 
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Demandez les conditions i. /v'VAi {
complètes de la réserva- i .™AW" .

Ticket en poche, vous serez payé quoi qu'il arrive.

ETRE LIBRE TRAVAIL TEMPORAIRE, ETRE SUR Mlld MANPOWER
2001 Neuchâtel, 8 a, rue du Seyon - Tél. 24 76 76
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pour son département de vente

secrétaire
pour les langues allemande et anglaise.
Ce poste nécessite de bonnes connaissances de la
sténographie dans ces deux langues et de la dacty-
lographie ;
pour ses services comptabilité et achats

employées de bureau
aimant les chiffres et sachant si possible sténogra-
phier en français , éventuellement à temps partiel.
Faire offres ou se présenter à
Numa Jeannin S.A., 2114 Feurier.
Tél. (038) 61 25 25.

i
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Entreprise de construction
cherche,
pour son siège à Neuchâtel, av. des Alpes 125,

EMPLOYÉE
QUALIFIÉE
habile sténodactylo, consciencieuse, aimant les
chiffres. Capable de travailler de manière indé-
pendante. Salaire en fonction des prestations et
aptitudes. Ambiance de travail agréable. Entrée
immédiate ou à convenir.

Faire offres ou téléphoner à : Bieri & Grisoni,
service du personnel, tél. (039) 26 02 02.

r«ii —

FÊTE ROMANDE DES YODLEURS A CERNIER
les 22, 23, 24 Juin 1973.

On demande :

chef du personnel
chefs de service
cuisinier s (ères)
personnel d'office
sommeliers (ères)

Faire offres à la commission de la cantine, Mon-
sieur F. Cuche, 2058 le Pâquier.

Entreprise de la place cherche

EMPLOYEE DE BUREAU
EXPERIMENTEE

La personne engagée devra s'occuper du service
des pales et de diverses formalités d'exportation.

Cette fonction à plein temps conviendrait à per-
sonne désireuse de se faire une bonne situation, et
capable de travailler individuellement Salaire inté-
ressant

Adresser offres écrites à BE 851 au bureau du
Journal.

cherche pour entrée immédiate pu à convenir

manœuvres
pour différents travaux d'atelier.

S'adresser à UNIVERSO S.A. No 30, rue du Locle 30,
2300 la Chaux-de-Fonds. Tél. (039) 26 06 06.

INDUSTRIE MODERNE de la région veveysanne
désire s'adjoindre la collaboration de

CONCIERGE (S)
entre 30 et 50 ans d'âge
à qui elle confierait :
— l'entretien de son bâtiment administratif et des

extérieurs,
— le transport de son personnel administratif au

moyen d'un mini-bus,
— la surveillance de diverses installations de

chauffage, d'alarme, etc.,
— en cas de convenance (pas indispensable), la

préparation du repas de midi, environ 20 cou-
verts.

A personne (ou couple) soigneuse (x) et de confiance,
elle remettrait i
— des locaux construits il y a 5 ans et en parfait

état,
— des machines pour faciliter l'entretien,
— un joli logement de 3 pièces.

Les conditions générales sont celles de la grande
entreprise i
— caisse de retraite,
— collectivité d'assurance maladie,
— semaine de 5 jours,
— ambiance agréable.

Faire offres à LACTINA SUISSE PANCHAUD S. A.,
1604 Puidoux-Gare, tél. (021) 56 19 41.

Whmrr m̂ï
cherche, pour entrée immédiate ou à convenir,

vendeur quincaillier qualifié
Magasin fermé le samedi après-midi. Libre un
samedi sur deux. Salaire selon capacités. Prestations

sociales étendues.

Faire offres écrites, avec curriculum vitae, certificats
et prétentions : 25, Chantepoulet, 1201 Genève.
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cherche pour son service de préparation du travail

agent d'exploitation
destiné à s'occuper de la planification et de l'or-
donnancement de l'activité de certaines sections de
production.

Pour ses laboratoires d'analyses

employée
ou

aide de laboratoire
capable de travailler de manière Indépendante
après une bonne formation assurée par nos soins.
Nous offrons activités variées et intéressantes ainsi
que d'excellentes prestations sociales.
Prière de faire offres écrites ou de se présenter au
service du personnel qui fournira tout renseigne-
ment complémentaire.
MÉTAUX PRÉCIEUX S.A., avenue du Vignoble 2,
2000 Neuchâtel 9. Tél. (038) 25 72 31, Interne 258.

I 0I ALCOA
jy j cherche, pour entrée immédiate
r | ou à convenir,

! comptable
i de nationalité suisse, ayant de bonnes notions

d'anglais et quelques années d'expérience.
Nous offrons place stable, ambiance agréable
et bon salaire à candidat capable.

| .; Semaine de 40 heures et assurances sociales
i de premier ordre.
\ Si vous désirez faire carrière dans une

société multinationale, nous vous prions de
îj bien vouloir faire vos offres à :
i ALCOA S.A.
! Chef comptable

Case postale
1000 Lausanne 6.

Entreprise suisse de la branche Alu, stores, portes
de garages et revêtements intérieurs cherche

AGENT
pour la région de Neuchâtel. Reprise d'un rayon
établi. Salaire au-dessus de la moyenne.

Les personnes intéressées peuvent s'adresser ou
faire des offres à :

WOLF - Profilierwerk A.G.
Succursale
Place du Marché 8.
1820 MONTREUX. Tél. (021) 62 11 90.

MANQUE DE CONTACTS ET ENNUI
Ce ne sera certes pas votre cas

si vous travaillez à titre accessoire
pour nous comme y

• : *Wft  ̂y t̂A%

enquêteuse ou enquêteur
Collaborer à notre service d'enquêtes n'est pas
seulement un travail agréable et varié à souhait,
mais cela vous procure également un gain complé-
mentaire intéressant. Votre activité sera précédée
d'une mise au courant consciencieuse.
SI, de par votre profession ou comme ménagère,
vous disposez de temps libre et vous intéressez à
ce travail, n'hésitez pas à téléphoner à notre
service d'enquêtes, numéro (041) 22 64 65.

SCOPE
INSTITUT D'ÉTUDES DU MARCHÉ ET DE
SONDAGES D'OPINION,
FRANKENSTRASSE 9, 6002 LUCERNE

Bureau de gérances d'immeubles
cherche

une employée
de bureau qualifiée
à la clerni-journée

Place stable - Ambiance de tra-
vail agréable.
Faire offres sous chiffres GJ 856
au bureau du Journal.

Nous cherchons y ' \

1 apprenti de commerce I
Formation complète dans tous les services com- j
merciaux. Travail très varié. ' !

GARAGE R. WASER
Rue du Seyon 34-38, 2000 Neuchâtel. W
Tél. (038) 25 16 28. ipr

Nous cnercnons

SOMMELIÈRE
Nourrie, logée, congés réguliers,
bon gain ; débutante acceptée.
Café du Pont, Boudry.
Tél. 4214 20.

K »¦¦¦¦ ¦¦¦ »«—

Garage de la région engagerait

mécanicien
automobiles

sachant travailler seul. Bons gains
assurés. Caisse de retraite.

Entrée à convenir.

S'adresser à A. Burri, Rochefort,
tél. (038) 4510 50.

mH B̂SBHHSBHI

Hôte! des Platanes,
Chez-le-Bart,
tél. (038) 55 29 29.

Nous cherchons

extra
de service

SEULEMENT I
31 CENTIMES i
Î.E MOT ! i

C'esf le prix d'une

petite annonce au tarif (très) réduit qui m
(̂  vous facilite 

la vente et 
l'achat do tous objets, meubles, vêtements,

skis, chaussures, etc. (véhicules à moteur exceptés);

 ̂
vous permet de 

trouver une chambre, un garage ou un appartement
à louer ;

Q vous aide à trouver une femme de ménage, une garde d'entants, etc. ;

(̂  vous procure 
un 

emploi à plein temps ou à temps partiel.

(Annonces commerciales exclues)

Salon de coiffure
pour dames cherche

coiffeuse
shampon-
neuse
, jjp'ôur fins
j . -de semaines.

Tél. (038) 33 20 30.

Hôtel de la Paix,
Cernier,
tél. 53 21 43,
cherche

sommelière
ou
sommelier
Entrée le 1er avril
ou date à convenir.

Cercle Libéral Neuchâtel
cherche

SOMMELIÈRE
Congé le dimanche.

Tél. (038) 2511 30.

:

^E?k j  i étUr

LOTERÎE ROMANDE
200 1 N EUCH ÂTEL, faubourg du Lac 2

Ch. post. 20 - 2002

QUINCAILLERIE I#|OUT,L
^

GE 
util

f 038) 211121 f f o  ICENTRE ___>- ' |

CENTRE I
HAEFLIGER + KAESER SA.

JEUNES GENS qui finissez prochainement votre i •
scolarité, êtes-vous fixés sur l'activité de votre ! !
avenir ? y
Nous cherchons |

UN APPRENTI I
vendeur-quincaillier

Durée de l'apprentissage : deux ans.
Bonne formation assurée dans le cadre d'une ! j
équipe dynamique. j j
Rétribution intéressante. !
Congé le samedi après-midi et un samedi matin sur
deux. i v]
SI vous cherchez un métier qui offre de réelles | j
possibilités, K'?l
si vous êtes débrouillards, aimez la vente et le !" !
contact avec la clientèle, j
adressez-vous à nous pour de plus amples rensel- j j
gnements. ; y!

VACANCES SUR MESURE: ZZZiïZ**
FINALE LIGURE (Méditerranée)
HOTEL INT ERNAT I ONAL, directement au bord de la
mer, pension complète, tous les services de la plage,
voyage en autocar confortable, aller nuit du vendredi au
samedi, retour dans la journée du samedi 8 jours dès Fr. 350.—
Idem, voyage en voiture privée . . . .  8 jours dès Fr. 275.—
HOTEL ARISTON, situé dans un quartier tranquille à
300 m de la mer, pension complète, services de la plage

8 jours dès Fr. 250.—
Idem, voyage en voiture privée . . . .  8 jours dès Fr. 175.—

MAJORQUE EN AVION
Vols chaque samedi dès Genève, trois hôtels au choix,
pension complète 8 jours dès Fr. 400.—

SÉJOUR à BELGIRATE ou BAVENO en car
Départs chaque lundi du 2 avril au 11 juin et du 24 sep-
tembre au 22 octobre, retour le lundi soir

8 jours pension complète dès Fr. 295.—

5 JOURS à la RIVIERA ITALIENNE — FINALE LIGURE en car
Départs : 2 avril, 9 avril, 15 avril, 24 avril

pension complète, tout compris Fr. 195.—

VACANCES EN GRÈCE 8 jours dès Fr. 495.—
LES ILES BALÉARES, Majorque, Ibiza . . . .  dès Fr. 370.—
LES ILES CANARIES, Ténériffe, Gran Canaria . . dès Fr. 495.—
SPÉCIAL TURQUIE, COSMOVEL . . 1 semaine dès Fr. 610.—

Nombreux circuits au choix comprenant également la Grèce,
l'Ethiopie, le Yémen, la Syrie et le Liban

Demandez sans engagement et gratuitement les programmes détaillés à :

VOYAGES 
"88 GIMEL ^̂ M^Hy 

1004 

LAUSANNE
ù̂ *̂»y WMBBBBlB ^ 5' rue Marterey

^ 021 / 74 30 36-35 g |̂ }KE|jS V 
021 

/ 22 14 43

LECOULTRE 

Personne
est cherchée pour
nettoyages dans
petite usine,
à Corcelles,
quelques heures
par semaine.

Adresser offres
écrites à AX 802 au
bureau du Journal.

Nous engageons

aides-
monteurs
sanitaires
Mentha S.A.,
Seyon 17, Neuchâtel.
Tél. 25 12 06 ou
25 00 00.
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gfr Des centaines de milliers de Mazda à moteur rotatif 
^

É|*pr Lo moteur Mazda RX à pis- Jt, ¦¦ M«* mm offre le moteur rotatif dans !*̂ lgyg
«|l 

- tons rotatifs* est un chef- MAC PI" 13 JV3D" Ia£lassainoyejiuads.pD2i ^dK̂ t
glfaSSË^̂ -3 d œuvre de technique mo- •a*»i* ¦ M m  U m W- W m W~mwm 4 modèles: RX3 Limou- à̂-VM-WS^
S*gË51y^F 1 deme. Sa 

simplicité révolutionnaire a déjà des sine 4 portes Fr.13.930.-, RX3 Coupé Fn14.345.—, ^K f̂pfïpïi
ç̂ M̂ BF | centaines de milliers d'adeptes dans le monde. 110 CV SAE (correspondant à 2 litres de cylindrée Wr̂ !̂ â
''Sf^SSmw S Mazda est le plus important constructeur de voi- pourunmoteurtraditionnel),175à180 kia£i; ^HipasS©

^r » tures à moteur à pistons rotatifs. 
Un modèle RX est RX2 Limousine 4 portes Fc15.175.-,RX2Coupô ^Bp̂ jgfl

Hr I linafixelusiviîé parses performances,son confort, Fr.15.690.-,130CVSAE(correspondantà2,3litresda ^»*3ï!f
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Plus de 230 concessionnaires et agents Mazda en Suisse 62 •
|B| ËJÊ M "Wn M Importateur Blanc & Pafcha SA Genève l'Avenir, Ed. Seydoux 039 221801 Peseux G. Perriard 038 313534
nÛIJ mLmmW EM.IL 022 468911 NE Neuchâtel Garage M. Saint-Biaise Garage L, Blaser 038 332877 BE Saignelégier P.
mm-mStfMrWttmaMrW Bardô 038 241842 Buttes J.-D. Grand- Nagels 039 511405 4
Jean, Garage Tivoli 033 612522 ta C/jaux-de-fonds Garage de
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principale Sab,ons 47 " NEUCHATEL " « (038) \\\lfA sans engagement
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"̂ k̂̂S^ L̂a mode passe,
^̂ ^̂  Chanel reste.

Pour toutes celles qui savent apprécier
la véritable élégance : ensemble Chanel, ,
trois pièces, en laine, Q^Q

avec timbres Coop ou 5 % rabais coloris mode discrets /̂HTO»

Jeune
secrétaire
(débutante), diplôme
de langues
modernes, cours
de secrétariat
à l'Ecole supérieure
de commerce,
cherche place
intéressante où elle
aurait des contacts
avec le public.

Adresser offres
écrites à LO 861 au
bureau du Journal.

I LE BEY - MARCHÉ DE GROS I
I Avenue de Grandson 78 Tél. (024) 2 15 15 I

I YVERDON I
I En action cette semaine: 1
¦ CAFÉ Jubila «Jacobs» vacuum 250 g Fr. i5^ I
*M au lieu de Fr. 3.40 W

H CAFÉ Vienna «Jacobs» vacuum 250 g Fr. 2|30 |
 ̂

¦ • ' 
¦ 

au lieu de Fr. 2.90 ||

I CAFÉ sans caféine «Jacobs» vacuum 250 g 2L >̂fJ I
W% au lieu de Fr. 3.50 W

B CAFÉ «HÂG » vacuum 200 g Fr. 2,̂ 5 I
Wm au lieu de Fr. 3.40 |w

I THÉ «LIPT0N» 50 portions Fr. 245 I
m au lieu de Fr. 3.50 |̂

I HUILE D'ARACHIDE SAIS les 10 kg Fr. 3425 I
I HUILE D'ARACHIDE SAIS les 25 kg Fr. 8260 I
i SPAGHETTIS «La Chinoise» 

^
AO |

9 le paquet de 475 g Fr. I4U |
¦g • au lieu de Fr. 2.15 jSjj i

H CORNETTES «La Chinoise» 
^Aft 1

1 le paquet de 475 g Fr. I**u I
u| au lieu de Fr. 2.15 ||

I B0NZ0 DINER 1 kg 650 Fr. 435 I
Il au lieu de Fr. 7.90 g

H Garniture de salle de bains Pana-Softi ^>*|<>o III les 3 pièces Fr. *Jl3° |
M Dégustation des apéritifs «AMBASSADEUR» j |

I Machiniste
I permis toutes
S catégories cherche
9 place fixe
I ou remplacements,
I pour travaux
1 de chantier.
I Tél. (038) 61 36 22.

I Employé
| de bureau
| suisse allemand
à cherche place pour
| le 1er mai dans
g entreprise moyenne
(5 (correspondance,
* comptabilité).
à Tél. 65 25 10.

rtWWWWVWMW MWWWW

MENUISIER
avec diplôme commercial, actuel-
lement à Paris, cherche situation
comme employé de commerce
dans l'industrie du bois. De pré-
férence à Neuchâtel ou aux envi-
rons.
Faire offres sous chiffres
S 25-300683 à Publicitas,
6002 Lucerne.

Jeune fille cherche
emploi de

vendeuse
confection messieurs
ou sport.
Tél. 25 67 51, après
19 heures.

MAGASINIER
avec quelques années de pratique
cherche

changement
de situation

Connaissances du stock et de
l'inventaire. Entrée immédiate ou
à convenir.

Faire offres sous chiffres
28-300190, à Publicitas ,
2000 Neuchâtel.

DAME
cherche du travail,
sans obligations
de relations
personnelles,
en ville.

Adresser offres
écrites à DG 853 au
bureau du Journal.

Secrétaire
cherche emploi,
4 heures par jour
environ.

Adresser offres
écrites à AD 850 au
bureau du journal.

r BN -N
Annonces

en couleurs
Le délai habituel
de remise des
ordres de publi-
cité n'est pas va-

lable pour les
annonces

comportant de la
couleur.

Différents impéra-
tifs d'ordre tech-
nique devant être
pris en considé-
ration dans des
cas de ce genre,
les ordres et le

matériel
d'impression cor-

respondant
doivent nous être
remis 6 |ours ou-
vrables avant la

< parution. i

Jeune employée
de bureau

19 ans, de langue maternelle alle-
mande, cherche place à Neuchâtel
pour se perfectionner en français.
Date d'entrée: 1er juin 1973.
Adresser offres écrites à
Mlle Brigitte Klopfstein,
Bischmattstrasse 6, 2544 Bettlach.

vous avez la possi-
bilité de passer à
notre bureau de
réception, 4, rue
Salnt-Maurce, ou
d'inscrire votre an-
nonce au dos du
coupon d'un bulle-
tin de versement
postal.

Ces annonces ne
sont pas accep-
tées par téléphone
et elles doivent
être payées avant
la parution. Les
annonces commer-
ciales ainsi que
les annonces pour
la vente de véhicu-
les à moteur ne
sont pas admises
dans la catégorie
des petites annon-
ces.

Pour insérer
une petite
annonce au
tarif réduit de
35 centimes
le mot



Bientôt une distribution unique du
courrier dans les grandes villes ?

NAVRANTE PERSPECTIVE

BERNE, ATS et (c). — Au début de
cette semaine, la commission
consultative des PTT a siégé avec la
direction générale pour examiner la
proposition de cette dernière d'introduire
progressivement dans les villes de Bâle,
Berne, Genève, l'agglomération de
Zurich et Schaffhouse une distribution
unique du courrier, y compris les
journaux. Un porte-parole des PTT a
déclaré jeudi qu'aucune décision n'a
encore été prise et qu'aucune recom-
mandation n'a été faite. Une commission
a été nommée afin de soumettre ses
conclusions à la réunion commune de la
direction générale et de la commission
consultative le 4 juin prochain.

UN PROBLÈME
QUI N'EST PAS NOUVEAU

Le problème en fait n'est pas nouveau.
Il a pour origine la pénurie de plus en
plus aiguë du personnel de la distri-
bution. Selon les propositions de Berne,
une tournée unique était prévue du
lundi au vendredi, et le samedi, la distri-
bution devait même se limiter aux jour-
naux politiques. — La commission
consultative a invité les PTT à
examiner la possibilité d'assurer comme
jusqu 'ici la distribution du courrier
ordinaire le samedi, sinon par le
personnel postal , du moins par des
organisations de distribution privées.
Pour l'ensemble de la Suisse, l'accrois-
sement de la population exige chaque
année l'engagement d'une centaine de
facteurs supplémentaires.

Toujours en ce qui concerne les
grandes villes et leurs faubourgs, on
compte que chaque facteur doit desservir
environ 500 boîtes aux lettres, mais ce
ne sont là que des conditions idéales. En
réalité, dans certaines régions, le facteur
doit assumer quotidiennement deux
tournées, ce qui lui procure double
travail. Dans de telles conditions, il n'est
nullement surprenant que les PTT aient
de graves difficultés à recruter le

personnel nécessaire. De plus, la plupart
des départs de postiers sont motivés par
des considérations matérielles : un
débutant commence dans la 22me classe
de salaires avec 16.370 francs, plus une
indemnité de résidence de 1500 francs^
Comme célibataire et de 1900. — s'il est
marié. Lorsqu'un facteur atteint le
maximum il se trouve dans la 20me
classe de salaire et gagne 20.640 francs.
Un exemple : un homme de 36 ans,
marié, père de deux enfants, en poste
depuis des années arrive à 1770 francs
net, y compris le 13me mois.

UNE SOLUTION ?

Pour M. Otto Ronner, administrateur
postal de l'arrondissement de Zurich, il
y aurait une possibilité de venir à bout
de cette situation précaire, en intro-
duisant deux sortes de distributions :
celle du courrier dit urgen t, et celle du
courrier non urgent. Ou si l'on préfère,
la poste de première classe et celle de
deuxième classe. Dans la première
catégorie figureraient les lettres , les colis
et les quotidiens, dans la deuxième les
imprimés, les revues et périodiques, qui
devraient être distribués par du
personnel auxiliaire. A cette seule

condition, il serait possible de maintenii
la distribution deux fois par jour.

INFINIMENT REGRETTABLE
Quoi qu'il en soit, il est navrant que l'on

en arrive en haut lien à discuter sérieu-
sement d'une diminution des prestations
postales, qui sera extrêmement préjudiciable
au mouvement des affaires, à l'échange du
courrier entre particuliers ainsi qne, è
moyen terme sans donte aussi, la diffusion
de la presse quotidienne d'information.

Le zèle des employés et des facteurs des
PTT n'est nullement en cause : tout le
monde s'accorde pour rendre hommage à
leur dévouement. En toute saison, souvent
dans des conditions de travail très pénibles,
ils exécutent leur tâche avec une régularité
et une ponctualité exemplaires.

Ce qui est infiniment regrettable, c'est que
des considérations d'ordre financier et admi-
nistratif conduisent à l'affaiblissement d'un
service public, dont le fonctionnement ù
plein rendement conditionne la santé
économique de tout le pays. La liberté elle-
même, qui est faite de beaucoup de choses,
y compris des facilités de la circulation et
de In communication des messages et des
idées transmis par la presse, par le courrier
privé et par les lettres d'affaires, risque
d'être gravement amenuisée par les
réductions envisagées. L'opinion publique
comprendrait mal qu'à Berne on manque de
discernement au point de sous-estimer ces
Inconvénients majeurs. (FAN)

Assemblée des délégués de « Forum Helveticum
L'avenir de notre démocratie à la lumière de son passé

De notre correspondant :
L'assemblée des délégués du « Forum

Helveticum » s'est tenue hier à l'hôtel
Schweizerhof à Berne sous la présidence de
M. Peter Duerrenmatt, conseiller national de
Bâle. Outre le rapport d'activité, deux ex-
posés ont été présentés sur le thème de
notre démocratie. M. Roland Ruffieux , de
Fribourg, a éclairé les problèmes de la dé-
mocratie helvétique à la lumière de son
histoire et M. Erich Gruner de Beme a
traité des droits populaires des landsgemein-
de à la démocratie — du computer qui
est devenue celle que nous vivons.

L'évolution de la démocratie directe fé-
dérale selon M. Ruffieux, peut se carac-
tériser d'après l'image d'un membre du gou-
vernement lucernois, formulée en 1830, lors-
que la souveraineté du peuple fut procla-
mée dans la constitution du canton de Lu-
cerne. « Le taureau est hors de l'étable,
essayez maintenant de l'y fai re rentrer. »

REMETTRE LE TAUREAU,
A L'ÉCURIE

Dans un premier temps, l'objectif prin-
cipal du gouvernement et du parlemen t a
été de limiter les tumultes qui pourraient
résulter de la libération du peuple. On y
est si bien parvenu constate M. Ruffieux
que l'ère des grandes luttes idéologiques
passées, on s'est inquiété de retrouver le
taureau à l'écurie et de déplorer l'inertie
du souverain.

Il est intéressant de rechercher les cau-
ses de cette évolution parce que la dé-
mocratie directe est un élément central de
la démocratie suisse.

Ensemble de procédures ayant pour but
lo partage des fonctions législatives, la dé-
mocratie directe est plus limitée dans son
champ d'application dans le droit fédéral
que selon les droits cantonaux. II ne com-
prend que la constitution, les lois et les
arrêtés fédéraux et ne subsistent actuelle-
ment que deux procédures : l'initiative li-
mitée a la constitution et le référendum ,
qui peut être constitutionnel, conventionnel
ou législatif.

Ces procédures, simples en principe, ont
cependant exercé des effets complexes. Par
leur intermédiaire s'est opérée une différen-
ciation des rôles sociaux bien plus poussée
que dans le système représentatif. Les can-
tons ont trouvé en elle des concurrents di-
rects , tels que partis, associations profes-
sionnelles ou groupes do pression. La dia-
lectique constituée des parties. Fonctions
représentative, fédérative et plébiscitaire ,
obligent à une constante réévaluation du
système politique suisse, qu'il s'agisse des
rapports entre initiative et gouvernement,
référendum et parlement , ou des deux en-
semble sur les pouvoi rs looaux.

PÉRIODE DE LA DÉMAGOGIE
L'opinion de Numa Droz en 1894 esl

révélatrice de l'état d'esprit qui régnait è
la fin du XIXe siècle. On peut diviseï
l'histoire contemporaine de la Suisse en trois
périodes, écrivait-il : « celle du parlementa-
risme qui s'étend de 1848 à 1874, celle de
la démocratie issue de la révision fédérale
do 1874 qui a établi le référendum facultatif
et celle de la démagogie qui s'est ouverte il
y -a deux ans avec l'introduction du droit
d'initiative en matière de révision partielle
de la constitution. »

Si les radicaux d'alors rechignaient à l'ex-
tension de la démocratie directe, c'est parce
qu 'Os redoutaient d'en devenir à leur tout
les victimes, paradoxe que releva M. Ruf-
fieux.

Dans les révisions fédérales de 1866 et
1872, _ l'extension nécessaire de la démocra-
tie directe fut un leitmotiv radical et le
corollaire de l'unification. Après l'échec de
1872, les radicaux eurent l'habileté de sacri-
fier l'initiative législative pour sauver le ré-
férendum. Dans cette dernière procédure
adoptée en 1874, la marque centralisatrice
devint ! manifeste quand on se contenta de
la majorité des citoyens . L'élément natio-
nal commençait à l'emporter sur l'élément
cantonal.

Entre 1874 et 1891, la démocratie ra-
dicale subit l'épreuve des droits populaires :
le peuple secoua vigoureusement la tutelle
du gouvernement et du parlement. Mais la
vigueur de l'opposition fédéraliste engen-
dra plusieurs échecs des centralisateurs que
comptait le Conseil fédéral.

Jusqu'en 1914 l'initiative et le référendum
perdirent progressivement leur caractère
sauvage, mais le radicalisme suisse, constata
M. Ruffieux, hésita longtemps entre la
démocratie gouvernée et la démocratie gou-
vernante.

La phase de transition de la démocratie
radicale vers la démocratie sociale contem-

poraine débute dès avant la fin du XIXe
siècle pour s'étendre assez dans le nôtre .
L'adoption de la représentation proportion-
nelle date de 1918.

UN ENJEU MANIPULABLE
Parallèlement, la pratique de l'initiative

s'est modifiée. Désormais la plupart des
grandes lois n'encourent plus le référendum.
Quant à l'initiative, elle porte souvent sut
des objets secondaires à quelques cas près
puisque la gauche et les indépendants et
plus tard l'Action nationale ont décidé
d'utiliser cette arme.

Avec raison souligna M. Ruffieux.
Neidhart a pu parler des déformations de la
démocratie référendaire sous la pression des
groupes extérieurs qui remettent en cause
les compromis acquis. Les institutions de la
démocrate directe deviennent un enjeu
manipulable. Il ne fait pas de doute que les
instruments de la démocratie directe ont
exercé un effet dominant sur l'évolution du
système politique suisse et quelques rappels
doivent aider à sa compréhension.

Relativement faible face à l'opposition
fédéraliste à la fin du XIXe siècle, le
Conseil fédéral est devenu beaucoup plus
influent sous le signe de la démocratie
sociale. En revanche, le parlement, qui avait
détenu le quasi monopole de la fonction
législative a été progressivement amené à la
partager avec les différents partenaires so-
ciaux.

UN QUATRIEME AGE
Enfin n'avons nous pas pénétré déj à dans

un quatrième âge succédant à la démocra-
tie sociale ? Il se caractérise par la montée
des classes moyennes, la croissance du sec-
teur tertiaire, (services), le gigantisme de
l'Université, l'apparition d'une couche de
technocrates esclaves de l'électronique. Les
autres caractéristiques de cette société sont
une crise de l'autorité, le déclin des parle-
ments, la crise des partis , l'affaissement des
idéologies, l'effondrement de l'opposition.

Quelles sont dans ces conditions les chan-
ces de la démocratie directe dans l'avenir ?
Un diagnostic attentif , remarque M. Ruf-
fieux, permet de penser qu 'on pourrait
assister à une extension de démocratie
directe, contrairement aux apparences.

Ainsi , la société post-industrielle qui est
devenue la nôtre apporte des moyens de
communications accrus. Certaines classes de
travailleurs sont libérées des servitudes les
plus lourdes du travail ce qui leur permet
de vouer plus de temps à la politique rede-
venu e le « loisir noble » décrit par Thorstein
Veblen.

Mais , si la politique renaît , quelle politi-
que ? Gouvernement des hommes ou
administration des choses, selon la défini-
tion célèbre de Saint Simon ? Quel type de
choix a pour lui l'avenir ? Comment trouver
les procédures institutionnelles qui permet-
tent de répartir l'abondance et non la pénu-
rie, qui entraîne au débat la majorité
silencieuse et non seulement les minorités
effervescentes ?

_ Le chemin paraît long, conclut M. Ruf-
fieux ; il ne sera peut-être jamais entière-
ment parcouru. J.-P. G.

Entrée en vigueur du concordat
romund sur l'exécution des peines

LAUSANNE (ATS). — La conférence
des chefs des départements de justice et
police de la Suisse romande a décidé de
mettre progressivement en vigueur , à
partir du 1er mars 1973 les dispositions
du concordat romand sur l'exécution des
peines et mesures concernant la sépara-

tion des détenus primaires, et récidi-
vistes, et l'exécution des fins de peines
sous un régime de plus grande liberté
pouvant aller jusqu'à la semi-liberté.

Depuis le 1er mars 1973 les nouveau*
condamnés dont la peine excède une
année sont placés, s'ils sont primaires,
aux établissements de Bellechasse (Fri-
bourg) , et s'ils sont récidivistes ou pri-
maires dangereux, aux établissements de
la plaine de l'Orbe (Vaud).

Les délinquants d'habitude internés en
application de l'art. 42 du Code pénal
seront transférés au cours de l'année aux
établissements de la plaine de l'Orbe,
sauf s'ils ont déjà accompli plus de la
moitié de la durée minimale de leur
internement.

Dès le 1er janvier 1975 au plus tard,
tous les nouveaux condamnés primaires
seront placés aux établissements de
Bellechasse, et tous les nouveaux con-
damnés récidivistes ou primaires dange-
reux aux établissements de la plaine de
l'Orbe. '- ¦

Les délinquants particulièrement dan-
gereux resteront répartis entre les péni-
tenciers de Bellechasse, de Bochuz et de
Sion aussi longtemps que la section de
haute sécurité des établissements de la
plaine de l'Orbe n'aura pas été aména-
gée.

En ce qui concerne l'exécution des
fins de peines, dès le mois de mars 1973,
ceux des condamnés à des peines de
trois ans au moins, qui se seront bien
comportés et qui paraissent dignes de
confiance, pourront être transférés, lors-
qu'ils auront accompli au moins la
moitié de leur peine, à l'établissement de
Crête-longue (Valais), d'abord dans une
section ouverte puis, en cas de conduite
satisfaisante et dans la mesure des possi-
bilités pratiques, dans une section de
semi-liberté.

La même possibilité existe, sous des
conditions quelque peu différentes, pour
les internés en application do l'art. 42
du Code pénal.

E2B> «Aiguilleurs du ciel »
En réponse à ce cri d'alarme le Conseil

fédéral entend détendre la situation. Il
constate d'abord que ce n'est pas la
première fois que les contrôleurs de !a
circulation aérienne français se metten t en
grève et que la sécurité aérienne est assurée
par les organes de l'armée.

De 
^ 

son côté, Radio-Suisse SA, qui est
chargée par la Confédération de la sécurité
aérienne, est tenue de signaler à l'Office
fédéral de l'air tous les incidents qui
peuvent se produire. Mais, lors de la grève
en France cet organisme n'a reçu qu'une
seule réclamation concernant la non-
observation de la distance minimum devant
séparer deux avions de transport. L'incident
a eu lieu à quelque 90 kilomètres au sud do
Genève. Les entreprises de transports de
leur côté n'ont signalé aucune rencontre
dangereuse. On peut donc en conclure
déclare le Conseil fédéral, que les mesures
de sécurité ont été satisfaisantes. D'ailleurs,
affirme celui-ci, la situation a été surveillée
avec la plus grande attention comme en
témoigne les contacts étroits qui ont été
maintenus entre l'Office de l'air, Radio-
Suisse S.A. et Swissair, de même qu'entre
Radio-Suisse S.A. et les services compétents
français. Les mesures qui s'imposaient en

particulier ont été prises, elles consistaient
dans l'extension des liaisons téléphoniques,
la remise d'instructions supplémentaires, le
renforcement de la couverture radar, des
arrangements spéciaux avec les organes
français.

CEPENDANT
Mais, l'existence même des incidents

signalés, en particulier le risque de collision
survenu le 3 mars entre un DC 9 de Swissair
et un avion d'Air-France suffit à émettre un
doute sur l'efficacité absolue des dispositifs
de contrôle du trafic aérien. Il est vrai
quo la densité de celui-ci est devenue telle
que des erreurs sont très vite arrivées. Pour
les éviter de toute façon seule une parfaite
synchronisation internationale- entre en ligne
de compte. Celle-ci ne peut être obtenue
que par une longue collaboration. En usant
de leur droit de grève, les contrôleurs civils
français mettent ainsi en danger la sécurité.
Ils obligent, en effet, des militaires, peu ou
pas expérimentés, dans leur domaine, à se
mettre aux commandes, en quelque sorte au
pied levé, ce qui ne saurait aller sans
quelques tâtonnements dont il faut être
conscient.

J.-P. G.

Les répercussions en Snisse de
la grève des douaniers italiens

BERNE, (ATS). — Une grève de douze
jours des fonctionnaires civils des douanes
affectant quelque cinq mille personnes, esi
effective depuis mercredi matin en Italie,
Elle fait suite au débrayage de cinq jours
déclenché « à titre d'avertissement » au
début du mois. En Suisse, la situation aux
différents postes-frontière est calme poui
l'instant

A Chiasso, les conséquences de cette
grève qui , comme on le sait n'affecte que le
trafic de denrées commerciales, provoquent
toutefois certaines appréhensions. On craint
en

^ 
effet , que si elle dure 12 jours, comme

prévu, des mois et des mois soient néces-
saires pour rétablir un trafic normal à la
gare. Dans les Grisons, ce sont les
négociants en vins fortement touchés par la
grève qui font leurs comptes. Le « vin
nouveau » sera cher.

En Valais, en prévision de la grève des
douaniers italiens , des dispositions avaient
été prises dans certaines régions frontalières
pour éviter d'éventuels embouteillages des
poids lourds en route vers le sud. En fait , il
n'a pas été nécessaire d'intervenir dans la
plupart des secteurs où le trafic avec l'Italie
est important. C'est le cas notamment à
Martigny, où, en temps normal , une
centaine de camions font route journel-
lement vers le tunnel du Grand-Saint-
Bernard.

La grève ayant été annoncée , quelques
rares poids lourds ont été bloqués à la
frontière. La plupart des entreprises intéres-

sées ont en effet renoncé à laisser ' parti ]
leurs chauffeurs. Notons que les
conducteurs de trains routiers suisses qui se
trouvaient à l'étranger, sont revenus préci-
pitamment pour éviter les ennuis dus à la
grève.

Au tunnel du Mont-Blanc, la situation est
également calme. Aucun embouteillage n'a
été enregistré jusqu 'ici.

Pour maintenir la
stabilité des prix
du pain et des

articles de
boulangerie

BERNE (ATS). — Sur mandat de
l'organe de surveillance des prix, l'adminis-
tration fédérale des blés a mené des conver-
sations avec les organisations des meuniers
de commerce et des boulangers, annonce un
communiqué du service d'information « lutte
contre la surchauffe ». A cette occasion, les
organisations de la meunerie se sont
déclarées prêtes à ne pas accroître les prix
actuels de la farine jusqu'à fin 1973, sous
réserve de renchérissement imprévisible des
importations ou des frais dus à des hausses
de salaires.

Sous les mêmes conditions, l'association
suisse des patrons boulangers-pâtissiers
s'emploiera auprès de ses sections afin que
le prix du pain ne subisse pas de hausse
durant l'année en cours. La surveillance du
prix du pain incombe à l'administration
fédérale des blés sur la base des disposi-
tions de la loi sur l'approvisionnement du
pays en blé. Les prix des autres articles de
boulangerie seront surveillés par le bureau
du préposé à la surveillance des prix, des
salaires et des bénéfices en collaboration
avec les organes de contrôle des prix.

Fermeture d'une petite
fabrique de savons et

détergents
BERNE (ATS). — La fabrique bernoise

de savons et de détergents Muenger et Cie
va fermer ses portes en juin. Les motifs de
la fermeture de cette entreprise, qui fête
cette année ses 127 ans d'existence, est la
concurrence extrêmement dure qui existe sur
le marché des savons, a déclaré lo direc-
teur M. Muenger.

La petite entreprise occupe actuellement
cinq employés dont deux ont déj à l'âge da
la retraite. Diverses entreprises bernoises ont
offert des emplois aux collaborateurs de la
fabrique Muenger.

Incendie de forêt
au-dessus d'Arth

(c) La sécheresse de ces derniers jours a
considérablement augmenté le danger d'in -
cendies de forêts. Au-dessus d'Arth , dans
le massif dit t Rufiberg », un incendie de
forêt , dû à l'imprudence flagrante de deux
enfants, jouant avec des allumettes , a fait
d'importants dégâts. Mais le sang-froid des
deux enfants aura permis d'éviter une véri-
table catastrophe. Au lieu de prendre la
fuite , ils se rendirent dans une ferme, d'où
ils alertèrent les pompiers. Lorsque les pom-
piers arrivèrent sur place , les flammes
avaient déjà atteint des arbres de 10 mè-
tres de haut. Ce n'est qu 'après avoir lutté
pendant des heures contre les flammes , que
les pompiers parvinrent à éviter la catas-
trophe.

Bebondissement dans l'affaire Carron
De notre correspondant i
L'affaire Carron... Durant des mois c<

crime a secoué le Valais d'émotion. On
pensait qu 'il avait trouvé, sur le plan
judiciaire, son épilogue devant les juges de
Martigny qui avaient condamné l'ancien
gendarme à la réclusion à vie pour avoii
tenté d'anéantir toute sa famille dans le bul
de refaire sa vie.

L'affaire rebondit aujourd'hui d'une façon
inattendue. Marcel Carron a fait appel au
tribunal cantonal à Sion qui a rouvert le
dossier jeudi.

Les juges de Martigny avaient conclu '
l'assassinat sur la personne des deux
enfants, tentative d'assassinat sur la person-
ne de sa jeune femme échappée à la mort
par miracle et tentative ^escroquerie en
matière d'assurances.

Marcel Carron, qui avait longtemps
soutenu la thèse de l'accident, avait finale-
ment opté pour une nouvelle version : celle
du suicide collectif. II s'est présenté jeudi
devant les juges sédunoïs avec une nouvelle
version encore en ce sens qu'il a admis la
préméditation.

Il est bon de rappeler le] que les juges du
tribunal de première instance avaient exclu
toute tentative de suicide collectif persuadés
qu 'ils étaient que le conducteur avait bel et

bien l'intention de projeter sa voiture dans
l'abime avec toute sa famille et de sauter
lui-même hors de sa machine avant qu'elle
ne disparaisse dans un gouffre de 250
mètres.

UNE LETTRE...
Si Carron revient à la charge aujourd'hui

c'est qu'il espère pouvoir obtenir une
réduction do peine et non pas In réclusion à
vie en avouant la préméditation mais en
maintenant le suicide collectif, ceci sur la
base d'une lettre adressée après le crime à
sa maîtresse Gertrude K., en Allemagne.
Dans cette lettre étrange où se mêle
cynisme et religion, amour de ses enfants et
mort, Marcel Carron raconte comment,
fatigué de vivre, acculé par d'inextricables
difficultés sentimentales ' et financières, il
décida soudain à 4 heures du matin, la
veille du drame, de faire basculer dans
l'abime tous les siens pour ne plus les faire
souffrir et de disparaître lui aussi avec eux.
A l'ultime seconde, sur les trois derniers
mètres, alors que la voiture roulait vers la
mort, un soubresaut de vie l'aurait incité
tout de même à sauver sa peau, alors qne
ce bond vers la liberté n'était pas prévu
initialement

Dans cette lettre Carron raconte à sa
maîtresse comment il avait machiné ce
suicide collectif poussant le cynisme, dans
un désarroi aberrant, jusqu 'à faire préparer
par sa femme les plus beaux habits de ses
enfants... pour l'enterrement. « Je voyais
déjà, dit-il, nos quatre cerccuils... en route
pour l'éternité. Ainsi tout serait fini et plus
personne n'aurait à souffrir. »

L'avocat de Carron a soutenu cette thèse
du suicide collectif projeté par un homme
fou qui s'en réchappe dans un ultime acte
de Ificheté, Il tenta de prouver ln prémédi-
tation limitée dans le temps et demanda aux
juges du tribunal cantonal d'écarter ce
caractère pervers que l'on avait retenu nu
crime lors du procès de Martigny, carac-
tère qui avait entraîne la réclusion ù vie.

Si Carron n voulu disparaître avec toute
sa famille , s'il n'a mûri son sinistre projet
que quelques heures avant le crime, s'il a
sauté à l'ultime seconde alors qu'il voulait

disparaître lui aussi, peut-être que la peine
pourra être adoucie.

NON A CETTE NOUVELLE VERSION
Tant le procureur que l'avocat de la

partie civile n'ont admis cette nouvelle
version. Tous deux ont réclamé la peine
« capitale » pour assassinat et tentative
d'assassinat.

« Lo cas est clair. II n'y a pas de circons-
tances atténuantes, dira le représentant du
ministère public. Un homme a délibérément
précipité dans l'abîme sa femme et ses
enfants avec l'intention d'en sortir lui-
même. »

Parlant à son tour en fin d'audience
Marcel Carron dira : « C'est pourtant là
toute ma confession. Je suis un faible... »

Le jugement n'est pas encore été rendu.
M. F.

aEQ

BERNE (ATS). — Au cours de la séance
de fondation du Conseil national suisse de
la recherche scientifique de mercredi à
Berne, le président de la fondation Otto
Naegeli , M. W. Staehelin, a remis le prix
Otto Naegeli 1973 au professeur Hans
Muehlemann, de Zurich. D'un montant de
100.000 francs dont le lauréat dispose libre-
ment pour poursuivre ses travaux de recher-
che, le prix Otto Naegeli est le prix suisse
le plus important dans le domaine des
recherches d'orientation médicale. /

Né en 1917, le professeur Muehlemann a
été appelé à la tête de l'institut de médecine
dentaire de l'Université de Zurich en 1953.
Ses travaux de recherche, notamment la
mise au point d'une méthode de
mensuration de la mobilité dentaire, consti-
tuent une importante contribution à la
parodontologie. Dans le domaine de la
recherche sur la carie dentaire, le profes-
seur Muehlemann a développé des fluorures
à action cariostatique, créé une station de
recherche cardiologique aujourd'hui de
renommée internationale et élaboré des pro-
cédés pour le prophylaxie de la carie. ,

Le prix Otto Naegeli 1973
au professeur

Hans Muehlemann

Référendum facultatif :
délai échu

pour six objets
BERNE (ATS). — Jeudi est échu le délai

d'opposition pour six objets approuvés par
le parlement et qui étaient soumis au réfé-
rendum facultatif. Il s'agit de la loi fédérale
revisée concernant la police des eaux dans
les régions élevées , de l'arrêté fédéral revisé
concernant la création d'un Musée national
suisse (modification au terme de laquelle la
ville de Zurich est déliée de ses obligations
envers le Musée national), de l'arrêté fédéral
concernant les mesures à prendre pour
encourager la formation des jeunes pilotes
et grenadiers parachutistes, de l'arrêté
fédéral relatif à la conclusion de 3 accords
d'aide financière au développement , de la
loi fédérale modifiée sur les chemins de fer
et enfin de l'arrêté fédéral instituant un
dépôt à l'exportation.

Bulletin d'enneigement communiqué par les CFF

du jeudi 29 mars
Hauteur de la neige Etat

Temps Station Champ de la neige Etat
Stations ° C cm de ski du champ des pistes

cm de ski
JURA
Mont-Soleil + 1  30 50 printemps praticable
Nods-Chasseral/P-d'Orvin . 4 30 70 printemps bonne
Saint-Cergue + 5  30 60 printemps bonne
Sainte-Croix-Les Rasses . . Pas d'annonce
Tête-de-Ran, Neuchâtel . . 4 55 55 printemps bonne
Tramelan + 2  40 80 printemps bonne
Vallée de Joux 0 50 100 printemps bonne
Buttes-La Robellaz — 1 40 80 printemps bonne

ALPES VAUDOISES
Château-d'Œx/Rougemont . + 2 20 100 printemps bonne
Les Diablerets — 2 20 100 dure bonne
Les Pléiades/Orgevaux + 6 20 20 printemps défavorable
Leysin/Col des Mosses . . 0 70 140 printemps bonne
Caux/Rochers-de-Naye . . — 4 80 120' printemps bonne
Villars + 4  30 80 printemps bonne

ALPES FRIBOURGEOISES
Channey/Bellegarde . . . .  — 2 20 120 printemps bonne
Lac Noir/La Berra . . . .  0 30 60 printemps bonne
Les Paccots + 3  30 50 printemps praticable
Moléson + 2  50 120 printemps bonne

OBERLAND BERNOIS
Adelboden + 4  20 80 printemps bonne
Grindelwald 0 20 100 printemps bonne
Gstaad — 3 30 100 printemps bonne
Kandersteg + 4  5 100 printemps bonne
Lenk i./S — 2 15 70 printemps bonne
Muerren + 3  50 70 printemps bonne
Saanenmœser/Schœnried . . — 2 30 100 printemps bonne
Wengen/Kleine Scheidegg . + 2 20 70 printemps bonne

VALAIS
Bruson 0 10 60 printemps bonne
Champéry/Morgins + 4  10 30 printemps bonne
Champex Pas d'annonce
Haute-Nendaz/Thyon . . . Pas d'annonce
Les Marécottes Pas d'annonce
Leukerbad/Torrent + 1  40 80 printemps bonne
Montana/Crans/Anzère . . + 2 0 60 printemps bonne
Saas-Fee — 3 10 80 printemps bonne
Super-Saint-Bernard — 1 30 120 dure bonne
Verbier + 3  5 150 printemps bonne
Zermatt + 2  0 70 printemps bonne
Val-d'Anniviers — 2 30 100 poudreuse bonne
Torgon — 2 30 60 printemps bonne

LES GRISONS
Arosa 0 100 120 printemps bonne
Davos 0 50 180 printemps bonne
Saint-Moritz — 1 10 30 printemps bonne

SUISSE CENTRALE
Andermatt + 1  70 130 printemps bonne
Engelberg + 2  20 150 printemps bonne

OÙ ALLER SKIER?...

1SUISSE ALEMANIQUJH

(c) Un couple âgé, habitant une maison de
campagne à Galgenen (SZ), a trouvé la
mort dans des conditions dramatiques. M.
Josef Hegner, âgé de 77 ans, et sa femme
Christine, âgée de 76 ans, vivaient retirés
dans leur maison. Comme le supposent les
enquêteurs, le couple a dû trouver la mort
samedi soir déjà. En montant l'escalier pour
aller se coucher, les deux vieillards doivent
avoir glissé. Après la chute les malheureux
devaient rester couchés, la nuque brisée. Les
dépouilles mortelles n'ont été retrouvées que
jeudi matin, des voisins inquiets de ne pas
voir le couple Hegner ayant forcé la porte
d'entrée de la maison.

Un couple tombe dans
l'escalier et se tue

Des milliers de pins
détruits par le feu

SIERRE (ATS). — Dans la Journée de
jeudi , après deux jours et une nuit de
travail, les pompiers ont pu enfin quitter les
lieux du vaste incendie qui a ravagé à
Planigc, au-dessus de Sierre, plusieurs hec-
tares de forêts situés sur le territoire de
trois communes notamment  sur celle de
Miège.

Le sinistre est maintenant complètement
éteint mais les dégâts sont énormes. Des
milliers de pins dont certains avaient cent
ans d'âge ont été anéantis. On pense
qu 'une imprudence est & l'origine du
sinistre.

Hflf/P^HWMm l̂ m W mmift llll t S* V\«¦Il UKI VAV rai 1*16IllwèoM



imannsH
Nos achats massifs nous permettent de lancer sur le marché
des mobiliers de qualité à des prix encore jamais vus !

Incroyable ! ^% |Hà 4fà Pour les jeunes 
J% Jjl éPfk Avantageux V 

JH 
f̂e ^%Paroi murale en noyer véritable, ! H WL9 M Studio moderne. Armoire, cou- BH| àvM ' ' I Chambre à coucher mo- i jVH i i

220 cm, avec bar et éclairage, M ATW. I ' IM che' table de nuit- PuPitre- W§#  ̂
derne, en noyer structuré, I M I MjAm muniche TV Seulement H H B 1 ™ chaise I ! I ! ™ avec armoire haute gM | AAvviii VTVI nvvi

Lit français A A A  f™*°" canapé trans. 1 JflA Meuble-bibliothèque ffe A £Rembourré et recouvert de très ¦! j formable en vrai lit à deux B ^H '• Idéal pour appareils stéréo, .. ¦. ¦• j i M,
beau tissu, teintes au choix. f̂lH ̂ Bj m places (matelas compris). j Jf I wffi : ' m rayons mobiles. 214 cm, en ^gAM WRÊ jB HBY compris matelas et couvre-lit. ¦ ¦ mm Fauteuils sur roulettes. Tissu IH 91 I n°yer ou lac'ué blanc n B -m 9 ¦ IEn 160 X 200 cm. Un prix inouï UFMM | divers coloris, ft^Vlf I W Wl..iT^w .- .^^  ̂ ^ T̂-.,., manchettes en similicuir ^̂  ̂ ^̂  ̂ ^̂ ^lavable. Table de salon, mosaïque 98.—

.. ". •;  . 

'

¦ 

'

:. . .

Peu de place ? I ffe JP* Chambre V ^% 
|V ¦¦ 

Salon rustique V |W* â*h éPk
Notre lit Idéal, confortable la Mm : ! HM. à COUCher j ^Ur M \-%\A\ Ensemble confortable en .! B M B 'nuit, pratique et élégant la jour- M Al Wjfii ^M ¦_ n*,̂ ài„ H',,„Q ,,„ AI- 4 f̂e 0 ^M M bois massif. Coussins mo- ! i IM 

^née. ComP,et avec matelas ' |A 
J 
I 
J 

- ^cîenVeux to^ M.ÎÏ 
l O # J . 

" 
Ktê  
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A Moscou, l'URSS favorite indéniable
des championnats du monde (groupe A)

\-t4 hockey sur ghce i Tache ardue pour la Tchécoslovaquie : conserver son titre

Le tournoi mondial du groupe « A »
débutera samedi à Moscou avec un
match opposant la Tchécoslovaquie,
tenante du titre à la Pologne, qui vait
obtenu la dernière sa promotion. Outre
la Tchécoslovaquie et la Pologne, qui a
pris la place de la Suisse dans le groupe
« A », ce 39me championnat du monde
réunira l'URSS (onze fois championne

du monde, quatre fois championne
olympique, deuxième en 1972 derrière la
Tchécoslovaquie) la Suède (troisième en
1972 à Prague, dont le dernier titre
mondial remonte à 1962) la Finlande
(4me en 1972), l'Allemagne de l'Ouest
(5me). Toutes ces équipes joueront cha-
cune dix rencontres en seize jours ,
Comme cela se passe depuis 1969, le

tournoi se déroulera en effet en un
double tour.

L'URSS FAVORITE
Les résultats enregistrés depuis le

début de cette saison permettent d'accor-
der de façon très nette les faveurs de la
cote à l'URSS. En décembre, les Sovié-
tiques ont remporté le tournoi interna-
tional de Moscou après avoir battu la
Tchécoslovaquie (8-4). Selon son entraî-
neur, cette dernière alignait une équipe
expérimentale, ce qui pourrait expliquer
le fait qu'elle ait en outre été tenue en
échec par la Suède et la Finlande. Par
la suite, les champions du monde en
titre ont cependant à nouveau été tenus
en échec par la Finlande (2-2). Ils ont
remporté une nette victoire sur la Suède
(6-1) qui a cependant pris sa revanche le
lendemain (0-2).

Les Suédois restent capables d'un
exploit (ils ont récemment battu l'URSS
par 4-3 dans un match de préparation)
mais leur équipe ne paraît pas en
mesure de « tenir » sur toute la durée
d'un tournoi.

RAJEUNISSEMENT
L'entraîneur national soviétique

Vsevolod Bobrov (49 ans), qui a succédé
à Anatoli Tarassov et Arkadi Tcher-
nichev en février 1972, a poursuivi le
rajeunissement de son équipe. Anatoli

Firsov (32 ans), qui reçut le titre de
meilleur attaquant lors de plusieurs
tournois mondiaux, et le défenseur Igor
Romichewski (33 ans), tous deux du
CSCA Moscou, ne figurent plus dans la
sélection. Ils ont cédé la place à Kapus-
tin (Krylja Sovietov) et à Poladiev
(Spartak Moscou). Du côté soviétique,
on attend beaucoup de la ligne d'attaque
formée par Charlamov, Petrov et
Michailov.

NÉOPHYTES
Jaroslav Pitner a lui aussi incorporé

deux néophytes dans sa sélection : le
défenseur Jaroslav Vohralik et l'atta-
quant Jiri Novak. Pour Pitner, ce tour-
noi mondial s'annonce comme particu-
lièrement difficile : « Le rôle du tenant
du titre n'est jamais facile. Tous veulent
obtenir un bon résultat contre lui. Mais
nous sommes conscients des difficultés
qui nous attendent et nous sommes prêts
à les résoudre ».

Parmi les autres équipes en lice, la
Suède et la Finlande laisseront sans
aucun doute à l'Allemagne de l'Ouest et
à la Pologne le soin de jouer contre la
relégation. Les Suédois joueront avec
Ulf Sterner, dont le stage chez les pro-
fessionnels aura été de courte durée.
Mais ils seront privés des défenseurs
Bert-OIa Nordlandcr et Stig Ocrstlin et
de l'attaquant Largoran Nilsson.

PLAISIR DES YEUX. — Une phase d'un des matches Tchécoslovaquie
URSS, de Prague, le printemps passé. (Pressbild.)

LES GOLDEN SEALS SONT A VENDRE
LIGUE NORD AMERICAINE: WEEK-E ND INUTILE

C'est une guerre à finir que se livrent
actuellement les Sabres de Buffalo et les
Red Wings de Détroit ! Les deux forma-
tions ont remporté la victoire au cours
du dernier week-end et se trouvent sur
un pied d'égalité au 4me rang avec 81
points. Les Red Wings ont toutefois une
joute en main.

A Buffalo tout d'abord, un but de
Richard Martin et trois passes du cen-
tre Gilbert Perreault ont permis aux
Sabres de vaincre les Maple Leafs de
Toronto , 5-1. Pour Martin , U s'agissait
de son 34me but de la saison.

Craig Ramsay et le défenseur Larry
Carrière ont porté le compte 3-0 en
deuxième période. Au milieu de cet en-
gagement , Darryl Sittler devait quand
même permettre aux Leafs d'éviter le
blanchissage. Le club de l'instructeur
Johnny Mc Lellan connaît d'ailleurs l'une
des pires campagnes de son histoire et
la razzia effectuée par l'Association
mondiale de hockey n'est pas étrangère
à tout cela...

Par la suite, René Robert et Gerry
Meehan ont parachevé le triomphe de
Buffalo en enfilant leurs 37me et 31me
buts.

« BLANCHISSAGE »
Pendant ce temps à Chicago, les Red

Wings de Détroit blanchissaient les
Black Hawks, 2-0. C'était aussi la pre-
mière victoire des Wings aux dépens
de Chicago depuis le 1er avril 1970 ! ! !
Le cerbère Roy Edwards . en était à son
6me blanchissage de la saison. Grâce
à sa performance, Edwards Occupe
maintenant la deuxième place des gar-
diens de la Ligue nationale en ce qui
à trait aux coups de pinceaux. Il n'est
dépassé que par le sensationnel Ken
Dryden , des Canadiens de Montréal .

Un but de Mickey Redmond , son
46me de la saison, a mis les Red Wings
sur le sentier de la guerre. Nick Libett
a également déjoué Tony Esposito sur
un lancer particulièrement précis au
3me tiers. Esposito a été un peu plus
affairé que son vis-à-vis Edwards en re-
poussant un barrage de 32 lancers contre
25 et la défensive des Hawks ferait
mieux de se raffermir rapidement , sinon
les déconvenues ne tarderont pas !

GESTE MÉCHANT
Cette magnifique partie fut cepen-

dant assombrie lorsque le défenseur Lar-
ry Johnston , de Détroit, a dû être hos-
pitalisé après avoir été la victime d'un
coup que lui a porté le centre Hubert
Martin au visage.

Les Bruins de Boston et les Rangers
de New-York se disputent eux aussi une
bataille sans merci ! Les deux équipes
collectionnent les gains et sont à égalité
en deuxième position avec le même
nombre de parties.

A Boston , deux filets du vétéran John-
ny Bucyk ont propulsé les Bruins à une
facile victoire de 7-1 aux dépens des
Fiâmes d'Atlanta. Phil Esposito a fait

honneur à sa réputation à l'offensive
en obtenant un but et 4 assistances. Les
autres buts des puissants Bostonnais fu-
rent l'œuvre de Greg Sheppard , Derek
Sanderson , Bobby Orr et Ken Hodge.

Curt Bennett a été le seul à pouvoir
déjoué Jacques Plante et sauver l'hon-
neur des Fiâmes. Le vétéran gardien de
but est très content de son transfert !
Avec Toronto , il était visiblement dépri -
mé et les Bruins ont eu le fin nez
de s'assurer les services d'un homme
aussi expérimenté, juste avant les séries
éliminatoires.

UN CLUB VENDU ?
A New-York, Mike Murphy qui est

passé des Blues de Saint-Louis aux Ran-
gers il y a deux semaines, a compté
ses deux premiers buts dans l'uniforme
new-yorkais pour leur permettre de vain-
cre ses anciens coéquipiers , 3-1. Dale
Rolfe a complété le pointage des hom-
mes d'Emile Francis. Fait assez cocasse,
c'est un ancien porte-couleur des Ran-
gers, Jack Egers, qui a produit l'unique
filet des Blues. Egers est passé à Saint-
Louis dans l'échange impliquant Mike
Murphy.

Sur la côte du Pacifique, le gardien
Gilles Meloche a décroché son premier
blanchissage dans la Ligue nationale
alors que les Seals de la Californie l'ont
emporté 2-0 sur les North Stars du
Minnesota. Cette victoire des Golden
Seals survenaient un jour après une ora-
geuse explication entre les joueurs et le
propriétaire Charles O. Finley. Le vieux
maniaque millionnaire a aussi annoncé
qu'il vendra son club aux gouverneurs
de la Ligue nationale mais il n 'a pas
divulgué quel serait le montant qu 'il
exigerait pour cette transaction.

Jarco JOJIC

Montréal - Buffalo 3-3. Atlanta - Chi-
cago 3-2. Los Angeles - Minnesota 3-4.
Philadelphie - Montréal 4-4. Buffalo -
Toronto 5-1. Atlanta - Boston 1-7. To-
ronto - New-York 7-5. N.Y. Islanders -
Saint-Louis 6-4. Vancouver - Pittsburgh
6-1. Chicago - Détroit 0-2. Saint-Louis -
New-York 1-3. Californie - Minnesota
2-0.

CLASSEMENT
Division Est

Montréal 73 48 16 9 299 167 112
Boston . . .  .72 47 5 20 304 216 99
N.Y. Rangers 72 46 7 19 285 188 99
Détroit 72 35 11 26 238 218 81
Buffalo 73 34 13 26 240 203 81
Toronto 71 25 9 37 220 241 59
Vancouver 73 21 8 44 217 313 50
N.Y. Islanders 74 11 5 58 159 328 27

Division Ouest
Chicago 73 40 8 25 262 208 88
Minnesota 73 35 9 29 239 215 79
Philadelphie 71 33 11 27 259 236 77
St-Louis 73 31 11 31 216 227 73
Los Angeles 73 28 11 34 213 232 67
Pittsburgh 73 29 8 36 236 245 66
Atlanta 72 25 14 33 179 210 64
Californie 73 12 16 45 192 311 40

NEÛcHAmoisE Saint-Biaise et Serrières au coude à coude
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C'est classé! La lutte pour la pre-
mière place du groupe I se résumera à
un duel entre Saint-Baise et Serrières.
L'actuel chef de file ien a décide ainsi.
Non sans peine car, si l'on s'en réfère
au résultat, Dombresson qui pouvait
encore venir troubler les cartes s'est
retiré des Fourches la tête haute. Ne
perdre que par 1-0 est tout à son hon-
neur. Mais, désormais, l'équipe du Val-
de-Ruz devra se contenter de tenir un
rôle de trouble-fête.

Les autres rencontres concernaient
plus particulièrement des formations
menacées par la relégation. A ce sujet ,
on notera que Châtelard conscient de
l'importance de l'enjeu a su tirer plei-
nement profit de la visite d'Auvernier :
un but qui vaut son double pesant de
points. Sentant la menace se préciser,
l'Areuse a, elle aussi, raidi son attitude
et, à défaut d'efficacité, elle a fait
preuve d'imperméabilité sur le terrain du
Bied ce qui lui vaut de se retirer avec
un point qui n'est pas à dédaigner. Par
contre, Floria Ib n'a guère pu améliorer
son sort. Mais les Chaux-de-Fonniers se
consoleront en pensant que ses futurs
adversaires n'auront pas tous l'envergure
de Serrières. Ce dernier en s'imposant 5-0
a démontré qu'il ne ménagerait pas sa
peine pour tenter de rejoindre Saint-
Biaise si ce dernier venait à commettre
un faux pas.

ROLE DIFFICILE
Lors du prochain week-end, les deux

prétendants devront se placer dans le
Val-de-Travers. Courent-ils un danger ?
Tout match doit se jouer et tant Saint-
Biaise (contre l'Areuse) que Serrières
(Travers) ont déjà eu l'occasion de se
rendre compte qu'il n'est pas toujours
agréable d'être le favori soit... l'équipe à
battre. Ils devront donc se tenir sur
leurs gardes pour éviter toute mauvaise
surprise.

Avec trois points de retard sur l'anté-
pénultième, Superga II, actuelle lantern e
rouge, n'a certainement pas abandonné
tout espoir de se tirer d'afflaire. Sonvi-
lier qui lui rendra visite nous rensei-
gnera sur ses intentions. Il ne semble
pas que l'hiver ait redonné à Auvernier
son assise. C'est dire que Floria Ib qui
lui rendra visite peut nourrir l'espoir de
sauver un point dans son déplacement.
Enfin , Châtelard rendra visite à Dom-
bresson. L'équipe du Val-de-Ruz a-t-elle
été marquée par son revers essuyé aux
Fourches ? Ce n'est pas impossible mais
certainement pas au point d'offrir à son
visiteur la victoire... sur un plateau.

BONNE OPERATION
Le chef de file du groupe II étant au

repos, il n'y avait pas lieu de se passion-
ner pour la lutte concernant la première
place. On notera pourtant que sans
jouer Le Locle II a réalisé une bonne
opération. En effet, Béroche qui aurait
pu constituer un éventuel danger pour le
« leader » s'est vu souffler sa quatrième
place par son visiteur Floria. Excès de
confiance ? L'avenir nous le dira. Par
contre, Etoile a profité de son déplace-
ment à Neuchâtel pour consolider sa
deuxième place. Mais le résultat 0-1
laisse songeur quant aux possibilités
futures des Stelliens.

Lorsqu'on est champion de tir, on ne
rate que rarement la cible. Le Subiéreux
Dufaux en a fait la démonstration à
Chantemerle en marquant deux des trois
buts qui ont permis à Comète de battre
Cortaillod. Mais le mérite de cette vic-
toire revient également au vétéran Ante-
nen (43 ans, le 11 janvier dernier) qui
s'est illustré dans le but local. Comme il
était à prévoir. Marin a su tirer pleine-
ment profit de la venue de la lantern e

rouge à la Tène. On notera cependant
que Saint-Imier II lui a offert une sé-
rieuse résistance. Les Jurassiens croient-
ils pouvoir encore échapper à la relé-
gation ? Ou Marin n'est-il pas au mieux
de sa forme ? Nous ne tarderons pas à
te savoir.

FOSSÉ ÉLARGI ?
Il n'est pas exclu que le prochain tour

une fois soit encore, favorable au chef
de file. En effet, au vu du résultat
obtenu par Béroche dimanche passé, on

doute que le néo-promu soit capable de
réussir là où, jusqu 'à ce jour, tous les
autres ont échoué. Le Locle II comptera
donc deux points de plus à son actif.
Quant au fossé qui le sépare de ses pour-
suivants, il n'est pas exclu qu 'il s'élar-
gisse. Il suffirati tout simplement que le
derby chaux-de-fonnier tourne à
l'avantage de Floria plutôt qu 'à celui
d'Etoile. Une possibilité qu 'il n'y a pas
lieu d'exclure. Une formation devrait
pourtant conserver aisément ses dis-
tances : Ticino qui, en plus de l'avantage

du terrain , affrontera le dernier de
l'échelle des valeurs.

Les deux autres rencontres concernent
plus particulièrement la lutte contre la
relégation. Corcelles II qui accueillera
Cortaillod et Neuchâtel Xamax III qui
aura la visite de Marin sauront-ils tirer
pleinement profit de l'appui de leur pu-
blic. Ce n'est pas exclu encore que la
peur de perdre peut paralyser bien des
actions. A telle enseigne que des résul-
tat à lunette ne seraient pas fait pour
nous surprendre. Ca

Hauterive en danger à Bôle

IIe LIGUE „ ,
NEUCHâTELOISE Encore des renvois

Comme nous le laissions entendre
la semaine dernière, un seul match a
pu se jouer. La situation devient déli-
cate, car les clubs du Haut et du
Val-de-Travers accumulent un retard
important qu 'il sera difficile de com-
bler. Il est regrettable qu'à fin mars,
lors de la quatrième journée de
championnat du printemps, quatre
matches aient dû être renvoyés. On
ne peut pourtant pas demander aux
clubs de débarrasser leur terrain
comme l'a fait Saint-Gall. Coût de
l'opération : 10.000 francs ! Et ce
n'est pas la faute au responsable du
calendrier qui ne pouvait prévoir une
telle abondance de neige à fin mars
encore.

NEUCHATEL X A MA X II LIMITÉ
Pourtant, le temps s'est bien radou-

ci ces dix derniers jours, mais la
couche de neige était si épaisse que
les terrains ne seront probablement
pas encore libérés tout au moins sur
trois places.

Dimanche, un seul match s'est
déroulé. Neuchâtel Xamax II accueil-
lait Boudry qui venait d'alterner du
bon et du moins bon. Les Boudry-
sans ont laissé une bonne impression
et ils semblent avoir surmonté leur
défaillance initiale. Ils présentent une
équipe bien équilibrée dont le milieu
du terrain constitue un point fort.
Les protégés de Rickens, par contre,
font de louables efforts pour échap-
per à une position précaire, mais leur
registre technique est trop limité dans
l'immédiat pour espérer se sortir de
l'impasse actuelle.

MEFIANCE AUX SAGNARDS

Pour dimanche , cinq matches sont
affichés : Boudry - Le Parc ; Superga
Corcelles ; Bôle - Hauterive ; Couvet
- Neuchâtel Xamax II ; Fleurier - La

Sagne. Il est déjà signalé que
Superga - Corcelles sera renvoyé.
Quant aux rencontres fixées dans le
Val-de-Travers, nul ne sait, au mo-
ment où ces lignes sont écrites, si la
situation s'améliorera pour rendre les
terrains praticables. Dans l'affirmati-
ve, Fleurier devra se méfier des
Sagnards qui ont affiché d'excellentes
dispositions lors de leur déplacement
à Boudry. Les Fleurisans demeurent
dans la course et feront tout pour
gagner. Couvet , recevant Neuchâtel
Xamax II ne devrait pas connaître de
difficultés car il présente un fond
technique supérieur.

Bôle accueille Hauterive qui va se
trouver dans une situation périlleuse
sur ce terrain où rares furent les
vainqueurs visiteurs. Bôle a déjà joué
deux matches et se trouve dans le
rythme. Hauterive ne peut se
permettre de semer des points en
route, s'il entend ne pas perdre
ses distances avec Saint-Imier.

LE PARC S'ACCROCHE
Boudry rencontre Le Parc qui, lui

aussi, va lutter pour maintenir l'écart
avec le duo de fin de classement. La
tâche des Chaux-de-Fonniers paraît
délicate car la formation de Debrot
se trouve à nouveau sur la bonne
voie et n'a pas perdu l'espoir de se
mêler aux deux chefs de file dans un
proche avenir.

Souhaitons une belle mort à la
neige, car, en avril , il serait agréable
que les matches puissent avoir lieu
dans le Haut aussi. Sinon , il faudra
envisager de faire jouer ces clubs
chez eux durant tout l'automne et à
l'extérieur dès le début du printemps.
Car les délais sont impératifs : à fin
mai , le champion doit entrer dans les
finales de promotion en première
ligue. We.
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ç0z% ski | VACANCES BRITANNIQUES

INTÉRESSÉS. — Collombin (à gauche) et Roux le sont par les expli
cations de M. Grandjean concernant le montage des cadres de vélo

(Avipress - Baillod.)

Jambe droite encore plâtrée , Rolan d Col-
lombin (champion du monde de descente) et
son compère Philippe Roux (révélation hel-
vétique de la saison 1972-1973) ont fait un
saut en terre neuchâteloise. Motif : M.
Francis Grandjean , le constructeur de cycles
de Marin offrait aux deux Valaisans un
vélo de course pour leur vacances britan-
niques. Nous partons dans quelques jours
pour trois mois en Angleterre, invités par
un mécène ayant un chalet à Verbier
confiait Philippe Roux. Trois mois consa-
crés à l'étude de la langue le matin , à la
détente l'après-midi : vélo, tennis entre
autres explique Collombin. On m'cnlcvc
mon plâtre dans quelques jours précise
encore le descendeur mondial numéro un.

Et si pour ses vacances outre-Manche,

Collombin emmène une bicyclette dans ses
bagages ce n 'est pas seulement pour perdre
les huit kilos récoltés depuis mon accident...
avoue-t-il tout sourire. Le Valaisan de
Verségères se souvient qu 'il participa au
« test » du kilomètre organisé par Oscar
Plattner à la recherche de jeunes talents.
Cela fait quelques années remarque Robert
Thalmann, un des chefs de file d'Allegro
qui passa un examen identique la même
année que Collombin.

Et le mot de la fin de ces quelques
heures d'amitié passées entre des champions
pratiquant des sports différents appartient à
M. Grandjean. En regardant Roland on ne
regrette pas, pour une fois, qu'un espoir ait
quitté le cyclisme...

P.-H. B.

Collombin, Roux et la «petite reine»

PREMIER TOUR
31 mars : Tchécoslovaquie - Pologne, URSS - Allemagne de l'Ouest. 1er avril :

Pologne - Suède, Allemagne de l'Ouest - Finlande. 2 avril : Suède - Tchécoslovaquie,
Finlande - URSS. 3 avril : Tchécoslovaquie - Allemagne de l'Ouest, URSS - Pologne.
4 avril : Allemagne de l'Ouest - Suède, Pologne - Finlande. 5 avril : Finlande -
Suède, Tchécoslovaquie - URSS. 6 avril : Pologne - Allemagne de l'Ouest . 7 avril :
Finlande - Tchécoslovaquie, Suède - URSS.

DEUXIÈME TOUR
8 avril : Pologne - Tchécoslovaquie , Allemagne de l'Ouest - URSS. 9 avril :

Suède - Pologne, Finlande - Allemagne de l'Ouest. 10 avril : Tchécoslovaquie -
Suède, URSS - Finlande. 11 avril : Allemagne de l'Ouest - Tchécoslovaquie,
Pologne - URSS. 12 avril : Suède - Allemagne de l'Ouest, Finlande - Pologne.
13 avril : Suède - Finlande, URSS - Tchécoslovaquie. 14 avril : Allemagne de l'Ouesl
- Pologne. 15 avril : Tchécoslovaquie - Finlande, URSS - Suède.

16 jours, 32 rencontres, un titre...

IVe LIGUE
NEUCHÂTELOISE

La reprise fut timide en IVme ligue à
la suite de la persistance de la neige à
recouvrir les terrains des Montagnes
neuchâteloises. Seules, les formations des
trois groupes du bas ont repris contact
avec la compétition.

Dans le groupe 2, Boudry Ha n'a pas
été en mesure de s'imposer devant son
hôte Espagnol la, si bien que ce partage
des points l'oblige à céder la première
place, Marin Ha ne s'étant pas fait faute
de profiter de l'aubaine en battant
Colombier II ; il prend seul les com-
mandes du groupe. Cortaillod II ne sem-
ble pas être au mieux de sa forme et
s'est vu infliger une nette défaite par Au-
vernier II. Saint-Biaise llb a-t-il trouvé
un nouveau souffle ce printemps ? C'est
dans tous les cas ce que l'on peut penser
à la suite de sa nette victoire aux dépens
de Comète II ; il enregistre de ce fait
ses premiers points de la saison.

Classement : 1. Marin Ha, 10 matches,
17 points ; 2. Boudry lia, 10-16 ; 3. Pal-
Friul, 9-14 ; Espagnol la, 9-11 ; 5. Co-
lombier II, 10-9 ; 6. Auvernier II, 10-8 ;
7. Cortaillod II, 10-6 ; 8. Comète II, 10-
5 ; 9. Saint-Biaise llb, 10-2.

Dans le groupe 3, le chef de file Gor-
gier la poursuit sa route qui devrait le
conduire, semble-t-il, sans trop de diffi-
culté, vers le titre, en s'imposant devant
Dombresson II. Son suivant immédiat —
il compte tout de même quatre
longueurs de retard — a glané deux
points sans jouer, son adversaire, Dyna-
mic, s'étant retiré de la compétition ce
printemps. Le derby latin opposant
Audax II à Espagnol Ib est revenu de
justesse au premier nommé qui ravit
ainsi la troisième place à son adversaire.
Saint-Biaise lia tient à demeurer parm i
les meilleures formations de son groupe
et les deux points récoltés devant
Boudry llb creuse un profond écart avec
la seconde moitié du classement. Salento
a profité de la venue en ses terres de
Marin llb pour ajouter deux points
bienvenus à son maigre total.

Classement : 1. Gorgier la, 11
matches, 22 points ; 2. Serrières II, 11-
18 ; 3, Audax II, 11-16 ; 4, Espagnol Ib,
11-15 ; 5. Saint-Biaise Ha, 11-14 ; 6. Bou-
dry llb, 11-8 ; 7. Dombresson H, 11-6 ;
8. Salento 11-6 ; 9. Dynamic, 11-3 ; 10.
Marin llb, 11-2.

Le groupe 4 est toujours emmené par
Hauterive II qui, lors de son déplace-
ment face à la seconde garniture de
Bôle pensait rééditer son résultat sans
appel du premier tour. Certes, à la
pause, la demi-douzaine de buts était
atteinte , mais en seconde mi-temps, les
avants haltaripiens de Glauser, ramenè-
rent le résultat dans des proportions
tout à fait honorables. Le Landeron qui
n'entend pas lâcher prise , a connu
quelques difficultés devant Gorgier Ib,
et devra encore améliorer son rendement

s'il n'entend pas connaître de mésaven-
ture face à ses futurs adversaires. Sur-
prise à Bevaix où la lanterne rouge Châ-
telard II remporte la totalité de l'enjeu
face à Cressier très irrégulier cette
saison. Helvetia semble encore à cours
d'entraînement car son succès très étri-
qué contre Béroche II démontre que les

coéquipiers de Morax ne sont pas
encore au mieux de leurs formes.

Classement : 1. Hauterive II, 10
matches, 19 points ; 2. Le Landeron, 10-
17 ; 3. Lignières, 9-14 ; 4. Helvetia, 10-
11 ; 5. Cressier, 9-7 ; 6. Béroche II , 10-
6 ; 7. Gorgier Ib, 10-6 ; 8. Bôle II, 10-4 ;
9. Châtelard II, 10-4.

Une timide reprise dans le Bas



Oes pgrès des Roumains et des Yougoslaves
â la lutte contre la relêgation des Suisses
La promotion de l'Allemagne de l'Est

dans le groupe A est la seule chose qui
soit déjà pratiquement certaine après cinq
journées du championnat dn groupe B, à
Graz. L'équipe de la République démocra-
tique allemande, qui n'a encore perdu au-
cun point, compte trois longueurs d'avance
sur les Etats-Unis et la Yougoslavie. C'est
dire qu'il faudrait que les Allemands « se
forcent » pour ne pas atteindre l'objectif
visé depuis plusieurs années.

MÉRITOIRE
La première place de l'Allemagne de

l'Est est méritée dans ia mesure où la
méthode peut prévaloir, en certaines cir-
constances, devant une expression un peu
trop libre de la technique, telle que nous
la rencontrons chez les Américains. Mais
en compétition, elle s'est souvent montrée
nerveuse et la lenteur (relative bien sûr)
de sa défense a surpris, de pins, les gar-
diens germaniques ne sont pas des pins
convaincants.

En général, si elle remplit bien son rôle
de favori principal , la République démocra-
tique allemande déçoit tout de même par
son manque de brio. Elle ne semble pas
être meilleure qu'elle l'était en 1971, en
Suisse. Cela n'empêche pas certains de ses
éléments, notamment Patschinski, de pren-
dre des airs très supérieurs...

Aucun problème pour la première place,
donc. La deuxième, quant à elle, fait l'objet
d'une chaude lutte entre Yougoslaves et
Américains. Pour l'heure, la cote est lé-

gèrement favorable aux seconds nommés,
dont la balance des buts marque une dif-
férence plus prononcée. A moins qu'ils per-
dent un ou deux points au cours du « sprint
final », Yougoslaves et Américains seront
départagés par cette différence. A la Rou -
manie, au Japon et à la Suisse de faire en
sorte qu'il en soit autrement, puisqu'ils se-
ront les ultimes adversaires des candidats
à la deuxième place.

PROGRÈS
II est étonnant de trouver la Yougoslavie

en aussi bonne compagnie. A vrai dire,
cette nation a réalisé des progrès énormes
ces dernières années, particulièrement depuis
l'arrivée de Miroslav KIuc. Le Tchécoslo-
vaque, ancien entraîneur du HC Lausanne,
a accompli un gros travail. Il est vrai qu'il
peut également compter sur d'excellentes
individualités, telles que les frères Hiti . Go-
jauovic et Jug, dont l'aisance surprend l'as-
sistance à chaque match.

Et la Roumanie, direz-vous ? C'est elle,
certes, qui tient actuellement la deuxième
place, mais elle doit encore affronter...
l'Allemagne de l'Est et les Etats-Unis. Sa
prestation d'ensemble est néanmoins surpre-
nante. Elle étonne encore plus que celle de
la Yougoslavie. Par rapport aux matches
joués à Bienne et à Lucerne, cette forma-
tion est méconnaissable. Et pourtant, elle
s'aligne avec les mêmes joueurs. Sa rapide
progression démontre à l'envi dans quelle
mesure une équipe peut s'améliorer lors-
qu'elle fait l'objet de soins soutenus et
bien ordonnés.

En valeur pure, la Roumanie n'est pas
plus forte que la Suisse, mais son orga-
nisation et son homogénéité lui permettent
de ne pas manquer les principaux rendez-
vous. C'est uue formation qui sait saisir
sa chance, comme nous l'avons vu contre
la Suisse... Et si la préparation de la Rou-
main:! a certainement été facilitée par le
fait que seize de ses joueurs proviennent
des clubs de Bucarest, il n'en reste pas
moins que les résultats de cette formation
étonnent. Ils font de la Roumanie « l'équi-
pe-surprise » du tournoi.

RELÉGATION
La Suisse est condamnée à l'âpre lutte

contre la relégation. Ses quatre points ue
la mettent pas encore ù l'abri d'une mau-
vaise surprise. Elle a manqué, face à la
Roumanie, une excellente possibilité d'assu-
rer définitivement sa place. Nous ne revien-
drons pas sur ce match de triste mémoire,
qui a étrangement rappelé un certain Suisse-
Allemagne, à Genève, où la Suisse, menant
par 5-0, s'était fait « remonter » à 5-5.
Aujourd'hui, les choses en sont là : il faut
prendre au moins un point à l'Autriche.
L'équipe du pays organisateur est nettement
inférieure à la Suisse, mois appuyée par
son public, qui vient maintenant l'encoura-

ger dans les « grandes » occasions, elle peut
poser des problèmes à nos représentants.
L'Autriche résiste en général assez long-
temps avant d'encaisser les buts décisifs.
Il faudra donc aux hommes à la croix
blanche beaucoup de constance dans l'ef-
fort, de ténacité. S'ils savent réagir saine-
ment aux événements de mercredi, ils ont
de réelles chances de l'emporter ce soir.
Au fait , ça dépen dra autant de leurs diri-
geants que d'eux-mêmes, les uns ne pou-
vant être dissociés des autres.

PROBABILITÉS
En cas de défaite contre l'Autriche, ce

qui serait vraiment déplorable, la Suisse
serait réduite à espérer une victoire de
l'Italie contre le Japon, ce qui placerait
ce dernier à l'étage des deux points et le
reléguerait en compagnie des « Azzurri ».
Mais il pourrait, aussi, se produire tout
autre chose. En admettant que la Suisse
batte l'Autriche et que la Yougoslavie do-
mine le Japon aujourd'hui , le bas du clas-
sement se présenterait de la façon suivante,
avant l'ultime journée : Autriche et Japon
2 points, Italie 0. Or, samedi, les Transal-
pins affronteront les Nippons et tout porte
à croire qu'ils leur poseront de très sérieux
problèmes. Au vu de leur dernière pres-
tation, ils peuvent même les battre. Si cet
événement se produisait, les Italiens se-
raient sauvés, pour autant que leur victoire
soit d'au moins deux buts d'écart. Les Au-
trichiens seraient, alors, précipités dans le
groupe C en compagnie des Japonais. Pour
une surprise, c'en serait une belle. A priori,
nous ne l'excluons pas.

François PAHUD

LES TEMPS CHANGENT. — Porté en triomphe il y a quelques
semaines pour avoir conduit Zurich en ligue nationale A, Robertson
a perdu la confiance et l'estime des joueurs suisses, et s'est fait

retirer la direction de l'équipe nationale.
(Photo A.S.L.)

Turler paiera
la tournée

de whiskies !
9 Mercredi soir, une partie de l'équipe

suisse est allée à l'opéra , en compagnie de
MM. Lenoir et Jud. Hier après-midi, nos
internationaux se sont mesurés... au
« karting », sur une piste des environs de
Graz. Ils auront , ainsi , pu changer d'atmos-
phère avant le match capital de ce soir.

• Mich el Turler s'est rasé la moustache,
comme nous vous l'avons déjà dit. Depuis
lors, il joue beaucoup mieux. Et si ses
coéquipiers traduisaient en buts la moitié
seulement de ses meilleures passes, il
figurerait parmi les premiers compteurs du
tournoi. En attendant , Turler est condamné
à payer la tournée de whiskies. « Après le
championnat », tient-il à préciser...

# Un fonctionnaire de l'équipe j aponaise
qui espérait faire plaisir à sa femme en lui
apportant , en rentrant, une charmante
poupée en costume styrian, n'a pas caché sa
surprise en s'apercevant qu'elle portait l'ins-
cription « Made in Japan ».

F. P.

Frai est très enant
i—j^~ ——i

Pfi boxe I POUR RENCONTRER CLAY

L'homme d'affaires de George Foreman,
champion du monde des poids lourds, a
révélé à San Diego que le vainqueur de Joe
Frazier ne mettra pas son titre en jeu
contre Cassius Clay pour moins de sept
millions et demi de dollars. « Pour rencon-
trer Mohamed Ali, nous voulons une
garantie , pour les deux boxeurs, d'au moins
15 millions de dollars », a en effet indiqué
Leroy Jackson, approuvé d'un mouvement
de tête par Foreman qui lui a confié la
direction de ses affaires. Ce chiffre laisse
supposer que le champion du monde en

exigerait au moins la moitié sinon les deux
tiers, soit 10 millions de dollars.

George Foreman était à Sain Diego afin
d'être honoré et, sur l'initiative des promo-
teurs locaux, se retrouva inévitablement face
à face avec Clay qui, samedi soir, ren-
contrera Ken Norton dans la cité califor-
nienne. Les tleux hommes échangèrent
quelques propos aigres-doux, mais aucune
parole de défi n'a, à aucun moment, jail-
li.

Nib— basketball

Finale de la
coupe d'Europe

Les Soviétiques de Daugawa Riga ont
conservé la coupe d'Europe féminine des
clubs champions en battant , chez elles, à
Riga, le Clcrmont Université Clnb (France)
par 83-60 (mi-temps 40-34). Battues par un
écart de vingt points (64-44) lors du match
aller a Clermont-Fcrrand la semaine derniè-
re,Ies Françaises ne pouvaient espérer mieux
devant les « intouchables » basketteuses de
Lettonie, inamovibles championnes d'Euro-
pe.

Néanmoins les Françaises, emmenées par
la talentueuse Jackie Chazalon , ont bien
résisté jusqu 'à la pause avant de s'incliner
nettement par la suite. En inscrivant 19
points, Jacqueline Chazalon a d'ailleurs été
la meilleure marqueuse de son équipe avec
Irène GuidottK 16).

Honorable défaite
des Françaises

De Jésus - Buchanan
titre mondial en jeu

Le Porto-Ricain Esteban de Jésus
rencontrera l'ancien champion du monde
des poids légers, l'Ecossais Ken Buchanan ,
titre mondial de la catégorie en jeu
(Version WBA) après que l'association
mondiale, annonce la presse ait dépossédé
le Panaméen Roberto Duran de sa couronne
mondiale , annonce la presse porto-ricaine.
Le combat aurait lieu le 14 mai prochain
au Madison Square Garden de New-York
et chaque boxeur aura une garantie de
60.000 dollars.

Ickx - Merzario devraient être présents
[jj|3  ̂ automobiiisme j Essais des 24 Heures du Mans

Lo week-end prochain le sport automo-
bile sera à l'honneur sur lo circuit provi-
soire de la Sarthe (13 km 640) avec les
essais préliminaires des 41mes 24 heures
du Mans et la course des 4 heures du
Mans qui , pour la première fois, comptera
pour le championnat de France des cir-
cuits.

TRENTAINE DE VOITURES
En ce qui concerne les essais prélimi-

naires, l'automobile de l'Ouest, le club or-
ganisateur, compte sur la présence d'une
trentaine de voitures . Parmi elles, une «Ma-
tra-Simca » est annoncée ainsi qu 'une « Fer-
rari » d'usine qui pourrai t être pilotée par
Jacky Ickx - Arturo Merzario , à moins
que les grèves tournantes qui paralysent
l'industrie italienne empêchent son déplace-
ment. On peut compter aussi sur les « Gulf-
Mirage-Ford », une « Ligier JS 2 », une
« Chevrolet-Corvette », ainsi que de plusieurs
« Porsche », « BMW » et « Ford-Capri ».

L'an passé, lors de ces mêmes essais pré-
liminaires , le Belge Jacky Ickx, sur une
« Ferrari 312 P », avait tourné en 3'40"4-10
(moyenne 222 km 794) tandis que le record

officiel établi en course par le Hollandais
Gys Van Lennep (Lola 5280) n'est que de
3'46"9-10 (216 km 413) pour ce nouveau cir-
cuit provisoire, dont on sait qu'une nouvelle
portion a été construite l'an passé allant
peu après le virage d'Arnage jusqu 'à
l'entrée des tribunes, évitant ainsi la
Maison-Blanche.

Pour les 4 heures du Mans, remportées
l'an dernier par le regretté Suédois Joachim
Bonnier et son équipier belge Hugues de
Fierlant (Lola T 280), après avoir parcouru
746 km 694 à la moyenne de 186 km 673,
40 voitures sont engagées. Parmi les prin-
cipaux concurrents, on note Jean-Louis La-
fosse-Hugues de Fierlant (Lola T 282),
François Migault (Maserati AM 117 Bora)
permettant ainsi à « Maserati » de reparaî-
tre pour la première fois depuis 5 ans
sur un circuit , Graham Hill (Ferrari 365
GTB), Gérard Larrousse (Lola T 292), Guy
Lig ier (Ligier JS 2), Roger Dubos et sa
femme Christine (Chevron B 21), Henri
Greder - Marie-Claude Beaumont (Chevro-
let) , Jean Vinatier - Guy Chasseuil (De-
tomas Pantera) , etc.

Hanni Wenzel victorieuse à Arosa
\jf ^  M . | Slalom géant féminin de coupe d'Europe

Les courses internationales féminines
d'Arosa ont débuté par une victoire liech-
tensteinoise grâce à la jeune Hann i Wen-
zel (19 ans) qui a remporté un slalom
géant féminin comptant pour la coupe
d'Europe. La skieuse de Plankeui, qui est
néo à Straubirn en Allemagne fédérale, a
ainsi confirmé les excellents résultats en-
registrés tout au long de la saison en
coupe du monde dans une spécialité où
elle n'est pas loin des meilleures. Hanni
Wenzel s'est imposée avec 72 centièmes
d'avance sur la jeune Vaudoise Lise-Ma-
rie Morerod et 1"73 sur l'Italienne Elena
Matous qui défend les couleurs de la Ré-
publique de San Marin.

Ces trois concurrentes ont nettement do-
miné l'épreuve courue en une seule man-
che. Avec Sigrid Eberle (huitième) et Ma-
rie-Thérèse Nadig (dixième), elles ont été
les seules représentantes du premier grou-
pe à se classer parmi les dix meilleures.

Au fur ot à mesure des départs, la pis-
te, sur laquelle avaient été réparties 52
portes, se révéla plus rapide , ce qui per-
mit à des concurrentes nanties de dossards
élevés, de venir s'imiscer parmi les pre-
mières. Ce fut notamment le cas de la
Tchécoslovaque Arma Droppowa , deux fois
deuxième en descente à Hans im Ennstal,
qui se hissa au quatrième rang avec le
numéro 65, et de l'Italienne Elen a Anno-
vi et de l'Autrichienne Nicola Spiess qui
terminèrent respectivement septième et on-
zième après s'être élancées dans le qua-
trième groupe.

Cette épreuve n 'a eu aucune incidence
sérieuse sur le classement de la coupe
d'Europe. Les deux Françaises Martine
Couttet et Martine Ducroz sont les seu-
les à pouvoir encore prétendre à la vic-
toire finale, bien qu'elles n'aient marqué
aucun point dans la station grisonne.

Avec trois représentantes parmi les dix

premières, les Suissesses se sont bien com-
portées malgré l'élimination de Dorothée
Danuser et Marianne Jaeger. Celle-ci sem-
blait capable de réaliser un petit exploit
après avoir été créditée du meilleur temps
à mi-parcours (6 dixièmes plus rapide
qu 'Hanni Wenzel). Malheureusement elle
perdait toutes ses illusions dans la deuxiè-
me partie après avoir manqué une porte.

CONFIRMATION
Finalement la meilleure performance re-

venait à la championne suisse 1972 Lise-
Marie Mororod. La jeune concurrente des
Diablerets, dont le meilleur résultat cette
saison en Coupe du monde était sa sep-
tième place derrière Bernadette Zurbriggen
a Abetone, a ainsi confirmé qu 'elle avait
conservé quelques bonnes dispositions pour
cette discipline malgré un retour en forme
un peu tardif. Quant à Marianne Rœm-
mel, la meilleure Suissesse au classement
de la coupe d'Europe, elle a dû se con-
tenter de la neuvième place.

Piqueté par Hans Danuser, ce tracé en-
tre Kraehentschuggen et Bergkirchli s'est
révélé très coulant, sans difficultés majeu-
res. Seules huit concurrentes, sur les 88
qui s'alignèrent au départ, furent élimi-
nées.

Classement : 1. Hanni Wenzel (Lie) 1
25"09 ; 2. Lise-Marie Morerod (S) l'25"
81 ; 3. Elena Matous (San Marin) l'26"
82 ; 4. Anna Droppowa (Tch) l'27"58 ;
5. Siri Brott (Nor) l'27"68 ; 6. Dam'ela
Viberti (It) l'27"70 ; 7. Elema Annovi (It)
l'27"94 ; 8. Sigrid Eberle (Aut) l'28"06 ;
9. Marianne Rœmmel (S) l'28"27 ; 10. Ma-
rie-Thérèse Nadig (S) l'28"40. Puis : 12.
Silvia Stump (S) l'28"63 ; 15. Rita Schnider
(S) l'28"77 ; 36. Irne Bœhm (S) l'30"59.
44. Kaethi Kaufmann (S) l'30"59.

LE GARDIEN JAEGGI NE DEVRAIT
PLUS JQUER EN ÉQUIPE NATIQNALE

Les joueurs suisses se sont mal conduits

La séance du directoire du champion-
nat du monde, mercredi soir a été plus
animée que de coutume, et pour cause :
plusieurs Suisses avaient manifesté, à la
fin du match contre la Roumanie, une
attitude condamnable. Le gardien Jaeggi
s'était notamment mis en évidence à
deux reprises : tout d'abord à la 58me
minute, en jetan t le palet au visage de
l'arbitre est-allemand M. Kochendorffer ,
puis en lui donnant encore un coup de
canne au visage, après le match. Comme
on le sait, Jaeggi a été suspendu pour un
match.

DE PIQUET
La situation se présentait alors très

mal pour la Suisse que nous n'imagi-
nions pas se présenter contre l'Autriche
avec un seul gardien. Le chef de la
délégation helvétique, le Morgien André
Perey, a dû user de passablement de
sal ive pour obtenir l'autorisation de faire
venir à Graz le gardien davosien Maier ,
resté « de piquet » en Suisse. Si
l'ensemble des autres nations ont assez
rapidement accepté la proposition
helvétique, l'Autriche, par contre a été
longue à convaincre. Ce n'est qu'après
une discussion nourrie qu 'elle a rejoint
l'opinion do ses partenaires.

FIN DE CARRIÈRE
Pour justifier la requête suisse, M.

Perey avait notamment fait remarquer
qu'aucun article du règlement de jeu

n'interdit à une équipe d'avoir un
gardien remplaçant.

Les conditions posées à l'arrivée de
Maier sont normales : Jaeggi ne pourra
plus jouer jusqu 'à la fin du champion-
nat et Maier ne jouera que si Clerc est
reconnu blessé par le médecin officiel
du tournoi .

Ainsi prend probablement fin la
carrière internationale de Jurg Jaeggi.
Nous voyons mal , en effet , comment il
pourrait être réintégré dans l'équipe
suisse. Certains en ont été exclus pour
des fautes moins graves.

Quant à M. Kochendorffer, qui dès le
premier jour , avait été plus que sévère -
ment critiqué par la presse autrichienne
il n'a effectivement pas « brillé » lors du
match Suisse - Roumanie. Il est vrai que
ce ne doit pas être amusant d'arbitrer
en compagnie de M. Zaalberg, qui vient
d'un pays (la Hollande) où le hockey
sur glace ne vaut guère mieux que notre
première ligue. Mauvais , MM.
Kochendorffer et Zaalberg l'ont été,
mais leurs incohérences n'ont pas
modifié le cours de la partie. Toutefois ,
afin d'éviter de nouveaux événements
désagréables , l'arbitre est-allemand ne
dirigera plus une seule rencontre d'ici à
demain soir. Pour le match Autriche -
Suisse, ce soir , ce sont le Suédcris
Tegner et l'Allemand de l'Ouest
Kompalla qui ont été désignés.

F. P.
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La période des transferts battant son
plein, les premières transactions commen-
cent à transpirer. C'est ainsi que Fribourg
enregistre les départs de Piller (probable-
ment pour la Chaux-de-Fonds), de Jenni
(Zoug comme déjà annoncé) et Buchi (re-
tour à son club d'origine Uzwil ou Zu-
rich). Or, si ces joueurs ne joueront plus
à Fribourg la saison prochaine, les pa-
piers pour leur transfert ne sont pas en-
core signés.

J.D.

Trois départ chez
les Fribourgeois

Jiri Holik
éliminé de la

sélection

Tchécoslovaquie

La Tchécoslovaquie semble en forme. Elle
l'a prouvé au cours des matches de
préparation qu'elle vient de jouer contre
une sélection « B » soviétique. A Havirov ,
les champions du monde ont triomphé par
3-1 (2-0, 1-1, 0-0) avant de s'imposer 8-4
(2-0, 3-3, 3-1) à Karvina.

A la suite de ces matches d'entraînement,
une décision pour le moins surprenante a été
prise par les responsables tchécoslovaques :
celle d'éliminer de la sélection Jiri Holik,
primitivement retenu, et qui devait former
une ligne d'attaque particulièrement redou-
table avec son frère Jaroslav Holik et Jan
Klapac, ainsi que KochCa.

L'URSS, principale favorite , pourrait être
la grande bénéficiaire de ces deux absences
marquantes. Pourtant, les Soviétiques n'ont
pas tellement convaincu lors de leurs deux
dernières rencontres d'entraînement en Suè-
de. Ainsi, après avoir fait match nul 4-4
avec l'équipe suédoise « B », les hockeyeurs
russes ont dû se contenter d'un faible
succès (5-3) face à Timra, une équipe de
club.

Gustavo Thoeni battu par Bieger
Championnats internationaux des douaniers

Succédant à la France (Claude Perrot
avait remporté le géant), l'Italie et l'Alle-
magne de l'Ouest ont été à l'honneur à
Saint-Moritz à l'occasion des 22me cham-
pionnats internationaux alpins des
douaniers. Le programme de cette deuxième
journée était particulièrement chargé
puisque les concurrents avaient à effectuer
le matin une course de patrouille sur 26 km
400 avant de prendre part au »lalom spécial
l'après-midi.

Ces ultimes épreuves ont été marquées
paj la lutte intense que so livrèrent les
patrouilleurs français et italiens. Jusqu'à mi-
parcours, les Français conservèrent le com-

mandement avant de s'incliner sur la fin,
devant les quatre Transalpins, dont les
ressources leur permirent de terminer très
fort. Ces derniers n'écopèrcnt d'aucune
pénalité dans l'épreuve de tir , comme la
plupart des autres nations, cependant que
les représentants « Tricolores » étaient
désavantagé (1' de pénalisation), leur
meilleur tireur, Arpin, ayant manqué la
cible... A ce petit jeu, les deux équipes
suisses so montrèrent les égales des autres
formations, se classant finalement aux
quatrième et cinquième places.

SLALOM
En slalom, Max Rieger permettait à

l'Allemagne de triompher en coiffant au
poteau l'Italien Gustavo Thoeni qu'il battit
finalement de 86 centièmes. Battu d'une
seconde et 15 centièmes dans la première
manche, le triple vainqueur de la coupe du
monde no pouvait redresser totalement la
barre, devant se contenter de la place
d'honneur malgré sa victoire dans la
seconde manche.

RÉSULTATS
Course de patrouille sur 26 km 400 avec

tir, 580 m dénivellation : 1. Italie (Bertin ,
Bulliano, Chiocchetti , Guadagnini) 1 h
29'18"6 ; 2. France I (Arpin, Jeannerod,
Pierrat , Vandel), 1 h 30'21"5 (1' de pénali-
sation au tir) ; 3. Allemagne de l'Ouest A
(Ghering, Rudhart, Simon, Steinbeisser) 1 h
32'15"8 (!') ; 4. Suisse I (Casanova, Ecœur,
Himmelberger, Jaeggi) 1 h 32'23"0 ; 5.
Suisse II (Nay, Pellouchoud , Walther ,
Zumoberhaus) 1 h 33'37"1.

Slalom spécial (58-53 portes) : 1. Max
Rieger (All-O) l'12"09 ; 2. Gustavo Thoeni
(It) l'12"38 ; 3. Piero Gros (II) l'12"76 ; 4.
Claude Perrot (Fr) l'13"71 ; 5. Henri
Brcchu (Fr) l'14"29 ; 6. Gérard Bonnevio
(Fr) l'14"92 ; 7. Furio Brigadai (U) l'16"4S .

Combiné alpin : 1. Piero Gros (It) 5,65
p ; 2. Claude Perrot (Fr) 12,55 ; 3. Max
Rieger (All-O) 14,49 ; 4. Gustavo Thoeni (It)
16,89 ; 5. Henri Brechu (Fr) 27,34. Par
nations : 1. Italie 77,01 ; 2. France 77,22 ; 3.
Allemagne de l'Ouest 207,16.

Deux Françaises
dominent toujours

Classement général

La coupe d'Europe 1972-73, qui tiro à sa
fin, so jouera entre les deux Françaises
Martine Couttet et Martine Ducroz, bien
qu'elles n'aient pas totalisé le moindre point
à Arosa, où a triomphé Hanni Wenzel, les
deux représentantes « Tricolores » possèdent
une marge qui les met à l'abri du retour de
n'importe quelle rivale. Dans le camp
suisse, la meilleure place, au classement
général , est toujours occupée par Marianne
Roemmel qui figure en huitième position.
Voici les classements :

Général : 1. Martine Couttet (Fr) 188
points ; 2. Martine Ducroz (Fr) 177 ; 3.
Andréa Straub (Aut) et Ingrid Eberle (Aut)
117 ; 5. Brigitte Hauser (Aut) 113 ; 6.
Angelika Rudigier (Aut) 89 ; 7. Anna
Droppowa (Tch) 66 ; 8. Marianne Roemmel
(S) 65 ; 9. Brigitte Totsclinig (Aut) 60 ; 10.
Elena Matous (San Marin) 55 puis : 13.
Bernadette Zurbriggen (S) 50 ; 31. Rita
Schnyder (S) 26 ; 36. Dorothée Danuser (S)
22 ; 44. Sylvia Stump (S) 17 ; 49. Marianne
Jaeger (S) 14 ; 52. Germaine Michclet (S)
10 ; 63. Irène Boehm (S) 2.

Slalom géant (après 9 épreuves) : 1.
Martine Couttet (Fr) 115 ; 2. Martine
Ducroz (Fr) 19 ; 3. Conchita Puig (Esp) 45 ;
4. Elena Matous (S. Marin) 35 ; 5. Edith
Peter (Aut) 34.

57me Tour des Flandres
Les Belges en majorité

Â[Èk cyclisme

Cent quatre-vingt quinze coureurs sont
engagés pour le 57me Tour des Flandres
qui se déroulera dimanche prochain et qui
inaugurera un nouveau parcours. Les Belges
seront en majorité au départ avec à leur
tête Eddy Merckx, Eric Léman, Walter
Godefroot , Frans Verbeeck, Roger et Eric
de Vlaeminck, André Dierickx, Maertens,
Van Tyghem, Bracke, Swerts, Sercu, Ro-
siers, Van Impe, Pintens, Van Lunden, Van
Springel , Van Ryckeghem, Reybroeck, Van
Rossbroeck, F. Van Looy, etc.

Seront également au départ les Français
Poulidor , Guimard , Danguillaume , Ovion ,
Delisle (au titre de remplaçant) , Grosskost ,
Hézard , Pingeon, etc. D'autre part , on relè-
ve également les noms des Hollandais Bal ,
Pijnen , Tabak , Vianen, Zoetemelk , Schepers ,
Kuiper , Dolman , Ottenbros , des Italiens
Vianelli , Passucllo , du Danois Mortensen ,
des Britanniques Hoban , Wright , Bayton ,
Bilsland , Harrison , des Luxembourgeois
Schleck et Gilson , des Allemands Peffgen ,
Kunde, des Espagnols Fuente , Galdos,
Gonzalez-Linares , Lazcano et Perurena.

\ <$  ̂ '»"e Championnats d'Europe à Lausanne

Plus de 200 lutteurs de dix-neuf pays
participeront , dès aujourd'hui et jusqu 'à di-
manche au pavillon des sports de Beaulieu
à Lausanne, aux championnats d'Europe
1973 de lutte libre. Parmi les concurrents
annoncés figurent une douzaine de médail-
lés des derniers Jeux olympiques de Munich
et plusieurs médaillés des championnats du
monde et d'Europe.

REDOUTABLE
_ A Munich, le tournoi olympique de lutte

libre avait été dominé par les Soviétiques,
qui avaient remporté cinq médailles d'or.
Les Bulgares, qui passaient pour les princi-
paux rivaux des Russes, n'avaient pas récol-
té la moindre médaille d'or. Bien quVyant
sensiblement rajeuni leur équipe, les Bulga-
res chercheront à prendre leur revanche à
Lausanne. Mais leur tâche seira particulière-
met difficile. Les Soviétiques n'ont pas rete-
nu pour ces joutes européennes leurs deux

principales « vedettes » de Munich , Ivan
Yarigin et Alexandre Medved , respective-
ment champions olympiques en 100 et en
plus de 100 kg. Leur équipe s'annonce
cependant redoutable avec notamment
Abudlbekov, champion olympique en 62 kg,
Alakverdiev, vice-champion olympique en 52
kilos, et Ashuraliev, médaille de bronze en
68 kilos.

LES HONGROIS AUSSI
S'ils peuvent prétendre à la victoire dans

pratiquement toutes les catégories, les Sovié-
tiques risquent cependant d'être sérieuse-
ment inquiétés. En 52 kg, Alakverdiev aura
comme adversaire le Bulgare Nikolov qui , à
Munich, avait enlevé la médaille d'argent
dans la catégorie en-dessous. Bn 62 kg,
Abdulbekov trouvera une fois encore sur sa
route lo Bulgare Kratsev. En 74 kg, Zilber-
mann, qui représentera l'URSS, n'aura pas
la partie facile face au Suédois Karlsson,

vice-champion olympique et à l'Allemand
de l'Ouest Seger (médaille de bronze). Les
Hongrois auront leur mot à dire dans les
grosses catégories avec Bakjo et Csatari ,
respectivement médaille de bronze en 90 et
100 kilos.

La Turquie constitue un peu l'inconnue
de ces championnats d'Europe. Après la
déception enregistrée à Munich, les Turcs
ont profondémen t rajeuni leur équipe, qui
peut réserver quelques surprises à Lausanne.

AMBITIONS LIMITÉES
Du côté suisse, les ambitions sont limi-

tées. L'objectif est de rééditer la performan-
ce des derniers championants d'Europe de
Kattovice, où trois lutteurs helvétiques
avaient terminé parmi les six premiers. Par
équipes, une place au milieu du classement
serait satisfaisante.

Les épreuves auront lieu aujourd'hui et
samedi de 14 à 17 h et de 20 à 23 heures.
Les finales : dimanche de 14 à 18 heures.

UN GROS ET UN PETIT. — Ho-
gap et Mogedaopol font partie
de la redoutable équipe sovié-

tique.
(Photo A.S.L.)

RUSSES ET BULGARES PARMI LES MEILLEURS

f f  Stade Samedi 'M
m. de la 31 mars w
¦ Maladière à 17 h 30 ¦

REÇOIT

1 LUCERNE I
W 15 h 30 Match des réserves È
^k 

En dessous de 18 ans : &
*'̂ \ entrée gratuite -W

f̂ct, ' (pièce d'identité) jA*



Bœuf - Veau - Pore
y de première qualité

Tous les samedis :

3 JAMBON A L'OS
f POULETS et LAPINS FRAIS

du pays
j,; Goûtez nos délicieux

SAUCISSONS -
î SAUCISSES AU FOIE |
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VOLVO — passionnément fidèle à une idée : votre sécurité.
Qualité — sécurité — confort — économie.

Ces quatre mots clés ont présidé à la création de la nouvelle
gamme VOLVO — que nous vous invitons à venir admirer

lors de notre exposition.

Du 28 au 31 mars 1973
de 8 heures à 12 heures et de 13 h 30 à 20 h 30

GARAGES SCHENKER
2068 HAUTERIVE Tél. 33 15 45

VOIJVO
Sécurité sur tous les fronts.

G3VM 3722
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Dépôts à Bâle, Berne, ' " Lugano, °" Luôeme.' St-Gall et Lausanne 
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Favorlt Excluaiv M 301 ceinture textile j

Pour des nettoyages
de printemps,

inscrivez-vous d'avance, par télé-
phone, au 33 59 50

ENTREPRISE GÉNÉRALE
DE NETTOYAGES

Aimé Schilling
2068 Hauterive

Peinture
Pose de papiers
peints.
Prix intéressants.
Tél. 33 23 62.

un deux-roues du magasin spécialisé avec cet insignê **
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Seulement
35 c. le mot !

C'est le prix
d'une

petite annonce
au tarif réduit

dans la
« Feuille d'avis
de Neuchâtel -
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Chambre à coucher blanche avec baguette dorée. Armoire à éléments (dimensions et aménagement selon s j
jj désirs), la solution idéale à vos problèmes de rangement. Lits assortis bois ou rembourrés SUPERBA.

Tissus et dimensions au choix. Nombreuses variantes. Livrable avec armoire 3 ou 4 portes.
i Chaque article se vend aussi séparément.

(Nouvelles formules de crédit.) d Ŝgk
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NEUCHÂTEL S^»»»»gJi
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^*S Expositions-vente à Lausanne, Genève, Neuchâtel, La Chaux-de-Fonds, Bienne ^>iii
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Actuellement, venté
de machines
électroniques
de poche.

(Ramona
Neuchâtel,
Ibg du Lac 11.

VISITEZ A COLOMBIER
le grand centre de

i .̂  DOCUMENTATION TEXTILE pour

FRED KUNZ RIDEAUX et MEUBLES
TAPISSIER - DÉCORATEUR TAPIS DE FOND
COLOMBIER - Rue Haute 15 - Tél. (038) 412315 - Parc pour voitures
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GRANDE DIXENCE SA
Sion

C3/ 0/ Emprunt 1973-90 de fr. 40 000000
destiné à la conversion ou au remboursement de l'emprunt
SV/o 1957-73 de fr. 40000000, échéant le 15 avril 197a

Modalités de l'emprunt

Durée : au maximum 17 ans

Titres: obligations au porteur de tr. 1000,
fr. 5000 et fr. 100 000

Cotation: aux bourses de Bâle, Zurich, Genève
Berne et Lausanne

M f\f\ n/ Prix d'émission et de conversion

lUU /O plus 0,60% moitié du timbre fédéral sur titres = 100,60%

Conversion
Les porteurs d'obligations de l'emprunt 3%% 1957-73
Grande Dlxence SA, Sion, ont la faculté de demander la
conversion de leurs titres en obligations du nouvel em-
prunt. Les obligations à convertir sont à remettre sans
coupons.

Souscription contre espèces

Le montant éventuellement non absorbé par les con-
versions sera offert simultanément en souscription pu-
blique contre espèces.

Délai de souscription du 30 mars au 5 avril 1973, à midi

Des prospectus ainsi que des bulletins de conversion et
de souscription peuvent être obtenus auprès des banques
soussignées.

le 29 mars 1973

Société de Banque Suisse
Crédit Suisse Union de Banques Suisses
Banque Populaire Suisse Banque Leu SA
Groupement des Banquiers Privés Banque Cantonale Vaudoise
Genevois
Banque Cantonale de Bâle Banque Cantonale de Berne
Banque Cantonale de Zurich Banque de l'Etat de Fribourg
Banque Cantonale du Valais Banque Cantonale Neuchâteloise

Pavillon des Falaises
au bord du lac, saison avril-sep-
tembre, nous cherchons pour le
15 avril - début mai,

jeune aide de buffet
sommelière capable

Service non compris , très bon
salaire, ambiance agréable.

Faire offres en téléphonant le
matin au (038) 24 58 42.

Nous cherchons
pour entrée Immédiate

SOMMELIÈRE
Gain élevé. Congé lundi et mardi.
Nourrie et logée.

Tél. (038) 6311 38.

Restaurant de la Gare,
Saint-Blalse, cherche

sommelière
Nourrie, logée.
Entrée immédiate.
Tél. (038) 33 58 58.

FONDS IMMOBILIER ROMAND FIR
2, rue du Maupas, Lausanne

Paiement du coupon No 36
Les porteurs de parts

« ROMANDE IMMOBILIÈRE »
sont Informés que le coupon semestriel No 36 sera payable dès et
y compris le 30 mars 1973 auprès des domiciles de souscription ci-dessous,
ainsi qu'auprès de tous les établissements financiers, et de GEP S.A.,
aux conditions suivantes :

Répartition semestrielle Fr. 30.—
30 % Impôt anticipé Fr. 9.—
Montant net par certificat d'une part Fr. 21.—

Les porteurs de parts domiciliés en Suisse pourront demander l'imputation
ou le remboursement de l'impôt anticipé sur un montant de Fr. 30.—
soit Fr. 9.— par certificat d'une part.
Les porteurs de parts domiciliés dans un pays avec lequel la Suisse
a conclu un accord de double imposition pourront demander l'imputation
ou le remboursement de l'impôt anticipé dans le cadre et les conditions
de ces conventions.

DOMICILES OFFICIELS
DE SOUSCRIPTION ET DE PAIEMENT DES COUPONS :

Banque Cantonale Vaudoise Lausanne
Banque Galland & Cie S.A. Lausanne
Caisse d'Epargne et de Crédit Lausanne
Crédit Foncier Vaudois Lausanne
Hofstetter & Cie Lausanne
Banque Vaudoise de Crédit Lausanne
Handwerkerbank Basel Bâle
Banque de l'Etat du Canton du Tessin Bellinzone
Casse d'Epargne et de Prêts à Berne Berne
Crédit Agricole et Industriel de la Broyé Estavayer-le-Lac
Banque de l'Etat de Fribourg Fribourg
Caisse d'Epargne de la République

et Canton de Genève Genève
Lombard, Odier & Cie Genève
Banque de Langenthal Langenthal
Banque Cantonale Neuchâteloise Neuchâtel
Banque de la Glane et de la Gruyère Romont
Crédit Saint-Gallois Saint-Gall
Banque Cantonale du Valais Sion
Société Privée de Banque et de Gérance Zurich
Société pour la gestion de placements GEP S.A. Lausanne

Le rapport de gestion pour l'exercice 1972 sera à la disposition des inté-
ressés auprès des banques dépositaires, des domiciles officiels et da
la direction du Fonds, dès le mois de juin 1973.

Lausanne, le 29 mars 1973,

La direction : Les banques dépositaires :
Société pour la gestion Banque Cantonale Vaudoise
de placements collectifs GEP S.A. Caisse d'Epargne et de Crédit

¦ à̂WrWÊmW m̂M
Nous vous offrons la possibilité da mieux connaître la

Suisse romande.

Comme

gérante tournante
vous découvrirez alternativement les régions de Lausanne,
Neuchâtel, etc. Une tâche fascinante, pleine de promesses,
notamment i

un travail jamais ennuyeux
entrecoupé de déplacements
le plaisir de connaître d'autres visages

Voulez-vous en apprendre davantage au sujet de cette
offre inhabituelle? Vous n'avez qu'à nous renvoyer le coupon
ci-dessous, rempli. Nous prendrons alors contact avec vous.

Nom : Prénom i 

Rue j  No de téléphone i 

Np/Localité i 

A coller sur une carte postale ou à glisser dans une enve-
loppe à notre adresse. Merci.

Soc. Anonyme, LE KIOSQUE, case postale, 3001 Berne

OPEL - VAUXHALL . RANGER • CHEVROLET • BU1CK • 0LD8M0BILE
P0NT1AC ¦ CADILLAC • BEDFOBO ¦ SM DIESEL • FRIGIDASBB

jjWWB Pour notre département EXPOSITIONS -
H Cl kW H PROMOTION DE VENTE, nous cher-
A "'A chons une

SECRÉTAIRE
capable, grâce à ses bqnnes connais-
sances en langue allemande, de tra-
duire des textes en français. Elle
devrait également liquider les travaux
administratifs liés à ce poste très varié.
Nous exigeons : diplôme de fin d'ap-
prentissage ou diplôme commercial.
Langue maternelle française. Très
bonnes connaissances de la langue
allemande et si possible bonnes con-
naissances de la langue anglaise.
N'est-ce pas là un poste à votre conve-
nance ?
Pour tous renseignements ou pour une
demande d'emploi, veuillez prendre
contact avec nous : tél. interne 578,
M. Willen.

I B
Vu l'extension de notre département machines à écrire, j j

r-, Q

S mm \
cherche pour son service extérieur à Genève plusieurs j ]

I mécaniciens sur machines 1
I à écrire ou machines I
I de bureau ¦
H ou ¦

\ mécaniciens de précision J
I ou I
I mécaniciens électriciens |
E susceptibles d'être formés sur nos machines.

¦ 
Nous offrons : places stables, formation spécialisée, sa- ;

laire en relation avec le travail fourni, !

¦ 

semaine de 5 jours, caisse de retraite et —
d'autres avantages sociaux. I

I
Nous demandons : bonne présentation, goût pour le service à !

la clientèle, travail sérieux et loyal.

B

Age 20 à 28 ans. m
Nationalité suisse. \ [

¦ 
Veuillez adresser vos offres ou téléphoner à IBM Genève,
rue Pierre-Fatio 15. Tél. (022) 3517 30.

I

(IBM SUISSE) |
Genève - Lausanne. i

I 1

Nous engageons :

fille de salle
pour la salle à manger [

sommelier (ère)
pour la salle à manger, connais-
sant les deux services ; place à
l'année dès le 15 avril ;

sommelier (ère)
remplaçant pour vacances, 4 jours
par semaine pendant le mois
d'avril.

S'adresser à la direction de
l'HOTEL DU SOLEIL, Neuchâtel.
Tél. (038) 25 2530.

Je cherche

personnes
pour aider dans
mes cultures
fruitières
et maraîchères.
Bruno Rœthllsberger,
2075 Thielle-Wavre.
Tél. (038) 33 19 69.

On engage tout
de suite

dame
ou fille
de maison
Nourrie, logée.
Tél. 31 25 98.

A MOTIER (VULLY) j

I LAC de MORAT 1
A vendre

1 APPARTEMENTS
H en propriété par ëtaie 1
¦BOM ;
H£9 disponibles immédiatement :

3 V2 pièces dès Fr. 125.000.—
Jj fiB] ' <l Va pièces dès Fr. 135.000.—

H£9 , financement assuré

Aménagement étudié. Confort. Isolation parfaite.

Cuisine équipée. Balcon. Ascenseur. |

Tous renseignements complémentaires
sont communiqués par : I

8HÊn9ilBK&HHilâBiflnBHBflH9 ^BkHn3KBE« 0 i
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DANCING

SANDY- BAR
NODS - Tél. (038) 51 28 89
Ouvert de 8 h à 23 h 30
Vendredi et samedi jusqu'à
2 h 30

RESTAURATION CHAUDE
Jusqu'à 22 h 30

Le directeur : L. DANELON
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^̂  LA CEINTURE EN LAINE DU
wm SPORTIF

xtyiHBr mÏL* «BHFirŜjMCT̂  Fabricant : La Gaine Viso

Tél. (038) 33 2212 2072 SAINT-BLAISE

C A R R O S S E R I E

DROZ
Vauseyon, Neuchâtel
Tél. (038) 2525 55

Sélectionnées
pour I
vos vacances
voitures bon marché
expertisées ' • ;

FIAT 1500, 1963, grise
SUNBEAM Imp Sport,
1970, grise
MORRIS 1100, 1964, rouge
RENAULT R 10, 1966, rouge ; I

Garage M. Bardo I
Sablons 47 NEUCHATEL
Tél. (038) 24 1842 ¦ 24 1844.

Encore aujourd'hui
La qualité d'autrefois

BBB*!

Equipements sportifs et chaussures
Promenade-Noire 10

Neuchâtel Tél. (038) 24 57 87

Confiez vos transports au
spécialiste,
déménagements tous pays.
Camionnage officiel.

FLUHMANN, Saint - Biaise
Tél. (038) 33 17 20.

Hôtel de Commune
Le rendez-vous des sportifs

Rochefort
Spécialités :
Entrecôte « ALGÉRIENNE >»
Entrecôte « CLUSETTE »

Fam. E. Vaucher-BIrrer
Tél. (038) 45 12 77

Tous les articles de Rik
TENNIS - FOOTBALL

chez

fBggHBBT
SF=»CDFg-rS

Fausses-Brayes 3 - Neuchâtel - 0.24 51'lt

PHHM GRAND CHOIX DE

OJ ̂
LEVI'S
30HN S
WRANGLER

POUR DAMES ET MESSIEURS

CHEZ

Hôpital 3 Neuchâtel

—'——- -— - -̂

Déménagements
Transports pianos
Petits transports
Garde-meubles.

M. MAFFLI
Peseux - Tél. 31 21 22 ou 3113 63

Ligue nationale B
Neuchâtel Xamax - Lucerne 17 h 30 Samedi 31

Réserves
Neuchâtel Xamax - Lucerne 15 h 30 Samedi 31

lre ligue
Audax - Yverdon 15 h Dimanche 1er

Interrégionaux Al
Ntel Xamax - Chaux-de-Fonds 15 h 30 Dimanche 1er

Interrégionaux A II
Le Parc - Central Renvoyé
Neuchâtel Xamax - Malley 13 h 30 Dimanche 1er

Talents ligue nationale
Jun. C Ntel Xamax - E. Carouge 16 h Samedi 31
Jun. Chaux-de-Fonds - Servette Renvoyé
Jun. D Chaux-de-Fonds - Fribourg Renvoyé
Jun. Ea Chaux-de-Fonds - Fribourg Renvoyé
Jun. Eb Chaux-de-Fonds - Fribourg Renvoyé

Interrégionaux B
1. Etoile-Sporting - Stade Lausanne Renvoyé
2. Chaux-de-Fonds - Bienne Renvoyé
3. Neuchâtel Xamax - Le Locle 15 h 30 Dimanche 1er
4. Lausanne - Morat Pas communiqué
5. Courrendlin - Richemond Pas communiqué

Ile ligue
6. Boudry I - Le Parc I 14 h 30 Dimanche 1er
7. Superga I - Corcelles I Renvoyé
8. Bôle I - Hauterive I 14 h 30 Dimanche 1er
9. Couvet I - Neuchâtel Xamax II 15 h Dimanche 1er

10.

¦Ile ligue
11. Superga II - Sonvilier I Renvoyé
12. Auvernier I - Floria Ib 9 h 45 Dimanche 1er
13. L'Areuse I - Saint-Biaise I 15 h Dimanche 1er
14. Dombresson I - Châtelard I 14 h 30 Dimanche 1er
15. Travers I - Serrières I 9 h 45 Dimanche 1er
16. Neuchâtel Xamax III - Marin I 9 h 45 Dimanche 1er
17. Le Locle II - Béroche I Renvoyé
18. Etoile I - Floria la Renvoyé
19. Ticino I - Saint-Imier II Renvoyé
20. Corcelles II - Cortaillod I 14 h 30 Dimanche 1er

IVe ligue
21. L'Areuse II - Fleurier llb 10 h Dimanche 1er
22. Travers II - Noiraigue I 15 h Dimanche 1er
23. Môtiers I - Saint-Sulpice I 14 h 30 Dimanche 1er
24. Buttes I - Fleurier lia 15 h Dimanche 1er
25. Couvet II - Blue-Stars I Annulé
26. Colombier II - Cortaillod II 9 h 30 Dimanche 1er
27. Auvernier II - Pal Friul I Pas reçu
28. Saint-Biaise llb - Marin Ha 9 h 45 Dimanche 1er
29. Espagnol la - Comète II 15 h Dimanche 1er
30. Audax II - Saint-Biaise Ha 10 h Dimanche 1er
31. Dombresson II - Espagnol Ib 9 h 45 Dimanche 1er
32. Marin llb - Serrières II 14 h Dimanche 1er
33.
34. Gorgier la - Salento I 15 h 30 Dimanche 1er
35. Béroche 11 - Le Landeron I 15 h Dimanche 1er
36. Gorgier Ib - Lignières I 13 h 30 Dimanche 1er

37. Hauterive II - Helvetia I 9 h 45 Dimanche 1er
38. Cressier I - Bôle II 15 h Dimanche 1er
39. Floria II - Coffrane l Renvoyé
40. Fontainemelon II - Sonvilier II Renvoyé
41. Les Bois Ib - Geneveys-s.-Cof. I Renvoyé
42. Etoile Ha - Les Bois la Renvoyé
43. Le Locle III - Deportivo I Renvoyé
44. Etoile llb - Centre Esp. I Renvoyé
45. La Sagne II - Les Ponts I iRenvoyé
46. Ticino II - Les Brenets I Renvoyé

Juniors A
47. Cortaillod - Boudry 13 h 30 Dimanche 1er
48. Le Landeron - Buttes 15 h Dimanche 1er
49. Châtelard - Fleurier 15 h 15 Samedi 31
50. Lignières - Colombier Renvoyé
51. Saint-Biaise - Ticino 14 h Samedi 31
52. Hauterive - Comète 16 h Samedi 31
53. Saint-Imier - Floria 14 h 30 Dimanche 1er
54. Fontainemelon - Le Locle Renvoyé

Juniors B
55. Geneveys-sur-Coffranei- Couvet I 15 h 30 Samedi 31
56. Hauterive - Etoile 14 h 30 Samedi 31
57. Neuchâtel Xamax II - Travers 14 h Samedi 31
58. Comète - Neuchâtel Xamax I 15 h 30 Samedi 31
59. Boudry - Saint-Imier I 15 h 30 Samedi 31
60. Marin - Chaux-de-Fonds 15 h 15 Samedi 31
61. Audax - Béroche 13 h 20 Dimanche 1er
62. Bôle - Couvet H 13 h 30 Samedi 31
63. Colombier - L'Areuse 14 h 45 Samedi 31
64. Les Bois - Sonvilier Renvoyé
65. Saint-Imier II - Les Ponts 15 h 15 Samedi 31

Juniors C
66. Colombier - Saint-Biaise I 13 h 30 Samedi 31
67. Marin - Hauterive I 14 h Samedi 31
68. Boudry - Comète 14 h Samedi 31
69. Le Locle I - Etoile Renvoyé
70. Geneveys-sur-Cof. - Hauterive II 13 h 45 Samedi 31
71. Neuchâtel Xamax - Floria 14 h 45 Samedi 31
72. Le Parc - Ticino , Renvoyé
73. Chaux-de-Fonds - Saint-Imier Renvoyé
74. Audax - Corcelles 14 h 30 Samedi 31
75. Fleurier - L'Areuse Renvoyé
76. Châtelard - Cressier 13 h 30 Samedi 31
77. Béroche - Le Landeron 15 h Samedi 31
78. Cortaillod - Fontainemelon 16 h 30 Mercredi 28
79. Les Ponts - Auvernier Renvoyé

Juniors D
80. Le Locle Etoile I Renvoyé
81. Comète - Boudry 14 h Samedi 31
82. Ntel Xamax - Geneveys-sur-Cof. 13 h 30 Samedi 31
83. Saint-Imier - Les Bois 14 h Samedi 31
84. Chaux-de-Fonds - Sonvilier Renvoyé
85. Le Parc - Etoile II Renvoyé
86. Fontainemelon - Audax Renvoyé
87. Le Landeron - Hauterive 14 h Samedi 31
88. Béroche - Cortaillod 13 h 30 Samedi 31

Vétérans
89. Chaux-de-Fonds - Boudry Renvoyé
90. Etoile - Superga Renvoyé
91. Le Locle - Le Parc Renvoyé
92. Ticino - Fontainemelon Renvoyé
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Liste du championnat des 31 mars et 1er avril 1973

Les voyages forment la jeunesse

Si pour les juniors du F.-C. Comète le championnat
a également repris ses droits , on parle beaucoup à Peseux
de confrontation internationale. En effet , la pause des fêtes
de Pâques sera mise à profit pour participer à des ren-
contres internationales juniors.

Invités par l'A.S.S.M. de Montpellier (ceux-ci sont venus
l'année dernière à Peseux), les juniors D et A partici-
peront au grand tournoi que ce club organise du 18 au
23 avril 1973. Fait à signaler , 36 équipes de 11 nationali-
tés différentes participent à ce tournoi.
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Les juniors C ne sont pas du voyage... mais ont pris
le « bon train » lors de leur première rencontre dans
le groupe Fort.
(Photo de M. René Charlet. Archives du F.-C. Comète)

Mais indiscutablement l'attention des. supporters subié-
reux sera portée sur les Inters A qui ont eu l'honneur
d'être invités par la Fédération française de football à
participer au tournoi de la Ligue Corse qui aura lieu à
Bastia du 10 au 21 avril 1973. Cette invitation est cer-
tainement une suite aux excellentes performances réali-
sées l'an dernier à Cagliari (2me rang) et à Heidclberg
(2me rang) par l'équipe des Inters qui rappelons-le est
actuellement toujours en tête du championnat interrégional
A2. II sera intéressant de suivre les résultats des jeunes
joueurs de la Côte face à des formations nationales et
régionales. Les matches auront lieux tous les deux jours
en nocturne sur le terrain principal du « club pros » de
Bastia . Le déplacement se fera en avion et l'hébergement
sur place en hôtel est entièrement pris en charge pen-
dant douze jours par la Fédération française de football.
La délégation forte de 17 joueurs et de 3 dirigeants sera
dirigée par M. Maurice Leoni , président du club. Nous
souhaitons bonne chance au F.-C. Comète et vous tien-
drons au courant du déroulement de ce grand tournoi.

BONNE CHANCE AUX JUNIORS
DU F. C. COMÈTE - PESEUX

EQUIPES PARTICIPANTES :
Poule A

— Sélection Mannheim (Allemagne)
— Avenir Beggen (Luxembourg)
— Sélection Corse (France)
— Vasas Budapest (Hongrie)

Poule B
—. Sélection Sud-Est (France)
— F.-C. Comète (Suisse)
— Sélection Maroc
— D.S.V. Alpine (Autriche)

A la suite des nouvelles dispositions concernant la par-
ticipation des petits clubs à la Coupe Suisse, l'assemblée
générale des délégués neuchâtelois réunie en assemblée a
Corcelles et présidée par M. J.-P. Baudois , président de
l'ACNF, décidait de créer une Coupe neuchâteloise de
football et de procéder ainsi à une compétition juste , sans
éliminer les clubs de 3mc ligue de la Coupe suisse.

Au nom de la FAN, notre directeur , M. Robert Aeschel-
mann , a offert la nouvelle Coupe neuchâteloise , à mettre
en compétition dès cette année, à M. J.-P. Baudois ,
au cours d'une sympathique réunion qui a eu lieu au
domicile du président , siège du comité de l'Association
neuchâteloise de football.

UNI PHOT Schneider - Cernier

Coupe neuchâteloise de football

HO RAI RE OFFICIEL DES MATCHES



Fleurier: enquête à propos
d'une garderie d'enfants
(sp) En automne 1972, quelques jeunes
mères de famille décidaient d'ouvrir
dans un local de l'ancien musée de
Fleurier une garderie d'enfants fonction-
nant en autogestion. Autrement dit,
quiconque confiait un ou plusieurs en-
fants à la garderie durant la demi-jour-
née d'ouverture (le vendredi après-midi)
s'engageait à assumer la surveillance de
tous les gosses une ou plusieurs semai-
nes plus tard. On évitait ainsi d'engager
du personnel extérieur et on permettait
à chaque mère d'animer pendant quel-
ques heures un groupe d'enfants entre
un et cinq ans... Une expérience aussi
enrichissante qu'inédite pour la plupart
des jeunes mères de Fleurier !

Or, il semble que cetta formule ne
convienne qu'à une faible part des per-
sonnes intéressées, lo nombre des enfants
placés le vendredi à la garderie ne

dépassant presque jamais la dizaine.
Aussi les promotrices ont-elles décidé de
procéder à une enquête par voie de
circulaire auprès de tous les parents
d'enfants nés entre 1968 et 1972 pour
connaître les désirs de la majorité à pro-
pos de l'utilité réelle d'une telle garde-
rie, du jour préférentiel de son
ouverture, de son fonctionnement en
autogestion.

Une fois les résultats de l'enquête
dépouillés, il s'agira de se prononcer sur
le maintien, la modification ou la
suppression de cette garderie pourtant
réclamée depuis longtemps dans notre
village.
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Ordonnance sur l'activité
d'intermédiaire en vue

d'adoption
BERNE (ATS). — Le Conseil fédéral a

adopté , en application de l'article 269c de la
loi fédérale du 30 juin 1972 modifiant le
Code civil suisse (adoption) une ordonnance
sur l'activité d'intermédiaire en vue d' adop-
tion. Cette ordonnance distingue l'activité
intermédiaire professionnelle principale et
secondaire, celle qui est exercée par des
organes de tutelle et celle qu'on nomme
c activité intermédiaire occasionnelle ». Les
intermédiaires professionnels privés doivent
être au bénéfice d'une autorisation
cantonale, qui les autorise à exercer
l'activité d'intermédiaires sur le territoire
suisse. Avant de procéder au placement
d'un enfant , il faut enquêter sur toutes les
circonstances essentielles pour une adoption
future. Cette enquête obligatoire incombe à
l'autorité cantonale de surveillance lorsqu 'il
s'agit d'une activité d'intermédiaire occa-
sionnelle.

L'ordonnance entre en vigueur le 1er
avril , en même temps que la loi fédérale.

Accident spectaculaire
à Entlebuch (LU)

ENTLEBUCH, (ATS).— Un accident
spectaculaire , qui a fait un blessé
grièvement atteint et des dégâts estimés à
50.000 francs , s'est produit mercredi après-
midi à Entlebuch (LU) où deux camions
sont entrés en collision. Le chauffeur du
premier camion , qui descendait vers la
plaine a freiné dans un virage. Son véhicule
s'est alors mis à déraper vers la gauche de
la chaussée et sa remorque vide est allée
s'écraser contre le poids-lourds qui venait
en face. Le ch auffeur de ce dernier a été
coincé dans sa cabine. Grièvement blessé, il
a été transporté à l'hôpital de Wolhusen .

IMPRIMERIE CENTRALE
et de la

FEUILLE D'AVIS DE NEUCHATEL S.A.
Rua Saint-Maurice 4 - Neuchâtel
Direction générale : Marc WoHrath
Rédacteur «n chef : Jean Hootottlar

Tournoi de judo pour les écoliers
LE LOCLE

De l'un de nos correspondants :

Organisé par le Samouraï-Club de Fleu-
rier - les Verrières , présidé par M. Charles
Boerner, de Couvet, s'est déroulé le week-
end dernier, salle des Jeannerets , au Locle,
un tournoi de judo pour écoliers. Cent
cinquante-huit judokas s'affrontèrent avec
acharnement et de beaux combats furent
enregistrés.

A souligner l'excellente performance de
Jimmy Montandon, de Fleurier, (quatre
combats, quatre victoires) et celle de Lau-
rent Fessier du Locle, qui a pu se hisser au
2me rang après repêchage. Excellent arbitra-
ge de MM. Léon Urbain et Pierre
Schafroth , arbitres nationaux.

Voici les résultats principaux de cette
compétition :

Catégorie des Moins de 25 kg : 1. Tania
Hadorn, Neuchâtel ; 2. Teddy Mullet, le
Locle ; 3. ex. Ludovic Fillipuzzi, le Locle et
Thierry Tissot , le Locle.

Moins de 30 kg : 1. Jimmy Montandon,
Fleurier ; 2. Christian Chambaz, Morges ; 3.
ex. Piero Mlchelotti, Saint-Blalse et Ludovic
Fillipuzzi, Montlebon.

Moins de 35 kg : 1. Thierry Piquerez,
Maîche ; 2. Pascale Locarini, Maîche ; 3.
Bertrand Jamoli , la Chaux-de-Fonds.

Moins de 40 kg : 1. Dominique Perret, la
Chaux-de-Fonds ; 2. P.-André Bertholet ,
Lausanne ; 3. ex. Pascal Bustinl , Lausanne
et Giollo Breno, Bellinzone.

Moins de 45 kg : 1. Yvan Voellmy, Lau-
sanne ; 2. Gilles Christen, la Chaux-de-
fonds ; 3.ex. Yvan Franc, la Chaux-de-
Fonds et Philippe Coutaz, Morges.

Moins de 50 kg : 1. Henry Blanch, Lau-
sanne ; 2. Arda Senol, Morges ; 3. ex. Lu-
cien Kemblinsky, Lausanne et Louis Tkatch ,
Fleurier.

Moins de 58 kg : 1. Benoît Schlltter,
Lausanne ; 2. Daniel Gnaeggi, Saint-Biaise ;
3. ex. François Jacot , la Chaux-de-Fonds et
Alain Sauty, Morges.

Moins de 65 kg : 1. Alin Laleo,
SaintGervais ; 2. Daniel Pelichet , Morges ;
3. ex. Jol Mesnier, Montlebon et Giorgo
Bomio, Bellinzone.

Plus de 65 kg : 1. Pascal Bolanger, la
Chaux-de-Fonds ; 2. Laurent Faessler, le
Locle ; 3. ex. YvesCanonica, Saint-Blalse et
Fulvio Mocellln, Morges.

Les accordéonistes romands à la Chaux-de-Fonds

Nous avans rendu compte dans notre édition de mardi des assises de l'Association
romande des musiciens accordéonistes (ARMA) qui a siégé au Cercle catholique.
Notre photo montre quelque-uns des 180 membres qui se sont donné rendez-vous
à la Chaux-de-Fonds pour cette importante assemblée.

(Avipress M.-A. Robert)

Une efficace conférence
de Mme G. Girard-Montet

LA «PROMOTION» DE LA FEMME :

D'un correspondant :
La section de Colombier et environs de

l'Association suisse pour les droits de la
femme fait montre d'une belle vitalité. Le
7 février , pour marquer le second anni-
versaire de l'octroi du droit de vote sur
le plan fédéra l , les membres avaient été
conviés au domicile de la présidente , Mme
Georges Borel , à entendre un exposé du
colonel-divisionnaire P. Godet sur le thè-
me : « L'armée ». Même celles pour qui
l'armée est familière ont appris beaucoup
de choses, aussi n'est-il pas étonnant que
pour plusieurs d'entre elles bien des propos
furent des révélations. C'est avec grande
attention que fut suivi l'exposé du confé-
rencier.

Le mercredi 21 mars , une nouvelle ren-
contre eut lieu mais dans un des restaurants
du village cette fois. La présidente , sor-
tant de maladie , ne put y prendre part ,
mais elle délégua ses prérogatives à Mmes
Wyss et Dubied. En première partie , la
parole fut donnée à Mme Gertrude Girard-
Montet , présidente nationale de l'associa-
tion qui parla de l'« Optique féminine des
problèmes actuels ».

Faisant une brève rétrospective, Mme
Girard-Montet parla des débuts du suffrage
féminin en Suisse — Genève et Aarau —
qui remontent à 1868. La cotisation annuel-
le était de 2 fr. et on épiloguait déj à sur
l'appellation de « Madame » et de « Ma-

demoiselle ». Avant tout , une constatation
s'impose : le silence a toujours fait du tort
à la femme ! La participation des femmes
maintenant acquise , on s'étonne de leur pas-
sivité. Il ne faut pas oublier que leur rôle
d'électrice n 'en est qu 'à ses débuts , mais
il est indispensable que la femme prenne
conscience de son rôle,' de sa responsabi-
lité de politicienne. Il est certain que la
mentalité a changé aussi bien côté femme
que côté homme.

L'association ayant un statut consultatif ,
il est indispensable que le plus grand nom-
bre de régions y soit représenté par les
délégués aussi bien des groupements des
grandes villes que par les sections les plus
petites , afin que les -femmes puissent faire
connaître leur position au sujet des ques-
tions qui se posent. C'est très important
dans le domaine de l'instruction en parti-
culier où , suivant les régions, on note en-
core une certaine discrimination. Il faut
faire campagne pour que les jeunes filles
fassent des études complètes, acquièrent une
formation professionnelle. Il est surprenant ,
d'autre part , que le terme de « manœuvre »
n 'équivale pas « ouvrière sans formation >
au point de vue salaire, pour un même
travail.

LE PROBLÈME
DE L'AVORTEMENT

On passa ensuite au problème de l'avor-
tement dont l'initiative que l'on sait , vise
à supprimer les articles pén alisant la fem-
me. Si la conférencière fait un plaidoyer
en faveur de la décriminalisation , elle met
immédiatement les points sur les « i > en
ajoutant qu 'il ne faut pas confondre avec
libéralisation. La commission fédérale s'oc-
cupant de ce problème est formée de 30
personnes dont six femmes seulement. L'il-
logisme est choquant. Relevons que la com-
mission fédéral e s'occupant du droit matri-
monial est formée de 23 personnes dont
sept femmes.

L'association Intervient aussi pour que la
femme suisse qui épouse un Confédéré con-
serve son droit de cité cantonal et com-
munal d'origine. Elle s'occupe de la taxa-
tion fiscale de la femme mariée qui tra-
vaille. Enfin , il faut se rendre à l'évidence
que hommes et femmes veulent travailler
en amis et non en ennemis. En conclusion,
la conférencière attira l'attention des audi-
trices sur le fait qu'il est difficile de se
fa ire entendre aussi longtemps que les for-
ces sont éparpillées. Il faut donc voter avec
force pour que les femmes soient de plus
en plus représentées.

Durant la seconde partie de la soirée,
on eut l'occasion de faire connaissance des
candidates des trois partis du district qui
so présentent aux prochaines élections can-
tonales.
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(sp) En même temps que ceux de la route
cantonale Môtiers - Fleurier, quelques
arbres de la rue du Temple, à l'entrée est
de la localité, ont également été abattus par
les bûcherons et les hommes du service des
Ponts et Chaussées de l'Etat. Maladies et
vieillesse sont à l' origine de cette mesure.

Abattage à la rue
du temple

CHEVROUX

Pas de nudistes...
La société du camping de Chcvroux a

tenu récemment son assemblée à Payerne et
a discuté des aménagements à apporter au
camp pour la saison à venir. La question
des heures d'ouverture du kiosque a été
débattue ainsi que celle de l'évacuation des
ordures qui sera faite désormais à l'aide de
conteneurs. Un nouveau centre de loisirs
pour les enfants sera créé. Quant à la sug-
gestion de réserver un secteur pour les
nudistes , elle a été écartée fort rapidement...

Soirée de paroisse
(c) Une galerie pleine d'enfants, un parterre
rempli d'adultes, un programme do choix
avec des noms d'artistes de valeur , tout
contribua à faire de la soirée de paroisse de
Serrières un événement réussi. Le chœur
mixte exécuta deux chants (de Goudimel et
Haydn), sous la direction du pasteur en
l'absence de la directrice malade ; les
enfants de l'école du dimanche en canon à
trois voix et par un chœur parlé expri-
mèrent leur foi (Mlle J. Guibert) ; les cadets
et cadettes, avec l'aide d'une bande sonore
et par des ombres chinoises animées, rap-
pelèrent « La guerre du feu » ; le chanteur-
poète-compositeur Rénald Jeannet apporta
la gaieté ou l'émotion par des chansons de
son cru ou empruntées : Alex Billeter sut,
comme d'habitude charmer l'auditoire par
la finesse de ses récits et le talent de son
crayon ; Roger , accompagné de son insé-
parable et impayable César , (sans oublier le
chien et le singe) sut mettre en joie les
grands et les petits , en décochant quelques
sympathiques traits au public , de sorte que
l'ambiance, à la fin du spectacle, était à
son apogée.
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ï^ Propres points de vente

SCHILD MODE MASCULINE, 9, Saint-Honoré, Neuchâtel
Le samedi = Ouverture NON STOP de 8 à 17 heures

Beau choix de cartes de visite
à l'imprimerie de ce journal ANTIQUITÉS ! ! !

Je suis acheteur de :
pendules, montres de poche, monnaies or et
argent, Vreneli Fr. 10.—, 20.— et 100.— ; médailles
de tir, armes anciennes, sabres, pistolets, etc. ;
porcelaines anciennes et petits meubles, ainsi
que d'uniformes d'officiers suisses, complets.
Faire offres par téléphone (032) 7 59 71, ou par écrit à

F. Tschumi, Buchenweg 2, 2553 Safnern.
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Paiement du coupon
de l'exercice 1972

ILe coupon No 18 peut être encaissé à partir du 30 mars 1973.
Pour (.exercice 1972 la répartition s'élève à

Fr. 45 -̂ brut
Fr. 13.50 30 % Impôt fédéral anticipé
Fr. 31.50 net par part

Les coupons sont payables auprès de toutes les succursales des banques dépositaires :

Crédit Suisse
Société de Banque Suisse

et auprès des domiciles de paiement suivants :

Armand von Ernst & Cie, Banquiers, Berne Glarner Kantonalbank, Claris
Banca dello Stato dei Cantone Ticino, Bellinzona Kantonalbank Schwyz, Schwyz
Banque Cantonale d'Appenzell Rh. I., Appenzell Les membres de l'Association des banques
Banque cantonale des Grisons, Coire locales et des caisses d'épargne de Saint-Gall !
Banque Cantonale d'Uri, Altdorf Liechtensteinische Landesbank , Vaduz
Banque Cantonale du Valais, Sion Nidwaldner Kantonalbank, Stans
Banque de Berthoud, Berthoud Obwaldner Kantonalbank, Sarnen
Banque de l'Etat de Fribourg, Fribourg Piguet & Cie, Banquiers, Yverdon
Banque de Langenthal, Langenthal Rahn & Bodmer , Banquiers, Zurich
Banque Hypothécaire & Commerciale Argovienne, Société Privée de Banque et de Gérance, Zurich ;
Brougg Spar- und Leihkasse in Thun, Thoune
Banque Hypothécaire & Commerciale Suisse, St. Gallische Kantonalbank, Saint-Gall
Soleure Union Vaudoise du Crédit, Lausanne
Banque Populaire Suisse, Zurich Volksbank Hochdorf, Hochdorf
Basellandschaftliche Hypothekenbank, Bâle Volsbank Willisau AG, Willisau
Caisse d'Epargne de Bienne, Bienne J. Vontobel & Co, Banquiers, Zurich
Darier & Cie, Banquiers, Genève Zuger Kantonalbank, Zoug
Ersparniskasse Nidwalden, Stans

Le compte rendu pour l'année 1972 est disponible auprès du siège de la gérante, des banques déposi-
taires et des domiciles de paiement.

Gérante :
AGEMIT S.A., 8032 Zurich, Mùhlebachstrasse 20 i

Découvrez la Roumanie I

grâce à notre voyage organisé
du 9 au 16 mai

Un prix forfaitaire Fflfl
imbattable filolj "
au départ~ par personne

de Genève - Cointrin tout compris
(sauf boissons) j
Chambres
à 2 lits :

n i • Faites-moi parvenir votre programme ROUMANIEPopulans
. Nom : tours

Prénom : 
2001 Neuchâtel
_ ... . Domicile :__ Treille 4 RB
Tél. 24 02 02 Adresse exacte : 

I Entreprise jeune en
pleine expansion
cherche

; CAPITAUX
| intérêt favorable.

Faire offres sous
chiffres 87-50.124 à
Annonces Suisses

i S.A. « ASSA »,
\ 2001 Neuchâtel.

j Je cherche capitaux
pour développer

affaire
; sensation-
| nelle

Adresser offres
| écrites à KN 860 au

bureau du Journal.
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CONVECT-INVEST
Fonds de Placements Internationaux en Obligations Convertibles

Un nouveau fonds de
placement Intrag

de l'Union de Banques
Skiiîççpç
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L'Intrag S.A., directrice du fonds, et l'Union de Les parts CONVERT-INVEST sont offertes en sous-
Banques Suisses, banque dépositaire, offrent en souscrip- cription publique à partir du 26 mars 1973. Jusqu'au
tion publique les parts de CONVERT-INVEST Fonds de 2 avril 1973, le prix d'émission sera de Fr. 100 - par part,
Placements Internationaux en Obligations Convertibles, y compris le droit de timbre fédéral d'émission. Par la suite,
En lançant le CONVERT-INVEST, l'Intrag élargit encore il s'alignera sur la fortune du fonds, qui est calculée jour-
l'éventail de ses fonds et offre une nouvelle et intéressante nellement.
possibilité de placement. La brochure détaillée sur le CONVERT-INVEST peut

Les obligations convertibles sont, comme les obliga- être obtenue dans toutes les banques ou directement auprès
tions ordinaires, des titres produisant un intérêt fixe et des domiciles de souscription officiels:
ayant une durée fixée d'avance. Mais en plus, elles donnent TT . , _, „ . ., .
T j  - , -p, , ... . , Union de Banques Suisses, siège et succursalesle droit au porteur d échanger ses titres contre des actions n te

de l'entreprise ou d'une société apparentée. Ce droit de con- Lombard, Odier & Cie, banquiers, Genève
version permet à l'obligataire de prendre part à l'expansion La Roche & Co., banquiers, Bâle
de la société débitrice. En effet, la hausse de l'action donne Chollet, Roguin & Cie, banquiers, Lausanne
plus de valeur au droit de conversion et fait également mmm immm mmmm mmm 
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monter le cours de l'obligation convertible. L'obligation •
convertible associe donc l'investisseur à la croissance de BON A l'Intrag S.A., Bahnhofstrasse 45, S021 Zurich
l'économie, tout en lui offrant une bonne protection contre Veuillez m'envoyer la brochure CONVERT-INVEST.
l'inflation. En outre, les risques de cours des obligations I
convertibles sont moins grands que ceux des actions. I Nom 

Un portefeuille d'obligations convertibles et à option
doit être composé et surveillé avec grand soin. L'investis- ^Hë 
seur qui achète des parts CONVERT-INVEST confie ces ¦
tâches aux spécialistes de l'Intrag S.A. et de l'Union de ' —y_ocaj_e 
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Le COMECON devant la CEE
Au moment où le conseiller fédé-

ral Brugger a fait le déplacement de
Moscou, Il ne rend pas eulement la
visite que son homologue soviéti-
que, le ministre du commerce exté-
rieur Patolitchev, avait faite à Bâle,
en 1971, mais il effectue le premier
déplacement officiel d'un membre
de notre pouvoir exécutif helvétique
dans la capitale de l'URSS. Cette
visite était souhaitée par les milieux
dirigeants de notre économie
d'exportation au moment où la crise
du dollar complique nos ventes en
Amérique et au moment aussi où la
CEE s'étend et se renforce sans
s'inquiéter généralement de nos
intérêts.

Cette volonté bilatérale de
développement des échanges com-
merciaux entre l'URSS et la Suisse
tombe à point nommé pour les deux
partenaires qui, pour des motifs dif-
férents, éprouvent quelques appré-
hensions à l'égard du Marché com-
mun. Il ne faut pas attendre des
résultats immédiats et substantiels
aux rencontres moscovites qui se
déroulent présentement et il con-
vient de rappeler le mouvement très
modeste de nos échanges bilaté-
raux : nos achats annuels se mon-
tent à quelque cent vingt millions
de francs et nos ventes à quelque
deux cents millions.

Dans un seul de ses discours,
prononcé en 1971, M. Brejnev a
déclaré que le Marché commun
était une réalité. Depuis, les diri-
geants du Kremlin ont adopté une
attitude passive vis-à-vis des institu-
tions de Bruxelles. Il y a des rai-
sons politiques qui militent en fa-
veur de ce mutisme à l'adresse d'un
groupement Interétatique capitaliste
qui se développe aux frontières
mêmes des Etats communistes grou-
pés dans le COMECON.

Mais la CEE n'est pas seulement
entrée en 1973 en passant de six à
neuf membres, elle a aussi accru
considérablement son intégration au
début de cette année. En effet, dès
le 1er janvier 1973, les Etats faisant
partie de la Communauté ne sont
plus autorisés à conclure directe-
ment des accords commerciaux
avec des pays tiers. C'est une com-
mission formée du Conseil des mi-
nistres de la CEE qui est seule habi-
litée à traiter de cette matière.
Ainsi Moscou se voit contraint de
négocier à Bruxelles et d'admettre,
ipso facto, l'existence de la Commu-
nauté des Neuf, cet instrument des
monopolistes.

AVANCE PLUS LENTE
DU COMECON

Cette communauté économique de
l'Est, groupant l'URSS et les Etats

communistes étroitement liés à
Moscou, a bien envisagé la création
d'un organe unique capable de don-
ner la réplique à la CEE, comme
elle se propose de créer une mon-
naie unique. Mais ces projets n'ont
pas vu le jour surtout en raison de
divergences d'intérêts des pays
membres de ce groupement écono-
mique.

Les principaux obstacles à l'inté-
gration plus poussée proviennent de
la République démocratique alle-
mande qui regarde de plus en plus
vers l'Ouest depuis l'accord signé
entre Pankow et Bonn. L'Allemagne
de l'Est jouit déjà d'un niveau de
vie plus élevé que ceux de la plu-
part des autres Etats communistes
mais espère renforcer cet avantage
par un accroissement de ses ventes
à la Communauté des Neuf, sans
être contrainte d'appliquer les con-
ditions onéreuses de production
existant dans la CEE.

La Hongrie et la Pologne sont
plus préoccupées d'assouplir les
exigences de Moscou que d'étendre
les liens communautaires.

Les gouvernements de Prague et
de Sofia suivent plus fidèlement les
directives du Kremlin.

Quant à la Roumanie, elle a déjà
réalisé des succès dans la politique
Inspirée par la volonté d'indépen-

dance relative sur le plan écono-
mique.

PRUDENCE A L'OUEST
Il serait très périlleux pour Mos-

cou d'ouvrir largement les relations
commerciales avec l'Europe occi-
dentale, cette confrontation devant
s'accompagner de comporaisons
qu'il convient d'éviter.

Les touristes venant en flots tou-
jours plus grands de l'Ouest sont
générateurs de devises ; ils visitent
en groupes les hauts lieux de ce
grand pays.

L'extension des achats à l'Occi-
dent concerne surtout les céréales
que l'URSS a été contrainte
d'acquérir pour couvrir l'important
déficit de la production nationale.

Le très large éventail des ressour-
ces immenses de ce vaste espace
terrestre s'étendant de Budapest au
Pacifique n'implique que des échan-
ges Isolés et sporadiques avec le
monde extérieur. On freine même
l'exportation de matières premières
rares pour assurer l'avenir de
l'industrie en développement.

Enfin, l'organisation étatique de
l'économie ne favorise pas les muta-
tions rapides dans l'industrie, dans
le commerce et même dans l'agri-
culture, mutations qui permettraient
d'intégrer des biens destinés à
l'étranger à ceux qui demeurent
dans le pays. Eric DU BOIS

Danger de l 'isolement
En ce qui concerne la Suisse et compte tenu d'un retour improbable rapide à

des taux de change stables, la décision du Conseil fédéral de laisser flotter le franc a
été généralement admise par tous les milieux économiques, encore que personne ne
sous-estime les dangers de cette situation. Il faut en effet, éviter de se trouver isolés
et de voir s'établir de dangereuses distorsions dans le cours des changes. Le franc
suisse est maintenant surévalué, non seulement par rapport au dollar et aux
monnaies affaiblies que sont la lire et la livre, mais aussi par rapport à celles qui
flottent de conserve, le franc français et le deutsche mark en particulier, ce qui nous
met dans une situation d'infériorité économique. Certes, comme il convient de lutter
aussi contre la surchauffe, cet état de fait peut jouer momentanément un rôle positif
mais à plus long terme, il présente les plus grands dangers car nous devons à tout
prix conserver nos positions concurrentielles extérieures en prévision de la bataille
des prix qui s'amorcera tôt ou tard et qui trouvera un terrain favorable pour
prendre des développements inattendus et dangereux dans l'instabilité du système
monétaire lui-même.

Philippe VOISIER

Les initiatives fiscales socialistes
Du service d'information des Groupc-
pements patronaux vaudois

Cette année, les trouvères du carna-
val de Bâle ne manquèrent pas d'inspi-
ration. Le nouveau régime fiscal de
Bâle-Campagne, en particulier, leur four-
nit un thème en or. Par leurs complain-
tes, ils sollicitèrent la pitié de la foule
en faveur des « pauvres » contribuables
victimes, dans le demi-canton voisin , de
l'impôt sur la richesse.

Dans leur style original, les « Schnit-
zelbângge » saluaient ainsi la première
manifestation d'un phénomène qui pour-
rait bien , dans le proche avenir , occuper
la première place sur la scène politique
suisse. En effet, l'initiative socialiste ac-
ceptée à Bâle-Camapgne suscite le zèle
de nombreux imitateurs.

Une initiative semblable, lancée par
le parti socialiste jurassien, vient d'être
repoussée par les électeurs de l'ancien
canton de Berne. Cet échec, attribué aux
conditions politiqu es propres à ce can-
ton, n 'empêche pas les partis socialistes
d'Argovie, de Zurich, de Bâle-Ville, de
Genève et d'autres lieux de fourbir leurs
armes ; ils se préparent à lancer eux
aussi des initiatives proposant l'impôt sur
la richesse.

Le modèle de Bâle-Campagne est si-
gnificatif. L'impôt supplémentaire qui
frappe les revenus supérieurs à 80.000 fr.
est à lui seul plus lourd et plus pro-
gressif que l'impôt fédéral direct. Les
nouveaux impôts cantonaux — impôt
normal et impôt sur la richesse ¦— cons-
tituent une charge plus onéreuse que
l'ancien impôt cantonal et l'impôt fédé-
ral cumulés. L'IDN n'étant bien sûr pas
supprimé, les gros contribuables de Bâle-
Campagne se sentent véritablement spo-
liés.

Les initiatives lancées dans divers can-
tons sont doublées par une action que
le part i socialiste suisse envisage de me-
ner sur le plan fédéral. En effet , le
comité directeur de ce parti vient d'éla-
borer un projet d'initiative dont les élé-
ments principaux seraient les suivants :
les revenus de 100.000 fr. et plus de-
vraient être imposés de la même ma-
nière dans tous les cantons : la part de

revenu dépassant 150.000 fr. devrait être
grevée d'une charge de 50 au moins
comprenant les impôts fédéraux, canto-
naux et communaux ; la part des for-
tunes dépassant un million devrait être
grevée d'une charge de 1 % au moins ;
la législation fédérale devrait régler de
manière uniforme l'imposition des per-
sonnes morales. L'idée d'un superimpôt
avait déjà été émise en 1968, lors du
congrès du parti socialiste à Bâle ; il
s'agissait alors de frapper les revenus
supérieurs à 30.000 fr. Le projet d'ini-
tiative vise les revenus dépassant 100.000
francs. Les mauvaises langues affirment
que ce changement situe la « zone des
revenus » dans laquelle se trouvent nom-
bre de dirigeants socialistes. Mais ce sont
vraiment de mauvaises langues !

Le caractère nouveau des propositions
socialistes est ailleurs .

11 y a 25 ans, les fédéralistes propo-
saient la suppression de l'impôt de dé-
fense nationale, impôt d'exception incons-
titutionnel ; ils demandaient que la « ma-
tière fiscale », objet de cet impôt, soit
restituée aux cantons. Il s'agissait pour
eux de faire en sorte que les cantons,
recouvrant leur autonomie fiscale, ces-
sent de quémander la manne fédérale.
A l'époque, les socialistes combattaient
cette idée, prétendant que les cantons
seraient incapables de percevoir l'impôt
auquel la Confédération devrait renon-
cer. Aujourd'hui, leurs initiatives prou-
vent qu 'ils considèrent les cantons aptes
à instituer des impôts très lourds et très
progressifs. Il n 'y a donc plus d'objec-
tion à une répartition plus claire des
compétences fiscales : à la Confédération
les impôts indirects, aux cantons les im-
pôts directs. G. P. V.

IMPRIMERIE CENTRALE
et de la
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levolution des prix à la consommation en 1972
A la f in  de décembre 1972, le niveau

de l'indice suisse des prix à la consom-
mation se situait à 6,9 % au-dessus de
celui qu 'il avait attein t à la même épo-
que de 1971 ; pour l'année précédente, la
progression avait été de 6,6 %.

Le renchérissement moy en de l'année
s'est, lui, élevé à 6,7 % (1971 - 6,6 %).
La différence insignifiante entre cette
moyenne et l'élévation, en 12 mois, du
nivea u de l'indice s'exp lique par l'irrégu-
larité de l'évolution. En effet , durant les
premiers mois de l'année, on a noté un
ralentissement de la progression, par
rapport à celle du début de 1971 ; dès
juillet , intervin t une nouvelle accéléra-
tion, le record étant atteint avec 7$ à
f in  d'octobre.

Entre f in  1971 et 1972, le renchérisse-
ment a été supérieur pour quatre postes,
par rapport à l'évolution globale
( + 6,9 %) : l'habillement ( + 9,1 %), les
boissons et tabacs ( + 8,3 %), la santé et
les soins personnels ( + 7,8 %) et l'ali-
mentation (+ 74 %). En revanche, cinq
éléments généraux de l'indice, à savoir
les loyers (+6,8 %), transports
(+ 5,5 %), l'aménagement et l' entre-
tien du logement (+ 5  %), l'instruction
et les divertissements (+ 4,7 %), ainsi
que le chauffage et l'éclairage (+ 4,6 %),
ont renchéri moins sensiblement que le
nivea u moyen des prix à la consom-
mation.

Par rapport à l'exercice 1971, l'alimen-
tation ainsi que l'instruction et les diver-
tissements ont subi un renchérissement
un peu accéléré ; il a été très sensible,
par contre, pour les boissons et tabacs,
l'habillement, le chauffage et l'éclairage.

En revanche, on note un net ralentis-
sement dans les groupes : loyer, trans-
ports, ainsi que santé et soins person-
nels. Une certaine accalmie de l'éléva-
tion a aussi été constatée dans l'évolu-
tion des prix d'aménagement et d'entre-
tien du logement.

Les e f f e t s  du renchérissement varient
suivant leur importance. C'est ainsi que
la légère hausse des prix alimentaires
joue un rôle beaucoup plus important
que celle, bien p lus sensible, des bois-
sons et tabacs, les premières de ces
dépenses entrant pour une part plus
importante dans les budgets familiaux

que les deuxièmes. Le loyers qui, dans
leur ensemble, ont renchéri beaucoup
moins en 1972 qu'en 1971 ne participent
p lus que pour 20,3 % au renchérissement
total de 6,9 points, contre 28,8 % sur 6,6
points en 1971.

En conclusion, on constate donc un
renchérissement total de 6,9 % du 1er
janvier au 31 décembre 1972, contre
6,6 % en 1971 et 5,4 % en 1970. La pro-
gression a ainsi attein t 0,3 % l'année
passée, contre 1,2 % entre f i n  décembre
1970 et f i n  1971. L'accélération du
rythme en 1971 par rapport à 1970 ne
s'est pas rep roduite l'année passée avec
la même brutalité. Il faut  cependant ,
bien entendu , se garder de tout opti-
misme.

Même si l'infla t ion se maintient à son
rythme actuel, elle est beaucoup trop
rapide et il f a u t  entreprendre tout ce qui
est compatible avec les bases de notre
système économique et socia l pour la
conjurer. Mais les mesures fé dérales ne
suffisent pas du fai t qu'elles ne touchent
pas le mal à sa racine. La cause essen-
tielle de l'inflation est dans une menta-
lité générale « d' expansion », entraînant
un déséquilibre croissant entre l' offre et
la demande.

On veut acheter plus qu'on ne pro-
duit , on veut gagner plus qu'on ne rend
dans son travail, on veut acquérir avant
d'avoir l'argent pour payer ... et le même
phénomène se manifeste sur d'autres
plans, par exemple dans le secteur pu-
blic. Tous les milieux y participent peu
ou prou . de

Le chiffre d'affaires de Rinsoz et
et de corsets Beldona S.A. a réalisé en
1972, un chiffre d'affaires consolidé en
hausse de 28,5 %. Il a passé de 15,8
à 20,3 millions. Le nombre des maga-
sins de détail a passé de 41 à 44.
L'Allemagne abrite une nouvelle succur-
sale. Le « cash flow » pour le détail et
la fabrication a passé de 1,44 en 1971
à 2,25 millions en 1972. Ces chiffres
permettent de porter le dividende de 8
à 10 %.

Beldona poursuit
son expansion

Que peut attendre le consommateur du libre-échange Suisse-CEE ?
Les consommateurs n'ont été la cible

d'aucune démagogie tout au long de la
campagne d'information qui a précédé
le référendum relatif à l'Accord de libre-
échange conclu entre la Suisse et les
Communautés européennes. Les parti-
sans de l'accord, et au premier chef le
gouvernement, se sont bien gardés de
faire miroiter monts et merveilles à leurs
yeux. Les avantages pourtant réels que
les consommateurs tireront du traité n'en
apparaissent que plus sérieux, même s'ils
sont moins directs, moins immédiats et
moins massifs que certains auraient pu
l'imaginer à la suite de l'instauration
d'un libre-échange, relève la « Revue
économique franco-suisse ».

PAS DE MIRACLE
D'ailleurs, l'expérience faite dans ce

domaine avec l'AELE incite à envisager
les effets de l'accord sur les prix avec
satisfaction mais sans illusions démesu-
rées. Tout d'abord, l'accord ne porte
que sur les produits industriels. S'ils re-
présentent quelque 90 % des importa-
tions de la Suisse en provenance de la
Communauté élargie, il s'en faut de
beaucoup que tous ces produits intéres-
sent directement le consommateur suisse.
On estime que sur les 15,8 milliards
de francs de marchandises importées en
1971 des six pays de la CEE, et qui
seront désormais couvertes par l'accord
(soit plus de la moitié des importations
totales de la Suisse), les biens de con-
sommation représenteront une valeur
d'environ 5 milliards de francs. On le
voit, plus des deux tiers de ces impor-
tations portent sur des biens dont le
prix n'est qu'une des composantes, d'im-
portance très variable, du prix final au-
quel se vend un bien de consommation.

En outre, le tarif douanier de la
Suisse est très faible : en moyenne de
l'ordre de 4 %. C'est le résultat d'une
longue tradition de libéralisme commer-

cial. Il ne faut pas y voir le reflet d'une
vertu particulière, mais plus simplement
une conséquence de la nécessité vitale,
pour un petit pays dépourvu de ressour-
ces naturelles, de développer ses échan-
ges extérieurs. Pour le consommateur,
démanteler des barrières douanières
aussi dérisoires ne peut équivaloir à un
allégement extrêment substantiel. Certes,
les droits moyens prélevés sur les biens
de consommation sont légèrement plus
élevés (6 à 7 %) que la moyenne géné-
rale. De plus, pour certains groupes de
produits, ils atteignent des niveaux non
négligeables. Ainsi, par exemple, les re-
vêtements de sol (15 %), les tissus de
fibres artificielles (12 %), les vêtements
(8,7 à 9,5 %) ou les chaussures (8,4 %).
Pourtant, ce n'est pas en raison de la
réduction à zéro, en l'espace de 5 ans,
des droits de douane d'un taux moyen
aussi faible que le porte-monnaie de la
ménagère se videra sensiblement moins
vite.

COMPENSATION
INFLATIONNISTE ET FISCALE

En effet, tant l'inflation que le fisc
se chargeront de compenser et au-delà
ces avantages momentanés. La hausse
générale des prix à la consommation at-
teint actuellement le rythme de 7 % par
an. On peut facilement imaginer que la
réduction tarifaire annuelle de 1 à 2 %
accordée sur les seuls produits indus-
triels de consommation importés de la
Communauté passera assez généralement
inaperçue. Mais, vis-à-vis de l'inflation,
il n'y a pas de petits remèdes et le seul
fait de contribuer à la modérer, si peu
que ce soit, par l'effet direct du démen-
tèlement tarifaire, parle en faveur de
l'Accord.

De son côté, le fisc ne saurait rester
indifférent à l'affaiblissement de ses re-
cettes douanières. Le gouvernement es-
time que le manque à gagner qui résul-

tera de l'abolition progressive des droits
atteindra les valeurs suivantes : 94 mil-
lions de francs en 1973, 276 millions de
francs en 1974, 455 millions de francs
en 1975, 668 millions de francs en 1976,
826 millions de francs en 1977 et un peu
plus d'un milliard de francs en 1978.
Compte tenu de la détérioration actuelle
des finances de l'Etat fédéral et de l'am-
pleur des sollicitations nouvelles dont
elles sont l'objet, il est exclu pour le
fisc de se borner à enregistrer une telle
ponction dans ses recettes, sans chercher
à la compenser.

La majoration de taux consécutive
sur l'actuel impôt sur le chiffre d'affai-
res serait de l'ordre de 1 %, ce qui por-
terait ce taux à respectivement 5 et 7 %
selon qu'il est appliqué à des ventes au
détail ou en gros. La structure même de
l'impôt suisse sur le chiffre d'affaires
ne permet cependant pas de lui appli-
quer des taux sensiblement plus élevés.
Comme d'autres recettes complémentai-
res deviendront nécessaires, l'administra-
tion des contributions a dès lors entre-
pris des études en vue du passage au
système de la taxe à la valeur ajoutée,
conçue sous une forme helvétisée, aussi
simple que possible à la perception.
Cette probable introduction de la TVA
n'est donc qu'une conséquence très indi-
recte de l'accord. Il ne constituera qu'un
des motifs, parmi de nombreux autres,
de la modification du système de la fis-
calité indirecte suisse.

CONCURRENCE PLUS VIVE
EFFICACITÉ ÉCONOMIQUE

PLUS AVANTAGEUSE
Dès lors, les consommateurs suisses

sont-ils en droit de faire la fine bouche
devant l'accord et, en définitive, à quoi
bon le libre-échange si les prix lui res-
tent insensibles ? En réalité, outre l'élé-
ment temporisateur que le démembre-
ment tarifaire introduit dans la hausse

généralisée des prix, il possède d'autres
vertus, peut-être moins spectaculaires
(sauf sur certains produits lourdement
taxés jusqu'ici), mais plus profondes.

Le but essentiel du libre-échange reste
l'égalisation des conditions de concur-
rence, l'extension des marchés et la ra-
tionalisation de la répartition des produc-
tions. Tous ces objectifs favorisent fina-
lement le consommateur. De son point
de vue, la concurrence est une garantie
et de prix et de qualité. Il est évident
que les producteurs étrangers vont cher-
cher à mettre à profit l'abaissement des
droits d'entrée en Suisse pour y implan-
ter ou y développer la vente de leurs
produits. Le consommateur se trouvera
donc en face d'un éventail de l'offre
plus largement ouvert. Son choix pourra
être plus sélectif, à condition d'être
orienté grâce à une transparence suffi-
sante du marché.

De même, les producteurs suisses, con-
frontes à ces produits nouveaux et dé-
sireux de s'imposer sur les marchés dé-
sormais tous ouverts, devront optimiser
leur fabrication, soit en rationalisant leur
échantillonnage, soit en améliorant leur
compétitivité par une qualité ou par des
prix plus avantageux.

Quant à l'extension des marchés et à
l'optimisation de la division du travail
sur une vaste étendue, il s'agit encore
d'éléments favorables à la réduction des
coûts unitaires. Nul doute enfin que les
structures de distribution vont encore se
développer sur des échelles internatio-
nales à la fois plus compétitives et plus
efficaces.

On ne saurait terminer cette brève es-
quisse sans évoquer les avantage que de
nombreux consommateurs tireront du li-
bre-échange en leur qualité d'agent de
production. Prospérité générale et plein
emploi sont finalement mieux garantis
par le libéralisme commercial que par
de dangereuses tentatives autarciques.
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La crise monétaire, ses prolongements

et ses dangers
Selon l'expression familière, on n'est pas encore sorti de l'auberge. La crise

monétaire engendrée en 1971 et qui vient de rebondir en janvier dans les conditions
que l'on sait n'est pas près de trouver une solution durable et satisfaisante pour tous.

Certes, les mesures prises, notamment le flottement concerté ou individuel de la
plupart des monnaies européennes et du yen ont ramené le calme sur les marchés
des changes affolés mais ce n'est qu'un palliatif dont l'effet ne peut être que
momentané. De nouveaux déséquilibres brutaux sont à craindre tant que l'on n'aura
pas donné de nouvelles bases au système monétaire international et le malheur veut
que la plus grande confusion règne à ce sujet. Selon sir Roy Harrod, éminent
économiste britannique qui a occupé de hautes fonctions au Fonds monétaire inter-
national , cette confusion ne provient pas tant des désaccords entre pays ou entre
spécialistes de l'économie que du fait que personne ne semble avoir une idée précise
sur la base théorique et sur les principes selon lesquels un système international doit
fonctionner. C'est là en effet, le nœud du problème et la controverse entre le retour
à l'étalon or ou la référence à une monnaie de compte fondée par exemple sur les
droits de tirage spéciaux, reste entière. A notre humble avis, un système monétaire,
pour avoir quelque chance de durée et de stabilité, doit avoir un point d'ancrage
extérieur que seule la référence de l'or peut lui donner. Mais le problème de la
reconstitution des réserves nationales, celui de la déthésaurisation des tonnes d'or
enfouies un peu partout dans les bas de laine symboliques resteraient à résoudre.
Aussi bien le plus urgent réside dans la nécessité de rééquilibrer les balances des
paiements, notamment celle des Etats-Unis, de contenir l'inflation à l'intérieur de
tous les Etats et de geler la masse flottante des dollars vagabonds. Telle est la tâche
première des gouvernements, en dehors de toute considération théorique. A elle
seule, cette tâche est très lourde car elle devrait s'accomplir dans un délai relative-
ment bref , mais au cours duquel de nouvelles difficultés surgiront dont la moindre
ne sera pas la demande constante de produits énergétiques, pétrole, gaz, qui
accélérera la hausse des coûts dans un domaine vital de l'économie.

Les ministres des finances du groupe des Vingt se sont réunis cette semaine à
Washington. A l'heure où nous écrivons ces lignes on ne connaît pas encore le
résultat de ces entretiens qui portaient notamment sur la proposition américaine de
tendre à un système des changes plus flexible, tout en contenant cependant les
mouvements du fameux <c serpent » des cours mobiles dans des limites acceptables.
Mais les divergences entre les thèses américaine, européenne et japonaise portent
sur trop de sujets pour que cette réunion puisse leur apporter des solutions
définitives. L'affrontement va donc se poursuivre dans un climat toujours tendu dans
lequel chacun reste sur ses gardes.
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PART DANS LA PRODUCTION EVOLUTION DE LA
MONDIALE PRODUCTION

D'après les données encore provi-
soires, la production mondiale d'acier
brut , s'élevait en 1972 à 629,2 millions
de tonnes y compris la production de
la République populaire de Chine, la-
quelle était évaluée à 23 millions de
tonnes.

Comme le démontre nos dessins, la
production a augmenté partout. L'Union
soviétique, dont la production a dépassé
l'année passée celle des Etats-Unis, a pu
se maintenir à la première place, bien
que la différence soit minime (2,2 mil-
lions de tonnes). Quand on ajoute à la
production de l'Europe des Six, la pro-
duction des trois nouveaux membres, la
nouvelle Communauté européenne sera
le plus grand producteur d'acier du
monde avec une production de 139 mil-
lions de tonnes.

Voici quelques chiffres de la produc-
tion d'acier brut en 1972 :

Communauté européenne (6) 113,1
millions de tonnes.

Communauté européenne (9) 139,0
millions de tonnes.
Etats-Unis 123,5 millions de tonnes.

Union soviétique 125,7 millions de
tonnes.
lapon 96,9 millions de tonnes.

|

2173 ÉVOLUTION DE LA
PRODUCTION D'ACIER

DANS LA CECA.
1962-1972
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Collège Lumber Lumber moleskine Veste safari Veste de promenade
Jeune, osé et coloré: pop, quoi. Un satin Son secret, c'est qu'elle est courte! Veste ac- Cette veste sera bientôt un classique. Town Ce qu'on voit: une veste sport avec deux
beige et soyeux, une fermeture éclair con- tuelle en moleskine souple, avec doubles + Country Look typique, avec 4 poches ap- grandes poches. Ce qu'on ne voit pas: le
trastante et une lettre brillante sur la poche poches appliquées, col-chemise mode, en pliquées, ceinture et empattements; en brun capuchon escamoté dans le dos. En brun et
de poitrine. beige ou en bleu. et en olive. en bleu foncé.
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Pour faire publier une « Petite annonce »,
il suffit de remettre un texte clair
et très lisible à notre réception,
4, nie Saint-Maurice. 2000 Neuchâtel.

DAME GARDERAIT enfants, bas de Cortall-
lod. Tél. 42 35 14. 

JEUNE FILLE cherche immédiatement
réception d'hôtel. Tél. 33 21 54. 
COLLEGIENNE, 14 ans, connaissant bien la
dactylographie, cherche emploi d'aide de
bureau, du 9 au 30 juillet. Tél. 25 92 92,
interne 37, le matin.

ETUDIANT cherche travail du 9 au 19 avril.
Tél. 25 31 72.

JARDINIER cherche à entretenir grand
jardin. Tél. 24 73 81 (heures des repas).

JEUNE FILLE (14 ans) cherche occupation
du 9 au 19 avril. Tél. 41 12 41.

MICRO-MECANICIEN cherche emploi de 18
à 21 heures, pour 3 ou 4 jours par semaine.
Travail autre que la profession pas exclu.
Région Neuchâtel - Peseux et environs.
Adresser offres écrites à 303-903 au bureau
du journal. 
DAME HABILE cherche travail l'après-midi,
en atelier. Tél. 24 21 38.

TRAVAUX DE BUREAU à domicile par em-
ployée diplômée. Adresser offres écrites à
JM 859 au bureau du journal.

JEUNE IRLANDAISE du Sud cherche, dans
bonne famille, pour 3 mois : fin juin à fin
août, place au pair pour se perfectionner en
français, si possible à Neuchâtel. Ecrire à
HK 857 au bureau du journal.

JEUNE FILLE, 17 ans, Suissesse allemande,
possédant diplôme d'employée de maison,
cherche place à Neuchâtel, dans famille
avec enfants. Temps disponible pour suivre
des cours dans une école exigé. Vie de
famille désirée. Tél. 24 23 82 renseignera.

A COLOMBIER, belle chambre avec toilettes
et cuisine. Tél. 41 18 30.

MONTEZILLON, à 3 km de Corcelles-Neu-
châtel, 4 7: pièces, balcon, vue imprenable,
cheminée de salon + tout confort, par mois
490 fr. + garage + charges, dès le 24 juin.
Tél. (038) 31 51 96. 

^̂ ^̂
STUDIO MEUBLE avec cuisine et douche, à
Neuchâtel. Tél. 25 95 51. 

CHAMBRE ENSOLEILLEE à employé (e)
sérieux ; bains, cuisine à disposition. Télé-
phone 24 03 38.

APPARTEMENT 4 chambres, cuisine, salle
de bains, quartier ouest. Adresser offres
écrites à 303-902 au bureau du journal.

APPARTEMENT MODERNE, 4 pièces, tout
confort , à 5 minutes du centre, date a con-
venir. Tél. 25 69 89, entre 19 et 21 heures.

BEAU STUDIO avec cuisinette, douche, toi-
lettes, téléphone, libre immédiatement. Télé-
phone 24 18 69.

GRANDE CHAMBRE meublée, confort, bains,
à employée sérieuse. Tél. 25 3312.

CHAMBRE, quartier les Draizes, à monsieur
sérieux, part à la salle de bains. Téléphone
2514 33.

RIVIERA ITALIENNE, appartement de vacan-
ces pour 4 personnes, tout confort, libre du
1er mai au 31 août. Tél. 2514 91.

3 PIECES, CUISINE, salle de bains, loyer
modéré, a s'occuper de la conciergerie,
pour le 30 avril. Adresser offres écrites à
NR 863 au bureau du journal.

BEVAIX, 2 CHAMBRES Indépendantes,
confort ; cuisinette à disposition. Téléphone
46 16 31.

DANS LE JURA, 1100 m altitude, apparte-
ment de vacances, 4 ou 5 personnes, 15 fr.
par jour, libre dès le 15 avril au 31 août.
Tél. 33 36 96.

SAINT-BLAISE, à demoiselle tranquille,
chambre indépendante au soleil, avec
balcon et bain. Tél. 33 20 90.

STUDIO MEUBLE avec cuisine, douche,
dans le haut de Cortaillod. Tél. 4214 31.

SAINT-BLAISE appartements 6 pièces, grand
confort, situation centrale, très belle vue,
piscine communautaire, libres Immédiate-
ment. Prix, selon étage, entre 920 fr. el
1050 fr., plus charges. Tél. (038) 33 55 55,
pendant les heures de bureau.

STUDIO MEUBLE de 2 pièces, cuisine, toi-
lettes, garage, près du centre. Tél. 24 34 40.

PERSONNE pour s'occuper d'un jardin.
Tél. 41 37 48.

JEUNE FILLE (nationalité indifférente) cher-
chée pour aider au ménage, environs
proches de Neuchâtel (7 km). Offres écrites
à IL 858 au bureau du jourjal.

FEMME de ménage expérimentée, sachant
bien repasser, pour villa privée, 3 à 5 jours
par semaine, région Serrières-Auvernier.
Tél. 31 16 37.

ON CHERCHE, immédiatement ou pour date
à convenir, employée de cuisine. Téléphone
25 26 65.

MACHINE A CALCULER électrique Friden,
4 opérations, 300 fr. Tél. 31 32 32.

CITERNE CUBIQUE, 2500 litres, avec deux
trous d'homme. Tél. 25 14 79, heures de
bureau.

POUSSETTE PEG, état de neuf. Téléphone
42 35 26.

CUISINIERE électrique, 3 plaques Le Rêve,
parfait état, 120 fr. ; lit pliant en fer, neuf,
donne matelas (double emploi), 60 fr. Télé-
phone 31 46 07, après 19 heures.

1 CANAPE ; 4 chaises rembourrées, car-
rées ; 1 boiler à gaz, marque Cipag, 8 litres.
Tél. (038) 24 07 30, aux heures des repas.

CASQUE SECHE-CHEVEUX Solla, 50 fr.
Tél. 33 48 31.

RADIO TUNER STEREO Philips LW, MW,
UKW, 200 fr. Tél. 33 48 31.

VETEMENTS DE FILLETTE, 1 V» à 2 ans, en
parfait état. Tél. 33 48 31.

TABLE DE CUISINE et deux tabourets en
bois, dessus formica ; 1 armoire de cuisine
suédoise, à suspendre, le tout en parfait
état. Tél. 31 73 44.

POTAGER A BOIS émaillé , un trou ;
réchaud à gaz de camping, deux feux. Télé-
phone 25 98 57.

MACHINE A LAVER Arthur Martin, gaz et
électricité, 5 kg linge, 850 fr. ; cuisinière à
gaz 4 feux et infrarouge, état neuf, 300 fr.
Tél. 25 98 94.

HABITS DAME : manteaux de pluie, panta-
lons, robes, etc., tailles 38 et 40, envoi au
choix, bas prix. Tél. (037) 77 17 84.

ANTIQUITE : chaudière à lessive, en cuivre,
600 fr. Tél. 42 32 08.

OCCASION, table rectangulaire, 2 rallonges,
conviendrait pour chalet, 80 fr. Tél. 25 97 78,
après 18 heures.

POUR FILLETTE 6-8 ANS : 3 robes, man-
ches longues ; jaquette blanche ; beau man-
teau d'hiver ; manteau de pluie, dralon, tout
en parfait état, 70 fr. total. Tél. 25 75 95.

1 SALON COMPLET simillcuir. Téléphoner
aux heures des repas au (038) 61 28 28.

1 CHAMBRE A COUCHER, à l'état de neuf :
1 armoire ; 1 lit français ; 1 coiffeuse ; 2
tables de nuit. Téléphoner aux heures des
repas au (038) 61 28 28.

VAURIEN avec chariot, pour cause séjour à
l'étranger. Tél. 25 32 59.

OSCILLOSCOPE Du Mont, type 294 A,
400 fr. Tél. 33 38 06, entre 12 et 13 heures.

POUSSE-POUSSE ; 2 robes de grossesse,
taille 38. Tél. 25 43 83.

CANAPE ; 2 fauteuils, bon état ; porte-
bagages pour Anglia. Tél. 25 88 16.

4 PNEUS PIRELLI, 155 SR 15, avec ou sans
joint Alfa Romeo, bas prix. Tél. 5317 15, le
soir.

AQUARIUM 110 litres, poissons, plantes et
accessoires. Tél. 53 31 67.

POUSSETTE WISA GLORIA. Tél. 31 23 07, le
matin et le soir.

BAC A EVIER inoxydable, 40 x 50 cm, pro-
fondeur 18 cm, magnétophone à bande Phi-
lips ; un lot de vaisselle, rouge, points
blancs, pour petit déjeuner. Tél. 25 55 51, le
matin seulement.

HABITS FILLE ET GARÇON, 10-12 ans. Télé-
phone 25 54 37.

TRAINING MERBOSO action-dress, état de
neuf, grandeur 8, 60 fr. (au lieu de 108).
Tél. 41 23 73, heures des repas.

ROBES DE GROSSESSE printemps-été, taille
40. Tél. 31 71 64.

CARAVANE 4-5 places, parfait état, aveo
auvent, cuisine en bout, frigo, chauffage.
Tél. 24 55 68, heures de bureau.

ORGUE PHILICORDA électronique, état
neuf. Tél. 41 36 59, heures des repas.

VIBROMASSEUR, neuf 650 fr., cédé à 300 fr
Tél. 51 33 20, dès 18 heures.

8 PAIRES SKIS d'occasion avec fixations de
sécurité, longueur 180 à 205 cm, prix inté-
ressants. Tél. 53 25 79 ou 53 30 18.

MOTEURS ELECTRIQUES neufs et d'occa-
sion, toutes les puissances. Tél. 25 22 53.

VAURIEN Bihore, avec remorque, état neuf.
Tél. (038) 33 44 47.

BATEAU SPIBOOT, métal, ponté, très bon
état. Tél. 25 01 87, dès 18 heures.

BUREAU METALLIQUE 1 corps ; table, fer
forgé. Tél. 4712 88.

JOLIE PETITE CHATTE siamoise, 6 mois.
Tél. 41 37 74.

APPARTEMENT de 3 pièces, tout confort ,
Saint-Biaise, Marin, Cornaux, loyer 400 fr.
Tél. 42 29 83, le matin.

APPARTEMENT DE 1 A 2 PIECES, à Neu-
châtel, pour le 24 juin ou date à convenir.
Tél. 33 45 70, jusqu'à 10 heures.

COUPLE DE RETRAITES, tranquille, cherche
appartement de deux pièces, région Val-de-
Ruz ou Marin ; loyer modéré. Tél. (032)
3 52 65, dès 18 h 30.

COUPLE RETRAITE cherche appartement de
préférence dans villa, à Neuchâtel et envi-
rons. Tél. 24 76 57.

DEUX CHAMBRES, CUISINE, chauffé, pour
le 24 juin ou 24 septembre. Tél. 25 62 89.

APPARTEMENT 3 PIECES MEUBLE, à partir
du 25 avril 1973 à Neuchâtel ou aux envi-
rons. Tél. (036) 55 26 26 ou 5511 63.

APPAREIL DE PHOTO reflex et objectif
d'environ 200 mm. Tél. 25 17 00.

BANC D'ANGLE, table ronde sont cherchés
pour chalet. Tél. 33 22 38.

POUR MOTO, bottes Bol d'or No 43 ; mlnl
machine à calculer, à plies. Tél. 24 57 43, le
soir.

GRAVURES et documents anciens sur la
Chaux-de-Fonds et environs sont cherchés
par collectionneur. Adresser offres le soir
au (039) 23 12 59.

CHEVAUX DE BOIS, Jouets anciens, trains à
clé tous jouets jusqu'à 1930, chambres de
poupées, vieilles voitures même en mauvais
état sont cherchés pour collection. Nous
remercions d'avance toute offre. Ecrire à
Arts AnniftnQ 9np? Rpur.iv

A DONNER contre bons soins, 2 petits
chats de 3 mois. Téléphoner entre 12 h 30
et 13 h 15 au 36 15 21.

ROBES DE MARIEE et robes de soirée en
location chez Mme Geuggis, Chanet 37,
Bôle. Tél. (038) 41 13 48.

"" ' " ' " "  "'- SM

Vêtements Frey, Neuchâtel, 2, passage St-Honoré, tél. 252667
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Neuchâtel fbg du Lac 11

\jBi I CABARET

<L§*t STRIP-TEASE

/ W  ̂ DE NEUCHÂTEL

Nous avons vu (FAN du 2 mars)
qu'à la fin du XVIIIe siècle et dans
la première moitié du suivant , le fau-
bourg du Lac n 'était qu 'une simple pro-
menade au bord de l'eau. On construi-
sit ensuite la place du Port qui devint
plus tard la place Alexis-Marie-Piaget
en mémoire de celui qui fut un des
animateurs de la République neuchâte-
loise.

Nous avons dit qu'au nord du fau-
bourg du Lac, les constructions n'étaient
point nombreuses et qu 'il fallait traver-
ser des jardins pour se rendre faubourg
de l'Hôpital. Petit à petit pourtant, ce
quartier de la ville commença à se
peupler. On construisit le bâtiment qui
abrite aujourd'hui la Société de ban-
que suisse et d'autres constructions en
dur furent édifiées à sa suite, tout au
long de la rue.

La naissance
du Jardin anglais

Jusqu'en 1873, date de l'abaissement
de 2 m 90 des eaux du lac, c'est donc

le nord du faubourg du Lac qui se dé-
veloppa. Mais , après 1873, le lac avait
reculé d'une bonne centaine de mètres.
On employa les matériaux excavés au
Crêt-Taconnet (pour la construction de
la gare) pour remblayer le vide ainsi
laissé. C'est grâce à cette correction des
eaux du Jura que prirent naissance
l'avenue du ler-Mars, la place du Port
et tout le quartier des Beaux-Arts. Que
faire alors de cette bande de terrain
laissée libre au sud du faubourg du
Lac, entre le Crêt et la place Alexis-
Marie-Piaget ? On décida tout simple-
ment qu'elle deviendrait une zone de
verdure et un lieu de détente et de pro-
menade pour les citadins. C'est ainsi
que naquit le Jardin anglais.

Une artère animée

Depuis le début du siècle, le fau-
bourg du Lac n'a donc pas subi des
changements bien remarquables. Il suf-
fit pour s'en convaincre de jeter un re-

gard sur l'architecture et l'état des pier-
res des maisons qui le bordent au nord.

Cependant, si autrefois ces maisons
étaient uniquement destinées à l'habita-
tion et qu'il n'est nulle part fait men-
tion de commerces importants, bien des
choses ont changé de ce côté-là. Tout
d'abord , le faubourg du Lac est deve-
nu une des artères les plus fréquen-
tées de la cité par la construction de
trois salles de cinéma. Oui , le faubourg
du Lac est devenu « la rue aux ciné-
mas ». Mais qui dit cinéma pense spec-
tacle. Or, après n'importe quel specta-
cle, les Neuchâtelois ont pris l'habitu-
de de se restaurer, ou de se divertir
encore un instant. C'est certainement la
raison pour laquelle des restaurants, des
bars et des cabarets ne tardèrent pas
à faire leur apparition au faubourg du
Lac.

Malgré la circulation qui , de nos
jours, rend assez malaisée une prome-
nade en toute quiétude au faubourg du
Lac, celui-ci a conservé un aspect de
relative tranquillité que lui confèrent

sans nul doute le Jardin anglais et sa
magnifique végétation. Et il ne faudrait
pas s'imaginer qu'avec le XXe siècle,
le faubourg du Lac soit devenu la rue
des plaisirs de Neuchâtel. Non, deux
garages s'y sont installés. Plusieurs mé-
decins y ont ouvert leur cabinet ; un ap-
pareilleur et un poseur d'installations
sanitaires y ont également pignon sur
rue. D'autre part, un magasin d'articles
ménagers et une exposition-vente de
voitures attirent pas mal de Neuchâte-
lois.

Rue commerçante, rue animée surtout
en début de soirée lorsque commencent
les projections dans les salles noires,
le faubourg du Lac a gardé un je ne
sais quoi du passé. Ces hautes, fières
et solides maisons qui semblent toutes
récentes, mais qui pour la plupart ont
plus d'un siècle, y sont peut-être pour
quelque chose. A moins que ce ne soit
le monument de la République, placé
dans la verdure à l'extrémité ouest du
Jardin anglais, qui veille jalousement
sur les lieux.

Le faubourg du Lac connaît une grande animation aujourd nui, mais
il est possible d'entreprendre une promenade en toute quiétude parmi la
verdure du jardin anglais qu'on aperçoit à droite.

A gauche, l'extrémité ouest du faubourg du Lac qui,
comparativement à la fin du XIXe siècle, ne s'est pas
modifiée dans de grandes proportions. A droite, une
vue de la rue et de ses immeubles d'aspect assez aus-
tère. (Avipress J.-P. Baillod)

Le faubouro du Lac aujourd'hui

Roman
par 6

HÉLÈNE SEMAKT

— Vexée parce que je n'apprécie pas votre petite personne
à sa juste valeur ?

— Pas du tout.
— Vous mentez. Le dépit vous enlaidit. Et puis je plai-

santais. Rassurez-vous, vous n'êtes pas vilaine. On peut très
bien arranger ça, avec quelques modifications.

— Où voulez-vous en venir, à la fin ? s'énerva-t-elle.
— A ceci...
Tout sourire avait déserté le visage sec. La voix était deve-

nue grave et forte, comme pour donner des ordres.
— Nous sommes embarqués tous les deux sur la même

galère. Nos intérêts sont liés. Associons-nous.
Il continua, la tenant sous le rayon dominateur de son

regard :
— Vous tenez à reconquérir Frank, n'est-ce pas ? Moi, je

ne rêve que de reprendre Tania. Alors, unissons nos efforts ,
entraidons-nous. Tout rentrera dans l'ordre, nous oublierons
et nous serons heureux.

Avait-elle affaire à un fou ? Seul un esprit dérangé pou-
vait tenir un tel raisonnement

TALLANDIER

— Je vous ai dit tout à l'heure ma façon de penser. On
ne peut forcer quelqu'un à vous aimer I

— Si, on le peut I En mettant tous les atouts de son côté,
en multipliant les embûches sous les pas de nos rivaux !
Et puis, il faut toujours forcer la chance ! Je suis sûr de la
réussite !

Vaguement ébranlée , mais toujours réticente , elle demanda :
— Que comptez-vous faire ?
Elle guettait la réponse avec une certaine curiosité. Pour-

tant , elle n'y croyait pas.
—¦ C'est une stratégie compliquée. Pour commencer, je me

contente d'évaluer la situation et de trier mes atouts.
— Un travail qui ne doit pas être long...
Elle avait beau railler. Malgré son scepticisme, elle se

laissait prendre au jeu. Une confuse espérance gonflait son
cœur.

— Vous avez raison. Je n 'en possède pratiquement qu 'un.
— Lequel ?
—¦ Vous !
— Je continue à ne pas comprendre. Puisque vous avez

eu l'indélicatesse de surprendre notre conversation dans le
jardin , vous devez savoir que je n'ai plus aucun pouvoir sur
Frank.

— Evidemment, j'ai en vous une piètre alliée ! Mais, com-
me vous êtes la seule, il faudra bien que je m'en contente.

— Ce n'est pas la galanterie qui vous étouffe, mais pas-
sons. Comment comptez-vous m'utiliser ?

Sa voix prenait une intonation narquoise.
— Je vous sens incrédule et vous avez tort. Laissez-moi

réfléchir. Pour résoudre ce problème ardu, il faut un esprit
clair , qui domine la situation.

Une main sous le menton, il médita quelques secondes. Puis ,
avec une espèce de grimace, il questionna :

— Combien de temps faut-il à des cheveux tondus comme
les vôtres, pour repousser ?

Piquée, elle répliqua :
— Mes cheveux poussent très vite. Je les coupe moi-même.
— Avec une tondeuse à gazon sans doute ? C'est le tort

que vous avez.

L'air dégoûté, il souleva une mèche de cinq centimètres.
— Trois mois, c'est suffisant ?
— Dans deux mois, ils toucheront mes épaules.
— En attendant mieux, ça pourra aller. Car je vais vous

apprendre un détail que vous ignorez sûrement, ma chère
petite , l'A.B.C. de la séduction : les hommes adorent les belles
chevelures. Celle de Tania...

Il passa sa main sur la joue qui avait conservé la rondeur
de l' enfance.

— Vous ne savez pas vous arranger. A cette soirée, vous
étiez fagotée comme quatre sous.

Son pouce s'attarda sur la tempe.
— Il faudra m'allonger ces yeux-là !
C'était vrai. Les yeux de Catherine étaient relativement

étroits. Légèrement bridés, ils valaient surtout par leur cou-
leur. Bleu vert , de cette teinte indéfinissable qu'on attribuait
à la déesse Minerve. Changeants selon les éclairages, ils vi-
raient parfois à l'aiguë marine ou scintillaient comme un
précieux jade. Un éclat d'émeraude, entre les longs cils à la
pointe claire. Le nez un peu aigu , la rondeur du visage, les
pâles lentilles transparentes sous la peau blonde, la courte che-
velure aux reflets auburn, la « typaient » selon les canons de
la mode. Son interlocuteur avait raison Elle ressemblait davan-.
tage à une très jeune fille qu'à une vraie femme. Un certain
charme, pas de la beauté. Une coquetterie de lycéenne, à la
tenue standard. Talons plats, robe droite, qui escamotait les
formes. D'habitude, elle adoptait le pantalon. Aucun maquil-
lage. Une peau nette, sans parfum. Le visage n'était qu'une
esquisse, le corps une forme inachevée.

Son amour pour Frank, son « flirt », comme il l'avait cruel-
lement précisé, restait dans le domaine du sentiment.

Des baisers chastes. Ce n'était qu 'à la faveur de la jalousi e,
cette rouge morsure, qu'elle avait compris combien elle l'ai-
mait.

La main masculine pesait sur son épaule et elle hésitait
à faire le geste qui l'en eût délivrée. Après tout, cette paume
chaude lui insufflait un certain réconfort.

Une interrogation brève :
— Oh habitez-vous ?

— Rue de Clichy.
— Nous ne sommes pas très loin l'un de l'autre. J'habite

rue de Courcelles. Vous m'avez dit que vous étiez étudiante.
En quoi ?

— Médecine. C'est là que j'ai connu Frank.
Les souvenirs revenaient. Elle revoyait le garçon empressé,

s'asseyant à sa table au restaurant universitaire, engageant la
conversation , l'aidant à résoudre des problèmes, lui proposant
de la raccompagner en voiture. Ils avaient pris l'habitude de
faire le trajet ensemble. La faculté de Bobigny était assez
éloignée de leur domicile et, de ce fait , le parcours leur accor-
dait de longs tête-à-tête.

La première fois que Frank l'avait embrassée, elle avait
compris que, pour elle, c'était sérieux. Et ces projets, qu'il
lui confiait d'une voix vibrante d'enthousiasme... c Plus tard,
je dirigerai un laboratoire. C'est un métier qui me plaît La
recherche... Je découvrirai peut-être un bacille inconnu qui
portera mon nom. Tu verras, Catherine, ce sera formidable ! »

En pensée, elle s'associait à ce destin alors qu'il ne parlait
que de lui. En amoureuse, elle traduisait , inventait.

Il est si facile de rêver... La déception avait été rude.
— Et vous ? questionna-t-elle poliment, moins par intérêt

que pour échapper à l'emprise du souvenir.
— Moi ? Je suis industriel. Matériaux pour construction.

Je fabrique des parpaings.
Elle eut un faible sourire:
— Ce n'est pas très romantique.
— Non, mais cela rapporte beaucoup d'argent La fortune

aussi est une arme.
— Cette chère Tania serait-elle intéressée ?
—¦ Pas précisément , mais peut-on reprocher à une jolie

fi l le  d'aimer les toilettes et les bijoux ?
— Frank ne pourra pas lui en offir tout de suite. Il lui

faut achever ses études.
— Elle n'attendra pas ! Son caractère aussi fait partie de

nos atouts. Deux contre deux. Les chances s'équilibrent

(A suivre)
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SOCIÉTÉ DE BANQUE SUISSE
Agence à Boudry
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© Le tant attendu ©

§ RESTAURANT §
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p̂  a ouvert, pour toujours, 

^(jïy sa porte-au-bonheur (jry

(ny au Qjy
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Un budget de publicité bien étu-
dié augmente le rendement de
votre propagande et vous éco-
nomise de l'argent. Les 21 suc-

cursales et agences des

ANNONCES SUISSES S.A.
« ASSA »

réparties dans les villes de Suis-
se les plus Importantes, sont à
votre disposition pour vous four-
nlr tous renseignements et devis,
sans engagement de votre part et
sans frais. N'hésitez donc pas
à les consulter. Elles vous ré-
pondront avec rapidité et com-

pétence I

$F
Succursale de Neuchâtel

FAUBOURG DU LAC 2

Tél. (038) 24 40 00

ALFASUD
Demandez votre essai

GARAGE ELITE
E. Knecht - fbg du Lac 29-31 - Tél. 25 05 61

AGENCE ALFA ROMEO
Vente - Service après-vente
Exposition - Occasions

Laver
la vaisselle

avec
Miele
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Testé le meilleur

• 10 couverts
• cuve inox
• adoucisseur incorporé
• 3 bras d'aspersion

Dès Fr. 2100.—
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1 DONNEZ VOTRE CONFIANCE « i
I A CEUX QUI LA MERITENT S Ë
te En décembre 1971, les conseillers généraux socialistes de Neuchâtel refusaient de voter le budget de la Ville 1972. SM
1̂ , lls préféraient s'abstenir.- Aujourd'hui, les résultats de l'exercice sont connus. H

m A qui demander des comptes ? M
WÊ Grâce à la prudence de la gestion bourgeoise, critiquée — ô combien ! — par la gauche, le déficit prévu a pu être ramené de 2.182.914 fr. B
|f | à 369.234 fr. seulement. ||P

I Or, qui a su prendre, au moment décisif, ses responsabilités ? M

1 le parti radical de la Ville ! 1
am Aujourd'hui, en s'appuyant sur des faits et non sur des promesses, il vous recommande les candidats SE
WÈ qu'il a désignés pour le représenter au Grand conseil. |Ë1

1 VOTER RADICAL, C EST AVOIR PRISE DIRECTE SUR LA RÉALITÉ I
I c'est partir de faits concrets pour réaliser les progrès que vous attendez. Association patriotique radicale de Neuchâtel. J[r;3

i • ¦

vente lilme mmjmmiomî
Avec les beaux jours, les enfants retrouvent les plaisirs des jeux en plein air.

Offrez-leur la joie des balades entre amis et des courses à deux ou à quatre roues.

I
Trottînette.frein à main surla roue avant.frein à O Bicyclette pour enfants.freînsTorpédo. selle C Bicyclette pliable, moyeu à 3 vitesses
pied sur la roue arrière, avec roues w et guidon réglables, . «I Sturmey-Archer, freins sur jantes à l'avant et

à disque et pneus ballon. /LQ avec béquille, *S^St à l'arrière, entièrement équipe'e . ,. , 1
tV%Mmmm latO*"" selon les prescriptions suisses. OOQ

En rouge, bleu, blanc, éLÙXH-"

2 
Kart, avec siège baquettransmission à chaîne A Trîcycte.avec pIate-forme,soIide exécution
et frein à main, jJQ T'en métal, Q"|

Uvi" %J #¦" '2. -mm/. -.
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spengler̂ - Ĵ
BIENNE, rue de Nidau

Heures d'ouverture :
Lundi 13 h 30-18 h 30
Mardi - Vendredi 9 h 30-18 h 30 (Jeudi 21 h)
Samedi 8 h 30-16 h

Œillets
pendants
des Grisons
Incomparablement
grands et pleins,
plantes fortes en
toutes couleurs
la pièce Fr. 3.— i

géraniums
Jeunes plantes fortes
« Belle de Grange »
et d'autres sortes
de qualité, rouge
éclatant et avec
beaucoup de fleurs,
la pièce Fr. 1.50.
Jardinage
d'expédition Muller,
9501 Wuppenau (TG).

®ple*Fglas
en plaques, blocs, barres et tubes,

débités sur mesure.

Nouvelle adresse :
Jauslln S.A., 15 route de Lausanne

1032 Romanel s/Lausanne, tél. 35 41 51.

Pour cause de fin de bail,
à vendre

AGENCEMENT
du tea-room complet, 24 places, et
magasin partiel au plus offrant, le
tout en bon état.
S'adresser à la confiserie Perriraz,
7, rue de l'Hôpital, 2000 Neuchâtel.
Tél. (038) 2512 64.



Plants
TBëSA framboisiers
jffifll fraisiers
ronces sans épines
Bruno Roethlisberger,
2075 Thielle-Wavre.
Tél. (038) 3319 69.

I HOTEL Garni CATTEDRALE
6900 LUGANO 48 lits

âfcj- Central mais tranquille.
^O Confort. Fr. 20.— - Fr.

w 1 28,— p. pers. en chambres
/..1\j doubles. Inclus petit dé-

ÀW--Y- jeûner, service + taxe.
Dir. M. + C. Bocstger Tél. 091/2.68.611

L'Artiste et la société
par Thomas Mann
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Grand romancier, auteur des Buddenbro ok et de la
Montagne mag ique, Thomas Mann a été également un
essayiste hors pair. Esprit éminemment pondéré mais
profond , doué d'une immense culture et d'un sens aigu
des exigences de l'heure, il a su , dans le chaos du ving-
tième siècle, conserver un équilibre admirable et main-
tenir un humanisme élevé, quoique sans illusion , s'ins-
pirant du classicisme allemand , de Gœthe et de
Schiller , sur lesquels il a écrit des essais superbes de
noblesse et de lucidité critique.
Aussi est-ce un délice de retrouver , dans L 'Artiste et la
société 1), un certain nombre de ces essais, qui traitent
de Michel-Ange et de Durer , de Nietzsche et de Strind-
berg, de Hofmannsthal , de Hermann Hesse, de Kafka ,
de Shaw et de Gide. Les points de vue originaux y
abondent , ainsi que les notations les plus fines. Signa-
lons en particulier l'analyse du Château de Kafka , qui
est d'une acuité prodigieuse.

A côté de cela , voici un superbe chapitre qui n 'avait
jamais encore été traduit en français , Bilan parisien.
C'est le récit de la visite quasi officielle que Thomas
Mann a faite du 20 au 28 janvier 1926, comme délégué
de la culture allemande dans la capitale française.
Déjeuners , dîners , réceptions , soirées se succédaient à
un rythme infernal. Thomas Mann vit des ministres ,
Painlevé, Daladier , Philippe Berthelot , et quantité
d'écrivains et de critiques : Lichtenberger , Desjardin ,
Benjamin Crémieux , Charles Du Bos, Edmond Jaloux ,
François Mauriac, Jules Romains , Léon Chestov, Ivan
Bounine , Salomon Reinach , Dimitri Merejkovski , et
naturellement l'ambassadeur d'Allemagne à Paris, M.
von Hœsch. Ce fut un triomphe, Thomas Mann ayant
réussi comme de coutume à charmer tout son monde
par ses manières de grand patricien alliées à une par-
faite modestie.
Mais pour nous, le sommet de cette semaine fut la
visite que le grand écrivain allemand fit à Mme Mé-
nard-Dorian , dont Marcel Proust s'est inspiré pour
créer la célèbre Mme Verdurin. Grâce à Jacques de
Lacretelle , qui l'a révélé dans Le Tiroir secret!), nous
savons aujourd'hui que Mme Ménard-Dorian était une

femme très snob , très originale , prodigieusement riche ,
aux idées ardemment révolutionnai res , qui traitait
luxueusement ses invités tout en leur tenant des propos
incendiaires. Cependant que l'on mettait l'Europe à feu
et à sang, deux maîtres d'hôtel imperturbables et raf fi-
nés écoutaient ces conspirations sans rien entendre.
Elle avait , disait-on , dans son salon , avant la guerre de
1914, un presse-papier orné de trois billots dont le der-
nier ne portait pas encore sa hache , marquant ainsi la
place vacante du tzar après celle de Charles 1er et de
Louis XVI. Très anticléricale , quand un invité se ris-
quait à lui parler de Dieu , elle lui conseillait d'aller
prendre une douche. Et très exclusive dans ses goûts,
elle mettait sa gloire à défendre tel artiste inconnu
avec une passion qui tombait net dès que le malheu-
reux se permettait d'accéder à la célébrité. Thomas
Mann sut-il qu'il avait eu l'honneur de rencontrer
Mme Verdurin ? On l'ignore.
Au début du volume figurent quelques pages qui pour
nous revêtent une importance capitale. Au moment où
Thomas Mann venait d'obtenir la grande notoriété avec
les Buddenbrook , un nommé Bilse , habitant Liibeck, sa
ville natale , publia un petit roman qui fit scandale, tant
par sa vulgarité que par la transparence de certains
portraits. Or, de ces portraits , il y en avait aussi bon
nombre dans les Buddenbrook , et de très transparents
aussi. Seulement , ils se situaient à un autre niveau.
Dans le procès de Bilse , le nom de Thomas Mann fut
cité et même couvert de boue, ce qui irrita profondé-
ment le jeune grand écrivain. Il rédigea alors un bref
essai , Bilse et moi, dans lequel il justifie le romancier
qui librement prend son bien où il le trouve. Ne dites
pas toujours : tel personnage , c'est un tel. Ne troublez
pas , par des ragots et des insultes, la liberté du créa-
teur. Ne lui reprochez pas d'avoir fait preuve d'ironie
et d'avoir manqué d'amour. Car « la seule arme donnée
à l' artiste écorché vif pour réagir en face des phéno-
mènes et des expériences de la vie, pour s'en défendre
avec beauté , c'est l'expression , la caractérisation. Cette
réaction expressive , qui pour parler avec quelque radi-
calisme est une sublime vengeance de l'artiste contre

Thomas Mann. (Archives)
son expérience , sera . d'autant plus violente que son
excitabilité sera plus affinée. D'où la justesse froide et
implacable de la définition — l'arc tendu , vibrant , d'où
fuse le mot, le mot acéré, empenné , qui siffle dans les
airs et se pose au cœur de la cible , tout frémissant...
L'arc austère n'est-il pas un instrument apollinien , tout
comme la douce lyre ? » Aussi le véritable romancier
préfère-t-il « s'attirer les foudres du monde plutôt que
de sacrifier une nuance ». On ne saurait mieux défen-
dre les droits éternels de l'artiste contre la médiocrité
des petits-bourgeois.
De ces pages superbes, on tirera encore une autre con-
clusion; C'est que la célèbre « modestie » de Thomas
Mann était une modestie apprise. En fait , le grand écri-
vain était possédé de cet immense orgueil qui est celui
de tous les vrais et puissants artistes. Il est certes amu-
sant de le prendre là sur le fait , mais ce serait une
sottise de lui en faire un grief. P. L. B.
1) Grasset
2) Wesmael-Charlier.
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Mosaïque représentant un Apôtre, cou-
pole de Sainte-Sophie de Salonique
(IXe ou Xe siècle).

Antoine Bon. BYZANCE. 90 illustra-
tions en couleurs. 51 illustrations en
noir et blanc. (Editions Nagel, Genève.)
Le rôle de transition que l'on a souvent
attribué à l'ère byzantine a nui à l'étude
de cette suite de siècles, où l'on n'a
voulu voir parfois que le magnifique
abâtardissement de la splendeur antique.
Ce livre s'attache à extirper ces préjugés
en prenant en considération l'entité
byzantine dans sa totalité. Avec ce
regard neuf, la question byzantine prend
un intérêt renouvelé. Quelle est l'origine
de l'art byzantin ? Comment s'est-il for-
mé et propagé 7 Quel fut le rôle de
Byzance ? Que veut signifier l'artiste
byzantin ? Autant de questions sur les-

quelles l'auteur de ce 21me volume de
la collection Arch eologia Mundi porte
un regard synthétique et plein de fer-
veur.

Eric Thompson. GRANDEUR ET
DÉCADENCE DE LA CIVILISATION
MAYA. Le regard de.l'histoire. (Payot.)
De l'an 300 à l'an 900, alors que l'Eu-
rope sombrait dans la barbarie , la civili-
sation maya atteignit son apogée. Tikal ,
la plus grande des cités mayas, et des
dizaines d'autres centres religieux dres-
sèrent leurs pyramides, leurs palais et
leurs temples sous le soleil de l'Améri-
que centrale. Puis les cités mayas furent
abandonnées , la forêt les engloutit et
les racines des arbres géants en firent
crouler les pierres. Un ouvrage riche de
plus de trente années d'expériences et de
fouilles en pays américain , qui mirent
l'auteur en contact avec les descendants
actuels des Mayas et qui lui ont permis
de reconstituer l'environnement et la vie

Environs de Vladimir : église de rimer
cession de la Vierge sur la Nerl (1165)
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quotidienne d'un peuple dont l'histoire
demeure un des grands moments de
l'humanité.
Paul Gadenne. LES HAUTS-QUAR-
TIERS. Roman. (Editions du Seuil.)
Didier, jeune écrivain mystique, vivant
entre Maître Eckhart et Kierkegaard , se
réfugie en 1940 à Irube, petite ville du
Sud-Ouest avec sa bourgeoisie d'argent
et son petit peuple , ses hauts et ses bas
quartiers, ses prêtres influents , férus de
politique, ses vieilles filles conservées
dans la médisance et la bondieuserie,
parfois pathétiques , ivres de vertu,
d'amours inassouvies. Sans cesse les cir-
constances de sa vie concourent à effa-
cer Didier, à le réduire à quantité négli-
geable, à le faire se conduire comme un
homme en sursis, toujours à la veille
d'être expulsé de son gîte, congédié de
ses rares joies, rayé de la liste des heu-
reux, puis des vivants : il a été et il est

encore gravement malade ; successive-
ment tous ses logeurs le renvoient ; de
ses amours, l'un est trop beau pour être
vrai, l'autre trop vrai pour être accepté.
C'est Flopie, fille de rien , que Didier
épousera, parce qu'elle est enceinte d'un
autre, après quoi il mourra au terme
d'une longue déambulation dont le récit
appelle la comparaison avec Dostoïev-
ski. Un livre qui a sa place parmi les
œuvres marquantes du roman français
d'après-guerre.
Cay Talese. TON PÈRE HONORERAS.
Traduit de l'américain par Yves Malar-
tic. (Editions Robert Laffont.) Un mardi
d'octobre 1964, sur Park Avenue à New-
York, un homme est enlevé. Il s'agit de
Joseph Bonanno, capo d'une famille de
la mafia new-yorkaise. Ainsi commence
le livre de Gay Talese, relatant la Bana-
na War, guerre entre les principales
familles de la mafia. Lié avec Bill, le

fils de Joseph Bonanno, accueilli au sein
de la famille , Gay Talese ne va écrire ni
un roman, ni même un reportage, il va
faire vivre les Bonanno au jour le jour.
Il recueille leurs confidences, il se rend
en Sicile, il reconstitue les états d'esprit.
II fait comprendre la psychologie et le
comportement des mafiosis. Trois généra-
tions de Bonanno , depuis les premiers
immigrants jusqu 'aux fils de Bill, sont
mis en scène. Et comme Bill Bonanno a
épousé Rosalie Profaci, dont le père est
le capo d'une autre famille de la mafi a
new-yorkaise, c'est en fait toute la mafia
et son évolution qui sont éclairées de
l'intérieur. En réalité, la vérité de la
mafia est plus extraordinaire que la
fiction. Et aussi plus émouvante.
Margaret Mahler. PSYCHOSE INFAN-
TILE. Préface du professeur S. LebovicL
(Payot, Paris.) La psychose symbiotique
ramène l'enfant au stade où Ù constitue

avec sa mère une unité dyadique com-
mune. L'anachronisme de ce type de
relations sera évident vers quatre ans, à
un moment où l'enfant, pour maintenir
cette relation symbiotique pathologique,
a besoin de nier la réalité et de prêter à
la mère une puissance renforcée par des
mécanismes projectifs.
Andrée Dufour. PASSEPORT POUR
L'ESPOIR. Le phare No 12. (Librairie
des Eclaireurs Unionistes, 5531-Flavion,
Belgique.) Histoire de Claudine Stamor,
qui, à travers une jeunesse pleine
d'épreuves, trouve le chemin de l'espoir.
Un message lumineux jeté dans notre
monde matérialiste.
L'ETHNIE FRANÇAISE. Janvier-février
1973. Fondation Charles Plisnier. Au
sommaire, une étude d'Emilie Noulet
sur le poète catalan Joseph Carner, la
francophonie à Dakar, chroniques diver-
ses, livres et revues.
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f L'eau calcaire coûte cher.
a 

Des équipements ménagers aux piscines, en passant par les
chaudières et les tuyauteries, autant de problèmes spécifiques de l'eau.

Autant d'exemples où l'eau calcaire coûte cher...
Autant de solutions CULLIGAN. Cessez la guérilla à coup

d'adoucissants, d'assouplissants, d'anti-calcaires. Retrouvez l'eau
vraiment douce, le confort de l'eau. CULLIGAN est là pour ça.

CULLIGAN, leader mondial du traitement de l'eau, met à la
disposition des installateurs son expérience, ses chercheurs,

son service après-vente.

Culligan, l'eau retrouvée.
Pour toute demande de renseignements envoyer ce bon à: 
( IULLIGAN (SUISSE) SA, roule de Genève - 1033 CHESEAUX (Lausanne) ÇF1̂r;  ̂ G^% .̂ (g

CULLIGAN INTERNATIONAL, 1 av. des Jordils, 1000 Lausanne 6, Suisse Distribution dans 89 pays.
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I TRANSFORMATION I
ET RETOUCHE
de, vestons -

pantalons - man-
teaux - robes -

costumes.
RÉPARATION

de poches et fer-
metures éclair à

pantalons
SUR MESURE

costumes - man-
teaux et robea
R. POFFET

Tailleur
Ecluse 10,
Neuchâtel

Tél. 25 9017

Nous Invitons Ins-
tamment les person-
nes répondant à des

annonces
sous chiffres
à ne jamais Joindre
de certificats ou au-
tres documents

ORIGINAUX
à leurs offres. Nous
ne prenons aucune
responsabilité en
cas de perte ou de
détérioration de
semblables objets.

Feuille d'avis
de Neuchâtel

A • J'entreprends tous travaux fi

M PEINTURE m
§ PAPIERS PEINTS i
M Travail rapide et soigné. H
;J? Prix avantageux,
j y Tél. (038) 2410 46. ||
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Û  *yàt C*.ffBj'.ê •• ¦» â»T
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Ij ^̂aBa^^^ l̂^ ŷ ĵ;^̂ 1!̂  ̂ vous des conventions,recherchez ce Sf^^^^^^ ^^^^^^^^^^^^lllllli  ̂ qui est authentique et essentiel. r"̂ ^̂ ®»

 ̂
^^I^^S^^^^^ ŵ
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Une bonne adresse
A. Clôt, jardinier-
paysagiste

CRÉATION, TRANSFORMATION,
ENTRETIEN DE PARCS
ET JARDINS.
Tél. (038) 5511 07,

2024 Saint-Aubin -
Sauges.
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Le saviez-vous ?
Au sud du Portugal

PEDRAS D'EL REI offre
encore la possibilité de passer
des vacances paisibles ete rpo-
santes dans un cadre d'une beau-
té encore un peu sauvage.
Restaurants, supermarché , im-
mense plage de sable fin, piscine,
tennis, équitation, etc.
dès Fr. 697.—, y compris vols en
avion de ligne de Genève, trans-
ferts de l'aéroport de Faro à
Pedras et retour, et deux se-
maines de séjour dans une co-
quette villa.
Pour automobilistes également,
location des villas sans les vols.

Voyageplan S.A., Grand-Rue 98,
1820 Montreux. Tél. (021) 62 34 54.

Renseignements
et

recouvrements

en sait plus
Succursales à : Aarau, Bâle, i
Berne, Bienne, Coire, Fribourg,
Genève, la Chaux-de-Fonds, Lau-
sanne, Lugano, Lucerne, Neuchâ-
tel, Schaffhouse, Soleure, Saint-
Gall, Weinfelden, Winterthour, :
Zoug, Zurich.

RUE BARRÉE
D'entente avec la police locale,
la rue des Moulins nord, du pas-
sage des Boucheries à celui des
Moulins, sera interdite à toute
circulation des véhicules à mo-
teur par suite de travaux de ren-
forcement du réseau téléphoni-
que. Ceux-ci débuteront le lundi
2 avril 1973 et dureront deux
semaines environ.
Nous prions les usagers de se
conformer à la signalisation sur
place et d'avance nous les re-
mercions de leur compréhension.

Direction d'arrondissement
des téléphones

2002 Neuchâtel
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Pourquoi n'iriez-vous pas à l'a découverte des Pyramides?
Le Caire dès 390.-
4 joursjau départ de Genève et Zurich, vols réguliers assurés
par une compagnie suisse.

Pourquoi n'iriez-vous pas admirer la métropole de l'Antiquité?
Athènes dès 288.-
4/5 joursj au départ de Genève et Zurich, vols réguliers assurés
par une compagnie suisse.

Pourquoi n'iriez-vous pas sous le ciel lumineux de l'Atlantique?
Lisbonne dès 298-
4/5 jours, au départ de Genève et Zurich, vols réguliers assurés
par une compagnie suisse.

Peut-être préférez-vous: Londres dès 198.-, Berlin dès 198.-,
Istanbul dès 288.- ou Prague dès 350.-.

aîrtour suisse vous propose un séjour agréable et avantageux
dans la ville de votre choix.
Vous trouverez, auprès de votre agence de voyages
airtour suisse, lé programme détaillé: «vols spéciaux 1973». i

Neuchâtel Wagons-lits/Cook , Voyages et Transports S.A., TCS-Voyages,
Wittwer A. & Cie , Popularis Tours, AVY-Voyages.

300 agences de voyages sont à votre disposition en Suisse, portant la
marque airtour susse.
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125, rue de la Côte 2000 Neuchâtel
Tél. (038) 25 28 76 TX 35313 fuchs ch

FAÇONNAGE ET VENTE
Verre acrylique, PVC et autres matières plastiques,
feuilles, barres et tubes. Blocs de grandes dimen-
sions.
PLASTIGLAS SPÉCIAL POUR LA DÉCORATION

(HÔTEL 
PATTUS 1

SAINT-AUBIN ||

Tous les jours la pêche du p.̂
matin : perches, palées, truites, r 

^
Dès dimanche 1er avril M ]

AU BAR HJean-Jacques Hegli WÈ

Pas de jour de fermeture. JKy-
« Tél. (038) 55 27 22 mm

DÉMËNAGEUSE
charge utile 1500 kg, se rendant à
vide en Italie au début du mois
d'avril, se chargerait de transport.
Tél. 24 23 75.

La Tène-Plage
à Marin

OUVERTURE
DU RESTAURANT

chauffé, 1er étage,

dimanche 1er avril
cuisine chaude.

f Les Toyota sont connues pour leurs prix de à une conception industrielle d'une logique à toute ^
^—— reprise supérieurs à la moyenne. Nous vous en épreuve: construction mûrement réfléchie, usinage 

____ fournissons nous-mêmes la preuve en organisant parfait de toutes les pièces, montage soigné et —— une action d'échange exceptionnellement exécution minutieuse jusque dans les détails, ___ avantageuse. richesse étonnante de l'équipement, dispositifs de —— Saisissez cette occasion, si vous pensez bien- sécurité. __ tôt remplacervot reancienneToyotaparune Et n'oubliez pas que nous sommes spécialisés —— nouvelle. Vous serez surpris par notre offre pour entretenir votre Toyota comme il ie faut Nous __ avantageuse! disposons de l'outillage nécessaire, d'un personnel —— Toutes les voitures Toyota doivent leur succès spécialement formé pour Toyota et, cela va de soi, __ d'un stock complet de pièces de rechange. 

Corollaî200 Celica1600SÎCoupè Cnrîna1600 Crown2G00 Toyota2000 Toyota2300 
™̂ ~ en4versions Fr.12990.— Fr.10990.- enSversions enSversions en4versions
- . » dèsFr.8190.- Celica1600GTCoupé Carina1600ST dèsFr.16450.- dèsFr.12995.- dèsFr.15500.- , 

%  ̂ G Fr.15760.- Fr.11890.- _ ^̂m
^̂ ^**\ Qualité «Finition «Equipement «Economie " Prix » 3g!Wm-m^̂ . iKrfs^

K!<a",A f"*"̂  ̂

^= CENTRE TOYOTA fOYC JlA' ^̂Garage Ernest Bourquin H î̂  ̂i ^̂ r Mm A 
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TRAVAUX EN SOUMISSION
Les travaux et installations suivants sont mis en soumis-

sion concernant la construction d'une maison familiale à
2072 Saint-Biaise :

maçonnerie, carrelages, couverture, ferblanterie, gypserie,
peinture, vitrerie, parqueterie, revêtement de sols, stores à
rouleaux, serrurerie, installations sanitaires, installations élec-
triques, chauffage central au mazout, nettoyages.

Les formules de soumission sont adressées par la direction
des travaux : WINCKLER S. A., 1701 FRIBOURG, où elles
devront être retournées jusqu'au 19 avril 1973.Maculature

su bureau du journal



La matinée inclinera aux dépenses inutiles. La soirée excitera l'imagination, la fan
taisie et poussera aux aventures de toute sorte.
NAISSANCES : Les enfants de ce jour seront calmes, sans grande ambition, indo
lents, insouciants et très conciliants.

BÉLIER (21/3-19/4)
Santé : Apprenez à vous relaxer.
Amour : Prenez des initiatives. Affaires i
Ne brûlez pas les étapes.

TAUREAU (20/4 - 20/5)
Santé s Nez et oreilles à surveiller.
Amour s Montrez-vous plus constant.
Affaires : La réussite exige une réaction
rapide et énergique.

GÉMEAUX (21/5-21/6)
Santé : Ne dépensez pas trop votre éner-
gie. Amour : Ne vous confiez pas à
n'importe qui. Affaires : Exigez des ga-
ranties sérieuses.

CANCER (22/6 - 22/7)
Santé : Diminuez votre consommation
de pain. Amour : Ne faites pas preuve
d'impatience. Affaires : Exploitez de
nouvelles possibilités.

LION (23/7 - 23/8) .
Santé :' Vous vous couchez trop tard.
Amour: Faites des concessions. Affai-
res : Vous résoudrez certains problèmes.

VIERGE (24/8 - 23/9)
Santé : Essayez un traitement par les.
plantes. Amour : Ne cédez pas à des im-
pulsions irréfléchies. Affaires : Recher-
chez le calme pour travailler.

BALANCE (24/9 - 23/10)
Santé : Nouvelle offensive de vos dou-
leurs rénales. Amour : Ne cédez pas à ls
tentation. Affaires : Mettez vos idées en
pratique.

SCORPION (24/10-22/11)
Santé : N'abusez pas des diurétiques
Amour : Ecartez toute jalousie. Affaires :
Ne vous mêlez pas des affaires d'autrui.

SAGITTAIRE (23/11-21/12)
Santé : Soignez-vous à l'aide de produits
natu rels. Amour : Soyez large de vues,
vous y trouverez votre compte. Affaires :
Né laissez rien au hasard si vous voulez
progresser.

CAPRICORNE (22/12-19/1)
Santé : Soignez votre circulation du
sang. Amour : Gardez toute votre lucidi-
té. Affaires : ¦ Envisagez les transforma-
tions nécessaires.

VERSEAU (20/1 -18/2)
Santé : Essayez de fumer moins.
Amour : Des témoignages d'amitié vous
toucheront. Affaires : Renouvelez vos
méthodes de travail.

POISSONS (19/2 - 20/3)
Santé : Prenez une tisane avant de vous
endormir. Amour : Ne vous enfermez
pas dans la solitude. Affaires : Soyez
prudent dans vos décisions.

Un menu
Poireaux vinaigrette
Ragoût de lapin
Pommes de terre vapeur ou riz
Salade
Tarte au citron

UE PLAT DU JOUR :

Ragoût de lapin
Mettre fondre et dorer des lardons un
peu gras, ajouter 2 ou 3 oignons émin-
cés et les dorer eux aussi, joindre les
morceaux du lapin et les faire roussir
après avoir retiré lardons et oignons.
Les remettre ensuite avec quelques
champignons, sel, poivre, bouquet gar-
ni. Liquide : bouillon coupé d'un verre
de vin blanc. Compter quelques cin-
quante minutes de cuisson à couvert.
A ce moment disposer du riz autour
du lapin environ Va livre pour un bort
kilo de viande. Donner encore Va heure
de feu modéré.- Persil haché.!

Tanner une peau
de lapin
Voici un procédé- qui permet de tanner
soi-même les fourrures de lapin fraî-
chement écorchées.
— Laissez tremper la peau de lapin
dans l'eau froide pendant 24 heures.
— Avec un couteau émoussé, ôtez très
soigneusement les graisses et fibres
qui adhèrent encore à la peau.
— Préparez un bain en faisant bouil-
lir (quantité pour une peau) 3 litres
d'eau et en y faisant dissoudre 75 g
de gros sel et 180 g d'alun.
— Plongez la peau dans le bain tiède
et frottez-la vigoureusement. Laissez-la
dans le bain pendant 24 heures. '
— Sortez la peau, réchauffez le bain
et frottez à nouveau. Laissez la peau
une nouvelle fois dans le bain pendant
24 heures.
— Faites sécher la peau en l'étendant
à l'ombre. Secouez-la, frottez-la souvent
pendant qu'elle sèche.'

Une housse
pour un fauteuil
— La méthode la meilleure pour con-
fectionner Une housse amovible est de

prendre un patron (au moyen de vieux
journaux par exemple) des divers plans
du fauteuil : siège, dossier, bras. Vous
coupez vôtre tissu en comptant un peu
largement les dimensions, selon ces di-
vers patrons et vous assemblez le tout
en y ajoutant un volant légèrement
froncé, évitez les franges qui posent
des . problèmes au moment du net-
toyage.

Des dépôts
de calcaire
— Les traînées • jaunâtres qui se for-
ment près des robinets sont des dépôts
de calcaire. Elles se forment sur le tra-
jet des gouttes qui peuvent suinter des
robinets. Avant toute chose faites donc
contrôler fréquemment vos robinets
pour éviter tout écoulement. Essayez
d'éliminer ces traînées en les brossant
avec du Vinaigre chaud. Si elles résis-
tent saupoudrez la brosse de sel fin
et rincez à l'éponge humectée de vi-
naigre chaud. Vous pouvez aussi utili-
ser un' produit détartrant du commerce.

Les bienfaits du miel
— Une toux même opiniâtre finit par
se calmer si vous absorbez le mélange
suivant au moment des quintes ; jus
d'un gros citron, 1 cuillerée de glycé-
rine, 1 cuillerée de miel. Bien mélan-
ger le tout et prendre une cuillerée à
entremets à- chaque fois que vous tous-
sez.
— Deux cuillerées à café de miel pri-
ses à chaque repas font disparaître en
quelques jours les crampes musculaires
et les tics des paupières ou des lè-
vres.
— Pris à raison d'une cuillerée à café
avant le coucher le miel guérira un
enfant de son incontinence d'urine.

Boire du lait
L'Irlandais boit 215 litres de lait par
an ; précédant les Suédois dont la con-
sommation annuelle est de 158 litres.
Le consommateur de Grande-Bretagne
se place en troisième rang aveo 144
litres suivit de l'Autrichien 142 litres. Le
Suisse vient au 4me rang avec 130 li-
tres quant aux Français ils en consom-
ment -110 litres, les Belges 84, les Al-
lemands 81 et les Italiens 68 litres.

Sottens et télédiffusion
6 h, 7 h, 8 h, 9 h, 10 h, 11 h, 12 h, 12.30,

14 h, 15 h, 16 h, 17 h, 18h,19h, 22.30,
23.55, informations. 6 h, bonjour à tous, mi-
roir-première. ô.'SS, 8.10, la route, ce matin.
6.59, horloge parlante. 7 h , le journ al du
matin. 8.05, revue de la presse romande.
8.15, cent mille notes , de musique. 9.05, à
votre service! 10.05, histoires en couleurs,
11.05, spécial-neige. 12 h, le journal de midi ,
midi-mystère. 12.29, signal horaire. 12.30,
miroir-midi. 12.50, la tartine. 13.05, carnet
de route. 14.05, intermède musical. 14.15,
radioscolaire. 14.45, moments musicaux.
15.05, concert chez soi.

16.05, le rendez-vous de 16 heures, La
Carrière de Doris Hart. 16.50, bonjour les
enfants. 17.05, une autre actualité. 17.30,
bonjour-bonsoir. 18 h, le journal du soir,
revue de la presse suisse alémanique, le
micro dans la vie. 19 h, le miroir du
monde. 19.30, magazine 73. 20..30, l'Orchestre
de chambre de Lausanne. 22 h, plein feu
sur la danse. 22.40, club de nuit. 23.30, au
pays du blues et du gospel. 23.55, miroir-
dernière. 24 h, hymne national.

Second programme
8 h, informations et revue de la presse ro-

mande. 8.15, approche de l'adolescence. 9 h,
portrait sans paroles. 10 h , panorama
quotidien de la musique en Suisse romande.
10.15, radioscolaire. 10.45, Fitfalls in
English. 11 h, les dauphins. 11.30, du
concert du vendredi à l'heure musicale.
12 h, midi-musique. 14 h, Musik am
Nachmittag. Ï7 h , musica di fine
pomeriggio. 18 h, bonjour-bonsoir. 18.30,
rythm'n pop. 19 h, émission d'ensemble.
20 h, informations. 20.05, l'actualité univer-
sitaire . 20.30, la foi et la vie. 21 h , la marge
des mots. 21.30, championnats du monde de
hockey sur glace à Graz. 22.30, entre nous
soit dit. 23 h, hymne national ,

Beromunster et télédiffusion
6.15, 7 h, 8 h, 10 h, 11 h, 12.30, 15 h,

16 h , 18 h, 22.15, 23.25, informations. 6.10,
bonjour champêtre. 6.20, mélodies
populaires. 6.50, méditation. 7.10, auto-radio,
8.30, succès d'hier à la mode nouvelle. 9.30,
l'habit matinal de Dame musique. 11.05,
Schwelz-Suisse-Svizzera. . 12.40, rendez-vous
de midi. 14 h, magazine féminin. 14.30,
radioscolaire. 15.05, ' conseil du médecin,
15.15, disques pour les malades.

16.05, thé-concert. 17 h, jeunes musiciens.
17.30, pour les enfants. 18.15, radio-jeunesse.
19 h, sports. 19.15, actualités. 20 h, droit et
justice. 21 h, Haut les mains ! fantaisie mu-
sicale. 21.30, galerie des bandits - célèbres.
22.30, résultats de hockey sur glace. 22.35,
rapide de nuit.

Centre culturel neuchâtelois : 20 h 30, His-
toires à raconter d'Oswaldo Dragun.

EXPOSITIONS. — Musée d'art et d'his-
toire : Exposition Zao Wou-ki gravures et
lavis + exposition Olga de Amaral pein-
tures.

Galerie des Amis des Arts : Exposition L.
Méautis et H. Perret.

Galerie Karine : Exposition de peintres suis-
ses contemporains.

Centre culturel neucliâtcloîs : Amérique du
Sud .

Galerie Média : Exposition Jean Scheurer ,
sculptures.

Galerie-club : Exposition de peinture sur
porcelaine.

Galerie Ditesheim : Exposition noir et blanc
de Durer à Picasso.

TOURISME. — Bureau officiel de rensei-
gnements : Place Numa-Droz 1, télépho-
ne 25 42 42.

CINÉMAS. — Arcades : 20 h 30, Getaway
(Guet-apens). 16 ans. 2me semaine.

Rex : 20 h 45, Mon petit oiseau... tou-
jours à disposition ! 18 ans.

Studio : 20 h 30, Fritz le chat. 18 ans.
Bio : 18 h 40 et' 20 h 45, L'Amour l'après-
midi. 16 ans. 23 h, Dany la ravageuse.
18 ans.
Apollo : 15 h et 20 h 30, Le Elingueur.

18 ans.
Palace : 20 h 30, Le- Passager de la pluie.

16 ans.
DANSE ET ATTRACTIONS

L'ABC jusqu 'à 3 h.
L'Escale jusqu 'à 3 h.
La Rotonde jusqu 'à 3 h.

DANCINGS
Le Corsaire jusqu 'à 2 h

Spot bar jusqu'à 2 h.
Big Ben bar jusqu'à 2 h.
Red club jusqu 'à 2 h.
La Prairie jusqu 'à 2 h.
Bar du Dauphin jusqu 'à 2 h.

Pharmacie d'office : K. Kreis, Croix-du-
Marché. La période de service commence
à 8 h. La pharmacie de service esl
ouverte jusqu 'à 23 h. De 23 h à 8 h,
le poste de police (25 10 17) indique le
pharmacien à disposition en cas d'ur-
gence.

Service d'urgence des pharmacies : région
Boudry - la Côte. J.-D. Bonhôte , Boudry,
tél. 42 18 12 (à défaut 24 23 34).

AUVERNIER
Galerie Numaga I : André Evrard , Neuchâ-

tel, peintures et gravures.
Galerie Numaga II : Peter Royen , Dussel-

dorf , peintures et sculptures.
COLOMBIER

Cinéma Lux s 20 h 15, Doucement les
basses.

LE LANDERON
Cinéma du Château : 20 h 30, Les Proies

du vampirei
PESEUX

Galerie 2016 : Riccardo Pagni , peintures
récentes.

Cinéma de la côte : 20 h 30, Le Cercle
rouge.

SAINT-BLAISE
Cinéma Royal : 20 h 30, French Connec
tion.

D'après les romans de Jean Bruce — Découpage du colonel Rémy

-RÉSUMÉ: Le journaliste Paul Waren se montra indiscret.

La machine à broyer

Hubert fit entrer Warren dans un bureau dont la porte était
entrouverte, et où nul ne seJrouvait. il referma soigneusement
la porte derrière lui, et mit en marche une machine à broyer
les documents qui se trouvait\ dans un coin. « Qu'est-ce que
c'est que ça ? » s'étonna Warren, fronçant les sourcils. « Une
machine à faire du bruit, dit Hubert. Je-ne veux pas qu'on
nous entend. » II...dévisagea le journaliste : «45 ans, ulcère
à l'estomac, presbyte, et du culot », se,dit-il.

« Alors, -demanda Warren, prouvez-moi que vous êtes du
département d'Etat. »—  « Prouvez-moi d'abord que vous êtes
de l'United Press », riposta Hubert. Warre n sortit sa carte pro-
fessionnelle, qu'Hubert examina-d'un air soupçonneux. Puis;
.se retournant, il la jeta dans le broyeur. Les dents de la ma-
chine crissèrent deux secondes sur l'étui de cellophane, avant
que Warren eût compris que s'a carte avait disparu.

« Dites donc, vous ! » cria-t-il. « Je vous en ferai avoir une
autre, affirma Hubert. Maintenant, vous allez -me f... la paix. »
— « Vous me paierez ça I siffla Warren. Le nom de Mao Bean
va devenir célèbre, je vous en donne -ma parole!» — «En
attendant, dit Hubert, vous allez vous tenir tranquille. N'oubliez
pas que vous êtes un des suspects numéro un de l'assassi-
nat de Jack Harris. Maintenant, sortez. » Warren s'efforça de
sourire avec bravade, mais son sourire était jaune. « Mar-
vin ! » appela Hubert.

«Je voudrais bien que vous fassiez un appel des passagers,
dit-ll au jeune enseigne. L'hôtesse Pearl Richardson a sûre-
ment leur liste sur elle. Commencez par m'envoyer M. Kay
Kirby. » — « Entendu, dit Marvin, qui- semblait avoir retrou-
vé son sang-froid. Mais il y a une chose que je sais déjà :
les trois Japonaises ont disparu. » — « Comment ? » Marvin-
allait répondre quand on entendit une sourde explosion,
et l'électricité s'éteignit.

Demain : Les trois geishas
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HORIZONTALEMENT
1. Longue suit. 2. Encore à cran. 3. Sur

la rose des vents. — Fait éclater les gre-
nades. — Eméché. 4. Matière de livres et
de pièces. — Dans le Var. 5. Vieille arme
à feu. 6. Adverbe. — Très léger. — Pro-
nom. 7. Relâche.. — Belle exposition. 8.
Abréviation. — D'un auxiliaire. — Deman-
de de secours. 9. Ouvert. — On doit le
suivre de près. 10. Suoçès-.-'

VERTICALEMENT
1. Se prennent après le repas. 2. Fille

de Cadmus. — Tuer une bête fauve, une
bête noire aux abois. 3. Symbole. — Cou-
leur. — Adverbe. 4. Se prend avant le
repas. — Réel. 5. Pièce de marine. — Ils
sont chéris des Muses. 6. Boissons. — Lé-
gumincuse. 7. Préposition. — S'emploie
dans les comptes. — Palatales. 8. Com-
mandant d'une légion. — Chef-lieu. 9. Un
écho curieux. 10. Enoncé. — Confort.
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Pour ceux qui souffrent d'hémophilie,
&est-à-dire d'une coagulatioin insuffi-
sante du sang, l'espérance de vie s'est
nettement accrue au cours des trente
dernières années. Quoique cette mala-
die soit aujourd'hui encore incurable,
les progrès de la médecine ont néan-
moins permis d'augmenter leur espé-
rance de vie, qui n'était que de
quinze ans environ, jusqu 'à quarante
ou même cinquante ans. Ce qui a
contribué de manière décisive à ce
succès réjouissant , c'est, d'une part
un diagnostic plus précoce de la
maladie et l'élimination de ses sé-
quelles et, d'autre part, la découverte
de quelques médicaments d'impor-
tance véritablement vitale. (Fé).

Meilleure espérance de vie
pour les hémophiles

17.30 (C) Nos enfants
et la mathématique

18.00 (C) Téléjournal
18.05 (C) Aventures pour la Jeunesse
18.30 (C) Avant-première sportive
18.45 (C) La météo
19.00 Le Premier Juré
19.15 (C) Un Jour, une heure

19.40 (C) Téléjournal
20.00 (C) Un jour, une heure
SPECTACLE D'UN SOIR :

20.15 (C) Lancelot du lac
22.30 (C) Hockey sur glace

. Suisse - Autriche
23.30 (C) Téléjournal

' 9.10 Télévision scolaire
1 9.50 Reprise
1 10.30 Dalbutsu
| 11.10 Reprise
, 17.30 La terre est ronde
, 18.15 Introduction.
t à l'électronique
i 18.45 (C) Fin de journée
t 18.50 (C) Téléjournal
1 19.00 (C) Du côté de chez

Lehmann
\ 19.30 (C) L'antenne
, 20.00 (C) Téléjournal
, 20.20 (C) Hans A. Traber
i renseigne
' 21.00 En première

22.15 (C) Téléjournal
' 22.25 (C) Championnats du monde
j de hockey sur glace

' 10.40 Télévision scolaire
, 11.00 Fin
i 12.30 Midi trente
i 13.00 24 heures sur la une

13.30 Cours de la Bourse
; 13.35 Fin

14.40 R.T.S. Promotion
, 18.30 Vivre au présent

18.50 Pour les petits...
19.00 Actualités régionales
19.25 Réponse à tout
19.45 24 heures sur la une
20.15 Le Premier Juré
20.30 Mission impossible
21.20 Plein cadre
22.20 Rond-point des chants
23.20 24 heures dernière

MBH«flnm anHnan nini«MHnj|-j 3 '{yffi sL"!iiitMUil '
13.30 (C) R.T.S. Promotion |
14.30 (C) Aujourd'hui, Madame
15.15 (C) Chapeau melon et bottes ,

de cuir
16.00 Fin
18.00 (N) Cours du Conservatoire i

national des arts et métiers '
19.00 (C) Actualités régionales
19.20 (C) Colorix
19.30 (C) Anna et le roi
20.00 (C) I.N.F. 2 i
AU THÉÂTRE CE SOIR :
20.35 (C) Les Amants novices i
22.45 (C) Italiques
23.35 (C) I.N.F. 2 dernière .J

i
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18.10 Per I ragazzl j
19.05 (C) Telegiornale
19.15 (C) Mestieri délia TV (
19.50 II prisma |
20.20 (C) Telegiornale (
21.00 (C) Transeuropa Express •
22.00 Indici
22.30 (C) Disco su ghlacclo
23.30 (C) Telegiornale (

i
i

iv.v n fil zM j .  W»w CT|7 IjES I !
HSHaMBiAvMBàaE BâuKMiaSffia ^BH

15.50, téléjournal. 15.55, Castagnet- '
tes et Grandezza. 16.40, pour les [
enfants. 17.10, tourisme-jeunesse, i
17.55, téléjournal. 18 h, programmes '
réqionaux. 20 h, téléjournal. météo. ]
20.15. magazine scientifique. 21 h, i
ici Bonn. 21.30, Sam Cade. 22.15, ]
téléjournal, météo. 22.30, La Femme
de mes rêves. 24 h, téléjournal. i

^y*j A w -#^Fis[nj w i -BH i !-¦ t

16.30, Jeannie l'enchanteresse.
16.55, météorologie. 17.30, téléjour-

nal, météo. 17.35, télé-sports. 18.05,
plaque tournante. 18.35, Laurel et
Hardy. 19.10, miroir du monde. 19.45,
téléjournal, météo. 20.15, BernharcT
Lichtenberg. 21.45, machine sans va-
peur. 22.30, journal protestant. 22.45,
téléjournal, métép. 23.05, la coloca-
taire,
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Mesdames,
Il n'est plus nécessaire de vanter les qualités
de ces articles, mais nous vous les offrons

à des prix MIGROS !

Profitez maintenant de notre offre spéciale.

OFFRE SPÉCIALE

Tampons hygiéniques
Tampax-Super

le paquet géant
de 40 pièces

M \ ll fiÀmWÊÊkn m-jA ALMm
Amfmâ "̂ **

(au lieu de 5.30)

MIGROS
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Café-restaurant
du Théâtre

NEUCHÂTEL

Bien manger
Menu du jour - Spécialités
à la carte - Mets de brasserie

(Nous acceptons toujours les bons
REKA de la Caisse suisse de
voyages.)504 - le Succès
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Limage mêmedelà qualité.
La 504, «voiture de l'année», c'était preuves non seulement en Suisse
il y a 4 ans. Aujourd'hui c'est la mais dans tous les pays européens
«voiture de l'Europe». Grande rou- pour les qualités routières, le confort
tière, on la rencontre partout, de et la robustesse.
Bergen à Brindisi,de Brest à Berlin,
de Berne à Bucarest. Et partout les Vous avez le choix dans la large
agents Peugeot sont en place pour gamme 504 moteur 2 litres: Limou-
assurer le service. sines à carburateur ou à injection ,

breaks, coupé, cabriolet. Avec ou
Avec une 504 vous pouvez vous sans boîte automatique, selon le
lancer en confiance dans tous les modèle,
trajets, vers le Cap Nord, ou vers
Cadix. L'Europe, votre Europe, il L'immense succès européen de la
n'est pas nécessaire d'être 504 est votre meilleure garantie!
audacieux pour la sillonner en tous
sens, si vous êtes au volant
d'une 5041

Il vous faut donc une voiture du 1̂ C U Ci mZ \-7 I B ¦ M M M M
S crû, Une VOiture qui ait fait Ses Importateur pour la Suisse: Peugeot-Suisse S. A., 3000 Beme 31.

Importateur pour la Suisse: mUSMA Concessionnaires: M.+J. J. Segessemann & CÎ6.
Peugeot-Suisse S. A. mWSM Garage du Littoral
Giacomettistrasse 15, Berna \£LW Pierre-à-Mazel 51, Neuchâtel Téléphone 038-25 99 91

>gEr Agents: Garage da la Place d'Armes, P. Joss, Fleurier
200 concessionnaires ^^ E. Richard & Fila, La Neuveville
ot ananta nnalifina A. Germond, Garage Dombressonet agents qualitiea R.Greutter, Garage du Crêt, Corcelles NE

PEUGEOT: Prestige mondial de qualité J.-P. Aernl, Garage des Jordlls, Boudry
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Des prisonniers américains décrivent les souffrances
qu'ils ont endurées dans les geôles nord-vietnamiennes

POUR TOUT sAjyyy tf i|yff*ffl iyw$fw
POUR TOUT -fflmR%Mi^%ffîM-m)^^

NEW-YORK, (AP). — Tant que des
Américains étaient encore prisonniers au
Viêt-nam, ceux qui avaient déjà été
rapatriés se sont tus, mais Jeudi, à l'hôpital
naval de Portsmouth (Virginie) Ils ont été
un certain nombre qui, au cours d'une
conférence de presse, ont exposé ce qu'il
qu'ils ont éprouvé, ce qu'ils ont ressenti.

Le capitaine James Mulllgan fr., capturé
en mars 19S6, a affirmé que les Nord-viet-
namiens usaient « de la force physique, don-
naient des coups et utilisaient de la
drogue » sur les prisonniers.

Certains des prisonniers, dit-il, ont été
mis au cachot pendant des mois et des
années. Lui-même a passé 42 mois en
isolement.
Il a ajouté que les Nord-vietnamiens les

privaient d'aliments, d'eau et de soins médi-
caux et qu'à cela ils ajoutaient mauvais
traitements et tortures pour arracher aux
prisonniers les déclarations contre la guerre.

Mulllgan a estimé que 95 % des prison-
niers américains ont subi des tortures
physiques et que ces tortures en ont fina-
lement amené 60 % à faire, sous une forme
ou une autre une déclaration contre la
guerre.

Au cours d'une autre conférence de
presse à la base d'Andrews le commandant
John Dramesi, fait prisonnier en avril 1967,
a déclaré penser qu'une de ses camarades,
le commandant Edwin Atterberry, avait

lequel II s'était échappé d une prisonde
Hanoï connue sous le nom de « annexe du
zoo », a été torturé jusqu'à ce que mort
s'ensuive. Lui-même a été torturé pendant
30 fours après avoir été repris.

Le lieutenant colonel Norman Wells, de
l'armée de l'air, fait prisonnier en août
1966, a déclaré que dans chaque camp, la
vie était organisée militairement. Dans son
camp, les Nord-vietnamiens ont tentéaussl
des périodes de discussion, mais les prison-
niers ont rapidement refusé la discussion.

Le but de efforts vietnamiens était , dit-il
d'endoctriner, « de montrer ce qui est bien
et ce qui est mal ».

Fermeture d'une usine de fils à
Steckborn : 230 personnes touchées

EMMENBRUECKE, (ATS). — Des
problèmes de structure, devenus aigus en
raison de la crise monétaire actuelle,
obligent l'entreprise Viscosuisse à fermer son
usine de Steckborn (Tg), qui occupe 230
personnes, dont 135 étrangers. La fermeture
de l'usine, spécialisée dans la fabrication et
le finissage de fils en soie synthétique pour

pneu, se fera en deux étapes jusqu'au
milieu de 1974.

Dans un communiqué publié jeudi à
Emmenbrucke, la direction affirme que « la
détérioration massive du cours des devises
face à la livre anglaise (effet de rééva-
luation du franc suisse de 25 % depuis mal
1972) et les monnaies Scandinaves
empêchent Viscosuisse de poursuivre sa
production de fils pour pneus dans la
mesure connue jusqu'ici. Les collaborateurs
touchés ont été informés de la manière dont
les problèmes sociaux ont été réglés avec
les syndicats concernés. »

La fabrique avait été fondée à Steckborn
dans les années 20 et avait été reprise par
Viscosuisse en 1947. Jusqu'à la fin des
années 60, on y fabriquait les célèbres fils
rayonne. Fin 1971, l'usine comptait 400 per-
sonnes — les usines Viscosuisse
d'Emmenbruecke, Widnau et Steckborn
occupent 4530 personnes — mais sa part à
la production totale ne représentait que le
1,5 %. Une restructuration a eu lieu en
janvier de l'année dernière. La production
de soie artificielle et de raphia a été
abandonnée et le nombre des places de
travail réduit de 200.

Selon M. Florent Droeven, directeur
commercial de Viscosuisse, l'usine de
Steckgorn souffrait depuis toujours d'une
faible « structure », qui aurait conduit tôt
ou tard à des difficultés. Le problème
principal, c'était qu'on ne pouvait pas
l'agrandir.

Vingt-cinq personnes seront mises à la
retraite, certaines prématurément. Une

centaine de places sont offertes dans les
usines d'Emmenbruecke et Widnau. Il n'est
cependant pas certain que cette possibilité
soit utilisée, car les offres d'emploi dans la
région sont nombreuses. Il existe pourtant
un problème social, a dit M. Droeven, pour
les ouvriers de 50 a 60 ans, qui ont travaillé
dans l'entreprise depuis des dizaines
d'années.

(ATS)

Affaires mineures de circulation routière
Au tribunal de police du Locle

Le tribunal de police a siégé, hier après-
midi , sous la présidence de M. Jean-Louis
Duvanel. Mme D. Pislor remplissait les
fonctions de greffier.

Dispensée de comparaître , la prévenue I.
P. est condamnée à une amende de 20 fr.
et au paiement de 10 fr. de frais pour avoir
parqué son automobile à moins de cinq mè-
tres de la chaussée transversale, rue du
Temple.

A. D. a fait opposition au mandat de
répression le condamnant à une amende de
20 fr. pour avoir laissé son automobile à la
belle étoile, dans la nuit du 23 au 24
février , entravant ainsi le passage du chasse-
neige. D., qui a un garage, invoque le fait
que la commune obstrue l'entrée de son
garage et que ce soir-là il eut fallu qu 'il
passe la nuit à déblayer la neige. Il a dû
payer une entreprise pour débarasser cette
neige... communale ! Le présiden t tient
compte de ces circonstances. A. D. payera
une amen de de cent sous et autant de frais.

P. G., lui , a moins de chance. Deux nuits
de suite, il a parqué sa voiture sur la voie
publique, aux Billodes, entravant le passage
du chasse-neige. G. estime anormal que la
commune ne fournisse pas aux automobilis-
tes, sans garage, une grande place de parc
comme il en existait une avant la construc-
tion du collège secondaire. Il conteste que
le triangle ait été empêché de faire son tra-
vail. Le juge estime la faute commise. Le
stationnement sur la voie publique n'est pas
un droit mais une simple tolérance. P. G.
est condamné à une amende de 30 fr. et au
paiement de 15 fr. de frais.

TRIANGLE DE PANNE
J. P. est prévenue d'avoir, le 13 février,

stationné sa voiture sur la route des Ponts-
de-Martel à la Sagne, à la hauteur de la
station des CMN de Petit-Martel sans avoir
mis son triangle de panne. Elle provoqu a
de ce fait une collision avec l'automobile de

M. L. lequel n'avait pas adapté sa vitesse
aux conditions de la route. Après examen
du cas , il ressort qu 'il s'agissait d' un court
arrêt (J. P. dessert plusieurs endroits pour
les PTT) ; que la visibilité était excellente .
Le juge ne retient pas le mauvais parcage
ni l' obligation d'installer le trian gle de
panne. J. P. est libérée et l'Etat supportera
les frais judiciaires.

Retenan t l'utilisation d'un sons interdit et
le fait d'avoir circulé légèrement à gauche
alors que le bout de route qui conduit de
l'Argillat à Beau-Site étai t obstrué, le tribu-
nal inflige à la prévenue M. G. une amende
de 30 fr. et 20 fr. de frais.

RELIEF DE JUGEMENT
Condamné récemment par défaut à 50 fr.

d'amende et à 15 fr. de frais pour rixe et
scandale public , D. S. a demandé le relief
de son jugement étant donné (ce qu'il a pu
prouver) qu'il était intervenu pour calmer
des personnes qui en étaient venus aux
mains. Le juge suppléant, M. Jean Gui-
nand , qui l'avait condamné, le libère et
l'Etat paiera les frais. M. Guinand a égale-
ment rendu son jugement dans la cause J.
B., des Brenets, débattue récemment. J. B.
était prévenu d'homicide par négligence, le
12 mars 1972, dans un accident de la circu-
lation qui eut lieu sur la route secondaire
reliant « La Soldanelle > à la Clef-d'Or et
au cours duquel sa femme avait été mortel-
lement blessée. A l'audience J. B. avait
affirmé ne pas être responsable pénalement
devenu subitement inconscient à cause d'une
forte crise d'hypoglycémie, si bien qu'il ne
se souvient de rien.

Dans son jugement le président estime
que J. B. n'avait pas pris toutes les précau-
tions que son état diabétique lui comman-
dait. Il le condamne à une amende de 200
fr. assortie de 500 fr. de frais. Cette peine
sera radiée de son casier judiciaire après un
délai d'épreuve de deux ans.

Notre nouvel hymne national
doit être un chant joyeux

ZURICH (ATS). — C'est en souhaitant
« renoncer aux fausses légendes et aban-
donner le pathétique dont sont empreints
les hymnes > que l'on a créé un nouvel
hymne suisse. Une manifestation s'est dé-
roulée à Zurich, sous le patronage du pré-
sident de la ville, M. S. Widmer, pour
marquer la première du nouveau chant na-
tional , interprété dans les quatre langues
officielles.

M .Hans Erismann, chef d'orchestre, qui
s'était entouré de Paul Burkhard, composi-
teur, et de M. Herbert Meier, écrivain est
à l'origine du nouvel hymne dont la mé-
lodie est simple et le texte clair. Pareil
chant doit convenir tant à la célébration
de la fête nationale qu'aux occasions di-
verses où il est de mise d'entonner l'hymne
national . Ses auteurs ont voulu lui donner
une forme jeune, sans pathétique, et un
texte qui fasse mention des problèmes qui
nous préoccupent.

L'Association générale de chant, en sa
qualité de copromotrice, a l'intention de
propager le nouveau chant parmi un vaste
public, en le présentant lors du chant d'en-

semble final de 1a Fête fédérale de chant
qui aura lieu du 24 au 27 mai prochain
à Zurich.

Voici les paroles du nouvel hymne :

Rassemblons-nous tous en pleine
campagne,

Echangeons nos doutes, nos
espérances ;

Vivons nos jours pour une paix
commune.

Soyons un peuple ouvert au monde,
Sans craindre ceux qui nous

contredisent ;
Formons un pays à la taille de

l'homme,
Digne do ceux qui chanteront.
Jetons au loin les fausses légendes
Et gardons-nous des nouveaux

fétiches ;
Rendons vivant le chant de nos pères,
Veillons, chantons pour l'avenir.

Tôles froissées
Hier , vers 17 h 25, deux voitures condui-

tes respectivement par Mme M. C, de
Colombier et M. F. B., de Neuchâtel, sont
entrés en collision aux Trois-Portes. Dégâts.

Un camion aborde
un trolleybus !

Hier, vers 17 h 35, avenue du Premier-
Mars, un train routier conduit par M. P.F.,
de Schaffhouse, en dépassant un trolleybus
à l'arrêt, a accroché sa perche de contact.

Investissements fonciers S.A., à Lau-
sanne, vient de publier le 18me rapport
de gestion avec les comptes de la fortune
et de résultats du Fonds suisse de pla-
cements immobilière « La Foncière >.

Le montant des loyers encaissés,
durant l'exercice, s'est élevé à
16.337.486 fr. 70.

Au 30 septembre 1972, le coût de re-
vient des 131 bâtiments du Fonds s'élè-
ve à 177.295.209 fr. 75. La fortune nette
fait apparaître un accroissement de
90.719.411 fr. 29, en 1971, à
92.526.129 fr. 47.

Il a été distribué aux porteurs de parts
une somme de 5.303.447 fr. 50, soit
32 fr. 50 pour une part. Cette répartition
représente un rendement annuel brut de
6,5 % du prix de l'émission initiale
(6,3 % en 1971). Un montant de
1.700.000 fr. a été attribué au fonds de
réinvestissement, soit 400.000 fr. de plus
qu 'en 1970-1971.

Fonds suisse
de placements immobiliers

«LA FONCIÈRE »

Héron Corporation
Limited

Héron Corporation Limited, Londres NWÏ,
dont la principale activité est le placement
et le développement immobilier dans le
Royaume-Uni (plus de 80 % de ses profits)
et à l'étranger, et en outre l'exploitation
d'une importante ch aîne de stations-service
et la distribution de véhicules à moteur, a
l'intention d'émettre, sur le marché suisse
des capitaux , un emprunt à 6 3/< % de
30.000.000 de francs suisses. Le produit de
cet emprunt est destiné à financer le déve-
loppement immobilier et commercial de la
Société en Europe occidentale, principale-
ment dans les grandes capitales. Un
consortium de banques suisses, sous la
direction de la Banque Keyser Ullmann en
Suisse S.A., à Genève, a pris ferme cet
emprunt et l'offrira en souscription publique
du 3 au 9 avril 1973, à midi. Le prix
d'émission sera fixé à 100 %. La Société
s'engage à rembourser l'emprunt au pair le
19 avril 1988 et à amortir l'emprunt par
tranches annuelles de 6.000.000 de francs
(6 millions de francs suisses), la première
échéant le 19 avril 1984 et le solde le 19
avril 1988, à condition que les cours ne
dépassent pas 100 %. A partir du 19 avril
1977, la Société se réserve le droit de rem-
bourser , par anticipation, la totalité des
obligations , avec primes dégressives. La
cotation de l'emprunt est prévue aux
bourses de Bâle, Genève, Lausanne et
Zurich.

BALLY EM REPLI

I • ^"C H R O N I Q U E  DES M A R C H E S

EN SUISSE, la journ ée d'hier aurait
été terne à la corbeille des actions de la
bourse de Zurich si les deux sortes de
titres de Bally n'avaien t pas opéré un
mouvement de baisse assez caractéristi-
que. L'action au porteur se replie de
1150 à 1080, alors que le titre nomina-
tif p erd soixante francs pour terminer à
870. D'une manière générale, les écarts
sont très minces, ils n'excèdent pas une
trentain e de francs par titre. Le groupe
des bancaires voit le CS et l 'UBS s'allé-
ger de deux écus, alors que SBS et BPS
n'en perdent qu'un. L'augmentation du
capital de l'UBS — qui passe de 500 à
550 millions de francs par l'émission de
100.000 nouvelles actions au porteur
d' une valeur nominale de Frs. 500.-- ,
souscrites au prix de Frs. 1000.— —
s'effectue dans de bonnes conditions. Les
variations de cours minimes et hasardeu-
ses observées aux autres compartiments
ne méritent même pas de mentions in-
dividuelles. Ainsi, la reprise technique
observée à la bourse de New York n'a
aucune incidence sur la marche de nos
p laces suisses.

PARIS a supporté avec aisance les
prises de bénéfices bien normales après
la progression substantielle de la bourse
depuis dix jours. Déjà les titres intéres-
sés à l'alimentation et à l'électricité se
remettent sur la voie de la hausse. La
reconduction de M. Messmer aux fonc-
tions de président du Conseil des minis-
tres est généra lement bien accueillie par

les principaux milieux financiers fran-
çais.

MILAN reprend son souffle après des
avances massives des cours des princi-
pales actions d'entreprises italiennes de
caractère international.

FRANCFORT profite de l'arrivée du
printemps pour tourner ses regards vers
les actions du secteur de l'automobile
dont les ventes devraient s'amplifier. Les
valeurs bancaires sont aussi bien soute-
nues. Par contre, le secteur des obliga-
tions est affaibli.

LONDRES est plus lourd sans que les
baisses ne s'étendent au-delà des titres
britanniques ; les actions minières sont
recherchées après la fièvre de l'or du
début de la semaine. Certains syndicats
ont donné l'ordre de cesser la grève,
mais les syndicats britanniques demeu-
rent revendicatifs dans l'ensemble.

TOKIO repart dans une progression
assez générale des valeurs nippones.

NE W-YORK a connu trois séances de
hausse qui ont permis à l'indice Dow
Jones de regagner 28 points après avoir
atteint son point le plus bas de l'année.
Mais il est à remarquer que cette ré-
cupération s'est effectuée dans les séan-
ces peu achalandées.

E. D. B.
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ANNECY (AFP). — Deux jeunes gens
mineurs, évadés d'un établissement d'édu-
cation surveillée, ont été condamnés pour
meurtre, respectivement à 10 ans et 15
ans de réclusion criminelle par les assi-
ses de Haute-Savoie siégeant à huis clos.

Après leur évasion, les deux jeunes
gens avaient tué, le 3 juin 1971, à coups
de marteau, la propriétaire d'une pension
de famille à Leysin, dans le canton de
Vaud, Mme Irène Saugy. La victime suc-
comba sous les yeux de son mari, para-
lysé. S'étant emparés de 1500 fr. suisses,
500 fr. français et de quelques bijoux, les
deux meurtriers repassèrent la frontière.
Quelques jours plus tard, ils étaient arrê-
tes a Annecy, où ils ont été jugés, la
Suisse n'ayant pas demandé l'extradition.

Condamnés en France
après un crime
dans le canton

de Vaud
ISONE (Tessin), (ATS). — Jeudi a été

inaugurée à Isone, dans le canton du
Tessin, la nouvelle place d'armes pour gre-
nadiers. Il s'agit de la plus grande place
d'armes de notre pays. EUe s'étend sur 982
hectares et possède des installations très
modernes.

Le programme des festivités d'inaugura-
tion a du être modifié à ]a dernière minute.
L'hélicoptère qui devait amener au Tessin le
conseiller fédéral Gnaegi et ses collabo-
rateurs a en effet été contraint d'atterrir à
Sion, la visibilité étant fortement réduite an
nord des Alpes.

Le chef du département militaire fédéral,
attendu it 13 heures à Isone, n'est arrivé
qu'à 14 heures 15.

Parmi les 250 personnalités invitées, on a
noté la présence des présidents des
Chambres fédérales, MM. Franzoni et
Lampert, des représentants de l'armée ainsi
que des milieux politiques et religieux de la
Confédération et des cantons.

L'allocution d'ouverture a été prononcée
par le colonel divisionnaire Rost, qui a parlé
au nom dn brigadier Franchinl, chef d'état-
uiajor du groupement de l'instruction , qui,
tout comme le colonel commandant de
corps Hirschy, a eu quelque retard dû au
mauvais temps.

Les invités ont pu suivre divers exercices
des grenadiers. Le conseiller fédéral Gnaegi
a pris la parole vers 16 h 40.

Inauguration
d'une nouvelle
place d'armes

œour arenadiers

l>e notre correspondant :
Le Conseil général des Bayards a siégé

sous la présidence de M. Félix Rosselet , on
présence de 14 membres, du Conseil com-
munal et de l'administrateur. Les comptes
de l'année 1972, bouclant par un bénéfice
de 7687 fr. 50 (un déficit de 16.615 fr. 30
était prévu), sont adoptés à l'unanimité. Un
crédit de 8000 fr. est accord é pour amé-
liorer le logement de l'économe du home
des vieillards. A la suite de la démission de
M. Jacques Steudler, conseiller communal
libéral, M. Samuel Keller (rad) , est élu par
9 voix contre 5. De ce fait, le parti libéral
laisse sa dernière place au Conseil commu-
nal. Dans le Conseil général , deux démis-
sions sont enregistrées : celles de M.
Armand Matthey et de M. Willy Chédel.
Toutes ces démissions sont dues au fait que
la commune n'avait pas adhéré à la
convention en faveur du château de
Môtiers.

Dans les nominations statutai res, sont
nommés : M. Félix Rosselet, président, M.
Albert Hainard , vice-président, Mlle Thérèse
Dikrenmatt, secrétaire, M. Francis Payot ,
vice-secrétaire ; questeurs : MM. Roland
Jeannet et Paul Chédel. Nouveau membre
de la commission d'agriculture : M. Frédy
Jeanneret. Commission des comptes : Mlle
Thérèse Durrenmatt, M. Marcel Montan-
don et M. Pau l Chédel.

Dans les divers, la question des « toilet-
tes sans robinet » revient SUT le tapis ! M.
Marcel Montandon réclame plus d'équité.
Le service de ramonage est do nouveau à
l'ordre du jour. Le Conseil communal est
chargé de prendre contact avec la Chambre
d'assurances pour éviter différents abus. En
fin de séance, MM. Albert et Robert
Hainard remercient M. Jacques Steudler de
tout lo travail qu'il a effectué en faisant
partie depuis 1956 des autorités
communales. Il est regrettable qu'un homme
de sa valeur prenne la décision de quitter
l'autorité executive à la suite de différents
malaises.

¦ 
.

Au Conseil général
des Bayards

NEUCHÂTEL 28 mars 29 mar

Banque nationale i 550.— d 550.— <
Crédit foncier neuch&t. 800.— 800.—
La Neuchâteloise ass. 350.— d 355.— c
Gardy 140.— d 140.— (
Cortaillod 3350.— 3400.—
Cossonay 2250.— d 2250.— c
Chaux et ciments . 815.— d 800.— t
Dubied 1400.— 1400.— (
Ciment Portland . . 3450.— d 3450.— c
Interfood port. . . . 6200.— d 6200.— (
Interfood nom. . . . 1175.— d 1175.— c
Navigation N'tel priv. 65.— d 65.— (
Girard-Perregaux . . 750.— d 750.— c
Paillard port. . . . 450.— d 460.— c
Paillard nom. . . . 135.— d 140.— c

LAUSANNE
Banque cant. vaudoise 1315.— 1310.—
Crédit foncier vaudois 1010.— 1000 —
Ateliers constr. Vevey 495.— 490.—
Editions Rencontre . 1100.— 1075.—
Rinsoz & Ormond . 1070.— 1100 —
La Suisse-Vie ass. . 3350.— 3200.—
Zyma 2400.— 2400.— c

GENÈVE
Grand Passage . . 645.— 635.—
Charmilles port. . . 810.— 800.—
Physique port. . . . 280.— 290.—
Physique nom. . . . 240.— 250.—
Astra —.30 —.30
Monte-Edison . . . 3.60 3.75
Olivett i priv 9.50 9.50
Fin. Paris Bas . . .  166.— 168.50
Allumettes B . . . .  —.— 122 —
Elektrolux 200.— 208 —
S.K.F. B —.— 222.—

BALE
Pirelli Internat. . . . 200.— 200.—
Bâloise-Holding . . 280.— 280 —
Ciba-Geigy port. . . 2220.— 2220.—
Ciba-Geigy nom. . . 1275.— 1275.—
Ciba-Geigy bon . . 1950.— 1940.—
Sandoz port 6550.— 6450.—
Sandoz nom. . . . 3550.— 3500.—
Sandoz bon . . . .  5175.— 5175.—
Hoffmann-L.R. cap. .187000.- 183750.—
Hoffmann-LR. )ce. . 182000.— 179500.—
Hoffmann-LR. 1/10 . 18200.— 17950.—

ZURICH
(act. suisses)
Swissair nom. . . . 620.— 618.—
Swissair port. . . . 664.— 665.—
Union bques suisses 4220.—ex 4210.—
Société bque suisse 3830.— 3825.—
Crédit suisse . . . 3715.— 3705.—
Bque Hyp. com. port. 1750.— 1740.— c
Bque Hyp. com. nom. 1630.— d 1630.— c
Banque pop. suisse 2270.— 2265.—
Bally port 1150.— 1100.—
Bally nom 930.— 870.—
Elektro Watt . . . .  3350.— 3350.—
Holderbank port. . . 502.— 501.—
Holderbank nom. . . 458.— 455.—
Juvena port 2580.— 2550.—
Juvena bon . . . .  166.— 165.—
Motor Colombus . . 1560.— 1560.—
Italo-Sulsse . . . .  266.— 2*i.—
Réass. Zurich port. . 4475.— 4475.—
Réass. Zurich nom. 2580.— 2600.—
Winterthour ass. port. 1850.— 1850.—
Winterthour ass. nom. 1170.— 1170.—
Zurich ass 7825.— 7800.—
Brown Boverl port. 970.— 965.—
Saurer 1790.— 1760.—
Fischer 995.— 990.—
Jelmoli 1585.— 1580.—
Hero 6100.— 5100.—
Landis & Gyr . . .  1400.— 1400.—
Lonza 1845.— 1840.—
Nestlé port 4160.— 4140.—
Nestlé nom 2420.— 2425.—
Roco port. . . . ¦ 3550.— 3525.—
Roco nom —.— 720.—
Alu. Suisse port. . . 2015.— 2010.—

'•
*" 28' mars 29 mari

SVfi).
Alu Suisse nom. . . 885.— 880 —
Sulzer nom —.— 3075.—
Sulzer bon . . . .  385.— 385.—
Von' Roll 1395.— 1385.—

ZURICH
(act. étrang.)
Alcan 84.50 85.50
Am. Métal Climax . —.— 190.—
Am. Tel & Tel. . . . 167.50 167.—
Béatrice Foods . . 86.— 87.—
Burroughs 765.— 765.—
Canadian Pacific . . 59.50 60.50
Caterpilar Tractor . 202.— 202 —
Chrysler 106.50 106.—
Control Data . . . .  148.50 145.50
Corning Glass Works 346.— 337.—
CPT Int 102.50 101.—
Dow Chemical . . . 333.— 335.—
Du Pont 528.— 535 —
Eastman Kodak . . 460.— 456.—
EXXON 299.— 302.—
Ford Motor Co . . .  203.50 203.50
General Electric . . 209.— 209.50
General Foods . . . 84.75 —.—
General Motors . . 233.50 233.—
General Tel. & Elec. 92.— 91.50
Goodyear 88.— 87 —
Honeywell 372.— 364 —
I.B.M 1419.— 1405.—
International Nickel . 108.50 107.—
International Paper . 119.— 118.—
Internat. Tel. & Tel. 147.— 141.50
Kennecott 90.75 89.50
Litton 30.50 31.75
Marcor 70.50 70.25
MMM 274.— 274.—
Mobil Oil 222.50 224.50
Monsanto 169.50 173.—
National Cash Reglster 99.75 98.—
National Distillers . 50.25 49.75
Philip Morris . . . 430.— 431.—
Phillips Petroleum . 142.— 142.50
Procter & Gamble . 349.— 335.—
Sperry Rand . . . .  141.50 141.50
Texaco 123.— 124.50
Union Carbide . . . 141.50 140.—
Uniroyal 43.— 42.50
U.S. Steel 104.50 107.50
Warner-Lambert . . 341.— 339.—
Woolworth F.W. . . 74.— 72.75
Xerox 502.— 494 —
AKZO 95.— 95.50
Aggio Gold I . . .  107.— / 30.25
Anglo Americ. . . . 30.25 107.—
Machines Bull . . . 52.— 53.—
Italo-Argentlna . . . 48.50 356.—
De Beers I . . . .  32.— 32.25
General Shopping . 580.— 576.—
Impérial Chemical Ind. 23.50 22.75
Péchlney-U.-K. . . . 101 — 102.—
Philips 65.— 64.75
Royal Dutch . . . .  141.— 139.50
Sodec 75.— 78.—
Unllever 174.50 174.—
A.E.G 176.50 177.50
B.A.S.F 190 — 191.50
Degussa 395.— 395.—
Farben. Bayer . . . 161.50 160.50
Hoechst. Farben . . 180.50 180.—
Mannesmann . . . 250.— 251.—
R.W.E: 181.— 181.—
Siemens 366.— 366.—
Thyssen-HGtte . . . 97.50 97.—
Volkswagen . . . .  197.— 197.—

FRANCFORT
A.E.G 153.— 153.50
B.A.S.F 165.— 164.30
B.M.W 333.— 333.—
Daimler 412.— 412.—
Deutsche Bank . . 316.50 317.50
Dresdner Bank . . . 247.50 248.—
Farben. Bayer . . . 137.80 138.—
Hbchst. Farben . . 156.— 155.50
Karstadt 455.— 453 —
Kaufhof 307.— —.—
Mannesmann . . . 216.— 217.—
Siemens 312.50 314.30
Volkswagen . . . .  170.— 169.—

MILAN 28 mars 29 mar

Assic. Generall . .76990.— 76520 —
Fiat 2647.— 2625.—
Flnsider 379.— 370.—
Italcementl . . . .  28000.— 27000.—
Monte Amiata . . . 1610.— 1610.—
Motta 3100.— 3000 —
Pirelli . . . . . . .  1120.— 1120.—
Rlnascente . . . .  269.— 266.—

AMSTERDAM
Amrobank 85.70 85.50
AKZO 85.90 85.80
Amsterdam Rubber . —.— 266.—
Bols 146.— 146.—
Heineken 323.50 321.—
Hoogovens . . . .  87.40 88.20
K.LM 111.50 111.10
Ned Kabelfab . . .  164.50 161 .3
Robeco 257.50 254.—

TOKYO
Canon 292.— 292.—
Citizen 228.— 232 —
Fuj i Photo 420.— 410.—
Fujitsu 270.— 269.—
Hitachi 215.— 223.—
Honda —.— 890.—
Kirin Brew 435.— 436.—
Komatsu 320.— 335.—
Mat. E. Ind 734.— 734.—
Sony 3930.— 4010.—
Sumi Bank . . ..  635.— 640.—
Takeda 270.— 271.—
Tokyo Marine . . . 889.— 940.—
Toyota 670.— 664.—

PARIS
Air liquide 402.— 406.—
Aquitaine 379.— 385.—
Cim. Lafarge . . . 239.90 240 —
Citroën 86.20 86.—
Fin. Paris Bas . . .  234.90 235.—
Fr. des Pétroles . . 202.50 202.10
L'Oréal 2665.— 2680 —
Machines Bull . . . 73.— 74.95
Michelin 2130.— 2137 —
Péchiney-U.-K. . . . 141.— 145.—
Perrier 309.90 311.50
Peugeot 530.— 532.—
Rhône-Poulenc . . 187.50 182.30
Salnt-Gobaln . . . .  199.— 199.80

LONDRES
Anglo American . . 365.50 358.50
Brit. & Am. Tobacco 280.— 279.—
Brit. Petroleum . . 545.— 536 —
De Beers 331— 327 —
Electr. & Musical . 162.— 164.—
Imp. Tobacco . . . 97.50 97.—
Rio Tlnto 243 — 244.—
Shell Transp. . . . 338.— 336 —
Western Hold. . . . 12-3/16 12.—
Zam. Anglo-Am. . . 198.50 198.—

Cours communiqués sans engagement
par le Crédit suisse

NEW-YORK
Allied Chemical . . 33-3/4 34-1/2
Allumin. Americ. . . 50-3/8 51-3/8
Am. Smelting . . . 20-5/8 21-1/8
Am. Tel & Tel. . . 51-5/8 51-5/8
Anaconda 22 21-7/8
Boeing 20-7/8 20-7/8
Bristol & Myers . . 64-1/4 64-3/4
Burroughs 238 239-3/4
Canadian Pacific . . 19 19-3/8
Caterp. Tractor . . 62-1/2 63
Chrysler 33 34-7/8
Coca-Cola 140 139
Colgate Palmolive . 95-3/4 95-5/8
Contro l Data . . ..  45-3/8 45-7/8
C.P.C. int 31-1/8 31-1/8
Dow Cheminai . . . 103.— 104-5/8
Du Pont 164-3/4 16S-1/2
Eastmann Kodak . . 141-1/2 142-7/8

ï 28 mars 29 mars. ..
Ford Motors . . . .  62-3/4 64-1/4
General Electric . . 64-5/8 65-1/4
General Foods . . . 25-1/2 25-5/8
General Motors . . 71-3/4 72-7/8
Gilette 58 59-5/8
Goodyear 26-3/4 26-3/4
Gulf Oil 24-3/4 25-1/4
I B M  . . . • 434-1/2 , 438-3/4
Int 

¦
Nickel 33-1/8 33-3/8

Int. Paper 37 38-1/4
Int. Tel & Tel. . . . 44-1/8 44
Kennecott 27-3/4 27-3/4
Litton 9-5/8 10
Merck ! 96-3/4 97-V2
Monsanto 53-3/8 54-1/4
Minnesota Mining . 84-5/8 °5-l/2
Mobil Oil 69-7/8 70
National Cash . . . 30-1/2 30-7/8
Panam 10 10-3/8
Penn Central . . . 2-5/8 2-3/4
Philip Morris . . . 134.— J3i
Polaroid 128-5/8 132-V4
Procter Gamble . . 105-1/4 103-5/8
R C A  27-7/8 28
Royal Dutch ¦ 43-1/2 43-1/4
Std Oil Callf . . . .  83 84-3/8
EXXON 93-3/8 93-1/8
Texaco 38-1/2 39-7/8
T W A  . . . .  39-1/2 40
Union' Carbide . . . 42-7/8 43-3/4
United Alrcraft . . . 36-1/2 36-1/2
U.S. Steel 32-7/8 33-3/8
Westingh. Elec. . . 36-1/2 37-3/8
Woolworth 22-3/8 22-3/8
Xerox 152-1/2 154-1/4

Indice
Dow Jones
Industrielles . . . .  948.— 959.14
chemins de fer . . 198.58 201.40
services publics . . 107.62 107.78
volume 17.500.000 15.830.000

Cours communiqués
par « Reynolds Securitles S.A., Lausanne -

La tendance
Une forte hausse a été enregistrée à la

clôture de la Bourse de New-York où les
Investisseurs ont misé sur la possibilité que
le président Nixon annonce dans son
allocution radlo-télévlsée des mesures positi-
ves pour lutter contre l'Inflation.

L'indice Dow Jones a augmenté de près
de10 points en une heure et la plupart des

titres se sont raffermis.

Cours des billets de banque étrangers

du Jeudi 29 mars 1973

Achat Vente
Angleterre (1) . . . 7.85 8.35
U.S.A. (1 $) . . . .  3.10 3.35
Canada (1 S can.) . 3.10 3.35
Allemagne (100 DM) 112— 117.—
Autriche (100 sch.) . 15.50 16.20
Belgique (100 fr .) . 8.05 8.55
Espagne (100 ptas) . 5.30 5.80
France (100 fr.) . . 70.— 74.—
Danemark (100 cr. d.) 50.— 55 —
Hollande (100 fl.) . . 109.— 114.—
Italie (100 II.) . . . .  —.52 —.56
Norvège (100 cr. n.) 52.— 57.—
Suède (100 cr. s.) . 70.— 74.—

Marché libre de l'or
Pièces "
suisses (20 fr.) . . . 83.— 90.—
françaises (20 fr.) . 64.— 71.—
anglaise (1 souv. anc .) 90.— 97.—
anglaises

(1 souv. nouv.) . . 74.— 81.—
américaines (20 S) . 450.— 480.—
Lingots (1 kg) . . .  9150.— 9375.—

Communiqués à titre Indicatif par la
Banque Cantonale Neuchâteloise
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Giscard d'Estaing dauphin de Pompidou dans la
foulée du remaniement ministériel en France ?

PARIS (AFP). — M. Pierre Mess-
mer, que le président Pompidou a
désigné comme chef du gouvernement,
constituera sa nouvelle équipe minis-
térielle au début de la semaine pro-
chaine. Son deuxième cabinet sera sans
doute formé le 5 avril et présenté au
chef de l'Etat le jour même ou le lende-
main.

Naturellement, les supputations vont
déjà leur train dans les milieux politi-
ques quant aux structures et à la compo-
sition politique du futur ministère qui , à
moins d'événements imprévus et graves,
devrait être assuré d'une certaine durée :
au moins deux ans. II semble, en effet,
que M. Messmcr — sauf incident de
parcours — devrait gouverner jusqu 'en
1975, année précédant celle de l'élection
présidentielle. Alors, selon des rensei-
gnements recueillis à bonne source,
serait nommé un nouveau premier
ministre qui pourrait être considéré
comme le « dauphin » pour le cas où M.
Pompidou déciderait de ne pas solliciter
des Français le renouvellement de son
mandat présidentiel.

UN DESTIN
Mais, pour l'heure, on s'interroge

surtout sur les « ministrables ». Qui par-
tira ? Qui entrera dans le gouverne-
ment ? M. Messmer n'est pas homme à
dévoiler ses intentions. Cependant, il y a
déjà des certitudes découlant des faits.

C'est ainsi que, mercredi, M. Pompi-
dou a révélé qu'il avait demandé à M,
Giscard d'Estaing d'abandonner la prési-
dence du parti des Républicains indé-
pendants, en raison, semble-t-il , de
l'incompatibilité qu 'il y a à ses yeux
entre les fonctions gouvernementales el
l'animation d'un parti politique.

Première conclusion à tirer de cette
prise de position : M. Giscard d'Estaing
va conserver son portefeuille de minis-
tre des finances et de l'économie.

A ce propos, certains observateurs
vont plus loin : le fait que le président
de la République souhaite voir son
« grand argentier » abandonner le
« leadership » du mouvement des répu-
blicains indépendants ne signifie-t-il pas
qu'il a le souci de voir M. Giscard
d'Estaing cesser d'être un « homme de
parti » pour mieux être « au-dessus des
partis » ?

De là à en conclure que M. Giscard
d'Estaing pourrait être le « dauphin »
dans trois ans, il n'y a qu'un pas que
certains franchissent déjà.

Cela dit, les tâches — notamment
d'ordre social — qui attendent la nou-
velle équipe laissent prévoir de profonds
changements dans le gouvernement —
mais dans la stabilité politique — com-
me semblent l'avoir souhaité les Français
lors des élections législatives.

Il semble peu probable que M.
Messmer fasse appel aux réformateurs

(centristes d'opposition) malgré sa
volonté d'ouverture. En revanche, il
paraît très vraisemblable qu'il fera entrer
dans le cabinet des non-parlementaires,
comme par exemple, M. Jacques Delors,
spécialiste des affaires sociales, qui fut
attaché au cabinet de M. Chaban-
Delmas lorsque celui-ci était premier
ministre. II y aurait donc dans le gou-
vernement des « techniciens » apolitiques.

CEUX QUI PARTENT,
CEUX QUI RESTENT

Il y a, d'autre part, des postes impor-
tants à pourvoir, leurs titulaires ayant
démissionné à la suite de leur échec,
aux élections : MM. Schumann, ministre
des affaires étrangères, et René Pleven,
ministre de la justice.

Pour les affaires étrangères, on parle
de M. Bettencourt, républicain indépen-
dant. Le ministère de la justice pour-
rait revenir à M. Marcellin, ministre de
l'intérieur dans le gouvernement démis-
sionnaire, qui serait lui-même remplacé
à ce poste par M. Jacques Chirac,
ministre de l'agriculture sortant, un des
« jeunes loups » que pousse M. Pompi-
dou.

M. Jacques Duhamel, dont l'état de
santé s'aggrave, quitte le gouvernement.
M. Robert Poujade pourrait le rempla-
cer aux affaires culturelles, le ministère
de l'environnement, qu 'il détenait jus-
qu'à présent, étant englobé dans celui de

l'équipement dont le titulaire resterait
M. Guichard.

M. Michel Debré, ministre de la
défense, dont on avait envisagé le
départ, conserverait finalement son
portefeuille, ne serait-ce que pour éviter
de donner l'impression de « céder à la
pression » des étudiants qui manifestent
actuellement contre la loi qui porte son
nom et qui supprime les sursis
militaires.

LE CONTROLE DE L'O.R.T.F.
Quant à M. Edgar Faure, — qui sera

sans doute élu président de l'Assemblée
nationale lundi — il quittera par consé-
quent le gouvernement, et le ministère
des affaires sociales qu'il détenait pour-
rait revenir à un « technicien » non
parlementaire, précisément M. Jacques
Delors.

Enfin , le ministère de l'information
pourrait être rétabli. Sa suppression
avait été souhaitée il y a quelques
années. Sa reconstitution est maintenant
réclamée... Un ministre délégué auprès
du premier ministre en aurait la charge
en même temps qu'il aurait la tutelle sur
l'O.R.T.F. Ce poste serait distinct de
celui de « porte-parole » du gouverne-
ment qui subsisterait...

CHP SUE MimUMOH
Les prochaines expériences atomiques françaises auront lieu cet été
sur l'atoll de Mururoa. Voici l'un des bateaux de contestataires quit-
tant l'Australie en direction de l'atoll. Le bateau mettra six semaines

pour atteindre Mururoa.
(Téléphoto AP)

Tous les pouvoirs pour Sadate mais
également des ennuis en tout genre

LE CAIRE (AP). — En se proclamant
gouverneur de l'Egypte, le président
Sadate s'est attribué des pouvoirs consi-
dérables, notamment en ce qui concerne
la censure et la restriction des libertés
individuelles.

Il peut également faire appréhender
les ressortissants étrangers et placer
leurs biens sous séquestre.

Voici les principaux pouvoirs dont
dispose maintenant le président égyp-
tien : — droit de procéder à des arresta-
tions et à des perquisitions ; — contrôle
total des produits alimentaires et de la
consommation.

Plusieurs produits sont rationnés
depuis 1945 et les queues devant les
magasins ne sont pas rares ; — mobilisa-
tion générale des hommes âgés de 17 à
50 ans.

Le président Nasser s'était proclamé
gouverneur militaire de l'Egypte lors dé
l'affaire de Suez en 1956 et de nouveau
en 1967 lors de l'invasion d'Israël.

Immédiatement après la prestation de

serment du cabinet , Sadate a reconnu
que l'Egypte connaissait plusieurs graves
problèmes intérieurs, notamment un
nombre considérable de sans-abri.

Il a déclaré également que les 36 mil-
lions d'Egyptiens devaient être tenus au
courant de la situation économique, en
ce qui concerne la pénurie de certains
produits.

« La population est prête à donner
sans limite si elle estime que le gouver-
nement prend à cœur ses intérêts et que
le gouvernement n'est pas dominé par la
routine ».

Le chef d'Etat s'est donné deux semai-
nes pour trouver une solution aux pro-
blèmes et a annoncé son intention de
lutter contre les privilèges.

Le chef d'Etat a donné à entendre que
les civils devaient eux aussi accomplir
des sacrifices pour obtenir la restitution
des territoires occupés par Israël .

Ces réformes laissent penser que le
président s'opposera à toute agitation
sur le plan intérieur.

Sadate cherche également à réduire les
disparités entre la vie militaire sur le
front et la vie que mène la population
urbaine.

Du 1er au 12 avril , des exercices
d'alerte auront lieu au Caire. L'eau et
l'électricité seront coupées pour vérifier
le fonctionnement de la défense civile.

Otiid soie l'heure de l'adieu m Viei-n
A Tan Son-nhut, la scène de départ

des Américains s'est déroulée sous l'œil
attentif d'officiers nord-vietnamiens et du
Vietcong. Une délégation de trois offi-
ciers nord-vietnamiens et de trois offi-
ciers du Vietcong parcourait l'aire d'em-
barquement, prenant des photos et des
films.

Les 82 soldats américains embarqués
dans le C-141 étaient arrivés à bord de
deux cars. Traînant leurs bagages et des
souvenirs, ils s'étaient frayé un chemin
à travers les journalistes et les came-
ramen jusqu 'à l'avion.

Mais, avant leur descente des cars,
M. Bui-tin , porte-parole officiel des Nord-
Vietnamiens à Saigon, homme affable et
toujours souriant, avait tenu à voir le
document de vol. Il insista aussi pour
savoir quel serait le dernier soldat à
monter à bord de l'appareil. Ce fut en

fait le colonel de l'armée de l'air David
Odell, qui célébrait son départ en bu-
vant le Champagne avec des officiers
sud-vietnamiens près de l'avion.

Entre-temps, on avait présenté à M.
Bui-tin le sergent McBeilke comme de-
vant être le dernier homme à monter
à bord. Le Nord-Vietnamien se dirigea
vers lui , lui serra la main en disant
« paix », et lui remit un dessus de table
en rotin décoré d'un motif avec pagode.
Le sergent sourit , regarda le cadeau quel-
ques secondes et monta dans l'avion.

UN MOT...
Le sergent s'est déclaré « fier » d'être

le dernier à partir. Quant au rôle des
Etats-Unis au Viêt-nam : « Nous avions
un travail à faire, et nous l'avons fait »,
a-t-il dit.

Le colonel Einar Himma ne fut pas

Le drapeau roulé va retrouver son fourreau.
(Téléphoto AP)

d'accord : « Je suis triste de partir », dit-
il. « Je suis triste, car il va y avoir un
grand baroud ici. »

Auparavant, un autre colonel qui s'ap-
prêtait à embarquer, s'était dirigé vers
l'un des officiers du Vietcong, s'était
penché vers lui et lui avait lancé au vi-
sage un mot de cinq lettres...

L'OUBLIÉ
Le Front de libération national sud-

vietnamien a averti les autorités amé-
ricaines à Saigon qu'il allait libérer ces
prochains jours un prisonnier de guerre
américain dont le nom ne se trouve sur
aucune des listes fournies jusqu'ici.

Ce prisonnier « oublié » est le capi-
taine Robert White, ont indiqué les au-
torités américaines sans plus de préci-
sion. Il sera remis aux autorités amé-
ricaines dimanche ou lundi dans l'un des
lieux prévus pour l'échange des prison-
niers de guerre.

EN FRANCE
Un jour de septembre 1945. Quelque

part au Tonkin. Des maquisards du
Viet-minli conduisent devant Giap, alors
ministre de l'intérieur de Ho Chi-minh,
un officier français en haillons qui vient
de faire, les menottes aux mains, 200 km
à pied dans la brousse. Le prisonnier
parle : « Tiens, c'est toi Giap ? Il a fallu
que l'on me propulse jusqu'à toi en me
donnant tous les km des coups de pied
au c... pour que je fasse ta connais-
sance» . Et comme Giap disait qu 'il n'a-
vait pas voulu cela, l'officier lui répon-
dit : « Si je me souviens bien, tu es
tout de même ministre de l'intérieur,
non ? ». L'officier, alors simple comman-
dant, s'appelait Pierre Messmer. En ré-
ponse, Giap le fit enfermer dans une
cage de bambou. Dont il s'évada.

Le 5 mai 1960, un messager cherche
à atteindre, au cœur de l'Algérie, un
colonel qui, h la tête de ses hommes,
défend farouchement, et depuis des
jours, une position importante. De
Gaulle avait besoin d'un ministre des
années. Le colonel était Pierre Messmer.
Et voilà pourquoi Pompidou a décidé
de le garder à la tête du gouvernement.
Tout simplement parce que Messmer
n'est pas un politicien. Parce que sa
formation, ses idées, ses convictions l'é-
loignent des combinaisons de groupes et
de la jungle parlementaire. Parce que
Messmer donne l'impression d'être plus
à l'aise dans les djebels algériens ou les
rizières indochinoises que dans les cou-
loirs du Palais Bourbon. Ces couloirs
où Edgar Faure frétille comme un pois-
son dans l'eau. A chacun son champ de
bataille.

Quand un jour, les cœurs seront plus
sereins, et que l'histoire, la vraie, celle
qu'il faut tant et tant d'années pour re-
connaître aura fait son œuvre, il sera
peut-être possible de dire s'il était sou-
haitable que le mouvement gaulliste
s'emprisonne dans un parti. Je ne crois
pas me tromper en écrivant que
Messmer, cet homme du grand jour, se
sent mal à l'aise dans ce genre de fron-
tières. Messmer est certainement
l'homme d'une idée. Il a même prouvé
qu'il était aussi celui d'un idéal. Ce
n'est pas l'homme d'un parti. Ce n'est
pas l'homme de l'Etat UDR pour em-
ployer la formule de ce démagogue
qu'est Servan-Schreiber. Et c'est pour
cela que Pompidou l'a choisi. Le clivage
des groupes doit paraître à Messmer
quelque peu dérisoire. Ce ne sont pas
les partis qui intéressent Messmer, mais
les hommes. Et c'est pourquoi, U était
bien placé pour jalonner les frontières
d'une majorité nouvelle.

Curieusement, ce militaire né est un
libéral. L'esprit ouvert aux choses de
notre temps. L'homme qui a pu pren-
dre d'assaut une corvette pour contrain-
dre son commandant à rejoindre Lon-
dres en 1940, est aussi l'ami des hum-
bles. Et, pour employer un mot qui
fait fureur aujourd'hui c'est aussi un so-
cialiste, c'est-à-dire un partisan de ré-
formes sociales. Pompidou l'a peut-être
choisi — on ne sait jamais avec le pré-
sident — parce que, ami de certains
socialistes, Messmer fut, en 1956, direc-
teur de cabinet de Defferrc, alors mi-
nistre de la France d'outre-mer. Mais,
Pompidou l'a plutôt maintenu à Mati-
gnon, pour qu 'il y apporte la preuve
de sa capacité à honorer le contrat pro-
posé le 8 septembre 1972.

Quand débutèrent les premiers enga-
gements de la campagne électorale,
Messmer avait exprimé sa volonté de
consacrer la nouvelle législature à
« protéger ceux qui souffrent ». Et il est
vrai que dans les mutations de suffra-
ges qui ont eu lieu lors de la consul-
tation électorale, les problèmes sociaux
ont pris la plus grande place. Messmer
en cet automne 1972, a dit quelque
chose qui devrait peser lourd sur les
lendemains politiques : « La prospérité
est encore trop souvent mal répartie.
L'élévation de la richesse nationale bé-
néficie de façon trop inégale à l'ensem-
ble des citoyens. Ce sera notre tâche
que de travailler à réduire les inégali-
tés sociales. Et à remettre dans le cir-
cuit , ceux qui se trouvent en panne sur
la route du progrès ».

Toute une partie du programme du
gouvernement Messmer se trouve dans
ce paragraphe. Et c'est par ce canal que
se fera l'ouverture. Préparée, déjà, par
une petite phrase de Pompidou.

à suivre L. GRANGER

Péripéties présidentielles en Israël

En Israël, les conscrits sont aussi des femmes.
(Téléphoto AP)

Depuis la création de l'Etat juif , il y
a 25 ans, jamais l'élection du président
de la République israélienne, un poste
essentiellement honorifique, n'avait don-
né lieu à une véritable compétition. Le
parti travailliste, le parti de Mme Golda
Meir, avait toujours réussi à faire passer
sans difficultés son candidat, en raison
de la division de l'opposition.

D semble qu'il ne doive pas en être
de même lors de la prochaine élection,
le 10 avril.

Le parti travailliste a bien désigné son
candidat, le professeur Katchalski, un

scientifique de réputation internationale
qui, comme à l'accoutumée, paraissait
devoir l'emporter haut la main. Mais,
mercredi, inopinément, le parti national
religieux a présenté son propre candi-
dat, M. Ephraim Urbach, auquel pourrait
se rallier une grande partie de l'oppo-
sition.

D'après ses spécialistes, le professeur
Urbach pourra it obtenir 50 voix sur 120
à la Knesset. Le parti travailliste ne dis-
posant que de 56 sièges, les chances du
professeur Katchalski ont sensiblement
diminué depuis sa désignation comme
candidat la semaine dernière.

Cinq tonnes d'armes destinées à l'IRA
saisies au large des côtes irlandaises

DUBLIN (AP). — La marine irlan-
daise a arraisonné peu avant minuit,
mercredi, un caboteur immatriculé à
Chypre, le « Claudia », à bord duquel
ont été découvertes cinq tonnes d'armes
provenant du Proche-Orient et proba-
blement destinées à l'Irlande du Nord.

Une vedette irlandaise qui se portait
à la rencontre du caboteur a également
été arraisonnée.

Le gouvernement irlandais, a précisé
le ministre de la défense, avait été aler-
té il y a une huitaine de jours alors que
le « Claudia » franchissait le détroit de
Gibraltar.

Les quatre unités de la marine irlan-
daise — trois dragueurs de mines et un
navire de protection des chalutiers —
furent mises en état d'alerte et l'armée,
la police et l'aviation ont également par-
ticipé à l'arraisonnement. Six ressortis-
sants irlandais ont été arrêtés.

Quand le « Claudia » arriva à proxi-
mité de la côte sud de l'Irlande, des
dragueurs le suiviren t sur leurs radars,
de même que le navire de protection.

Des soldats et des policiers en tenue
de camouflage, le visage noirci, se te-

naient sur la côte près du port de Hel-
vick. L'aviation était prête à intervenir
en cas de besoin.

Le « Claudia » contourna l'île de Sal-
tee, près de Wexford, en attendant qu 'une
vedette soit mise à la mer. Lorsque les
deux navires se rejoignirent aux abords
du port de Helfick, les quatre unités de
la marine les encerclèrent. Douze ma-
rins montèrent à bord du caboteur et
en prirent les commandes.

Le « Claudia » appartient à la com-
pagnie de navigation Giromaar dont le
siège est à Nicosie et qui est gérée par
un avocat cypriote. Ce dernier a dé-
claré à l'Associated Press que les pro-
priétaires du caboteur sont deux Alle-
mands de l'Ouest.

Le ministre de la défense a refusé
de révéler l'origine des armes saisies :
250 fusils , 240 armes de petit calibre
et des mines antichar.

DES « PROVISOIRES »

Parmi les Irlandais arrêtés figurent
Tie Cahill , ancien commandant des
« provisoires » de l'I.R.A. à Belfast , et
Mclnerney, membre du conseil natio-

nal des « provisoires », a annoncé la
police.

Les quatre autres, Murphy, Garvey,
Whelan et Welsh, occupaient des fonc-
tions moins importantes au sein de
l'I.R.A.

Le scandale des
tables d'écoute

MILAN (REUTER) . — La police de
Milan a annoncé jeudi l'arrestation du
président de l'Association des détectives
privés italiens, mêlé au scandale de
l'espionnage téléphonique.

Plus d'une vingtaine d'arrestations ont
été opérées depuis qu'un juge d'instruc-
tion italien a découvert le mois dernier
que les communications téléphoniques
de nombreuses personnalités des milieux
politiques, industriels ou artistiques
étaient surveillées et enregistrées.
Quelques téléphonistes avaient même été
accusées d'avoir reçu de l'argent pour
écouter des communications internatio-
nales, et l'on a dit cette semaine à Rome
qu'un service de renseignements occiden-
tal pourrait être impliqué dans cette
affaire.
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Sévères contrôles à l'aéroport
de Londres

LONDRES (DPA). — Les Arabes ont été
sévèrement contrôlés jeudi à l'aéroport de
Heathrow à la suite d'une mise en garde de
la police suisse contre un éventuel attentat
de l'organisation palestinienne « Septembre
noir ». Les policiers britanniques cherchaient
en particulier de faux passeports. Toutes les
lignes aériennes possèdent une liste compor-
tant les noms de 24 terroristes arabes.

Le département fédéral de justice el
police, interrogé par l'ATS, n'a pu fournit
aucun renseignement. Selon lui, il est pos-
sible que l'avertissement de la police suisse
dont fait état l'agence DPA ait été
confondu avec un ancien « tuyau » concer-
nant une autre affaire.

Pollution : une usine
française ferme

NANCY (AP). — La centaine d'employés
de la papeterie Boucher , installée à Gé-
rardmer depuis le début du siècle, ont ap-
pris que leur usine fermerait définitivement
le 1er août.

Cette papeterie spécialisée dans les dos-
siers était obligée, du fait de la compé-
titivité du marché européen, de se moder-
niser , mais elle devait surtout , du fait de
la pollution , revoir complètement son or-
ganisation technique. Une étude récente
avait , en effet , établi que la papeterie Bou-
cher polluait la région autant qu 'une ville
de 17.000 habitants .

Le coût de ces différents travaux s'éle-
vant à un peu plus de 5.500.000 fr.f., la
direction a préféré fermer sel portes.

Onze kilos de haschisch
dans une cave

ROESLAU (Bavière) (AFP). — En jouant
dans la cave d'une maison occupée par
des travailleurs étrangers, à Roeslau, en
Haute-Franconic, un enfant à découvert
une valise contenant 11 kg de haschisch
évalués à 45.600 francs suisses environ .

La police a indiqué que trois ressortis-
sants turcs — dont une femme — qui
avaient loué cette cave et résidaient en
Bavière comme « touristes », ont été ar-
rêtés.

Inflation en Grèce
ATHÈNES (AP). — Cédant aux pres-

sions des marchands, le gouvernement grec
vient d'accorder une augmentation de 25 %
du prix du « chech-kebab », plat de viande
épicée, garnie de tomates et d'oignons.

Les œufs ont augmenté la semaine der-
nière de 25 % et la viande d'agneau a été
frappée d'une surtaxe de 50 %.

L'inflation galopante est attribuée par les
économistes à la récente dévaluation du
dollar et à la crise monétaire internatio-
nale.

Drogue : un Suisse arrêté
KARACHI (Reuter). — Des agents de la

brigade de lutte contre le trafic des stupé-
fi ants ont arrêté jeudi à Karachi un res-
sortissant suisse et un citoyen ouest-alle-
mand accusés d'avoir tenté de sortir du
Pakistan environ 200 kilos de marijuana.

Les deux hommes, un orfèvre allemand
Et un marchand de tapis suisse, ont été
arrêtés après que leurs fourgonnettes eurent
été fouillées. La drogue ainsi que trois re-
volvers , deux fusils et un sabre ont été
trouvés dans les véhicules.

On estime que la drogue saisie vaudrait
deux millions de dollars en Europe, et lo
double aux Etats-Unis.

Marijuana en Thaïlande
BANGKOK (Reuter). — Au cours d'une

vaste opération menée dans le district de
Thauthane (province de Nakhom-Phanom ,
dans le nord-est de la Thaïlande), la po-
lice a détruit huit tonnes de marijuana,
d'une valeur d'environ 10 millions de bahts
(1,5 million de francs suisses), annonce-
t-on au siège de la police de Bangkok.

« Continental airlines »
dit non à « Concorde »

LOS-ANGELES (AP). — La compagnie
aérienne américaine « Continental Airlines »
a annoncé qu'elle avait renoncé à ses options
sur trois avions supersoniques « Concorde »
parce qu'elle « n 'est pas en mesure d'uti-
liser efficacement les possibilités extraordi-
naires » sur les liaisons qu'elle assure.

La compagnie a fait savoir que les cons-
tructeurs de « Concorde » lui rembourseront
700.000 dollars en dépôts et intérêts.

Enlèvement en Argentine

ROSARIO (Argentine) (AP). — Le di-
recteur de la succursale locale de la ban-
que de Boston a été enlevé pur deux hom-
mes armés au moment où il rentrait à son
domicile.

Il s'agit de l'Argentin Gerardo Szcalmnzzi,
55 ans, membre du personnel de la ban-
que de Boston depuis 30 ans.

Un porte-parole a indique que la banque
a Rosario avait reçu un coup de téléphone,
mais s'est refusé à donner aucun détail.
Le banquier est marié et père de deux
enfants.

LONDRES (AFP). — Trente ans
après, une mère de famille londonienne
vient de retrouver la trace de son fils
disparu pendant le blitz, les bombarde-
ments de l'Angleterre au cours de la
Seconde Guerre mondiale.

Mme Nora Earle avait perdu depuis
longtemps l'espoir de jamais revoir son
fils Patrick, alors âgé de 4 ans, qu'el-
le avait confié à une organisation chari-
table aux heures sombres de la guerre.
Après avoir effectué en vain pendant
des années d'innombrables démarches, el-
le était finalement entrée en contact
il y a quelques semaines avec la bran-
che australienne de cette organisation et
elle apprit ainsi que son fils, qui la
croyait morte, vivait à Sydney depuis
près de trente ans.

Trente ans après

UN COUP DE FIL SUFFIT
et notre

SERVICE TRAITEUR
est à votre entière disposition pour
réaliser tous vos désirs : cocktails,
réceptions, lunclies ou dîners d'af-
faires , repas de noces...

Notre personnel aimable et stylé
se fera un plaisir de choyer vos
hôtes.

Un coup de f i l  suffit !
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Samedi à 17 h 30 au stade de la Maladière __-_.
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N E U C H A T E L  X A M A X  - L U C E R N E  W
Dès 15 h 30: MATCH DES RÉSERVES
LOCATION D'AVANCE: Delley Sport Service, Promenade-Noire, Agence Cook, place Pury, Stade de la Maladière En dessous de 18 ans, entrée gratuite (pièce d'identité)

BON LANGAGE :
LE FLOTTEMENT
DES MONNAIES

PARIS (AFP). — Les académiciens
fra nçais se sont intéressés jeudi au
problème monétaire, non pas pour
résoudre la crise du dolla r, mais pour
mettre f in  à la querelle de langage qui
divise les économistes : celle du flotte-
ment , de la flotlation , de la flottaison
ou du flottage des monnaies.

Les Immortels ont tranché : le seul
terme qu'il convient d' employer, ont-ils
indiqué , est celui de flottement (état
d' un objet qui f lot te) .  Tous les autres
substantifs sont impropres dans ce cas.
La flottaiso n est, en e f f e t , l' intersection
de la surface extérieure d' un navire avec
la surface d' une eau tranquille sur la-
quelle il flotte. La flottation est un
procédé de t riage de certains charbons
ou un procédé de séparation des mine-
rais de leur gangue.

Enfin , flottage signifie transport du
bois par les cours d' eau. D' autre part le
mot « fluctuation », qui désigne des
mouvemen ts de faible amplitude ont-ils
précisé, peut s'employer dans l' expres-
sion « marge de fluctuation ».

UN ABBÉ SOLEUROIS LANCE UN DÉFI ORIGINAL À LA DROGUE
(c) Un abbé soleurois, Albert Flury, qui
travaille depuis des années pour les
adolescents, a remporté une importante
victoire : son activité antidrogue n'est
pas seulement reconnue en Suisse, mais
également dans d'autres pays européens ,
où sa campagne a retenu l'attention des
autorités compétentes. Nous avons
rencontré l'abbé Flury, lors d'une
réunion de spécialistes à Lucerne et
avons saisi cette occasion pour nous
entretenir avec lui. L'abbé Flury n'est
pas seulement un adversaire de la dro-
gue, mais il est également un abbé-chan-
tant; dont les nombreux disques ont déjà
fait sensation. Actuellement deux chan-
sons d'Albert Flury figurent au « hit-
parade » en Allemagne.

Lorsque l'on s'entretient avec l'abbé-
chantant , on se rend rapidement compte
qu 'il s'agit d'un homme qui a les pieds
sur terre. Le tout a commencé il y a de
nombreuses années, lorsque des adoles-
cents, victimes de la drogue, lui deman-
dèrent conseil. Il les accepta chez lui et

les soigna physiquement et moralement.
Les résultats furent étonnants . Après
avoir pris contact avec des spécialistes
des questions sociales, des médecins et

des psychiatres, l'abbe Flury décida de
lancer son opération « no drugs ».

E. E.
(Lire la suite en page 15)

Pour la mode, c est déjà 1 automne...
PARIS (AP). — Pour ceux qui créent

la mode, qui prévoien t ce qu'aimeront
les femmes, c'est déjà l'automne et
même l'hiver. Les spécialistes du prêt-à-
porter et les couturiers qui travaillent
aussi pour cette branch e prés entent, du
31 mars au 5 avril, leurs modèles hiver
1973-1974 à la porte de Versailles et
attendent 45.000 acheteurs.

Quoi de neuf cette année ? Parlons
plutôt de rénovation puisque c'est la
silhouette 1940 qui nous revient : la tail-
le est mince et serrée, les manches sont
importantes, montées à fronces, parfois
même « à gigot » et la jupe à légèrement
allongé, ce qui amène l'ourlet au genou
à peu près.

Quant aux vestes, elles sont longues et
ont des revers importants.

(Lire la suite en dernière page)

Jupe plissée en laine imprimée,
chemisier jaune, veste cardigan
et sac en crocodile, tel est l'arse-
nal des élégantes pour le cycle
automne-hiver, sous la signature
du couturier parisien Jean Patou.

(Téléphoto AP)

L'accord Suisse-Marché commun
entrera en application demain

BERNE (ATS). — Demain, 1er
avril , l'accord de libre-échange
entre la Suisse et la Communauté
économique européenne, entré en
vigueur au début de 1973, commen-
cera à devenir effectif. Ce jour-là ,
en effet, les droits de douane pour

la plupart des produits industriels
provenant de Suisse ou de la
communauté seront abaissés de
20 %. La suppression des droits de
douane à l'importation se poursui-
vra en 4 étapes jusqu'à l'abrogation
totale prévue pour le 1er juillet
1977.

22 juillet 1972. De gauche à droite, MM. Wurt, ambassadeur
auprès de la CEE, et le conseiller fédéral Brugger apposent la
signature de la Suisse au bas des accords de libre-échange.

(Archives)

Pour trois groupes de produits,
cependant, le calendrier a été modi-
fié : pour le papier, la suppression
sera échelonnée sur II ans, pour
les métaux non ferreux, elle se fera
en 7 ans, pour les montres de bas
prix, elle se fera en étapes de 50 %
(le 1er janvier 1976 et le 1er août
1977).

Le libre-échange n'est instauré
que pour les produits originaires de
la CEE ou de la Confédération. En
ce qui concerne l'origine, des pres-
criptions précises obligeront
l' administration des douanes suisses
à contrôler les « certificats de circu-
lation » pour les exportations (les
droits de douane à l'exportation
seront supprimés le 1er janvier
1974) et pour les importations. Du
fait de la lre phase d'abaissement
tarifaire, la Suisse enregistrera une
perte de recettes de 90 millions
environ. On ignore les incidences
que la suppression des droits à
l'importation exercera sur les prix
de vente. A cet égard, le message
du Conseil fédéral se montre « pru-
dent ». Le 4 avril prochain, un
groupe de travail de l'Office de
surveillance des prix, comprenant
notamment des représentants du
commerce de gros et des associa-
tions d'importateurs, étudiera cette
question. L'abaissement des droits
de douane sera certainement bénéfi-
que à l'industrie d'exportation.

Le psaume des prisonniers
Les atrocités dont les prisonniers de guerre américains ont ete victimes

pendant leur détention par les communistes nord-vietnamiens peuvent être
révélées, maintenant que les derniers captifs ont été libérés et que des représail-
les ne sont plus à craindre.

Peu à peu des rapports, confidentiels jusqu'à présent , sont publiés à ce
propos aux Etats-Unis, lls témoignent de la cruauté systématique et de la sauva-
gerie indescriptible d'un système qui prétend étendre sa domination partout.

C'est ainsi que des prisonniers récalcitrants au lavage des cerveaux, refusant
de signer des déclarations communistes antiaméricaines, étaient suspendus par
leurs poignets, ou par les pieds, jusqu'à ce qu'ils perdent connaissance.

D'autres étaient battus par leurs geôliers, qui leur écrasaient le visage à
coups de poings et leur enfonçaient le crâne à coups de crosse de fusil. La
torture au bout de cigarette allumée appliquée sur les parties sensibles du corps,
et la lacération étaient réservées aux détenus particulièrement têtus. D'autres puni-
tions communistes comportaient la privation de nourriture et de boisson et, après
une longue période de jeûne forcé, la remise aux prisonniers d'aliments pourris,
grouillants d'insectes et absolument impropres à la consommation.

La détention au secret aans oes cages en oamuuu, ou n eitm nupusaïuia ua
se tenir debout ou couché, était réservée aux Américains « fortes têtes ». L'un
d'eux est resté durant cinq ans isolé ainsi, sans pouvoir échanger un seul mot
avec quiconque. Mais peu de prisonniers résistaient longtemps à ce supplice ; ils
succombaient aux maladies tropicales aggravées de troubles mentaux.

Là où ils étaient détenus en groupes, les prisonniers de guerre américains au
Viêt-nam du Nord avaient plus de chances de s'en sortir. Nombreux ont été ceux
d'entre eux que la pratique de la religion, bien qu'interdite par leurs gardes-
chiourmes, a sauvés du désespoir, lls s'organisaient pour célébrer l'office une ou
deux fois par semaine de la façon la plus rudimentaire. Brusquement, au signal
de l'un d'entre eux, les malheureux s'agenouillaient, récitaient en chœur et à forte
voix une prière, disaient ensemble le serment à leur drapeau, et entonnaient un
psaume.

« Nous n'avions même pas besoin d'un pasteur, ont déclaré des rescapés des
bagnes communistes. Nous possédions en chacun de nous assez de foi , de mé-
moire et de force pour proclamer notre message. Nos gardiens n'aimaient pas
que nous chantions nos cantiques, lls craignaient qu'ils ne fussent la manifesta-
tion non violente, mais combien ardente d'une révolte... »

Ce l'était effectivement : la révolte contre la barbarie et l'asservissement.
R. A.

Les enfants de
la promesse

LES IDEES ET LES FAITS

Nos lecteurs connaissent déjà M.
Henri Hartung qui vit présentement à
Fleurier. Fondateur naguère à Paris de
l'Institut des sciences techniques humai-
nes, il a publié deux ouvrages qui
firent époque : « L'unité de l'homme »
et « Pour une éducation permanente ».
Voici qu'il nous livre aujourd'hui « Les
enfants de la promesse» 1). A-t-il autant
modifié son optique que veut bien le
dire la notice bibliographique qui
présente son œuvre ? A la lire, il -ne
nous paraît pas. Au-delà de la critique
parfois féroce à laquelle il procède des
formes corrompues de notre civilisa-
tion, M. Hartung reste profondément un
humaniste. ' •

Les événements de mai 68 ont agi
sur lui comme un révélateur. Il n'y voit
pas — en quoi il a tort — une manipu-
lation révolutionnaire. Mais il décèle —
en quoi il a hautement raison — qu'ils
sont le fruit d'une société occidentale
en quelque sorte devenue folle,
empreinte de matérialisme, toute tour-
née vers le rendement à tout prix, vers
la technicité, vers le mieux-avoir, vers
le mythe de la croissance indéfinie qui
se retourne dès lors contre la personne
laquelle n'a plus de finalité propre. Or,
c'est cela qui ne répond plus aux
aspirations de la jeunesse.

Selon l'auteur, l'entreprise n'aurait
plus que des tâches économiques,
alors que c'est son service global —
ses responsabilités à regard de l'hom-
me — qu'il faut considérer. Le capita-
lisme oublie le social. Ici encore, nous
croyons qu'il faut nuancer. Des progrès
sociaux considérables ont été réalisés
par le patronat, mais ils ont porté sur-
tout sur l'amélioration des conditions
matérielles. Or, le social — Simone
Weill le démontrait déjà — c'est avant
tout un élément qualitatif , la mise en
valeur des relations humaines, sinon il
débouche sur le « monstre collectif ».
Judicieusement, M. Hartung cite
l'exemple des anciennes corporations
qui freinaient l'« Etat marchand ».

Où sont les remèdes ? Dans l'éduca-
tion permanente des diverses compo-
santes du métier, à quoi nous ajoute-
rons dans les institutions professionnel-
les paritaires. Comme Montaigne autre-
fois, M. Hartung dénonce la contrainte
dès l'école. Certes, il ne faut pas la
confondre avec la discipline nécessaire
à la conduite de toute vie. Dans la
reconstitution ensuite des petites com-
munautés qui permettront à l'homme de
mieux s'épanouir, et c'est juste. Enfin
et surtout, dans un approfondissement
de la vie intérieure, et c'est encore
juste.

Notre écrivain note que la philoso-
phie et la religion sont devenues peu
éclairantes, et il est vrai que la premiè-
re se perd en dérogations, tandis que
la seconde ne cesse de se séculariser.
Maurras disait de l'Eglise qu'elle est le
Temple des définitions du devoir. Pour
avoir mis essentiellement l'accent sur
les droits — que la législation doit cer-
tes consacrer — mais pour avoir oublié
les secondes, trop d'adultes ont donné
le plus funeste exemple à la jeunesse
qui ne sait plus où trouver les promes-
ses de son avenir, dans tout le
dévouement dont elle est toujours
capable.
1) Editions Fayard

René BRAICHET

SOURIANT QUAND MEME
Ce salut de la main ? C'est celui de Joe Cahill, le grand patron des
« provisoires » de l'IRA qui vient d'être arrêté après la découverte
à bord d'un bateau cypriote de plusieurs tonnes d'armes au large
des côtes irlandaises. Une façon comme une autre de se rendre à

la prison de Bridewell où bonne garde sera faite.
(Téléphoto AP)
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TUNIS (AP). — Il pleut toujours sur la Tunisie et l'Algérie, une pluie dense et continue.
Elle ne s'est pratiquement pas arrêtée depuis une semaine sur tout le nord-ouest du pays, provoquant
la crue des oueds et, en particulier, de la Medjerdah, fleuve qui traverse le pays dans sa largeur, de
l'Algérie jusqu'aux abords de la capitale.

La Medjerdah qui, habituellement, ne présente que par endroit l'allure
d'un ruisseau, a atteint Vendredi la cote énorme de 13 mètres, ravageant
toute la vallée, emportant le cheptel, détruisant les frêles gourbis de torchis.
On dénombre dès à présent, plus de 30.000 sans-abri. Le chiffre des morts,
officiellement de 83, risque d'être plus important, car il est fort difficile de
dénombrer les disparus.

On parle à Tunis de 150 morts. Plus de 15 % des récoltes de céréales et
d'agrumes ont été détruites, la région touchée étant le grenier à blé du pays.

Devant l'ampleur des dégâts et la gravité de la situation le gouvernement,
a fait appel à l'aide internationale et particulièrement à l'aide américaine.
Le porte-avions « Forrestal » a accosté et a mis à la disposition de l'armée
tunisienne 21 hélicoptères géants qui, sans relâche, assument des opérations
de sauvetage qui se révèlent être très difficiles. Souvent, il n'y a pas
d'emplacement où se poser et on aperçoit une grappe humaine entourée
d'eau réfugiée sur un arbre ou sur le toit d'un bâtiment qui risque d'être
emporté d'un moment à l'autre.

Le porte-hélicoptères français « Arromanches » va se joindre aux opéra-
tions de secours. Déjà 4 hélicoptères français, 6 italiens et 2 libyens procè-
dent au sauvetage et au déplacement des populations. On a réussi à déplacer
plus de 10.000 personnes en trois jours mais il faut faire face au problème
du logement et de la nourriture. C'est un spectacle pitoyable que de voir des
centaines de femmes et d'enfants en haillons, nu-pieds, grelottant de froid ,
souvent en état de prostration car, dans la précipitation, un père, un enfant,
une femme de la famille a disparu. Il y a aussi ceux qui ne veulent pas
quitter leur terre inondée ou abandonner leur unique vache ou mouton.

Des mesures sanitaires draconiennes ont été prises pour éviter les risques
de pollution engendrés par les cadavres d'animaux en décomposition qui
sont transportés par les eaux. (Lire également en -lernière page)

Déluge sur la
Tunisie: plus
de 100 morts

Les fins de semaines se suivent et ne se
ressemblent pas. S'il y aura çà et là quel-
ques éclaircies, le ciel boudera , et un
parapluie vous sera fort utile. Quant à la
neige, elle attend vos skis à 1200 mètres.
Avec cela , une température fraîche... fraî-
che. Voilà le menu du samedi. Par contre,
bien des espoirs vous sont permis dimanche,
avant que vous ne viviez un lundi mouillé.

Drôle de week-end


